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Le 1ort a donc coulu que ce soit un fanion que 

le r/glme malad< appc•lât à •on chevet A prè1 

/e nc"1eu, l'oncle après l'enfant terrible du socia

lisme - ma11 Jort corrigé par lei circonstances -
le burgraoe de la démocratie lib6rale. C'est d' ai/

leu" conforme à la règ/r du jeu parlementaire. Deux 

1oclal .. 10 et un catholique ayant échoué, il fallait 

bien que l'on permit à un libéral de counr sa chance. 

li est vrai que, pour le moment du moins, la mission 

de .\1 Paul·F.mile Janson n' esl pos de former lui· 

mêrn<: un cabinet mois de /aire des sondates, de 

préparer un rapport au roi. Il eit rlnformaleur. En 
quoi celte mis>1on conairle-1-elle ou juste> 

C',-.1 assez difficile à dire. Cette Jonction d'infor· 

moteur fut naguère confiée à \1. Theuni1. 1i nou• 

a11on1 bonne mémoire, mois elle ne figure pas dan1 

la Constitution n1 dans nos habitudes politiques; en 

ces temps troubléa, nous n •en sommes pas à un 

accroc près à la Constitution el à la tradition d celui 

ci. ai c·cn e3t un, est auurément de peu cfimpor· 
tanc~. 

Au propre, il •'agissait surtout, croyons-noua, de 

calmer lu impatiences. de dissiper lei malentendus. 

d'odouor les antfos; de Joire oublier /es roncœurs, 

bref, d'ouoinir " possible le climat de ce?lle union 

nationale tripartite qui, hormis Io diuolution, porolt 

la 1cule solution parlemenlaire pou1ble. f.n ce co•, 

aucun homme n'était plus opte à remph ce rôl<' 

qt.e f'oul-1:.mile Jonson, optimi•I<' c/., nature. négo 

cioteur né, libéral el démocrate par tradition de fa 

mille. aristocrat" par goût il la manière athénienn<' 

et républicaine chère à Gambetta, non parlem"n 

taire et par con•iquent ou dessus J~s partis, puis· 
qu'il n' e1t p/ui ni aénaleur ni député, parlementaire 

cependant par ion passé, 1e1 hobitudes. Io forme de 

aon lolcnt, sea relation• et 1e• am111é•. 

A11ant passé Ioule 10 vie clona l'atmosphère a .. 
lorg., et indultenle camarod.,rie du barr.,au, où les 

querd/u ne •ont jamai1 que t'erbolu, où la tradition 

oeul que /'on rende toujours hommage au talent d• 

/' odoeT1oire, celui-ci fat-il le derni"r des bafouilleurt, 

c'est /'homme le plus loléronl du monel.,. Elevé dan• 
une tradition de solide onticléricaliame et même 

d' irreli1ion, il oi:ait tell<' ment peur, quand il était 

ministre de la iualice, de Joire dt'a nominations de 

parti, que se• amis politiques lui reprochèrent bien· 

tôt de fat·oriser •11stémaliquemenl /euro odt·ersoire•. 

Antisocioliste de principe, puisqu'il a de forlea con

uiclions libérales, il n'en compte po• moins dan• 

le P. 0 B. quc/que•-un1 de? se• plus cieu" amis. 

Aussi, tant qu'il appartint au parlement "' même 
quand il fut min11lre, boi1na-t-i/ toujours dans und 

atmosphère de s11mpathie particulière. Ce sont d'ail

leura toutes ces oimab/.,, qualités qui /'ont empêché 
el qui /'empêcheront toujours d'être un chef de 

parti. Pour être un chef de parti, il foui se•·oir être 

dur, injuate, partial li faut croire ou foire •<'mblan t 

de croire el hoir; ce aonl des chose• dont Poul-Emile 

Janson cil total .. ment incopoble <'I c'est ce que lu 

Jeunes turcs du libéralisme lui reprochent le plus. 

Il• sont reuenu•, eu", à /'anticléricalisme étroit, 

pointu C?t anguleux des oieux âgc:1 - si Ioule• ce• 

comparaison• téométriquer pcut•ent aller de pair. 

Lo tolérance et /e re•P<'CI dt'• opinions d'autrui d'un 

Paul-Emil<' Janson les dégoûte; l'informalt'ur, s'il 

a loul<'s /es sympathie• de• oieux parlementaires, 

n'en rencontre aucune chez no1 bons amis de 
/'organe funèbre el brébarbotif, por exemple. Par 

contre, il n'est pas de qualités plus utiles que celle• 

de fon•on, à l'homme qui <'st chargé d'euo11er de 

raccommoder la porcelaine bris~.! aoec un si maeni· 
fique éclot par lu nettoyeurs qui ont renversé let 

ministère Van Z<'elond e!I firent échouer succeuive· 
ment MM. De 1\-fon, Pierlot cl Spooh;. 

' ' ' 
Ce n' e1t po• d'un chef de parti, en effet, que nous 

ooons beaoin à Io tête du gouoernement, puisque noa 

parti• ,'équilibrent el qu'i/1 n'arrivent po1 à former 
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une majorité; mais d'un arbitre et d'un conciliateur. 
C' e.t pourquoi, aussitôt que l'on eut appris que 
Paul-Emile Jonson était chargé par le Roi de cette 
miJ1ion d'informateur, qui a eu du moins l' aoan~ 
taie d' impo•er à noa politici<m• une pause • de 
réflexion ' , le bruit courait avec perai1tonce que 
c' cal lui qui aerait chargé de con•tiluer le Mini•lère. 
L'informateur de1Jiendroil le formateur. 

Nou• croyon# pouvoir dire qu'il n'en a aucune 
en1Jie. /1 appartient à celle gt'nérolion politique du 
lendemain de la guerre à qui les • jeune• •. preaséa 
de parl)enir, ont signifié son1 beaucoup de douceur 
qu'on les aoait assez l)UI, qu'ils portaient la charte 
dei décepl1ons de cette victoire dont on n'a poa lu 
tirer parti el qu'ils OL'oient à loiuer Io place à ceux 
dea fénérolions montante•. aux technicien•, experl•, 
membres du Brain trust à l'américaine, prophètes de 
par delà le morxi1mc. 

11 e;t de ceux qui ont pri1 OL'ec le plu1 de philo· 
1ophie leur porl1 de celle mise à Io retraite un peu 
prématurée. Heureux de rclrouccr /'atmosphère du 
barreau, se• amis, ses tableaux, 10 ••ic de famille, il 
a renoncé à ses mandat!. aana aucune amertume, 
ne regardant plus Io tragi-comédie politique qu'en 
1pecloteur désabusé. Comme l.arathouslro, décidé 
d vivre en sage, il s' éla;t retiré dona sa COL'erne -
une caoerne aoec choulfoae central - quand on 
oint le charger d'aller, comme le héro1 de Nretzache, 
à la recherche de l'homme 1upérieur l .a situation 

S peoteolu du 16 eu 30 novembre 1937 
llardi 16 : .&.IDA 
t.1 •• C.J.,kfo lk..oH • "'\' A .• f" . .. li'•at•' of! .. _lil'I ,,., .. ik_ 

llorcredi 17, LES PECHEURS DE PERLES. 
M• d~ C.•rr; f.1\1. O'A ko,, Ma,.,... • l c •. ,. 
Et &. b.U..t LE BOl.fHO de M•1mu ~ •• ,1 

Joudi 18, à 19 30 b. (7 30): LO BENGRIN. 
Mu Hild• N) .. S...Sortn •• M\1. Ln•. Ric.hutl. O eC1QOl, , TO'ltud 
Vtndred..i t9: RIGOLETTO. 
M,, S. cf• c •• ,., L ... mptenae1 MM. T. Ak•fd•. Maocel, O. Cio,vl ... 
Et t. "•Ut1 l.A CRJSI. 
Samedi 20 : LE COQ D'OR (premr<re). 

~m: f.~:': Ei~&Ptu~~·~~;é!.'ô~· ~;.~~11.'.'.J~'· 
Dimaoc;:be 21, en m•tio•e LE CUQ 0 10 1\. 
(,Mf .... Ju•iiÔ , "~1..e: ,. 5•m~.fi :!'0 \ ·r 1 ....... 

En ooiree: CAVALLERlA RUIOTlCAN.&. 
Ma- R... • • o&a. Aodou ~ ; M\t. Bric •n lrr.•••·· 

ol LE J ONGLEUR DE NOT!\IC·DAllE 
MM.a •• .; ... ~" .... • R..N1-

Lundi 22,à 19.30 h.(7.301·T ANNHAUSER (repr.) 
..-., )..Boe • ...u.C.Boo-1 MM.A••• • 11 Rd."~.O.c, ...... 
llardl 23: LA REINE DE SABA. 
J.,•.,.. .. C. J•rbot'°'• S.Cia• )ot:\t. le••· MaaceL Oe•••li• 
Jlorcrodi 2~: CARMEN, 
M;1u L ~'nt•,.._ Ber •• ~ Ml\t !11(0•1t. R.c~e.tcl. 
J•adi 115; LAKUE. 
M.5. ct.Cun: MM. o·A,llo,. R,.•l'li\: , {',.• ...... 

Voadred.1 26, à 20.30 h. 18 30) : FlDELIO (reprise~ 
M.- C, ao..,.,,, Lyon .. I : MM. Ro••t. h •• • i1. R1'-h.,J. V.o U .. t.uah. 

Cl•wd•! T o'ueocl 
•amedi 27 . LE COQ D' OR. 

l~::b.1t;~'ti'ÊÂPRic~ Î5'P~:6~~L. Volt d·d .. •\ltl. 

DJmaocbe 28, en matio•e LOUI9 E. 
M .. Hild• (';,..._ B.U.rd; \1M. But->11h, V., Ohb.r1h.. 0 .udel. 

ED oolrée. LA REINE DE S ABA. 
(>.U.,,.dumDuti- <1u.~ ,. , • ., n 23 V•'' ...0--.) 
Lundi 29 : RIGOLETTO 
(Mt••dUtr11:.•uh-qoa1aV.adrc11119 \.91iJf'Ml..•.,.Ll 
E.c J. \.J~t LA CJUSl. 
Mardi 30, à 19.30 (7.30)1 TANNHAUSER. 
tMf • • 4Luikbo. q-.. L...d.i 22. \.'eu cMI .... .._._, 

' "''Ill cad.n u: de 1ft11 •Hua U• Caraet 4• Ob CtlPH• 

1 était prodi1ieu1ement confu•e ainon dé•<1pltée, la 
Bel1ique foi101t monifellement de la température, 
que 11oule:-vou1 qu'il répondit, 1inon: 1 Pré.,mt I • ~ 

N' esl·ce d' oil/eu" Po• par ce rôle de fa.,eur Je 
ministre, qu'il débuta dan• la carrière politique 
Vou• vou1 1ouoenc:: Lophem. Comme c'e•I loin/ 
Quand, aprè1 quatre an3 d'occupation, le:. t ..... u1· 

re1 du maréchal Foch ont en/in détruit la force 
allemande, d ce moment trouble et traJlique où 
Bruxelle1, •an• 11ouoernement, occupée par une 
armée en décompoiition poucoil •e croire d Io c•eille 
d'une émeute bolchoo1co-mil1taire, il fut chargé par 
l' e1pèce de 10.-iet patriotique formé du barreau de 
Bruxelle1, du comité d'alimentation el de quelquu 
gro• per1onna1h de la Société Générale, qui repré· 
sentait la Belgique, d défaut du 1ou1Jernement ré· 
gulier éiaré entre Le Ha~re et Saint-Pierre Brorc1',, 

d'aller porter ou roi le• oœux du susdit 1oviet. 
li a raconté lu1-m~me dan• une conférence au Jeune 
Barreau cet éuénement hi1lorique, remettant fort 
heureusement lei choua ou point, car il Il oi:a1t et 
il Il a encore PO• mol de légende1 1ur Lophem . A 
Lophem, il$ 011uait en 1omme de pré1enter ou ~ou· 
r.:erain, /e.s &.1œux, lei âiai11 .sinon /e.s exi1~nce• J une 
union nationale con1t1tuée dons la fièvre ob1idio· 
na/e mo11 qui offrait dé1à Io préjizure de Ioule• no• 
tripartite• el qur ne uouloit plua entendre parler dei 
gens du Haore, 

Et comme cette tripartite contenait déjà en germe 
lou1 lei dé1accord1 dont nous somme• aujourd'hui 
lei 1pectoteura coniterné• et . payonû, il fallait un 
arbUre, un conciliateur, un ~ extra parlementair~ n. 
C' e.t Paul-Emile fanion qui fut chargé de le décou· 
vrir ... 

? ? ? 

11 n'eut peut·êlre pa1 Io main très heureuse Ce 
bon M Delacroix, grand avocat, exce//ent patriote, 
parfait honnête homme el parfait talant homme, 
monquOlt un peu trop de génie, 

Don• le Pori•, co1mopolite, brillant, compliqué el 
un peu fai1andé de 1919-1920, dons Io ruée dei int~
rêt1 el de• idéolotie1, qui aboutit ou mauL'aÎ• traité 
de V er•aille1, il eut tou1oura l'air un peu ahuri et 
beaucoup a. fen• pen1ent aujourd'hui que cette 
oieille fice//c de Broq:iccillc aurait beaucoup mieux 
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fait la/foire; le susdit de Broquerille était d' ai/leur• 
en ce lcmp•·là a•scz démonéti1é. 

Mars quoi! Le• homme• de &énre 1onl rare• par· 
tout et même en Belgique. Ce bon JI. Delacroix était 
correct, rassurant, on eût pu at•o1r pia et, en aomme, 
•ou• •on règne d' ai/leur! éphémère, la Belgique •e 
remit rapidement de ses bleasure1 matérielle•. 

Depui•, on a blâmé auS1i ou on a Ulicité Pau/
Emile Janson d'avoir été le fourrier de M. Henri / a•
par. M. Henri /a•par a beaucoup de défoula; aon 
humeur impérieu•e lui a fait bon nombre d'ennemi•; 
maia aurlout depuis qu·on a uu 1c:1 aucceueura à 
l'œut>re, on se•! aperçu qu'il at'a1t ausai quelques 
qualité1. Et depuis, quel jeu de ma11acre / Notre dé. 
mocratie parlementaire, à base /inanciè:re, dévore se• 
en/ant1 comme jadi1 la Révolution françai•e. En 
ovons-nou• fait une con•ommation de i:rand1 hom
mea et même d'homme• moyena depu11 vingt anal 
En avort.s·noa.s eu des 1aut.'eur1 qui n'ont rien aauvé 
du tout, •oil parce qu'ils n'ai:aient pa• l'étol/e, aoit 
parce que lea petit• camaradc1 lc•a en ont empêchés: 
Ja•par, Theun1s, Francqui, Van 7.celand, De Man ... 
1an1 compter Sap, Joni les rancune• conjuguée• avec 
celle• de 1\,f. Fabri empoisonn<'nl noire vie publique. 
R<!.ultat : il ne reste que de, éP•R<Jncs qui, J' ailleurs, 
H heurtent tau• à des exc/usit••·• : " Celui-Id } fa
mai1 de la de, plutôt peroonne I Pourquoi celui-là 
plutôt que tel autre, plutôt que moi I • 

Quand, at'<'C une ardeur juvénile el un peu /égere, 
Paul Henri Spaak e••aya de conahluer ion mini•· 
lèrr:, on taconte qu'il lui arrn•a finalement Je télé· 
phoner d n'importe qui: • I' oule: t'oua être mi· 
nuire} • Tout le monde '" Jéfrlo. On aonge cl celle 
phaae de la dfradence romaine où. quand /'Empe
reur choi•1&1ait un décurion Jan.s un~ cité de la 
Goule. cdui·d ae sauvait aussitôt dans le• boi•. tant 
la charga du pouvoir êlail onêr<'u•c d danRereuse. 

On t.eut un premier ministr~ purlemcntaire : QuO 
Un extra parlementaire : Qui ) On ne lrOul'e per· 
1onncr. C1le·l-on un nom} Au•1ilôt le personnage 
cité ICI récu•e; raison de santé, ou Ioule autre. Ne u 
récuae·l·il pas lui-même') Au:tsitôt ac& amis ou ses 
ennemi• •'en chargent; exc/1ufre / A uui, tel Dio
gène, Pau! Emile Janson a·t-il pou~ c.-s tout der
nl11r1 joura à parcourir la l)il/e el la pro&;.1nce, une lan· 
torn• d la main à la r~cherche d'un homme, de 
l'homme. 

Noru •aurons peut être demain •;l /'a lroucé el 
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Le 8ol1 ....,..., ............................................. . 
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s'il ne l'a Pa• lrout·I!, il faudra bien qu'il tourne 
son ré/lecteur t'e" aa propre poitrine. Il en a ... rait 
peul·êlre bien en oie, maia il ne pourra pas ae 1auL•er 
dana les boi• comme le décurion de la décadMM 
romaine. 

' ' ' 
Car il fau t tout de mSme que cela /ini,.e. Il parait 

que certaina poliliciena enlli1a1enl, san1 trop de ré· 
pugnance, /' h11pothè1e d'une Jiu olution. • Il 11 a 
vingt •iège1 d prendre •, diaenl-ils, • les 1i~1e1 rexi•· 
lea. • 

Voire Si Lion Derrelle n'avait pas commia un 1t 
frond nombre de 1al/e1, il aurait maintenant la 
partie belle et, au cas où il con•enlirait en/in d ne 
plua conaidérer la politique comme une farce d',tu• 
dianl, en un accèa Je 111riame oratoire, il relroullerait 
peut-être dea chance•. 

Le nombre de Be11t• qui craignent la domination 
socialiste el qui sont dégoûté• de• collu•ion• politico· 
financière• et dei ancien• partis qui Il ont trempé, 
e&t de plus en plus conS1dérable. Eux au .. i. ils cher· 
chent un homme. 

On a prèté à Paul-Emile /anaon /'intention de 
constituer, :roit lui·1nème, aoit PJ. r personne inter· 
posée, un miniatère provisoire des ancêtre• aut>c 
Brunel, Vandervelde, Paul Hymans, /a•par, Carton 
de Wiart. l.es ;~unes se récrient, hauuenl lu épau• 
le•, •gérontocratie I • D'accord .. \lais quoi} Pu,.. 
qu'il_. n'ont réuui, eut, lt>a jeunes, ni à maintenir le 
miniatère Van 7~i·lanJ, ni à constituer un miniat~re 
De .\tan, ni un m1n11tère Spaa/t. pourquoi ne rct1en· 
droit-on pa• aux ... ancêtres ) 1 ·andervelde est moin• 
dangereux pour un miniatè:re quand il e•t dedans que 
quand il e•I dehors el Jeanne-Emile. 3ati•fa1te, apai· 
•ée, redei:iendrail charmante: elle n'en ~oudrait mê· 
me plu• au baron l'an den Boach de /' ai;oir appelée 
la papesse Jeanne. 

Dans de• •ilualions analogue• à celle où nou• nous 
lrout)ona. on a fait appel en France une première 
foi• d M. Poincaré, une seconde foi• à M. Doumer· 
gue. lia n'ont paa définitivement saul)é la Républi 
que; on ne •auve 1ama11 définitivement la Répu
blique, mai• il• lur ont Pcrmia de soul/Ier. Ils lur ont 
fourni du bois de rallonge. Au point où nous en 
.sommes et alora que noua t'Oyon1 la $ituation écono· 
mique, rétablie par ,\1. l'an Zeeland. compromiae 
par son départ, nou• ne Jemandono plus que cela. 

On devient mode.te à force de •ubir déc<'plion 
•ur déception. 

Et ai .\f, Paul-Emile Janson arrii:e à cela, ou à 
telle autre combinai•on parlementaire ou •emi·par
lementaire. 1/ aura réa/,.i; un 10/i tour de force poli· 
tique. Ce aera un beau couronnement de carrière. 
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- Ramassez les morceaux de vaisselle, faites venir 
le raccommodeur de porcelaine et apportez-moi 
un bon " White Star ,, Léopold. J'ai besoin de me 
remettre de mes émotions. 



A M. le professeur Franck 
à X .... Pensylvanie, U.S.A. 

Voua avez fait \Ule enquête parmi vo. concit.oyena, 
~L le profeaeeur, leur demandant la li•e dea objec
tifs principaux que la science dea homme1 doit cher
cher à atteindre d'ici l'an deux mille . Le. répon.sea 
fureDot nombreu.ea, paraît-il... Et vout avez auai 
établi \UlC liate dei desiderata américain•. Le pre
tnier, celui qui rallie le plus d'assentiments. c'est • la 
prolongation de la vie humaine jusqu'à cent ans .. '· 

Voilà qui va bien. La prolongation de la vie ) Soit. 
J..a vie. noue n ·a vona que ça ou noue n ·avons rien 
que par elle. On y tient. C'est régulier. On se de· 
~ même pourquoi ce n'est pat à ta défense 
que se aont attachés tous les homme• depuia qu'il 
~ a dea homm"11 · et qui pensent ou même qui in
~~nt. On a perdu son temps à inventer la poudre, 
favion. la T S. F. d autres balivernet ou malfai
sancea ... S. on 1'y était tous mia depui1 loniitemps. 
l'affaire 9CZut aa11a doute dans le sac et on pounait 
pa8llU à d'aulltt exercices futiles. Puiaqu'il y a dea 
dicta.leu.-., ne pourTaient-ils pat atteler tous ka in· 
ventew-a à la eeule chose qui compte : la vie ) 

Ce.la dit. let Pensylvanistes nous paraiucnt bien 
inodeatca. U1 demandent cent ans de vie. Pourquoi 
Qe chiffre médiocre de cent (quid hoc ad œterni· 
falem ~) Pend..nt qu'on y sera, pourquoi pas 200 ) 
2000 } L'n pèlerin exprinuùt devant Uon XIII le 
voeu que Sa 5ainteté atteignît l'âge de cent ans : 

- l\ïmposona pas de bomea aux bontés de la 
f'rovidcn«, répondit le pontife. 

E.t en elfet .• \lais il y a autre chose. A quoi ne 
réfléclùs.ent guère lei marchands ou les achetew-s 
d'élixir de longue vie. C'est qu'il1 vendent 0) ou 
qu 'il1 achètent de la marchandise frelatée : des an
nées tout 1impJ.,ment dévaluées. 

Deux penaeurs, dont l'un avait de l'esprit, ont fait 
~ co...tatations qui sont d'ailleure à la portée de 
tout le monde •. \laete.-linclt, débitant in~nieux de vê
tit& première• et même primaires. dit siuclque part : 
a J'eeea>e de m'ennuyer avant que Ica dernières heu
res de ma vieillc•oe ne soient plus lonaueo. mais elles 
pauent plus vite que celles de ma jeune"-OC et de 
i:non ia- mGr •. Et Aw-élien SchoU dit : • Jusqu'à 
~gt ai,., lee années ont douze mo11, à 40 ellca n'ont 
plus que .U moia, à aoixante elle1 n'ont plu1 que aix 
semaine.». 

Et nous avona tous dit, nous qui n'avons plus 
'l'ingt ana 1 • Le tempa paase de plus en plus vite ... •· 

Il y a. 1ur ce 1ujet, les étuda d'Alezia Carrel et 
Q.11 livre pauionnant de Lecomte de Nouy. Ce der
niu eat même aniv' à ~blir de. fOllJlule. de cette 

dévaluation du temps au coura de l'existence d'ull 
individu. Laissono ces formulea aavantes. Il est à no· 
tre portée de conatater que Je tempo de l'enfant a 
P!us de va!eur que celui d'un vieillard. La durée 
d wie punillon est intemùnable pour un 11:osse : une 
heure de piquet, ça ne finit pu, Lei vacances où il 
entre en août lui paraissent éternelle1; pour ion père, 
elles ne durent qu'un instant , 

Il faudrait, parait-il, distini'JCJ' entre deux tempe : 
le tempa intériew- physio-p1ycholoiiique et le tempt 
extérieur. le temps des chOICI, celui que mesurent 1-:- naivea horlogéa. La jeuneue - mettona jusqu'à 
viniit ana - dure, en dépit dea auertion1 des calen
drier1, le double de l'âge mOr - 1oit jusqu'à quarante 
aia. Aprèa quoi, pstt 1 ce n°e1t plus la peine d'en 
parler. On peut, à soixante. se considérer comme 
mort. Il ne reste plus qu ·une formalité à accompliz : 
l'enterTement, 

Alora, à quoi bon nous mener jusqu'à l'âge de 
:\lathusalem ai les 900 dernière• années de ce pa· 
triarche n'ont duré qu ·une occonde ) A la veille de 
regagner le li:fand tout, il a certainement dit (nous 
n'y étioia pat, mais nous devinon1) : 1 Comme le 
temps paase vite .. ». Il se firiurait, cc digne homme, 
que, la veille encore, il jouaü au cerceau. 

Ce 1ont des réflexions d'automne, pu 11:aics, Oil 
en convient. mais quïl faut 1oumettre à ce profes
seur de Pensylvanie et à ICI clie-nts, k1 amateur• 
d'année& dévaluées 

Prolonger la vie ) line blairuc. La seule choac qui 
complera1t, c'est : auli:fllenter la valeur du temps. 
C'est peut-être plus difficile. On vous propo.e une 
comparai.on. La vie, c'est comme un voya11:e en 
chemin de fer, un voyage assez important, vecs wie 
capitale inconnue. 

Par un joli matin frais, on monte dana le train. On 
part. Ça va. Le tra.in n'est pae un pullmann, ou un 
autorail sana escale. 

On a trouvé ou fait dea connaissances dans le 
nain. Il monte des 11ens aux anêts, il en descend. 
On cause, peut-être qu'on chante, On •'intéresse 
aux pay.age1, on admire des 1ite1 nouveaux. ;\lidî. 
Des ec:n• vous ont quitté avec leurs paquets. On 
somnole, un peu abruti Le jour décline. On s'aper
çoit qu'on e1t seul. ou tout au moi na avec des in· 
connus. Où rmt-ils les amis et let amies du joli 
matin? Le train va plus vite. Il fait moins d'escales 
Voici le soir qui vient ... Alors. le train •'emporte, il 
brûle lea llations de la banlieue. li vow emporte en 
tempête .. Vous ne voyez plut rien. vow ne savez 
plut rien. Vous vous abandonnez Jusqu'à cet ar
rêt définitif da na une gare terminus. lJ ne 11:are qui 
a une forme de matrice, une matrice ) Oui. vous 
voilà dans le grand tout, dans la capitale inconnue 
où l'humanité n'est plus qu'un maama, un caviar. \UI 
protoplasme 

A la vérité, c'est qu'il n'est pat 1i pénibJe que ça 
de ne plus vivre que dea années de quelquea semai
nes : 1i les printemps ne durent pat, les hivers ne 
dw-ent pae davantage. 

Et, bons vieux, la bonne Pl nature nous convie 
ainsi au début de la nuit, de notre nuit, à un spec
tacle qui reuemble fort à la lanterne mafiique, amu· 
8Cment de noa jeunes années 

J T aveme Royale 
le RESTAURANT des GENS d'AFFAIRES §§ 
ae• PLATS DU JOUR à 15 FRANCS 
PRIX FIXE ET A LA CARTE =: 
-o- BUFFET FROID -o- i 



POURQUOI PAS? 4033 

Le Roi en Angleterre 

LI' Roi a !alt en An11le~rre un voya11e triomphal. La 
vJUe de Londrul et le rot George a.-alent =.. lea p< titi 
platl dana lea çanda pour re<:e\"oir notre Jeune Souveru1n. 
On a déployé tout.,. l•A pompes britannique.-, tout le céré
monial • ta fola moderne et moyennàgeux qui donne un 
•tYle al particulier *'"' lé~ olt1cicl:ea d'Ansl•l<'ne ·e 
rut d'Une parfaite cordialité et d'un décorum .!mpooant. 
Qu·~ que noue Roi est allé flUJ"e à Lond!~? L<'a 

Jouma.::ates d IDl&il!UtloD llloS!lttnt qu"U es: allé Jeter 'es 
i..se:s d'un nou•nu Locarno, p!"Op(l&'l" sa médlaUon C>nl· 
cleu.e aux bet;;;érnnta apai;n.>la: êmdJor avec "'° nob e 
cousin le rot O<Orte le mo;en de donner à l"Espacne P3Cl· 
Il~ un lùll•eraln dl' letll cho:X: expliquer au Fo:e1'JI O!Ttce 
ta porùe de la nouvel:e nrutrallté belce. etc., ~c. 

Noa lnlormat<ura ol!ù:lela prétendent, par contre, que 
cette •·liit•. dkldfe depuca longtemps, est uniquement am•· 
cale et protooolatre 

La vérl~ doit etrt• entre les deux. car, ennn. c~ n·eat po.s 
pour parl<r aux An11Jal.s de la pluie et du beau ttmps ou 
de l'altolre de la Banque Nationale que M. Spaak a at(;onl· 
paan~ le Roi Il Londre$. Quel$ ont pu être leA •ntretleM 
q11e S. M. a pu avoir avec le Souver~m britannique •t tw a 
mlnlatr .. ? Avouona que nous n'en savons nen et que nous 
avona :ou:a ralaons ~ croire que les aJrures de la Vol;. 
tique ~tran;;tre qui font à ce s.:Jet d .ngenleitses et 'alnea 
hypoth~ n'en connalsltnt pu p!us que nous. 

D&ns huit jours on uura peu;~:re que:que chase ou ... 
daru dlx anol 

Messieurs 

Pour ·~•menta de oolrée, adrt,..,,•\"OUS au 
t3llltur B•rnard 11rand spéctnltSte, 

La cri•e 

101, chau..ee d"Ixelles, 
PRIX AVANTAGEUX 

101 

Il eot œpendant probable que ma!ntenant, b cr1se St~a 
&liC2. p:ompte;r;.en~ reao:uc. U monde p:>llticle:i commence 
l vo,,- que la paùtnce du pu!>l!c n"rst pas eteme:Je. Et :& 
rolonté royale conip:e pour p!us qu'~n ~ :e croit. .. 

De PARIS tout tissu nouveau 
Orand luxe, original, uni ou haute fantaisie, se trouve à ta 
C>< L)'Onnalae, '4, MarcM aux Herbes. Bruxelles (Bourse>. 

La discrétion de M. Paul-Emile Janson 

M Paul-Eml!e JaMOn. qui a <té pne poar ,., Roi de taire 
del oond&&.., clans les oen elle. poil UC!cnnes. procède à .on 
enquête avec une d.scret!on adm.rable ~ndant qu~ jolil'S 
les journaJJ.su;s parlementaires a·;lPJent "" le loblr cl '11ter· 
l'Olltr les Dllll'5"..rables. - e: O:eu sait ,,1 y en a, - ci·.,,,,. 
sla~ leur,; déclarauons et au:.·I de leur taire <!Je pa.s mal 
de cb06eS $U6CEptlb:es de les compromettre. M. Jan.son, J()r$o 
qui! apen;o1t un Journa&te, met aussitôt un dol&\ gur les 
lèvres. 

Le Mlnlstre d "Etat a un f!Uble pour !ta Joumal.sles. mais 
U ne leur fait pas de conl1dencea. Il a buttu LOU$ les record3 
de la discrétion. Les uns prétendent qu·u eera le Premier 
Mln~re de demain_ M. Janaon •e tait. lonQU"On llll de
mande si se.s travaux de pro.p<'Ct!On dlul4 1.., t"rrams de 1"' 
polltlque avanoent, !l répond : 

- Je n"en sais rien. 
Et U a un sourire Ironique. 
On ne volt pas ~i. Jan.ton rue de la Lol; Il renoon""" les 

bonunes POliUqufS dan.> dl.11 endrolta ou ne 'c.nt pa.s les 
Journalistes. Personne n·a •UZ"VeJllé la de~w-e du U.i.ms:.re 
d Etat : on suppose que le teléphone jOUa un tl"és çar.d 
r61e dans les mrsurteux conc:lllal>ul"" d' c ln!onnaùoo •· 
M Paul·Emlle Janson a ~ au c Te Deum a c:ban:.t à 
!'occasion de la fête du R.ol A ta aortle. U a éte !on en
toure. mal.s les plus hAbUa ne aont pas pan·eous à décoa· 
dre les lèvres du Ministre d'EUlt. 

M. Louis Francit était wnu prltr dans la Colltglale d~ 
Salnte-Gudule; U et.ait là en sa qualM de Minatre d"Etat. 
On prél.end qu11 ne s"<St pa.9 approché de M. Jan.son. 
M. Franck sait du reste qu'il ne sem paa question de lul 
dans la future combinaison mlnt torM!e et que M. De Man 
no lu! cèdera pa.s le portefeuille d<'t! t'>nances. 

L'exemple de mutisme donné par M. Janson t.at une leçon. 

Le bOn tabac pour ta pipe • achMe en toute confiance au 
Dt?Ot d'APPELTERHE , 77. coin rue d.., Chart.reux. 

Tendances 

L'Union nation&:e a certa de nombreux partl.sar.s en. 
core, ma.'3 qw. pour a plupart, u~nt qae cet:., union 
dol; avo!r pour base leur procramme et que les aum:> par
tis doivent s·y ramer. Ce 10nt l<ll.IJours les autres qui do'.· 
\ent faltt te~ conce.ss'..cns l 

La Orol:e namande. appu)~e par le K V V tout enUer, 
exl;e c une large et dtnrum·e aolutlon au probleme fia.. 
mand •. Elle a rait connaitre 10n pr.icramme, dilflc1lement 
accepl.able par la majOrlté de~ llbéraux et par plus d"un 
soe1allste Le P. O. B. se montre tout aww;I intraitable en 
matière de revendications sociales Immédiate•. Le Patron 
les a exposées devant le micro. lu elt<>)"cns Jauniaux et 

Ehl bit!\. elle continue, la crL.<e. Ce n'est que ce vendredi Dels1nne les ont prèelsees dans le c Peuple •. 
ao11 que .M. P~u:-Eall!e Janaon !eta rapport au Roi our la vs libéraux se tâtent. ht\$1tent. lb voudraient sans doute 
mi.Won c d lnlormaUon ,. qw lui a e1c connée. 1 Jouer le rôle d'arbu.re, obtenu QU<' 1 .. K. V. V. refrènent 

Nous ,,. &nono pas encore ,·u a réussi et dans quelle leur lmp.itlence. qu·on matnUeMe au molna le •tatu quo 
meaUtt .Noua ne a&\'or.s pas quelle ttt !a peraonna~te, tù m mat~èr~ l1nlU1suque et. d'autre part. fatrt acœpter. par 
quelles llOOt k'I comblnaJ.sons qu'll a pu propostr au Sou· ~ aocali>tes, 1a paix sociale. Il t'3t dcuteux qu Ils pUi."<>tnt 
••ratn avet quelque chance de ~=te n s'eat monttt lui· réus,,ir, car 30Cla1'5te• et K V V. pt11vrnt parfaitement 
-· dune ~rt~on a~lue e< U " uou';, UW)tn d lm· constltuer fuie majotrlté uns eux ou bien a•ec l'appui 
poeér une dlacN!tlOn rrla\,\e aux personnalltéa qu U a con· de ce,...au:.s d entre eux qui v<llldraltnt IJlDt a·ent""'1re d!re: 
1wtta On ne ptUt p:is em~her d<""S bruits de cour.r soua • E <ellenœ •. 
"' &\'OJ\.S conolin~ quelqUtl·W\S c.-aprl!I! • pour :'h!.!to!re. ! 
Mala, au ta1'. toutes le1 b.,\pothês<s. même celles dont noll.6 LE COQ UCD u GROSVENOR CLOll (a...UI) 
parloN dan& notre article d~ tête, rt'poMnt aur le sable. S•lfl&I\. t'3t ouvert. - Ttléphone: 79.230. 
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BUSS Pov~: CADEAUX ~hez Netta Duchateau 
..011tc11L..A1Nu. 01tP'tv1111111t1c. oaJna D'A'" ZJ, rue de lo Madde.n~, tes plua Jolis cadeaux. 

84. M ARCHE·AUX·HERBES. 84 - 8RUXELLES 

Arithmétique parlementaire 

SI l'UDlon na JOIU!e n"ètAlt plus n. .. u.&bl•. tt OD Dt vo!t 
paa très bkn comment on poumût re•erUr à cette formule. 
à moin,s de d6couvrtr 1·ex1111-partemenl.alre qu•accepter&lent 
tous les partia. Une b1oart>te .ocuolist.<.'-Cathollque. épaul~ 
pu trois ou qia~re libéraux : JennJ&sen, Jons, Boeclcc .•• 
pourralt s·aasurer une majorité de cent qu.lnu: à cent •iD&t 
voix sur deux C(!M et deux, en tenant compte de certalnes 
dé!ect!ona à droite. c·est su!flsnnt pour aouverner, l• 
droite n.ma.nde ro n!orcee des démoc:ratœ-chréUen5 accep
tant le proeramme aoc1a1 du P. o. B. et celu1..:1 faisant 
droit aux exl,cnca fiamlnpn~. 

Mala d "auU116 combinaisons s·ècba!audmt. Très enive
ment. des c it"Db!cnlnformes • assun:nt que noo. allons 
•·ers un i;ou•emcm•nt • an~te •· catho!Jque.s. libé
raux, naUonalatcs f!amands épaules pu les rexi..ta! c est 
&impie, mali U !allalt y i.onger. On aura.lt alnal une coali
tion lfl"Ollp1mt qut'lque cent et dix voix, compte tenu de la 
défection de quelqurs libéraux. Sur le papier. sans doute, ça 
va tout seul, maia dolll8 la ré&lité .•• Il faudrait avaler tout 
le proiramme flammijant et te îOUverncment aurait à tenir 
tête à une opogll!on forcenée, qu1 ne compterait pas seu
lement 1.. manust es. 

l'o'..u- vœ cadi:anx de Sa!nt-N:colas. ~voua à la 

• ~Ganterie~ 
J~rtNJ 

llM"1Hl!M lllVIJts QI t.A Qllla 
Lei m.....i • ..a les ...x.. ie& Q)Oi..j~ ill"1l Ica pJu.s nouveaux. 

la qualliO la in .. 11 ... .i.~.. Jes pnx les plus a1 ant~ 

Bicéphale ? 

On parle éaakment d'un irrand mlnlstcre d'artalres, au
dessus d"" parus •L b1cephale. avec C« deux • anciens • 
Henri Jaspar el Paul-Emile Janson. qui constitueraient une 
éQUlpe de comj)<'tence$ lai~ement extra-po.rlcment.alre. So
lution Idéale sans doute. mals qut ne tient plus compte de 
l'existence de• partis et de leurs c r<>end!Utlons mln!llla • 
affirme... et rêa!flrmtt3 ces jours dernl<r"5 &He unt éneri·• croissante. 

o·ameuns, le c Peup:e • a ckJa lancé llnterdlt contre Jan· 
.an. - que &\OC:St de c bllO<IU<• •· 

Et U faudra b!en qu'on se déclde entre !& tnpartlte et ... 
la dluoluuon. qui n·etrrale pas tellement nw parlemen
llairea - dllent..-11.• ; n'y a-i..-U JlQS lea vlnrt ll~es f\'JUstes 
à se parta11er et, comme chacun des part!.I Heompt.e en 
enlever le plus flTOS morceau ... à molna que les rextstes ne 
., rerusent au aacnflce. 

Savoir choisir son home ... 

SI le Cbou; d .in home pratique. modtme et conforta'>!• 
• 111>1 cboA "....int.ielle, M•Olr le meublrr est Wlc chose 
lndl.s~le. Polir voua coDSeiller bonnétrmcnt, emcace
ment. ana rl>Que de déa!UUSloll quelconquo, ne manquez 
pu d'user dt oett. annonœ, en voua ad.-nt aans tarder 
awt .A.TELIXRS D'ART OB COENK FRJUUIS, H6. rua 
~ à Bruxell-. VOOM 1 tl'ouvera, cl&D.I un oadre rat
iini. la pmme complète de leur tout. dtrnlère production. 

Et alors? 

S~ contre t()Utt espérance. it P.·E. Jt.nlOD ~ poovaU 
dtvenlr le formateur du Mlnlatere. qu'ad•1'Ddrait..-U? 
.;;.~•• les comblDaisons J)OU!blea aurll.lenWl!et eté épW. 

ll y a celle, tenue en reserve parait-li, conalst&Dt • chaz
cer le mysttrleux X.... l'extra-J)llrltment.atre, dép10 dt 
soucia poUttques, qUl pourrait chauaer 1.. pantounea. ou 
plutôt lea bottes, de M. Van Zetland et qUl ronner&Jt un 
mlDlattre d"a.!rt.lres compoaè de peraonnaU~ apoUtlq
charilé de récl•r les quesUons uraentea de la vie couvera'" 
ment.ut, J"-'Qu0

à ce qu•une dls&olutlon ait p:ocurt au pau 
l"occaalon de donntr au parle~nt une majorltl poasable. 

Cela s·es~ déjà ru sous le ~ de U.Opold n. ?orsqut 
le heurt des deux parta euut tellemtnt violent q1fU ru. 
Quait de oompromettre le régime politique du Jeune royau
me de B<'li1Que 

Mal.li alon U n'y avait que deux partis parlementaires et 
le• surfaces de friction étalent beaucoup mol.na l&r1ea 
qu'en notre t<"mps. 

Pareil rnlnl.&tère ri.5querait d'être étoulfé dèa .,. premlt,.. 
compn.ru!lon devant le Parlement. 

n a d••jA ~té observé que, dam l'état actuel dea tore" 
parlementaires •n pré>ence. toute autre solution que cellt 
d'un i;ouvemement national, b.!né!lclant de :&ries po1nt1 
d"appu! dans les trots grandes rracuons polluques. n'est 
J>iU à <'hl"\Sagtr 

Une majont.é de droite. allant dt• M. Crol<aert i Star 
Declercq, tn J)USant par M. Pierre Daye, n·a pas de pouj,. 
btlltés anthméUques. De meme une maJonté de puche. 
ou M. Ot'vtie voisinerait avec M R<•ltt0m, n'est d~lret 
par peraonne. De plus cet erMlz de Front populaire ne 
dlspourait que d'une volJ< de majorité à la Chambre. 

Les -laltstes ont perdu toute Illusion sur la PO$$lbWt• 
de détacher les demo..:hrétlens du bloc catholique. pour 
former un couvernement d•moeratJque à l'instar de celui 
d•· '!M P&•11- 1.-v .. ndtf'\·ttde. 

Du nouveau pour les SOURDS 
D exate actuel>ement dC$ mlCrOphonts de 35 i'· (plua 

téaers qu'un braceleL-montrel, lls sont tnltntment plus pU!a
sant• que )a.nais. rendant le• sono par conduction osseuu 
ou par l'orellle Oem. brochure c B •· Cie Belc<>Amérlcalnt 
de 1·AcoUAt1con 35 boui Biscno!lshelm. Brux. Tel 17.67 «. 

La douloureu$e expérience 

Il )· a. U •ni l"1d.. du ·'n eur RoUn qul penw 
qu·.n demltre anal;-~. dennt runpoulbllltl d'obtewr 
raccord des partis sur une formule eou,.rnemenl.ale. le 
Roi pourrait charrer le parti le plua lmPOrtant. le parU 
SOC!allsle, d• com~r un m1n111tre homQ&'ene. Celui-<:! 
s·oartra1t à réaliser le programmo 1ouvornemental de !IL 
Van Z<'t'land. Mns plus ni moins. SI le parlement metlalt 
ce nouve.iu mlnlatère en échec, le Preml.r Ministre aurait 
en poche J·arrèté royal de dls>olutton, ce quJ placerait 
le parlement del"ant les re,ponsab1llt<f1 de sa carenœ 

Et M Rolln d'mvoquer !"exemple dt couvemer. pre
mière marurre, de M. Ramsay ~t&e0.>na!d qui •~t. ~n· 
da.nt deu• annffli, par la tolérance des autres pana qUl 
le ;,."'3a1ent &fil auss.i bièn •~ aUUI lonrtemps QU'Ii :ui 
plalaaJt. A.\nsl que œlu.1 des eoavtmements ~œa dt 
DanemArk. de SuMe et de Non~e. qUl oubslslent Pilet • 
la toli!nul<e dPJi autres ,,anis Jesqura lut fournl.ssent do 
t~mps l autre dea majoru.~ de rech&n11•. 

C'est tout de même oublier que u !air-play n•est poyJ. 
ble que dana lea paya protestanta o~ la rel!a!on n·apparolt 
pu da.ta lee com~l!Uons poUtlque• et oO tou~ de m6me, 
les profondes divergences aoclalu, Uni!ullUques et po1W. 
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LODEN aur mesure, hommes HE R Z ET, ,... 
- damea, entanta - 71, Mon~ de la Cour 

qu q lm<'ntmt le teu de nC9 lutta publiques betr-. 
ne llOnt pas Il creuséd. 

SI rien de wut cela n'est poulblt ni rt&Laable, nous DOUi 

acbemlnon• à pa.s prn>k. vers la dluoluUon. vers uu.e 
dWOluUon qae nul n• aouhalt.e. b.en que loOILS atltrment 
qu'Ua n'ont rl n Il. en Hdo tu 

Les belles plumea font les beaux oisca\1%, maïa .• 

L habit n• l!ût p&$ le moine 
Le 1.allleur BELLEFOND. 78. rue Neuve, t. Brw<ellee, "t 

Wl •llt'C•aUate de l'bAb1t. 

De l'huile aur le feu 

"'-" q, M P•~1-Emtle J&NOn DOUrsUlt $tS nfirocl•· 
t lons dam le cailne, sinon daN le 1J11Stère. le boulll&nt 
Emile ttne de !bulle 1:.r Io fea. Le aou,·ernement de 
demUn sera c ton • ~·•~ment ou ne ~ pu. 811 ne 
c<llDpte pu d'une !açon «rtalne le dlri1er IUJ·mbne, U 
entend b;en que l'iqu.pe de dtmJt.Jl adop:e aon prosn.mme 
et l'app'.Jque &erupuleusement, S11ns défaLJance. ni conces
alvn à Q\11 que ce soit. 

1 Le P o B. écrlL-11. eat aujourd'hui le parti le plut 
fort et, aana ton concours. li n'y a pu de majorité rouver. 
nem•ntalo pœ.s1ble • Dans de telles condlùon&. ce con· 
oo•ra doit 1'acheter et à un prtx d'autant plus élevé que 
ce wncoura m pl\ls 1.nJlspenaab~ 

c SI on n;e \'elâ pu aller a une dlaoolullon. que pour ma 
pan .te ne cra111dr.1.:.. nul:tme:it, Il n y a qu'une soluUon 
con\"r?Uble • renoncer à la fiction d" l'Union nauonale qui 
ne tient plua "t former en rou' enement de coaht:on • 
C..tte conllUon reposerait-elle aur une majOnté sembl•ble 
à celle de 1926. ce.Je qui aout:nt le aouvrmement Vander· 
\elde>-Poullot ? !Il. Vand.•nelde n'y volt pas d'mconvénlent, 
mala li eat1me que cet\<' majonte pourrait ~tre bien pr~alre. 
n a de la mémoire, Emlle 

Alora U prtcontse une lrtl"àr\lte quJ ne serait pas ronlon 
l\A\1onale c J 'rn S'llS donc 1 •· proclame+>!. QueJ:e pour. 
rail donc Hre tette trlp•nlte qui ne .. rait p.u 1 Union 
1.auonate •1 Mais etll•·là ~-p~ par M o, !\!"' 
à Anvers ; les aoc;sllsta des Ubtrt.u• 1111cèrement dém<>
c:ratfi et les éJ<,mrn:.. démocraUques de la droit-.. Le Patron 1 
ne là t que paraphraaer 1 e~ du Pm du Plan. L'accord 
o donc rta!IS(' au s.eln du paru plu. d-Un10n na11on•le. 1 
ma11 UM • coalit on smcèrement démocratique •· • 

Celle-cl 11ura à realtser d•na le plus brel délai tout ce qui 1 
de\ r• ttre f&lt 1 ces <lerntera mota tn caracteres rra• dans 
l'anlcl• > pour donner sausracllon pleine et enuère à la 
claue uuvrlêre smon. ce ~era 1 avant wols moiS la !allUte 
&\~ du vUal.n • L'Ame révolutionnaire du Patron a toU· 

Juun \lnit 11.1\5 ! 
- Tout !e rt"SIA' '-""' secondaltt, afflrme+ll encore. 
VolU au moin. qui 0$\ parler clair 1 • Nous accon1erona 

aux • cœ.lisé• • :out c., qu'lla demand""t· sils accepttnt 
Il« •e PIUiTiiltUlM' 30C a! 1 :S la S<DS du K V V et les llbé
tAllX démocrates. renre Jons. BOtcb. Jennissen. etc n'ont 
pu ..acore comp11.$ c'est qu'ils aon: bouchea a r;men 

Equation ' Revendications ooclalea • Reven<l!catlvn• fla. 
mandes. Le marché est v1r1uet:emen1 conclu. L'Union na
tionale étant âdun:a li n'y a d ailleurs pas d'autre formule. 

li arrive que votre femme 

crn.qu~ c..,..res que w. f• .,.1;1 ., leur arom~ n·e5t ">JJ 

toujours plalSIUlt. :\lais ~ '"Il& allumez = dél.cOOUJ< Cira· 
rtllo BELLLXA. \vt:• rardez pour '""" raçeab:e sesua•lon 
de lwne.r un cigare de <tJ;ùlté ""'le - et Madame ut <n· 
cti.antH df'JiifU" d~Ucat "4.l't m t0nune de son pnx miDl'I\,. 

L'opinion d'un droitier 

Cet homme de droite que nous avoN rencontré n'était 
&U~rc optimiste : pour quatr .. \1n1t-<llx ralSOM dont la 

ouao~ 

DUBO! 
DUBOllNET 
.- VIN TONIQUS 

AU QUINO\JlNA 

"'n -~- , 
première est qu'U envaaae d'un ~ ma.uva.b œU un ca.bk 
net Janson : 

- Car. nous ccnhait-!l en P:,eura.nt d.a.ns notre 1ilet &\eo 
le secret espoir que noua tremperions notre p!ume dana -
tannes. vous l.Jna&üle% a!sc!imnt que ce dlstl.ni\'é blacltboul' 
de la po:iuqae va sa:slr cotie occasion inespérée de remon• 
ter sur ?e pavoJ.s. Qui 1'accuser~!t de \'t>uio~ en roccurrenc• 
prendre uop de couverture ? QuJ déclarerait, sans wurlr• 
lntérleurement, que ce ma~n•flque orateur et cet homme de 
bien ecarterait déllbertment la douce perspective clu pouvotr 
auprome. même au prol\t de son vleU ami Henrt Jupar T 

Notre homme de droit<', au mi:ieu de san1tot• de p!u.s 
en plwi convula>fs, noU$ alcnalalt ensuite combien un m.· 
natêre Janson. ou presid• par quelque autre libéral. lul 
para~&Jt =ll:e : 

- P.,.;r mol. Je n en'"lsa~e qu'un gO'J\·emement à direc
tion toelall.s'" ou cathoUq.e Hors de là, U n)· a que dupe
rie : parce que le Je.i tt l'arlthmët.ql.le parlement;t..rt'S t.'<~· 
a:tnt que !e fu!.:ir C.lb.ntt IOlt dtrtiê par un mtmbr~ de l'\.l.n 
ou l'autre des deu• partis le plU$ nombreux. n n'est pu 
recommandable. d'autre p4rt, sinon même permis. que le 
Premier mtmstre soit pris en dehors des Mmlcycles. Faut·ll 
vou1 rappe.er quelles pruteotntlons ,.éhémentes a·~1e,erent 
lor5Que M. Van Zetland eut la malencontreu~ ld;t> de 
choLslr un mmi.stre ae la J u.suce dans ~e monde t"Xtrap&r· 
l•m•nta1re ? c..:a me 1emb1" un p!'éct<!en: dan1en-ux à 
renou\'eltr. Mais ~ n t!t ,pas tou• ~. et ici j'exprl~ l'op!· 
nlùn de :. plupan de mes collërues du B:oc : le Bloc catho
J,que ne peut ooneevolr qu'il ne ll<llt pu repréaent' au aetn 
du '""' emement par un nombre de m=:.res proportlonr.f 
• ses elfectlls Je crois que le corps électoral. qui no.a 
etr\lla plus que de ratson. nous ferait payer cher l'aban· 
don de te que nOU$ proclamons auJourdbul etre notre droit, 
ce dernier dut-11 lun11er celut de nos coUèrues du centre. 

Ainsi parlait ce l'ét~ran qui met .-olonuen les ptt<U dana 
le plat 

Le secret du bonheur 

Auner IJOue .. en. ...:r c_ sont chan::uu::es ch<>.iiel 
Qal. la chanson le dit, font \'OU' la '" en rooe 
Mau pendant les rrtma... au cmn du reu fl:unbant, 
~cus:er à .,.,n al$('. () <1é11ce aourmand ! 
Un Jnl6 btiton ~ • J&cq•H •. ù n'est mellktUe chooe, 
Il n 'est plalSlr plus wn, U n'est metlleur moment. 

« JM:Ques •. le Stlperchocolnt à UN franc le erot b&tOI\, 
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Le chaué-croisé 
C'est ~'~ cut.ablein• nt le veto du Bloc catholique qui a empêché lts élus de la \ieWe â.rolte de préter leur con

oours et leur collabor .. uon à 111. Spaak. 
Eat.<e à dire qu., tous ceux qui ont opposé au lonna

Uur IOC!allate = re!ua courtois. l'aient !a.t de bon coeur? 
Pendant la .sotrtc de jeudt. on \'l'. !'terou!-eme-nt de 

la comb1oataon Spaak, on pouvoJt dire QU'Ii y avait au moins vloat députés et sénateura catholiques dlsPŒ~S à 
acc.,pter uo portelroWe. Ce qui expllqu• les vitu!*rattons 4" corn'" d'.Up:emon'.-Lynckn contre :a • \'oraci!t • <!e 
en: llins de acs coll~es. Mat.• l'interdit Hait formt'l. 

Et c'e.>t ainsi que MM. ~!waide, Hullrl., le boUl'llmestre c.. horlque de Namur, Orban, et bit•n d'autl't.'$ encore du
rent se reslgner a un tt!us qui a dû leur coClter b•~n crœ. 

M. Carton <!e Wlart qui &'était dépkM de repondtt à 
l'appel 1éllphonique d~ M. Spaak et qut revlllt dare-dare do Genève. n·eut p!Us mtme l'occasfon de répondre. OéJ!I. 
M. Spu.11: u·alt ab:mdonné la part,., 
~ 1l n'eut pa.a à jouer la actne atundn.s.s.i.n:e dont 

ce bra<e M Tibbaut lut le bfroe. L'an<"ltn pres1dtnt de 
la Chambre avait lui aussi. à l'occas10n d'une crl•e minl$
~ielle, .~ prrs.senU: et U avait accep:é. Rentrant à son 
chàteau lanùllal. Il dit. rayonnant., à son épouse : •Ma
dame. embrassn un minlsl.re •. 

Le mlnlaU'e lut embrassé, tant et plll4. Jusqu'au mo
mrnt où un cruel a vis téléphonique lui apprit qu'il n'y 
a•-a!t lien de rait et que tout ttalt rompu 

On 1mar1ne que •• ., m~res d'Uri quart d'heure an!ent t• molna l>"'IJ!'~ l c!airon.. .. 1 r :ear cloire t-phtmtre. 

Si Londres a " Piccadilly n 

T M • ~dez-vous acs hommes chit'4 averne arma a"e du Pepin. u. BnaxeJIC3, 
bonne dame. s'étau montré vraun•nt trop pre~ Pourquoi 
n'eat-tl pas resté sagcmtot dans l'oWdlenœ et dans l'ombre 
du Patron. • att.endre que ,;on b~e al~ sonm ' 

Les extr<mlsl.e$ du pam. ceux de l'e Action soclallat~ •· dont Spaak était encore. U y a trente n101s. estunent que c·est très bien lait. Ce aroupe n·eat pas sans Importance, nJ 
lnOueoce On oublie trop soownt que &OO c:mt de file. 
Brunlaut, lut le ptemltr élu ck Bruxel:.a - le J)l<tron Hant 
hôr. po!l. et que le Or Marteaux ttcueilht lui aussi un hom
bre Impressionnant de votx de prrtérencr, alors c•pendnnt 
que le parti recomm&ndl.lt le vote eo téte de llSte 6p.Wt 
n'est guère plus ~ que les Hubm, les Salotts, 1 .. Van 
Wallegbem et U eat ttnu en p ttr~ ""~ par le aroupe Anseele. comme par lea socialistes de att!cte own11nce. 
qui qualifient de trahison sn politique t!trangére. 

Aussi M Spaak a-t-il constaté quit avait, dans son l>"rtl. 
beaucoup d'<nnemis .•. ot U a rt!u!SI à .., bl'OUiller avec 
M.·H J04per n y eut un accrochage s<'rteux en!re ~ dtux zeelan<liens de la dern1t're mtnut<!. FmlA, alor.. lu petlt4 
diners anUcaux. Porle de NamllJ", alors qu'on echa!am!llt. 
le coudea 1u1 la table le grar rrunistèrc de demain 1 

Ah ! Que la nature est belle 
el que la Forér de Solin< avec llt'S mull!tlldtS de leulll.s rou...es. eo;t pt~ndld• a eeue pique • l\ ow le M!pt!tons, 
c·~ le moment ou jamais d'aller à l'Abb<J>e du Rovgt
Cloltre, à Auderghem·Forêt (etabl pemt en blanc, prôJ"· Mm• Vve Oupret-Pen-nrd>. Toujours ouvert. du bon !••J, 
toujoun confortable. Sl>éelahté c1,, Cale- Kramxlelt et la cu.
•lnA ttnomm< de Tan•• Fel!cl•. - Tél. :13.1143. 

Ce pauvre Jenniaaen 
Il le ten.11 l'llfm. l .u-oq1 Ul de ses rtna ! D était m:-

n..,.t.ff, U allait Utre dans qUtlquea rrunutes pour tout de 
bon. Et. patatras... ad1cu veau, vache, cochon, couH.-r t=t ponèleuUle Puu\Te M Jennls;en 1 Déjà sou• le prectclcnt 
mmlstere Van Zeeiand. Il espérait bren l'a•"Oir, le maroquin 
qu'abandonnait M Bo• tue ;xrur gc retirer aur <!es pœiuons ~ :"arU o. r C! "'E~>«. &I Nev;-·Y«l< a • BrœJ· préparées à l'avance. On .e lut ttlasa. o·aucun• a!flrm.,ent •as •.al OU!!M'ldorf Il • • Ka.llcr-Ale1 •.Anvers a l'avtnue qu'une exclusn·e avait .ré prononcée conlr<' lui. en t1·d de KeYZ<'r qui, outre &es au.ralto tnd19cutables, ))06M.'dc le haut heu. Pl114 sunplemrnt a-t-0n .,.Umé que le portefeuille • Century t, le mcWNr hôtel que l'on pu1S$e imaemer. .. de la Ju.stlce était W\ trop groa morceau. A Anveni, le • Century ... c'est tout dire .. c'est lnCOmP8· 1 M. Jenn.lasen ne parnent pq 1 c...:her &On dépit com-r&ble. (Po',;.r rappel. en le ~UU')·, il Y a le l'eSl&Urant mrnt, c·e1a1t ta la ~mpense de 6•s bon• et loyaux lt'rAmbaMadeurs, le temple du btrn manger). v1ct·s. de son c é••olullon •. de son retour à la mero patrie 
et de sa conv~mon à l'Unlon nationale ! Je me brûle Il &\'ait mis une sourdme a aa lrancolitrle: U er.alt prtt 

-Je me bni!e, aurait dit !Il. Spau, alora qu'll s'achaml.lt. 
contre toute espérance. li n'est é.idemment pas sorti 11rand.t de l'épreuve. l auCW\ moment l'equ1pe qu'll !orm.ilt n·a 
!ait !;gure de grand mlms<ere En pouva1l-ll être autre
ment. loriqu'on examine lea conditions dracomenntS que 
le bureau dlH-cteur de son propre parti lu! avait !mJ,JOSées? 

Mau•'&la dépa.rt. &\'On~-nous dit, et déplorable t'choc. 
D y en a qUl jubl!ent., à oomrnenctr par l'ex-ami De Man. 
QW ne PoUV :'. a.dm ':rt· QU• Spa.al< réuWt là Où ,, "''"'' «houé, lu'- .;a pipe <!ut luJ Jl&faltre delectable. mer<r<'<il a 
midi. Emlle·JelUlile et Jeanne-Emile ne se tiennent pu de 
joie. Le • g..a>ln·re~at • comn:e d.tt si él~amment c«te 

A PARIS: 

L'Hôtel Commodore 
12, BOULEVARD HAUSSMANN (OPERAI 

250 chambres avec b8bl - Nombreux salons 
IUIBTAURM'T GRILL ROOU BAR 
Adrelw IM~pblque: OOMMOOOR PARIS 108 

à chanter la • Brabançonne • en rrançaa et en ~amand. 
Il avait donnt des K•lltS à la droo:e namande. comme l'a si Justement dit la c O••rniere Heure • qu1 ne l'aime p!us, 
11 etait farouchement résolu à se ropller au 1ud de la fron
tière llngulsUque. Il ne -n&nllf&lt m~ plua de cutts. ou 
Il peu ! 

Il lretlllalt. Ah ! ce dOUnre tnomphant d.vant les pbo
tovraphes .. et plus rltn 

li !"a Ceptndant défendu JUllQU &U bOUt, &oil porttfeullle 
Le de la derniere l'tun!on de l3 puche Ub4!rale. Il tralla 

1 

d•· • !egende • l'exclusl'~ lancée contre les m1ms!re1 1.t.é
r.iux o·un ton sec, en deux mot.S. Max l'r"ecuta : • M. 
Jennls..-.en. U y a une exclusi\'e, de l'aveu m!!ne de M. 
Spaak • 

Et :M. JennL-n en lut Qui!tc pO;;r dôcomm3nd"' tl! ;>Il> 
nlquement la aupertie Jaquette et l'admirable glb\14 qu'il 
comptait lnau11urer le 11 novembre. 

C'est domma<re aprh tout : comme ministre, M. Jenn!S-
·n en V&"1 h..Je'n un • tr 

Chaque jour .. u Plaza ... 
w public. entbousla.wn' par 1, Jeu de J<!&I\ Oll.bln dans 
O\JElJl..E D'AMOUR. applaudi é :akment LEO RA YOSS X, 
un doôcumcntalN sensauonneL 
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Les Etanga de Bierges lez-Wavre 

H6t.el·R.. -..nt l" orare.- ses spèel.alltés. T .: wane 378 

Le crépuacule des démocraties 
AMLs:eron ·nou.. l•n•ltment au crep..acwe ae.s démocra

Ue.s ? En voyam to~te colle .-Mie <te ttvolutions et de 

coups <t·Euota. on pourrait le croire. Voilà le Bré•ll Qui. à. 

10n tour,"" Pale une pel.lte révolu:\oo tu.:;.ste pour cl<J::iner 
k pouvoir à M. Va~ Paac';.ste, bo:Chevl6'.<. ces mo:a. e:l 

IOmml', ne >rulcnt plwi dire crand cho.;e. On est toujours le 
oolchevl.lt<i de quelqa uo e: il faudra aavoir à QU<ll ces 
appellations correspond<nt au Bréal! pour savoir ce que 
cela s~nltle. En attendant. on apprend que la constllution 
va.raaa ne acra1t que le df'ClLQt.o~ de- ~ constitut-iOn ita.

llenne. Ce aeralt tout de mm• une lnqw~an:.e lndica:lon. 
Quant à b pres.e dai Etato-Una. ell• parle carrément et 

laJlS aucun" ompathte de ttvoluuon ruci..te. 
o ·aulre j><Ut, on extrce de Rome et de Berlin une violente 

pres.>Jon à Varsovie. à Bucart:ôt et à Sofia pour enc• 11er la 
PoJlOiJ!<, la lt.>um&llle et la Bu!gane à adherer l la Silnte 
A-lance antlrommun!Sle et ces pulaances que la propa-

1an<le du Komlnt.-rn Inquiète alnal que l"lm!*ri&ll&me 

eovletlque. pourraient bien se laisS<'r t.tnter 
On .., d«rnande cependant s i 1·u. R S. S . est YTalment 

aussi rt'dout&b:e que cela. Sa diplomatie. aussi bien à Lon
o.rai QJ'à Bruxelles à la C<Jnterence des IM"ul Pu~C8. n·" 
aub• que aes khecs. En Eapacne, u armb:e b'en qu·e::e a:t 
~rdu 1 .. pcirtle et ron est o.tupe!att cl<' constater qu·.;1e 
larMe kn.<er la Chine P&r le J apon. non seuJement l8ns 

r tartr mthtaJrement. malS sans lui fournir du matlr let 
Serait-li vrai que Staline a personnellement peur de la 

ruern-? 

PH 0 T 0 RA'Pnse $:,ld':~~appattlls 

E . R E N 0 1 RT E 
30, rue G rétry - T é lépho ne: 11.82.91 

L' impuissance démocratique 

Ce Q " upuque cea • .:cts des pui.>.Mlnces tota!it.alres, 
maigre la brutallte tltm•ntaire et matamoresque de leur 
diplomatie, c'e>t rrncroyablc pagaye parlementaire dont tous 
les pa~a democraUquea donnent ;e spectacle. Tous :~a 

Jéréml"8 de la presse oe ~s.ent ae précher aux l"ran

çaa. aux B<lg"5, voire aUS-'<l aux MclaJ. et aux Am~ 
tiC1J.D,S : • Unl:-Jez-vous. oub:in vos que~l!e&. te ~e-nl est a 
vos porl.t& Rien n'y rait. nous continuons à noua Que
r.-ller. à nous déchirer. IA'a Françal.I !ont des grèvèa. d•.s 

congres politrques et d!'I dtscours. Nou'. Belges. noia nous 
dJsputons comme des crabc-9 <t nous n·arr1,·ons mèm• pas à 
cons1,1uer un mlnlstm; brd, nos ré;unes democratlques 
donnent un tel spectac:e d unp:nssance. d"incober.-nc• e: d• 

med1ocnte que ron comprend les cens de chn noua q:11 

en arnvene à dire : N'importe quelle autonté. n"lmpo:te 
quelle dictature. n'importe quelle tyrannie plutôt que IP 

dêoord.re 1 

E t(' Ln 

JEAN POL JEAN POL JEAN POL 
La grenouillère 

On ~· .a qi. • na, dans un cercle bruxe:.lo~ Et de 
bons buo -seo.., un pçu excités et -blement Inquiets 
comme la plupart des bOfls bour&eo11 d'auJourd1lul. •Pl* 
!a ient de tout leur cœur un dictateur. un maitre. quel qu•IJ 
ao11. qui nous deline de la paga) .. parlementaire et poll

t.menne.. 
c Lr3 cnnou1lles qm demandent un roi • murmura qu~J

qu·un. Le fait es!. cpt- c'ea: assez. ctla. N1 Ill.$ a\•ona un IO.J· 

\ d1ll.J\ eoUvrau - c'est bh·n enttndu. lt- Parlement que no•as 

.oUlons dire - qui nous permet en somme toutes I• • taml
llarltœ et même toutœ lea lncon11rultêl et nous demande
rions à Jup1n de oous dù::iner une 11rue qui nowi cruq~ra 

à aon plalslr, à la manière de Musoolini, de Hltler ou d• 
S tallne I 

Tout dè mêm~. U \"a~d.,l~ mk'u.x reformer ~ régllne. 

Mala U raudral: que cJuqae .,a."': e: même chaqi:c C>:o> ell 

y mette un peu du ·•~n. 

Un tableau charmant 

un bouque• de .,... la ,Je, un bouquet poeuque à. 

repouae auntt. et aunout, a\t<" cela. le bouqllet rare •~ 
enchanteur du dellciew: C>garrllo BELLINA ci+.ition p.11' 

raite des repUl<-. ETABLISSEMENTS ODON WARL AND. 

L'affaire bréailienne 

L'alfalre bres111 on. " <$' p"' .. ,aire :!"h cl:ilrc. On rr:
jamals vu tres cliUr. d"aiUeurs. dans 1.,,. n»olutluns de .·o 
pay• chaud oil 11 v a encor c .ix m1111ons de nègres •t 

700.000 Indiens sur 31 milhom d'habitants Le pays ckv:ut 
etr.- un bon terrain de prop:ig:indc ..,, .Mlq•Je. comme ~e 
M•x!Que es; mam:enant la terre d eleci.;on d~ so=IWr.e 
authentique. beaucoup p.us q~ ii Moscou ou le bo:Chens:ne 
est devenue du stalml,.:)!ne. s unp:crnent. 
~ Mexique y "1>t receptil parce qu"ll comp:t• dr.o milllo"

d'lnd!ens proltl.<lir•-" que !"antique c1vilis3tl<•n dl$ Aztèquea 
avait prepare.. au coUt'Cti'lSlll• lntegral. On ae demande 
POurquol les d11leren: ... re;rubllqurs amtr1c3tne.s vont !\lne 
à droit•. comme l'Argentme les autres à 1 ex rfmr-11auche 
comme le Mexique c .. s: t~ .90uven: le nombre dlnd~
genes Indiens. ou d.'emlgrants récents qui drtcnninent ce~ 
~volutlons. 

u BresU a doMe un w:ldt coup de barre à drol!e. 
!.i, V-111.is es~ pour : ... = le docteur Vart.is pour :es au-
11'1. :e 11enéral Varias. comme au Porta&al dl! 1929. ou •n 
journalistes é1a1rnt colonels, et I~ mrnistru touo plus ou 
mouu Journaliste~. M.us c\•$1 m dictateur rt~!u. 

Faut de la sagesse - Pas trop n'en faut 

Allf"Z b..rdlment n: ,er ~ c 1 Buane A.:bcrcr •. à BrJ..~· 
Nord. 12, r. dtJ M.rche <méme nuuwn qu'à Ostonde, plsce 
d"Armes> Ts les midis. déJ. plantureux à 15 Ir. Le soir, à :a 
carte. lœ fines spéc. de la charmante c Bonne Aubefio t , 



POURQUOI PAS? 
~~~~~~~~~~~~~~_.... 

VOUS AVEZ l.!A GORGE S ENSIBLE? FUMEZ LA CIGARETTE BOULE 
D'OR LÉGÈRE. ELLE NE VOUS IRRITERA PAS LE MOINS DU MONDE ... 
VOUS AVEZ L'ODORAT •·SENSIBLE"? FUMEZ LA CIGARETTE BOULE 
D'OR DEMl·FORTE EN PAQUET V ERT. VOUS JOUIREZ EXQUISEMENT 
DE LA SENTEUR MERVEILLEUSE M ENT AROMATIQUE DE CE PRO· 
DUIT DE GRANDE CLASSE. 

L' imbroglio ibérique 

L t&ut &Tant tout, qu:.."ld on a·oc:cupe dea i>eüPles d'orl
r:... lbérl;iue, retenir tf~'lla aont d'une ~all:é ex:,,... 
or<.!Ulalrt'. Ma!rré toJt. un Eu.roplen d"A:!em&ille est to-.i· 
Jo.1'1 un All=il:i mo;en. Il Clllste un Fn.nçals lllOyen, et 
zr.•me un Anclll!S mo~en. quwque ce!Ul-d nn défecde. E:n 
Eopagne, tout le monde ~ lm peu lùdalgo. mais il y 
exlate enœre ~ p.c. d'Ulettrls. Au Portuiral on .oit des geos 
d'une PQlliœae exqUlse et d'une culture Immense. Mals 
le Portueals au Congo, P<lr excmp:e, eat cons:dt-ré comme 
un dechet d'humanité, entre le chien et :a mtnagère 1~ 
b:..nc. On n'imagmo p<L& à quel degré d'abJectJon peut des. 
cendre un PortuglL!s aux eo:on:c... Le Chef du Portugal 
&etuel eat cependant :e eeul dea &u!Qcrates d'aujourd'hui 
QUI IOlt humllDl.ste, unlveralt.'\ire, voire théoloi1"'1. Au Br~
all, U exlate une arlst.ocratlo de la science et des affaires. 
n exi.te au...i dœ blanu moUasés qU! Vivent exactement 
comme dea nèorea. Il n'existe pas de Br"6llien moyen. 

.t. l!.RtJX!tLL&S, ON BON HOTEL ? f 
- --- A BRUXELLES, ON GARAGE GRATUIT? ? 

Mfme dlrectlon que ! 'Impeccable c Atlanta > de C<lq-s Mer. 

Le nouveau fascisme 

Le trait le plus rcmarqw::ible du noU\·eau t...,..sme bré
•'-lm, c è.U QI.. u ea~ riche Le tascllme ewt. Jusqu te~ 1e 
2"tliûne dta l>Clli»ea pauvl'Q, J"l>Onals. a!lemand. ::a.!!en. 
ceux qui ma:1quale:11 dea fameuse. maUères p~èr.• Au 
contraire, les ~· à ldto. irlca de ira~he 10nt :es p!:is 
n<:hea. comme les Anr.o-Sax~ns, léa Prançals et lu Russes. 
L4 il'lL."ld aliUtnen: de. A::emands c• des H11llens, c'e•t Qt: !: 
faut bien vivre. Ce sont lei prolét.lr1'3 d4 tems>s nou
naux. E&t.<:e que le Brésll, QU: possède 1.,,. ma:.ieres P* 
mleres, va auJvre k~r txemple? 

A ~m!èrc vue, on le croirait. En tou: c.u. U y a un 
lnclloe : !e t<.>n que prend Je rédacteur c ètranaen du 
c Peuptc •. Il est cona\emé. Pauvre homme. 

LE DETECTIVE J. MEYER 
ENQUEn.s. RECHl-:HCHLS. CONTROLES 

lla, r. de 14 Lot .• Tel. ll.32.15 1Co113. de 2-:i h., sauf samedi) 

La fin du bon aauvage 

o·eoat :e fal~ nouveau de l'&nnée. Le aauvaae n'est plus 
to!érant. L4 bon aauvaae. };) bon Huron, oelU! de Voltaire, 
i. Incu de lda.rmon\el. toU& - attendris.>&nt.s pezson
.naaœ IODt devenua tolù à tait autorilalreoa, 10lt à droite, 

RELSKY~: LIOUEUR 

..,lt à uuche, tn:o éran:., Tolre 1n•,1• rab .... Ja.n-Jacq'.lcs 
:u.l-mtme ne les l:'eCOmu!tralt p;.;;a, los cond~n· d~~ 
Ford et vo!.ent po-.ir le candld3t le plus à Puche Il.a 
ecou:ent à la radio lœ dlscolll'I des q;m:. hlt't!tlena 
ou sovtét.ques. I:S on: penla tou~ bon·~ to"J•• 1111~nlll!e, 
toute C3ndeur. A\l Mexique Cs •' ppc'.:en• même pro!t
·aires t=lrn~ et organlae\, comme la cRabo~tl tian de 
Moacou ot de L<'nlnil"ld. 

Ma.b il y a quelqu'Un QUI dol:. nu tond de zon tombeilu. 
treisaUlir <fémo\lon. c·t.st le marq\lla de la Tour 'du Pl.."I 
:a Charce. Jadb, sous-lieutenant de cuJrn&r.m en &lai• n 
s .. umur, 11 y avait fait la connal.asan~e du comte Albért 
de Mun, son camarade. Toua deux a'éprlttnt de "'<'lices 
sociales, quittéren~ l'anntc c> aUcrent au j)é~p:e. 1:a réln· 
ventèrent :e corporat!ame, 

!.ujourd'hU!, tout le monde en pu:e. ~fal.a dana d•i 
endro1'-' assez ln.>ttendu.s, <omme Ll.atx>nne et Rl<Hl<!.J.t· 
nelrô! M. de lu Tour du Pm n·a,ult pu prr1·u r<la. '111! 
n·est prophète en son paya. Il n·empkho que le oorpom. 
tlS!tle re>Su.sclt' par M. de la Tour du l'Jn uu par un autre 
est une ldte forte. comme l'ldée marxl.Ste. Eli<• tnit !o tour 
du monde. 

Le Zircon d 'Orient 

= une p1 .,.. ti." 1turelle au mmic Utre que l'Em~ 
raude &\ÇC laquelle elle a beaucoup de pr\>prtét.es C<l!n• 
munes~ 

Dé~t o!tielel des Talllcncs du Banl:kOlt • 

n, "'" Grttrv, 
Bruclle~. 

Le voyage de lord Halifa:11. 

Lord IU!i!u est donc P311t txn:r De?'.:ll Il a donn4 
conune pre~x!e aux pop;ila\lona la '1al e à !& t.uneuse 
ex;x.st:.on de !a Ch:we, orgal'\l&'e 113r le Grand Veneur 
G<>e:ing. Ce:le rencont e es• <.ssez m ncollq-.ie car le 
Grand Vm•ur a supprlm~ dcpul.s un an lcs ~" ~ é<!Ul· 
pagts d• Ch:IS1e à courre d'AU<·1tllL~ Il ne cha&e qu'au 
:us.! et Il tue .es rn.ards a•ec des c.J..,.b\nea et de nllPl.mo 
tltn~o:&. ce qui, aux ;et0c d'Un Ang;als, te de kt dcml~:e 
m:llseance. Or, Lon:! Halifax ""' m !•re d '-1U1p.1gc de la 
meute fam•use de :\lldd eton. Ces• un >rneur a" ..,,,. 
ang;a.t.;. c'est.oà-dtre un ca v3 t~r rt un hommeo de ch1ens. La 
rencontre a•ec G'OerulJI devra donc torrémont ftle courte 
ea.r sur le ~rrain chassc. l'homme du tU&1l et l'hvmme ds 
la m<:11te pourraient ne pOlnt g en11 circ Ce l<'ralt <!Anae
reux. 

Lord Ha!ltax présente J>('Ur Je~ A:knund& ce:. autre 
danger d'é:re un esprit tort rel!~1cu.x vulre cler:.c.al. d~na 
le sens prot('stant dJ mot. li œit !c n~. rune de ce 
vieux Lord Hctlilax quJ wn~'Ut avec !e Cardaul Merclor 
l'idée de rcunlr l'E,ll>c d'Angletcn·c et de !Wm<:, f'f Q'l! 

!ut adims à assister aux d1•t111cra lnatllll• .. du tome :x Pre. 
lat. au chevet de son lit, d.1na L• petit" chambre ~ 'u 
rue des Cendres. Le Cardinal lui léitl!I m~me IOn del'lller 
a.nneau ~plscopal. Le v11·u.~ lord le !~ria à son tl:a wn<>, 
qUl étact a!ors baron Jrwm, vice-roi des Jnda. 

de nst.ourne Slll' les réœpte:ira do toU\'3 marqurs à RADIO.. 
BOURSE, IG-18, rue Mart'll~•UX·liN'~ Bruxe11..._ 1.4 pbu 
lmPozt&nte .,,.,n de nidio du ~>• qW pœ>edo twtœ Jq 
marqu;os ec i:toclc. 



J P l l'as de la coupe, l'aclr0$54! la meilleure 
ean 0 Pour un pardesaua parfait et él~t. 

Un noble lord 

lNfd fu..lfu es· .in tm srana ae!IMar. A la mort 
de """ pt:-e, IJ berl1a du Utn< de vlcomle Ha!lfax et -
enlan!A contln!lêrent à aappe!e: Wood &.>n ll:s ainé, !·Ho
norable Charles Wood, oftlcler aux Oanles. a •Po~ U 1 
a un an. i.. )o.ie Lady Prlmroa<!, ''"" de 19 an.o. petii. 
l!Ue de Lord 0.-rbf. orpheline d 'une mére qui .., tua en 
cnau;int a cheval au t1alop. •t d'un pére qu'elle ne connut 
Jllnla>a et qui lut tué en march~nt sur Jérusalem en 1918 
A 1<>ute cette ramille a·atache donc un grand air do lf
aend ... ~ Vieux Lord Ot!rby leli'!CUr l<>Ut-puJssant dana le 
Lancuh!re. est :e pére de d•ux mlnlat.res aetue~ Lord 
Stan:ey, à l'Amirau~. et M. O~\'er Stanley, minl.stze du 
C<lmmerte. 

La S::an!ey p&.>S<'llt pour lmncophi:es e: le vieux Lon! 
Derby est à Paru cons"'.ammmt.. non seule-ment pour ~
couDea. llUla dana toUs les mUltuX oil U a de nombreux 
am1& Lord H.ùilax ~ ~rmanophCe et tout le condUl.salt 
vm le pacifisme. n pe..r!e b~n !"allemand. ma'-! a ex11~ 

que pour ses entretiena avt<: Hlt.:er, on recoure au tra· 
ducll!ur de la Wilhelmbtra.ue. le fameux Sclumdt. qui excel· 
le en cet art. 

Cela prouve qu'U ne désire paa s'aventurer et qu'U désire, 
entre quee:Joru; et reJ)Oll.M!8. ae donn~r le u-mps de rtllkh\r. 

Toujours la question des assurances 

i... ,. • .a que noua a. na p b t• 5 nov. (p. 31511 et 
le 12 no•. (p. 39t9i, nous ont valu une cop•eu.se COl'T'Qpo:J· 
dance emana.n: de nos :ec'.eurs qw a'otalent int.é~ • :. 
question dtveloppèe en noa colonnee Noua pnoll$ l<lus tt-s 
lnduatrtel.a. commerça nu, porucullers. etc .. que la queet Ion 
auunnce lntereMe. à se mettre en rapport sous nos aua
pled avec M. Marcel Leq~•me. à Bruxelles, 36, rue J oseph ll. 
qw lournlra aana fral3 touu- la documentation et qul .. 
l'Vldra auprt.. de noa lecteu!'I S'.ll' con\'ocatlon 

H itler el lord Halifax 

Lùrd H..Jax s. ra i>eu•~tre d~jà rentrE de Berlin 
quand paraltront cea llinea. • mot.na qu'il ne ao1t paa 
encore parti pour la capitale du Re.ch. Sait-on Jarnala? 

TouJoun e.sHl qu'au moment ou nous o!criVOOb, Il doit 
normalement prendre l• t.rain. Nous lut souhattollb bOn 
voya~e. en ne pouvant nous empkhcr de songer combien 
ce vieux et ratrlné gentleman brlt.annlque est à l'anupode 
du dlc!.&ll!ur prolétarien qu·n a·en va Lrouver. 

Le noble lord sera en tout cu tm bien reçu, stnon pour 
lui·~•. du molllS pour l'Anclet.érre, oil il raut qu'il 
rapporte une bOnne unprdalon de l'Al:eIDBCN' nat!onal· 
aocia.J.late 

On a raconté ll.N! roule d 1nopt1es à propœ <le ce voyaie. 
an hll donnant d'ann.~. chM:un 1uhant """ sentunenta 
propra, ll.N! foule de st1Jlli11cat10D1 dll'ltreni.es. li , . ..,..,t 
d'un comproina sur la qul'AUOO dea colonies. qui serait 
tenu• en auspen.s pour dix ana, en 6cbance du droit d'al>
IOrber l'Autnche et d·étran;ler la Tchécoslovaquie <comme 
al c'ttalt atra1•e entre l'Allemtllne et la seule Angleterre1 
A molna que ce ne aott une entente anclo-allMlande qui 
•• tt:e néiocttt. en llquidatlon de l'axe Berlin-Rome Ou 
bien encore, U .., poumllt que Loncin.a. déalrant se déi~r 
de 1"alll&nœ avec 1a Fra~. chrrche u.ne au:re combu111 .. 
IOt'l avec l'Allemagne .. 1·1t •le 1 Et tutti qu&ntl 

Les feuill~ de tabac 

don~ r~ compooé le ci anllo BELLINA pro1r1ennent de 
planta atlect.ionnés à la culturt d01<1Ueb on a proœd~ avo:c 
dt'I eolna particuliers ; vrntmcnt, on peut alhrmer qu'un 
otp.rlllo B.ELLIN A, c'ect un prodwt cholsl, et donc WI 
prodw t rare. 

Champagne 

HEIDSIECK 
-:î Monopole 

MAlSON FONDU 

EN 1785 

S ON VIN T AO • 
UZI 

paur iu conntu'arwn 

Agent CHnlrGl ; 
R.B. a.au111ola• , 

l rus1Ue1 

L'opportunisme britannique 

En réalité, Il ~ dol• '..,1r - pour une ro:a - que d• 
ce qui a é~ 0!!'1c1tU~nL annoncé, c·est~e d'un &IJllple 
'OY&ie d':nlormatlon . ce qui est, du res:e, d~jà 1utllant. 

Car u es: tout simplement aœurde d'1mairmer cr.a !' 
Orar.de-Bretagne pulue aolli<r à abandonner l'entente avec 
la France. qw hù aMur~ l'unmeme et i.DdJ.spenaab:e appolni 
dune magruftque et pul'3'1nte armee oont•n•:ntale; U nt 
par contre certain qu'à Londres on n'a qu'une conllanc. 
mitlaee dans le système de la aécurité collective - qui a 
subi quelques épreu\'è& douloureusement édll\a.ntes - et 
qu'on y cherche à conclure des accords bllaterawc, Jui6a 
prt'lérables. 

San.> le moins du monde 11<>nger à laisser tomber la 
France. l'Ang!eterre n'hésl:eralt i>a& à s·en:aidre i-ra?:._ 
lement arec le ru• Re~h. &I elle y voyait avant&&• pour 
elle. dar.s l'un ou l'autre clomalr.e. c·es: aAn de ae r~ 
compte des poss1bl11t~ en.tant dans ce sens que lord 
Halilax est envoi·é cht: le f'Uhrer. 

Or, l'Allema"1• ne dt\w'e nen ta.nt, au rond. qu·un rap. 
prochement avec la Orande·Bretagne. Tout comme Htalte, 
du reste, l'une et l'autre cherchant touterots. en "*'1• 
temps. à se reserçer ...ule le prollt d·wie pareille combl· 
na.tson éventuelle. 

Pour l'inStant. c·e.t le Reich qui est - ou ae croit -
;rand ra,·orl dans ce gport &lIJCUller. Reste à \'Olr a U aaun. 
réal!Kr une perlormlnc<' quelconque. 

Ces journalistes tout de même 

Un cbent de la Lo<uie CoiOruwe lw écr1t de Charleroi : 
• Selul qui gagne un rroe lot ou un aut.re lot, selw qw veut 

re6té inconnu peut bi.n. La direct.Ion demande paa le 
paspert ni nom ni adteSli~ mals malheureusement les Jouroa. 
illStc• mete ne leur nez dans wut. on cache aprk leur nom 
adresse et leur photo llOnt aur les jc>Ul'mawc et lielUI qui 
e•o; conu QUI a Pillé wi l!'OI k>t ne peut plus dornur tzan. 
qulllmMlt '&eht do !aire coruprem ca a le JOurn.il~e. • 

• Wail and see 
c·.,.. que ben d• d1.ereencca de vues et d 'inttrft te 

léparent de ! Anglettrre Ne aerall-<:e. dejll. que la question 
des colonie~. dan. laqu•lle le Fuhrer s ·eat lance à fond el 
qui n·~t iUère du iOUt d.Alblon. Et puis, •l y a la pet.t
cuUon Juive. qui lnd1rne Ica A.nilats. li y a, de m~e. let 
vexations que subi-nt le& catholl.ques. la brutallt' dca 
méthodes allemande.., la dt!ainvolture avec laquelle OA 



4040 POURQUOI PAS 7 

On s'amuse On s'amuse 
Au GRAND DANCING-ATI'RACI'IONS 

LES ROSSIGNOLS 
18, chau&;ée de Wavre. à la Porte de Namur 

Toua 1 .. sol.ra c< le di.manche en matin• l• !orml
dabl• orchestro de dan&< Sl.MON'S HOT SWINGERS 

et tout un programme d'ATTRACI'IONS. 
DB LA GA.ITE DE BON ALOI ..• POUR TOUS 

paase outre. chez nos sympat.bJquea vo!sln& de l'Est, à une 
parole donnée, la race mllltari.sle de leurs dlriceant.o, etc. 

Mala. <'nlln. rten n 'empkbe d'-Yet M. Hll!et e; lor<I Hall!ax ao rencontreront da.na ce~ a;.rrtt. On v1 rra ce que cda doMtr&.. 
Les plua anx.leux à att;,ndre le reaultat df' l'entrevue auont, à coup l!lr, l<'s gena de Rome. Car Ill se doutmt 

un peu que les Brltanniquea ne :eur pardonnent pa.s l'at
laltt d'Ethiopie, qul pourrait peut-et•e bten Il' payer chtr, 
un jour. Et Ils no doivent pas avoir plus conJlance en ces 
Ul<$Sleurt de Berlin que ces d~rnl<m c'en ont tn eux. n y en a d'aulne .:ncore qua tout ct:a lnttraaP. à 41,ezs 
tl tres. mal& Il en vain de vouloir Jouer les prophètes <.t 
rldlcule, ju.'1Qu'à preuve du c.>ntralre. de donr:er au déplacement de lord HaH!ax une por~ qu'il n·a vralsembJa.. 
t>lement pas. 

c Wait and aee » ..• 

Le$ Perles de culture 

dea pêeherles NAKAI llOnt réputé<!S les pl\lll belles. 
Demandn-les à '"Ire )oallller ou au Conceo&oanalre o.'nbal, Gr<» et. DtWJ : 

P BERTRAND, 
V, nu Grètrrl. J'l, B~UU 

ATI'E.'l'l'ION AU N 37. 

L'affaire du retrait dea volontaires 
n n) a pas à d1:·e. la tournur~ - la bot.,., tournure, 

pour ..,,. toa - pnse par 1 èllUleu&e al:Ia:re d.ea vo!.ontal:œ 
en E>J>llille, él&lt aosez lllatkndue. 

VolCI quelquea acmainee " peine qi:·ene rl'Quait encore 
ci.. provoquer la pire des contuslona, en op;;ioaant danie
~t et 1n;icLc~1b!cmmt lea tenant.a des CoU\eme
ment.aWt Il\ ceux dea nat1onilllstes La France et l'Anl!leUrre ll4 l)<t1"\·enatent pas, en déplt Ile leurs patient.> e!rorts de oooclliar.lon. A provoquer ne tut-ce qu'un semblant 
d'accord. 

M:uuollnl. ~n A'appuy11.nt sur le conlrere Hitler. quJ n en pe.raJMWt pas plus enchanl<' que cela, se mont.ralt !ntran· 
ai.ta.nt comme j&nl&l.\ et ...,!usa!t d .. part.ictper à la con· 
f Ucioe "'.iel>érêe pu Loochu e• Parla, pour reiiler la qusMoo. De Moecou ,.cn&lent da grandoa"clameun hypc)erlte
m enl lndlinéell et le bOn apôtre Lltvlno!r d6nonçalt une fo!a da plua, d<"VAllt l'~e de Genève, la perftdle du 
f&oclsma. 

va:ei-. en oubliant que c'étalt de son cô~ qu·on avait 
ll>a~ le s;at4me, rèclamatt t. cor et à cri justice con
tn c 1·ac:r-1on ttnnièr• » lomenlff par * c ~li• », 
tandla q\le la ~ ~ et lnqulèle ))Our - -&lOQa atrlcalnee, a·:mpatlentalt et que rAn11Ieterre. QOn 
moln4 Inquiète ))Our sa route de.s Indes et tout auasl aeaoée. ehè~ou•alt. &'Ill Franco se t.alaalt, ou à peu 
pril& - et pour c. ~. dl&a!•-on. 

Anthracite 20/30 spécial 
un Nltllr&cUe mllrte convenant à la !O&a pcw- lea feux 

cont.lnUI et la culllne au prlx de S4S tr. la tonne. remise en ce.va 86c d'-.S da 60 ltllos t. 18 traces en cave. 
QiaDU.. Detal. 118, av. du Port, Bruullea. Ttl, 2698 M. 

Jean Pol 
Volte-face 

le l&ll!eur sana épi. ~. rue do !'."amur, 
,·oua fournira un pa.rdouua Impeccable. 

n y avait de quoi n'êlr< sue~ ruaurê, Joraciuo. dans 
cette atmœphêre d'orace. s·ouvrlt la aeaslon du Comlte <le non·tnterwnoon. à IAQUelle lœ lt.al;ma et 1ea Atemanda 
- pna au mot quand Us anuinerent que le su.Jet eta1t du NSSOrt du dlt Comi~ - ne purent pas ne pas putlctper. 

Le pesom,...me gecw!ral se trouva d 'al:léun; tout de SUlte 
conl\rme por.r l'atutude lta!lenne au.• prnruèr.. rfunlon&. Et l'air~ •emblatt Vlillltt dans 11mpuse que tout le 
monde avait prévue, quand. lnexpHcablement, le vent tourna. 

L lr.&:le proclama qu'il n·1 avait qu .. quaran\e mille da 
aeo naconaux c volonwremtnt » au »ervlce de Franco. 
Ce fut dit si nettement et si ca~oriquement, que ce devait et.re vrai. Or. d'aprèa d .. donnt .. <illr•• de fol, on l&blalt 
IUt plus de cent nu-. de - c volontalr<e >. Qu'étalt devenue la dll:Ierence? 

Pendant qu·on se le demandait, vint la nouveU• que Je 
Comtté abe.ndonnalt l'ldèe. ~ sau11tt11ue du l'flll<! d>Ul retrait symbollqut. autour de laquelle Il a'étalt tout d abord 
lnutUement aeite. 

Pula, plus rien. Ou mcun.. <lu côté du Colnlté de nontnterventlon, appartntment tombé en !Hbargte Par contre, 
de. lnlonnaUoo.s d'Espagne Qn&:tnllt que lei 11auena 
s·en a!la:entl B1entllt u ne tut plus PQA!ble d'en douter 
et, actuellement, U ne reste ph1.> nu atrv1ce d .. natloNl-
lt.atai que des teclullcl<'11.S pour le mattr1<1 acheté à Rome. A Ma)Orque. notamment. les jOurna!U:<e - molna loD&S à 
ae mettre en branle que d .. otftcte:S - pouvaient consu.lèr qu'tl n'y avait là que des Espagnol$. 

Que a'étalt-U pa&6? 

ROY PEYTON à Bruxelll!$ 

au " NEW COTION CLUB 11 

A~s le c Coooanut Gl'O\e ..nd Troc:Mlt:ro London >. le prodigieux planlste et chanteur américain les actutllement 
l'h~ de Bruxelleg et remparte toUS le. IOl.rs "'° plus •U 
sll<:dS au c N«'K COltoo Club•· aux côtoa de MAYA. vedette de la cbanl:>n fl-ançatse, du tornudable Qutntette Hou. et 
Swtnr. de J(ljln Robert, de Fnd Fisher, le crooner tnternauonal. 
AU :0."!:W COTTO:-i CLù"B. c le Cf'rcle de l'élite MOl>dalne. 
ôc l'esprit. - du Jau ... de !'ambiance. du charme ..• 

25. nu· du Pépin. - Tél. li.SI.JI 

L'honneur eat sauf 
C e•t un peu diJ!'lclle à eXJ>llQuer. te?ltment le rt'Vlrenent d at.lltudt du Duce amible p&radoxa:, apr"" les grands et 

t.11ompbanl6 COUPS de gueulolr du len1kma:n dt ;• prlae de 
Bilbao et de Santander, c victoltea ltall<nn .. et fuc1&te.t ». n !allait bien cela, après le cuisant 6chec de Guada
laJua et le rappel d" l'appriçlat1on m~rlsant., do- F.rct.· 
ll&lld, rol d.,. Deux-1>lct!es, aur eea soldai. ltallena • Fou· 
u:z.'.es en rouge, !out-lt'S en \~rt. !outet-les en bleu, Ill 
foutront toujours le camp >. 

Le général l"nulco comprit t.res b!en la cbooe et. au 
court de l'avance dana les ~:ur. .. - o~ eoa dit en P86-
sant. Il n·eut pa.s &!faire "'"" :es tembloa 1 Boche& » de la brlt1ade tnternaUonale, quJ sauvèrent Mad.rld - U ne 
m~naaea paa les louan&es aux unité.. ttallennee. tout en ayant so"1. ~ de ne :es tD&a(tt qu·enc&drees do 
trou~ espacnol ... 

I.e Duce p•1t a•N>l. san~ Qo·n retran~rr on le crut beau· 
coup, tres>cr des couronnes a la valear dfl! combattant.a Ita
liens. en rétutal!on dea ca1omi:: .. a~•~tea donna Heu leur prit.end~ <aic> dH&ite de Guadalajara Mals. en 
m~me tempe. Fra.nco pouvait au.ssl dlrt' à .son trop corn· promeU.a.nt proi«teur, qu'il aau!'lt don!navant se passer 
de aon concou:a. 
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Cette dkl•'°n du i:énèral.IM!me c re.béllt t, avant de t.erur 

t l:ectlnment la vtc«>tte dtllnlU•e. '" tuwi:e pu Impru
dente tt ~Utuse? La .Ulte dos tvénmimta no"-1 
l'appl't'Ddra, aolt sur i. champ de batllllle - ou il Il<! !au

dtatt pu que Pr11nco, llvr~ a ...s seula moyens, kbouAt 

dans une olleuslve -. l'Olt aur Io terrlllu diplomatique, qui 
pourrai' au..1 e•re re.ul d'w:l• procbalne ao'.·;tlon. 

Q'JOI qu11 m aolt. • U a'y eat té&Olu, c eat év1d..nmrnt 

qu11 arait de bonn .. ra:.sona pour cela. E\ a :e Duce a .... 
d ·accord. c'tat qu'il en avait de non molll& bonne&. 

Cartes Xmas et Nouvel - An 
C.\LE,DKI ER" DE FAXTAhU: 

Papet. Centrale - Mala. Chaineux - 20, Marché-aux-Herbes. 

L'eau dlllU le gaz 

li ut certain que, lea .Uturlea étant nettoyées, de nom
brew<·~ urut.és de\lennent d.laponlblea pour les autr .. 

!ronla. Mllls :ea Habens, mtme réduit.a • quarante ruU!e 
(vra~blab!ement après d~ ra;>atr!tmen~. uns remp!a

cmient. de olesua et de malades .i pas dbommes ,·al.lde6J 

n'étal•nl P&S un a~p.lUlt negllitab!e. Seull!tmnt, Ils êtalent 
dennus propremont lmposslblta. 

L'ol'ltlleil tascl.stf' a'accommodn1t mal d'Un• aubordinatlon 

qudoonque. tand1s que !a nnté egpagnole ''" pouu.a ad

metttt un abandon d'auton'.~, aurtout dal\O un &OUUHme1n 

national et aprt& l'echec de GuadalaJara. qu'U !aut 

bien rappeler de nouveau, pui>que ce fut à l'lnltiaUve d'o!
!lcien Italiens que l'avance !ut men~ imprudemme1n, en 

Ptrdant la llacon a'ec la bue de ravltaill<:ment et de 
aoll".ien. Ce n'<s: pl111 un .secttt pow- peraonne qu'U '1 a•·ait 

de l'eau d&n& le 1az. entre 1 1 Espaanola. qui n'adm•reM 

jamal.J d'tnaéren<:e étrangere dans !<-uns aaairea, et lea 

débord.Ml.$ 1 volontaires .. dont les aéntraux et le aouver
n•m• nt ne comprirent pu, oomme les Allel113ll1&. qu'il 

!a.: .. :: tvlta de trop a·engager dan. :uen•ure. Par sun:rolt, 

beauoou;> des d1ta • volontalra • ..n ava:ent mare et de

mandaient à rentrer chez eux, au pt~ tOt. 

Un apectacle aensationnel 

e'e."' c lw que •-ous offre en ce moment le Plaza "·ec 
Glll!:ULE D'A:l!OUR et RAYONS X, un docum :nt•lre 

ccm.mo \ous n·en a\'cz Jamais \'U .. 

Autrea raisona 

D •utre part, en !talle, les !amllles er le peuple en 11énéral 
oomm~nçal<nt à trou•er le ttmJl' long lea perl<!• lourdes 

e: . E.ap:1ine bien lnd~.lble en ws d .. 1 EtbJople 
E...• 1 ne ., ra:ent IJA!anmolna arrlvéea à nen, .e.s !amlllr~. 

tout Just" autorb<'ta a m&nlft'<ltkr d< l'ent.h<JliS:asn:e et à 
accla1m.·r le Duce. al ce dernier n'avalt. eu à tenir compte 
d'au1re.s co=MraUona. la oé<'u.1té d'~parplller le molli$ 

poo.<tbk! Je& t~: celle de ne P&S pou111u1ne une entre

prlle auac•pUblé d ajouter d"" dtgoût.:.; à ceux re1 enant c1e 

1' c tmptre .1 COIWIUll U y a dt'UX ans. ent\n tt sunout œae 
de r.,.lrt'lndre ka depen.s. ... Quand ou en est réduit aux 

expédl•nts !loa0<tera du !uc!ame, on a dt)à plus qu'uaez 

•ur Ica bras a'..-c ses propres attaires sans encore se falre 
le cluunp!on de oellea d<OS autrea. 

D'où, la tenalon &\te les !:.;>agnols aidant. la rtaolutlon 

de rutlttr les volontaires Italiens - oon uns, à l'acooutu

mée, avolr blua~ Ju.<iu'au dernier moment et bien !ait com

prendre au Comité de noo-lntervent!on par !W'Cl'Olt. qu'il 
n·ttall pour rltn IA-<ledans 

en SUISSE 

ITALIE 
AUTRICHE 

Avant de prendre une décWon pour vos 
vacances de Not!. oonsullrz lea proi:rammes 
dea VOYAGES BROOKE pour les a#Joura 
dans i.. haute& statlona de Suwe: 
IAROSA PON'I'RESlSA. MELCHSEE. 
FROTT, LAAG\VIES, TSCHIERTSCHES, 
KANDERSTEO. LE SEPEY, etc), dans la 
arande station ltalltnne de BR!::Ullr 
CERVL'IIA '2.050 m•trl':S) et en Autriche 
•FllSCHISA e .. 

Prix exceptionnellement avant.a1eux 
DEPARTS PAR TRAINS SPECIAUX 
LES 18, 23 et 24 DECE.\fBRE IU7. 

---- R· llÜJDf'")I 

Voyages BROOKE 
St~ de personnu à re•p<>n•al>flift limtt~t 

46-48-50, rue d' Arenberg, 46-48-50 
BRUXELLES. - Tél .. 12.56.71 

Et maintenant ? 
n n't.n re..te pas molll& que le but poursuivi par te 

Comlté est en 11rande parlle atteint •: qu·u en eat rëauJté 
un lérleux apal.semenL A l•I point. méme, qu'on ne parle 

plus du tout du retrait dea volonta!res t!rangers combat.

tant. dans tea ra.naa de Va!oce. ~tosc.ou s·est tu t. ce: 

ëeard, le6 gouvt"mementaux ea)l&6DO!o de même, et Franco 
a l'air, Jusqu'à nouvel ordr<, de se pl~c.r au-<l.._,us de pa

reillta conttnaences - J><'Ut-Ctre parfaitement ut<•p.ques. 
Ce qUI l'mttr~. e·est d'Obtcrur te droit de belLg~ranoe. 

Grice à l'abematlon de ses adve?Sllll'es, qUI fusil trent la 

plupart des oalcJ•111 de m:irlne re.:>o:d !\deles à la R.epu
bllque, ao1t qu'tb les eu...-ent )ugêa trop tlède.s. aolt qu'l!a 

leur en a1en~ voulu tout slmptem•nt d'étre o!nc!ers, le 

cbe! c rebellt • a au acqutrtr la su~rior!te sur mtr. alors 

que lea gouv•rn.,~nt.aux la pœkdalent au début du aou

lhmient. 
N·a~·ant plUI • a·occuper du Nord., 11 a concenfrj toute 

sa flotte en Médlterran•t, .. vec Mâjorque pour base. De 

là, lt'S naL!onaux commond<·nt raue• mar1tune à Valence, 
a Barcelone et. pour autant que de tie..oln. au rt1te de :a 
cOte en"""Ol'e ttpublica::ie. !Satll dou·.e. la Cotte naucn,a,.. 

h•te n est pas tlea nombreuae, mals m~me .s; eue ne ""'" 
puae pa.s de aous-manru achcte.. ou empruntés à l It.al;e, 

elle n'a pas 11rand'chose à craindre des na\'lre> ellllern!s. 
à peu pres lmpuwant.s - y oompns le 11ros c Jaln>e l" >. 

avarie Il la sutu dt bombardenl('fl:.S aèrlena et de !ausoea 

manœuvres. Que l'on reconr.a.,,.. a Franoo le droit de 

bellls~rance et 11 pourra, alors, san. plus é1.re conaldéré 

comme pirate, arral.sonner lea bateaux de toute naUonallt6 
et bloquer ea1c&eement lea ports • rouaa •. 

La réal.stance dca 11ouvernementaux ne 1tra. d~ lora, p:ua 

lonitemps possible 

Va lire t.on c Pourquoi Pal ? • et va te diStratre • c r A 

P.\IUSIENNE t, la ta\·erne vraiment pari.1enne, au SI, bou

lt\'&l'd Emile Jaoq-1o prea pl. de Brouclr.ereJ, Bru..ellos. 

PUKOL pour les ~rûlures el ~oupures 
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UNE PETITE POINTE DE FATIGUE VIENT-ELLE vous TAQUI· NER AU BEAU MILIEU D'UN TRAVAIL ABSORBANT 7 N HÉSITEZ PAS: 
FUMEZ UNE DÉLICIEUSE BOULE D'OR LÉGÈRE OU UNE AROMATI · QUE BOULE D'OR DEM I-FORTE. LA MINUTE DE LASSITUDE S'ÉVA· NOUIRA SOUS LA STIMULANTE ACTION D'UNE FUMÉE TOUTE EXQUISE ET RÉCONFORTANTE. 

Le bobard de l' expanaionniame 7 
Cet:te bonne S. O. N. l.nJN..a.ble mtre-poule de toutes les 

bonnes 'ulontés. oontmue de pondre &taU.1.iques sur 1tatl&"'ques pour le bonheur du genre humain. i;1 ça 1·amuw:, pow-quol pas? 

Les derniers chl!fres en date visent. dana - ortgineto. le oontht lllnC>-Japonals et ellea sont ll::t~reswntn ~ 1t.1 
ongùlea, dlscms-nous. car, l la s. 0 N .. on procède par ordre, dut-<>n rt:monter au déluge. On a tout le temps 
pour cela. Rien ne p..,,... dèa qu'on a·engage dans le che
mln de la lumlère et de la vértti. 

c·m alnm QU'Ii &'est d'abord AC! de aa•olr à quels 
mobUe1 obéit le Japon pour malmener les Chlnot.s. 

- De quoi $'~t.-U? demand.ait t.ouJowll le pete Poch. n la S. o. N. n<m plus ne a·en ~ po.s ounter. Ce ne 
IO!lt ..-.. les C8llOD& ni lea aYlona, ni !ee mort.li. ni 1 .. Incendies qul l'lntun1dent. On peut raur Shanllhl\l et encer
oler le Chans!.. De quoi a'qtt..U? 

- o.. q'.:OI s'agli-U? d.emanda la S. 0 N. quand le tifo~ rai Grulanl dMooça, à cou"" de mltl'9Jlle.-, les porua aacreea d'AddJ.&.Abcbn ... 

r--r:---::ic:::--r- - o.,... ~ c..-dr• Uv,,.,,._""'· ""''""I'-.. 
• u ef'lfe'l"lôrt' l 1ncomp.a,ablt d•· seuw Mrr-e A TARAl(ANOVA, 
oruorl•uire Ctnc.-ennemrl dl 
~-:.1. c>chftt-. T. "•..,. Cu 'u'UO-C...~ Ue-"W\e Cl'"'"~ 

o..~ .. , ' '• 1a """'t 

HLHTR go.Rue oe veN1:1e IXE.LLES 

Suite au précédent 

On cl. •n r .,.u t<>u. 1 .. Joan que le Jap0n falt une srao;;se • .., .... d .....,anQonn.lauk. M. Mu.sollnl a eu la l'tnne. M. H!Uer no"-' en annonce une pour b1ent<)t aur Je Cha· pitre des coloules Elcpanslunnlsme. mal des peuples torta cncaqut.a dt.n.> d'ttl'n:tes !ro,, ,eu.,. t 
- Tout cela, rét<>rquent ce. m-leurs de Oeneve. c'tst blen \11<> dit. Mal& Ici noua ne taauna paa de vaine Utté· 

rature. Nous sommœ dea po&lti.rs. nous. A d'autres, le l»bolrd de l'expan&lonnl>alel 
Et de elle' des chutrea po rempto1.tta. 
La population Japona.lse auemente, bon an mal an, de 800.000 Am"4. Or. que voti-ont DeplUs prés de su: lustres 

que les :->1ppona ont Jeté le Illet s: ,, la Corte. 111 n'y ont 
lnAtall6, nu lfl'Oti mot, que 1'00.000 na· 1unaux. Et en Mand· cbow'lef Oepwo quelque vingt.Cinq &.na que !ta Japonats r foot la plu.t. et 11 soleil, e·es1 à peine a·11a 1 ont tlx6 
I00.000 do le4.U'I compatrloi.I SI Il Japca tt&lt rt!ellement 
lourneboul6 par la surpopulaLlon. comme on le crle IUt lee toit.a, c'""t dlx. vingt fols plus de Japona1& QUI denatent 'Y.Ivre, &uJourdbul. loin de 1·ne-patr1e vous voyez bien que 
• n'est paa séneux. 

Amer C U S E N 1 E R 
u 11quaur ~ve de newe r6putat.l<m. 
Dt.Da toutff bonnet m&1lcGI d'allmmt•tton 

Allons plua loin. Dina le Hopel dont u e.t tant question et que les Japonab conslderent oom.me une province qui 
n'a rien à leur reftaer, U y 1. treize (OLS plu.s d'autocbton<I q1a• de N111p<ma. C est tnorme &1 l'on consldtre que 1a 
Hope! devait. en pn11c1pe, comporte une populauon ~uellement JapollAISe .. 

Ainsi J)Qrl•nt les 11.&U!tlclens de la s. O. N. 

La vie eat ai courte 

Ab ! al l'on pouvait doubler la durée de l'exlslence! On ne 
délelpere d'a!ll"""' paa è "J arrher. Puurvu que noua pua
alona VOU' c;a ! Mala U eet une cl\o:>e qu·on .. t a.n1v6 à dou
bler, et que nou.s pouvons voir : e'eet la dutte dM aemeu .. 
Flexl Sboe et Rosi SOie de chft P. P . Oui. Monaleur, "'11. 
Madame. une 1e1nelll' qw dlll'e deux toit plua lonctem.-, 
VOi.la ce que vous IJ'oll\'erer. elle& P P . l dea prix lmb&t.t&bl .. 

Et ils disent encore ... 
Ila dJ.Sent encore ceci : 
- o·a1ueurs, il est connu. U est notoire que le Japonall 

rép"ille 1\ • exp&tntr n ne le ta~ qu·avee une Iarce Sri· 
m~•· et encore al on 1111 a dùment ttabU la d&n.ooauw.
tlon que c'est une lxmne aJ!alre et que ce n'eat pu pour 
toute la vie Au bout de d.lx aru, aoua d'autres cieux. le Japonat$ a·etiole et d•mande qu·on le rembanjue. C'est le 
mal des Ues. Allez donc, là-dessus entreprendre de l'ex· p&nSlOnnismel 

Au demeurant, U y a le Mandchoukouo. le Jt!hol et paa 
mal de centaines de milliera d'autres hectares où les Jar 
pOtl&ll peuv~nt actutU~ment 'r'ILC'Cer et prolUtttr l lt:ur a.ac ... 0,1..i.1 Oepull 1931. c·eat à peu pres oomme si le 
gouvernement de Tol<Jo, saut le resJ><,'Ct que nous lu.I devons, chantait Malborough sur le pont d'Osaka! 

Et 11$ concluent, les at:1ZUJ'I& cene-ola : 
- L'expansionrusme nippon ei.t donc un bobard Pour 1a surplus, laWC>z-nous travailler. La vérit6 est en marche ... 
t.falheur•u!k'meot. la iirande force dee gouv memenll 

expans!onnlstee et totaUto.ires, c'e.t qulll oe flChent de la 
v~te 

Hôtel Château du Relais 
a proltlmlt<' du Mu11t' Colonial, ch~ de Louvain, 't'er
\·utn·n. Prns:on l partir de 35 fr. - Bonne eub!ne -
J<JX <t AllMlCtlOll> dl\<:rse$. - &sain de N&ll.t.<>n. -
Situé dans un ..are do \erdure uruque, et ultra .. :tct. Gol! M1n1awre. Ouvert Loute l'année. T. Ter.'Ueren 02·~1.62 07. 

Prlz modert$ 4 conventr pour /ttu, r6vetlloiu, ete. 

L'horreur de la vérité 

On a la mtme horreur de la vénti en Allemaane qu'en ltalle De& qu·un journa!t$te est SU$pe<:t<' de voir clair et de dire ce qu·u a vu, U peut êtn ..ur d'être expu.IM un jour 
ou l'autre. C'••i aln>I que M Paul R;voux, directeur du 
bureau Havu à Brrhn. vient d'être l'objet d'un &t?tt 
d'upu!.>Jon polli &VOU' dJt que 1 ép1demle dt f•i!•n &pbte\lal qw rqne en ce mom.,nt dar.a .e Rew:h est eau.H J>&l' la 
mauva10e nourriture donnée au tx!tall depuLI l'anlrff en Yli\leur du plan de reatr1ctlon. 

C'eat aboolwnen' exact.. Tuui le monde le l&I' c ~ 
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lll&l1>e n aillrurs, mala on ne ~ut pu le dire. n !aut 
d.lre, al l'on veut a;olJ' le dNlt de VI•~ •n Alltmaiine. que 
les •adla allemandu aont les plus bellca du monde, a:rtce 
t. HlUtr, et que 11 •lia ont :a r.évre apbttuK. c'est t. 
ca111< du Ttal:.t de V'1'UWea. 

Muaaaea-Bairu 

1'. ru d'Eamt 
( Porte LoUJae ) 

OUVl:flT DE 2 A 11 HEURES 

L'affaire La Rocque-Tardieu 

Cdte alfa.Ire La R..xque-Tardleu est lamentable. la 
oo-rvateura françai. "" aonL t.ouJours d6chlr6a entre eux. 
mala cette fols 1ls exacerent et U apparait clairement que 
1 .. 11ena ci.. !" c Ao:Jon fraoça.lse •. ol.ttawc <IM tem~tea. 
prê!tren.leiu de beaucoup "°"' la Rt-pub:tque durer éter
ne~<'l1lent q:.ie de w.r la l.l~e rèl&bl~ par d·auuea 
que par eux. .~"ICln! Ta~. <1<-;en" l'enr.eml du ~· 
t. lorce de !'a•olr prat,qué. eat de la mbne l'COle. Lea?'I 
e!furt.a oonJuguéa aemb:<nt avol.I' al>sttu le Colonel c!e La 
Rocque. oonvatncu d't.,o.r touché de:. subvenUona de Tar
d ieu qu&nd celuJ-<:I était mtnl$lre. 

On a·eat demandé pourquoi U n·ava:t pu répondu tout 
&1mplewcnt : c E2l bltll out fa.I reçu dt l'1J1ent de M. Tal' 
dleu Nom combattona ~ oommwusme put.r aervlr t. !& 
mfme eaux. D etait naturcl que :• mlnls'rc aubçenUonnU 
un mou•emcnt qui aeT>&lt de façon oc:culi., aa polit>Que • 
Malheureusement. Il parait que e& a~b><ntlon.s. M. de La 
Rocq11e ne les a pu anno~ à son oomlté. ce:a ne veut 
paa prèelaément ditt qu·u les ait m~ dana sa poche 
- p.u~tre n'avait-li PM t.ouU! conllance dan.a ce comlté 
- maJa cela porte à toua Je.\ soupço1u. 

Le niaultat. c'est que l~a Journaux du l"ront populaire 
trlOmpbem. On tr!omph...-..lt à moins .. 

r:t naturcl:emenl M Li-ùn OauM:, qui a un aoCt part!
c ..l!ler pour 1es h:st.olres louches. jerte de lbal.'.e aur :e !e-•. 
Voilà un ci:oyen a.q:iel la T+pub:lque radlca!..ocla!.:ste doit 
une !ameu.se ch1ndelle. 

L E 1 C A 1.ca super~ alll'andlaement.s du 
Spécialiste E RENOlRTE 

30, rue Grétry <coin rue l"rlplersl 

La mort de Franklin-Bouillon 

Avec M ~B<>ulllon. !!l.s d'un pro.crtt du Second 
Eml)ltt. d.lSparalt une des naur .. les plua aympatb.ques de 
la politique françalu Quand éclata la 11uerre. Franltlln
Boulllon, rédacteur en chc! du • Radical 1, moniteur de 
aon parti. Hait un radlcal·soclaliMe de la plua strlcU! 
0'*11moe A u\I•.· epoque, l•s mAn.s de Homala n'eussent 
c•rtatnement pas d,.,..•oué M. Praci<ltn·BouUIC>n. 

Aprél ta ruorre, nul pl111 que ce bnllant <>rateur ne M
v&lt cependant fiun pnu\e de """ d<S ttalltb. Il s·éuda 
de> nu'-'eo bnandiStes pour comb&ltre :e pacl!lame et lt'$ 
chlm~rea en11endr.!ta par la Soclète dt» Nt.tlona. 

Au cours de a.a abandon& auCC""-'lfs d1-a lrults de la 
vk:tolrc, Al'1$ttde Briand n'eut pas d'advers..ir., plus résolu 
e t plua ardent que M. Prankltn-Bowllon. Ce dernier s'était 
lalt en outre le champion d'Uùe union tntrc lea ttpubllcatna 
ni.od~rea et d'avant-t:arde, à l'exc!uslon dte partla !nterna
tlnnaux. Il Dt pricha que d8no le vide tl fut b8tLU &llX 
demlùOI êlecUcma pu un C001munlatt. A la Ch&mbre, ln 
lo;aut4 de M Ftanlùln-HoUlllon e<alt l~todalre et lut ...... 
l•it l• aympa!.IU d• ~ ouos ooueau ... 

Pour un repu ultra-fin 

tnnta vœ oonvl•ea au Reo•aw-a."IL Ravtn>teln, lia en ron
atneront un exce.lknt oou;erur, Luncb à 30 et 40 !r. et 
Dl.Den t. 35 e: t5 Ir. vlN oompr'.s Concrrt 1-. men:red!.s 
cmNJa ot clJma:lclléa sans aucm<nta: de pnx. T. 12.7i.68 

•• AGOR A •• 
Jean MURAT 

Danielle PAROLA 
dans 

ALOHA 
LE CHANT DES ILES 

Gra nd Prix du Roman d'Amour 
de c PARIS-SOIR ». 

,RIX • 
l=es et Mf~z;f\.. i::: = ~f!~.Oses: 1~:: 

SIAHCIS . 
EN SEMAINE : 2 30 - 05 • 6.40 • 145 
LE SAMEDI • 2 OO 4.05 - 6.IL • 8 15 - 10.20 
LE DIMANCHE 1.00 • 3.0S • S.10 • 7.15 • 9.20 

ENFANTS ADMIS 

L'armistice san.s les an.ciens 

On avait donné, cette année, un éch.t particulier à 1t. 
commémoration de l'annl.ttlce. L'ann.!e, les ~les. les •couts 
avalent été mobillses, ainsi que t.Oul<.'S les aut.orlté<i de ce 
Royaume Il n'Y manquait que les ancicna combattants. 
qul aont cependant p<.mr que:que chose d•na crt événement 
dont on céléônut l'annlvcrsa:re. 

Pour la prcml~re fols depu:.. 1973. l'Amlcale des Off'.clera 
avait renoncé à oraanuer la céremorue. poor caiue d'amrus
lle. lM pouvoirs pub!Jca qul. ~nda1t d<-a anné"3. ava.<..'lt 
liDO~ cette date. n avalent été POt.r r!cn dan1 l'lnawur.i
uon de cette cérémonie qui ortt une amp:eur de plus en 
plus erande. Les prcm1èl"cs années, à P•trttr de 1923. on 
n·y vit que les anclena oombattants ... et M. Max 

one année. le Roi. que rien ni personne n'avait annoncé, 
parut quelques moment.s avant onze heurt3. A partir de c& 
~t. on 1 v:t des mln!Strt.S, des peraonnallt~ cliver~ 
des aoldats et des drapeau.,, M. Van Zeeland, en 1936. m
staura tout un cértmonl:i.l. avec massiers. malltt de c~r-é
monte. corps con.tltu~. et le reste. n parvint méme à 
décider les m1nl.Strts ;;oclall4tes à l'accompaan«. L arm~ 
dHUa, pour la prem1~ni roto. 

M Van Zeeland était encore là. cette Iola, avec toute son 
équipe M . De Man arbonut son bel uniforme de capitaine, 
M Dt Schri1ver avait endosSI! son habit brodé. qu'il croya.t 
ne p:ua jam.a:s mutre. 
M~l4 les anc!ena combaLtant.s n'ét<>enL pna 1.\ ~ le'1.'S 

dt!éeués e..<oortant leun drapeo.ux •o.lb de crépe. éta!tnt 
venus avant les olflc!e!a a'lnchner de•ant la da11e. 

Ils ne désiraient pas se rencontrer a\·ec ceux qJI on 
voulu et Imposé cette ~mntstle. C'est bien leur drult. 

Et. U!I aura éLé Je ré!lultat le plus clalr de cette loi 
d' c apaisement • qui n'a contenté per!IOnne. 

Aimez-vous le foie gras ? 
Aunu-vous le !oie aru 7 Si ow. dégmt.e: donc celui oue 

la Mt~ne d"Alsace atrt lt. ...,. chents. Il ost d'une !!"'li 
ch•ur Incomparable et 1&1\.9 ri\al à Bruxelles. 

Comme la Rôtisserie d'Alsace ll•Te /J. i;omlcUe, que lea 
maltr- de maù;on n'bélltent paa: MJr un simple coup 
dt: télt-phone au 17.09 7t, eu~ feront les dt'ltces de le-un 

1m1téa. 
Mtllaene d"Alsace I~. boulevard Em. J,ux;maln IA=~n 

ll!;uleunl da la Sennti. E:np!.lcement.t spéclaux pour a:it.oS. 
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La crainte d'incidents 

Y a'11Sltr!I d ;M l.Dc>d nt.al Les mlnlstl'e• uralent.-111 hués? 
C 'était la préoccupation dominante. On établit en col\56. 
quence un acrvlce d 'ordre formidable avec barr1~rea Nada.rd. barn.go dt po!lœ, gendarmes à p:ed ~ à cho val Le quar:.rr était m éta.t de lleg( 

Depuis le vote de la 101 d'amnlstle, nos mlrustrea ne peunnt plus se déplacer s11ns la prot«tion de la force armée. 
Tout ge ~ Ir~ bien. D n'y tut pu le moindre tnel· 

dent. i. p:,,. r: """' <> "'l> de sllll<'t. Par 1urcrolt de pr6-cautlon d'&Jlle1 r.., le,s m1rustres a'escamol<!rent Ut~rale· ment pgr la rue du Co1111rès et dlspiirurent enlevés par dea 
a~toe u .p:dea. 

L'an l>U$é. aa con:r.ure, lia a'lt&tent dlriaés par la rue Royale en çand co~e et 6'étaltnt expoeé8 devant lea 
&Tiiie. du P"'-c à l'admiration des fouJea et dans l'espoir da lea arum.r. 

c f' liait pu qu11 1 awe ». oomme dlt la chan.loa. LA anclo. a COlnb .. tt:Wl>. QUI ne voulaient pu créer d'lDCldent&. 
n'étalent pas venus le matm, Ill c1·oyaient rester entre eux l'apr ... m!dl. 

0 ..x q\:! ont v<>té ou llDl>OM! l't.mna!Je de\nlent comprendre quï l est dans leur m té1 êt et dans celui de l'ordre 
public d'éviter tout contact avec ceux qui n'ont jamais ad· nua cette mesure d 'apa .,.ment. 

Une chaumière et un cœur 

c·.. t le ~&.e <le nœ \ "" ça ne date pas d'hier 
Les Jeune. filles eont à pltimt plus e-cg..'allt<S, &Vl'<' rul$0n Ellœ aaven t Que les bellt li pluml'JI font ll'JI beaux Ol.se6ux. 
La mode Jeu1· Uent au cœur Elit~ \'culent kre bl•n ha
biU<!d. Elles 1 wnt en ,.ntral aurto~: œllt.s qw >e cha~ 1em ~"" P F. exhibe.nt les dfficleux rnodtlœ d'automne de 
cette maison. é léganu.. 80lldcs, à des prix que seul P. P. peut prauquer. 

Achille et Augiute 

On .-'nsait Cénlrale!Il<'nt que la journée de mardi wrralt 
que. sc<!nes de i>UiUa: parkmentatre a l'occo. oo de la ,.. trff d01 Cha.mbrt.a eo p:elll• Cl".se mtnistérlt~:e. Oo 
o·a J>U vu ce qu·on aJlatt \'Olr. et t.out a·est terminé le 
'ibl.ux du monda ce Jour-là. Tout le moncl4 lut très centu et pnidnu, la mieux ftant l'ennenù du b~n. Les <lepu~ 
l'llmlrent couneeuaement la qi,~ JoD au lendemalll, tandis qua lu 8'nateun achevaient, dAlll la contusion, la uconde ieclW'e ~ la loi dea panalona. 

M. Aclùlla Delatt.ro 11 ft:lclte tout pa.rtU:ullêrement de 
..U. IDkll6cG. L'eotani qu'il an.1' mla au mOD<le. 1'11 ~ 
fjllmll de l'eQrimer alnai t. l'._t.rd d'Un homme aussi pro. tJpaux. bil Win adq)té par u.ne Imposante IDAJorlté de 
,._ oomca1ta. n en a\-a!t taJt. U • VTaJ une qul'lltlon fenonnalla bl& plus qu'Wl• que.don d'Etat Car Achtlle, 

.--:~-' P .. _ot~-Ha11 
. . 69, chaussée de Charleroi 
I' \'h\11: MA.ISO.-: SPSCl.ILIS!E: DU • u:1c1. 

~ul connait ça dan_, les petits coins, a toujours été de l opinion de ceux QUI estunA!ent qull est le aeul à l>OU•O:r démêler ~t IDextrtcab!e klle•eau. A<hl!le itt prue pas 
beaucoup l'eoœna d<'S salons. mai. Il n'est paa tn>erulb:e 
aux natt;,rtra dea clubs de ~~uche. tout préi.s à voir en Jul .e type accompli du t«hnicien. C'est pourquoi :.t le aunlst re 
du Travail seraa délO!é. à tous les l>OlllLS de rue, 11 1 ... 
avatars de la P<>lltlque l'Obl11;e .. lent à ~er le fauteull ministériel à un uchn1c1en awa1 comp<!tent - hypoth~se ndlcule 1 - que lut 

Quant a Auguate De &br!Je•·er. non oncore rendu ~fllll
tlvement à ses qu1n:.e pet11& De Schr!Jver, Il uaa1t ..,. u1t:
mes heure. milùaterlelles • convaincre l Unl\·ers de la pureté de IR'S lnttnUons. D trônait dans la aal~ des Pas Perdus et des parait.a envoltts : 

- J'ai d•mandé, d~am•l!.-U, la conH>cation d .. Cham
bres pour que le Parlement n'interrompe pas oes travaux et prenne ses responsabilJtts comme Je les al Prises mot
méme. qlll m'en 1n1 le cœur tranquUle •peraanne ne me retenant•, lier de mon de-olr accompli Jusqu'au bout let >1ve En11ùen flamand 11 

Madame, votre mari aime 

le cigare. mals voua recul"" devant la dépense du cadeau a la.Ire. Achetez donc sunplem•m u.n 'tul de ca11anJlos BE!r LINA. et •'OUS OO.U\ .. rez à \'Otre époux le pla:alr QU 'Il atlmd 
du Clil'tt 4' choix car 1 .. c11&nllos BELLlNA 60nt fabnqués avec des ta.bacs de haut rani. 

Nouveaux nuagef 

Au cours de la dernière crise mlnlstérlelle. on n·a pu uoez Insisté sur 1.. nau .. Jles exJiences de la dr01te fla· mande ,...,. compter que l"" r.amlola.nta de toutea l .. 
nuances pohuques lt~ approtn·ent prtaque sana réserve>. 
Il Y a là un danrer nouveau. p0ur toua les francisant& d'abord. pour l'unité du paya ensuite. 

Ces messieurs. comme tl 11 ltë dit Ici mème la semaine 
paaoée, veu:ent le \'Ote du projet Marck sur l'<mplol des langues à larmee la repart1t1on équitable (équitable l ... l 
des éltmenta flamand! •t .. allons d:uu les org~n:.smu de l'Etat "'1 parutataux, des Académll'JI purement flamandes, 
1 .. ~n de l'amnistie. etc 

Mals d,:!ns ce cortège de revendications t.1pageUSès, U s'tst gl~ soumolM'm•nt la pire des prétentloru: U a'a11t 
de la dMslon de certains rnlnlstètts en section nama.n<!e et en a«Uon frança!.., , A titre d expenence, c·n commm
ceralt ~r le mintstere de J1nstruclloo publique, ou ron 
créerait deux administrations absolumt'nt Sèparéca, Juaqu·au 
1rade de dU'ecteur 1tnèral lntlus. Aoléme, on se content~ r&lt <Il. tou1oura l titre d 'ex?lnenc.,, de prendre au mi
nistère de J'lnstructlon publique radmlnlstrat!on des Bt'auxArta. Qui forme actuellement une sortt de petit coin à part. 
tt consUtue une aorte d'hommage aux sciences e-t aux production,; de l'esprit 

Gueule d'amour 
Les Rayons X ! 
u.n spect.Acle unique que voua offre ~ oe rr.oment le Pkit4 

Un mÎJliatère de plus 

Dans ce denuer caa. U .·..,irait de ne pas faire !es choies 
l moitié li faudraa donc créer un nouveau mmlatere, oelUI des Arts et du Lottl'd. Il y aura.t donc d~ aect1ons 
dl1tlncte1. avec deux aecrétalrc>·Bénlraux. •'U vous plait, un 
flamand et un français, ayant chacun soua teura ordr., une qu.l.Juame d'nnplo;·ea tt roncUonn.a.res La coordma
tloo serait aasurée par Je ~flnistre lul·méme. puisque les 
eecretalres Jénéraux &era1ent Lncaoablcs d'a...um•r ce r~le. 
qUI en la aeule Juatlflc&Uon de leur ulatence 1 

Oam.me d1dée de mettre à la téte d'u.n al Jl<'Ut nombre 
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d'employés deux c mln!Stres admlnlatratUs > tient de la 
loutoqi:erle. a'""' un mJnlotro c poUtlque • par aurcrolt, 
U s'agirait d élG!!er un peu les cadnS. Il n·y aurait suère 
d-.Jtre JOlut n que de ratW:bu t. ce mlnls~re croupion 
=t ce cr.u ~ ~tre conaldér• comme arta. y cmnpr:a les 
arts app.-qJ.és C! lc-~r ~Jgnemtnt. le Jeu de ~l.p!k et 
la bel e. Ce ,.,.;i un Joyeu: chambardement de plus. N•
ti....,llemmt. de-.ix sec4ons <!ldrnnt un plus rraz>d nombre 
de ronctlonnalres. c!es cbds nou•eaux. sans compter des 
hu.ISs:tts • unlllniUes ., ce aa1llt le ccmtr\bUable qtll. en 
fin de et ' 1;> e. QJQ11eralt Mals. oomme on te aalt, le con
trlbub'.e n'est pas une vlctlme 1n:ér=te. 

Le Père Hugo 

Quels termes ,,..nc!lœos n'auralt·U paa emplo;N pour 
loueT, romme Il oc doit. les menr.llles que renferment les 
hAlls d«:xposl•lon des Maitres Fllel-Frt:U. 108. rue Je 
n nstructlon 1Bruxell .. 1'tlc111, où chCIQtl<> Jour, de 9 t. 12 
et de 2 fi 6 h on !><'Ut admirer lrurs mllf!llflqt11!11 créations 
dQ Just.renc et d'appemlla.•e électrlQue moderne 1 

Le& victimes u speclaculairea n 

Rëu; ,1e ou non. chacun dovme que cette e~rlence se
rait le prélude d'un dédoubl«ment a~néral de6 ministères 
Aucune cohwon mtrc lta 6'.'rvlcea ne pourrait plu.s être 
obt .. nue. Chaque gruu!l<l a·erlorceralt de faire de la suren
chère: ce aernlt pour l'Instructlon publlque. par exemple, 
l•• bo;ilerersement des programm~ les una c ad usum Fla
mand! ., la autres de.st!nb aux Wallona, aelon la formule 
du plus ttrolt r~i;tonalllmo. Que ron n• vleMe l>'l$ pr~ten
dre que ce serait \tTI blrn ! la DSJ'I de n:uro~ occldCD• 
tale su~nt actuelkment ta lol dl! nk-1t~ êconorruqu•a 
et sociales qui wu!lent tncontestablvnent les t'tudea et 111~ 
dèlent les pl'Olf1Ullmes ~. la Bel1lque. irtce à la qu~ 
relie Ungu1't que lt'ralt une d3nirereuse exception t. la 
n1:1e •• 

o autre part, comme le ICCn!tAI~ i:tnt."&I ne aeralt plia 
l'élément de coordlnat:on. ce rOle teralt dt'volu au ministre. 

Le réaultat 

Ah 1 1.,,. bellœ papyea en IJUSpectl'es l Au lieu d'3vo1r 
un hJDlllh' rompu aW< dllllcul~ au courant de la !1lll\1ere. 
on aurait un poliUclen-mt'ltore, qui \1endralt chambarder 
ce que le prédkesseur aurait lat\, pour être s.::vl pllr un 
a•1tre c!l..un dcur tout 1uw! 1noompêtent. 

EnsWte. cc mlnl5Lre di.:\'ralt néc:CMane.mt·.n~ ell t" un IJ\ ... 
lingue, pi:.squ11 aurait al!lt.lre à deux services de lanaues 
différentes. I.e réaultat •• dcvtii•. !~ Wallons aeraient èe&r
tés du premier coup 1 Au aecond tour. les Bruxellois de lan
gue rrançai..e. Au troil<l~me t<-mp.,, l•s butnauea d"ortame 
romane. Cl"I n\'rup:lt's qu' ,·1mar;:111cnt Qu'il Jeour surrtra d'ap.. 
prendre te nounand puur ·~ la.ln\ pardonnt•r la connal .. 
sance approlondJe du français, seront txclus t. leur t.our 1 
Le µroc,é<lé commmcc à ~trt• C<lltnU t.~ mtn111res non 1•~
m1nds de race do 1><n~. de amllmenta, subiront, p.'f un 
Jiute retour dc.s choses le.s vexaUona que lu parlemen
ulres ont tnllig~ aux fonctlonnaln'S d• Brux•lle$ et de 
la Jlmitc llngulst\Que . 
N~us sommes cnrteux de S3<0lr cc quo lei d~putés et 

sén:>teurs .. ,.uons ll'l™'rt!nt d~ lois d". oontra:nte qu'ils 
ont al L~1pruc!emment \"Olé~ le jOur où Ils verrtint les beaux 
porte!eu· · œ mlnlsttrlcla leur t'chapper au prchl exclusif 
des Plamanm 1 

'rL·' •U :.t \ 'O 1111: f il\ 'iCf: .\'\' EC Lt -. CI S Qt;ll:.\n:S 
u.t: w LOTUtu; COLO~IALC 

Chanu et attractions 
Nous ne savons quel organ!sme avait Invité ~ Jtun .. 

éleves des écoles 4f's Pays-Bas t. vemr à Bruxellea. O.. 
autocars nous en b.menerent quelque~ centaines. Il faDa<t 
néceS.9&1rement organiser en leur honneur une cérémonie 
gTU!d.lose. Un certain M. Va.n den Borre. qui est lnspeci.eur 
ad.lnllustratil au m111i.s~ère de l'In.<l<uetion pub:tque, eut Wl• 
Idée de génie : les enla.nts <Ica écoles de l'&.KVlocnérauon 
bruxelloi.se. réunis sur l& Orand'Place, aoua la dlrectlon 
d"un chef talentueux. chanteraient dea chants namandll et 
Wallons aux Jeunes Bataves Ça leur en mettrait plein la 
vue et plem les OJ1!111es. 

ED conséquence, pendant huit Jours, noe athénée• lurent 
transformés en académles de musique. On n'y fit plua que 
chanter , tous les cours lurent auapendas et cela en plein 
trimestre. Les proçarnmes qu'on a.lfmne aurtharg~ lurent 
renvoyés à des temps meilleurs. L"~tude du c Valeureux 
Liegeols >, du c Doudou >. de IJ. c Brabançonne 1. du 
c Belaardhed 1 remplaçait cet:.e du c De Vlrla >. des t'qua.
ttons et du carn; de lb)-pothenll!e 

Et vint le grand Jou: On réunit les Jeunes chOrla\a, fort 
peu nombreux d·au1eurs. sur la Grand'Place. t. aix heures 
da so:r. s.mie<li. n fa:.ia~t mauval.5. 11 b:u1na1t. ~ vent !ro!.d 
aoufllait. 

Au b&loon de !'Hôtel de VDle. M. Hoste aunbnLlt !!On 
'.<me min:s:èrtel en la compaanle de quelqUC3 notables. 
M. l'ins;:>ec'.eur adm:n!.sU'atil oe dW!enalt... les aosses. 
eux. grelottaient. Ils chantaient •a!:le CfJe ...me, temo:
cnant <i'Une Wertor.té DOt.:.lre '-Js.a·vls des HoUandal& qui 
sont passés mal:.res dans ra:t choral Ce aant d'autrea 
p:Jlard.s que nous et leurs cllœura ne sont pas tmprov!sls 
en hlllt jours açec des moyens de :or:.unc ri des tt~men~ 
qui n'y étalent nuLement préparla. 

Et pendam près de deux heurts. les i;osst"a battirent 
la semelle, dam ~ froid. L'attente se prolonannt. on lea 
tu tourner en rond. daru; l'espoir de les réchauller 

Cette pls'5'llltene aosurde a provoqué la aombre eolére 
d~ paren:.s qw ont écrit et dit des choses dt's:igr<"ablts aax 
directeurs et préfets qui. les malheureux. n'y étalent pour 
nen. rordre venant du nunlstere de l'Instn1ct!on publ:que 1 

Innombrables lurent d"a111eUN ceux qui lnterd•rt•nt à 
leurs moutards de p .. ruciper à ce !"5t1val. vespéral autant 
qu'hivernai. 

Mais M. Van den Borre est tru content de lui. Le Ml
nlatre l'a félicité. le chef de la délégation holland&llMI lul 
a dit : c Très bien ! Très bien 1 Enchant.6 l Peut-etre serez 
vous décôrë un de ces Joura d"un ordre nét?riandals. • 

Et &1 d.,. gœses ont attrapé une bronchite, cela n·n qu'un• 
Importance secondaire. 
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LES PLAISIRS DE LA VILLE ET CEUX DE LA CAMPAGNE SONT DIF· FÉRENTS PAR NATURE. MAIS A LA VILLE COMME AUX CHAMPS ON NE JOUIT RÉELLEMENT D'UNE DISTRACTION QUELCONQUE QUE SI ON ACCOMPAGNE CELLE·CI DU PLAISIR DE FUMER UNE BONNE CIGARETTE, PAR EXEMPLE UNE BOULE D'OR LÉGÈRE. DOUCE ET HYGIÉNIQUE. OU UNE TOUTE AROMATIQUE B OULE D'OR DEMI· FORTE EN PAQUET VERT. 

Le Festin de Pierre 
L -..uttt r, M. H...u. et toutes :es penonnalltb qui ava1cnt celobré la Flandre et les Lettres namandes, se metlalent\_ à table, pour courouner par un banquet œa testlvltes artls\lques. llttéra1ru et chorales. Un certam nombre de dlscouni etalent prévua au prorramme. car Wl banquet sana dJ.scours ne serait pas un banquet Et comme M Hoste le l•·•·ai.t, pour compléter le rê(al gaatronoouque par quel· quea friandises oratoires, tel le Commandeur. Grammens &Urill 
Un Grammens énnglqJe, dkklé. et qui lança d'une voix terme : c Exœllene1e, Menouwen, MIJne Heeren ... • et, prollt.ant de la 1tupeur eéuéral•. du manque de réaction dea oriiaui.ateura et de la dè!ldeoce d .. rdlo:xes du per. eonnel, u stigmatisa l'lUJure ta!~ à la Flandre, le ISC&n· dalo de la réception ré<oervée aux élèves hollandais le aamecU IOir, rhumlllatlOD QU• tout Fl&mand bien né devait re-nllr Jusq·1·au plus lntune de sot·mme. 
Pria au Mpourvu, le ministre de l'lnatrucllon publique ne put que balllut.ler : c Mals c·est une afllnre d'Etat. cela! •. et aulvl de aea gardes du corps, Grammens, tr~ dlitle, s'en fut 1 
Ce qu'il a'en perd, cette année, de COU!>$ de pied au cul! c·._. ertrayant. 

Triomphe sans précédt>n t 

ALHAMBRA AU SOLEIL DU 
MEXIQUE 

O~tte d grand 1pectaclt: 150 artl1tu 
Z,DOO ~tumu n li décor1 llOML>NUZ 

La honte et le scandale 
Le lendemain, le shlateur Van Oleren demandait • lllterpeUw d'W"i"'1CC le DllJWtre de l'lnstrucoon ,.ublique aur le tait que les Jeunes Hollandala avalent ét4 l't!ÇUS, en sa pn!MDC& t. la Grand'Place, pe.r la c Brabançonne • chan· téo an trançaa et que la b!envenue leur a valt été aoub&ltâ dana l• 4ewt Wi&uea. 
C'eet contre cela que Grammena avait tenu t. protester ,....., '°1At et fermeté. 
Quel IC&Ddale, en e!!et 1 La • BrabanQOllD• •. et en trança.ls. Une allocution en flamand et en lrançals. VoUetol la !ace, Flandre 1 Une tola CS. plua, tu aa ttê lnaultâ en la penonne de tee entant&. Te1 défen.aeurs nllJtnt heureusement 1 Grammena. Van Oleren, sont dl/llles de toll L't.De de Breydel et de De Kon!nck vibre en eux 1 L'tnterpellatlOD de Van Oleren a été repœUe t. une date Ultérieure, ce qui !ait tulmlner le • Staodaard •· A-t-on Idée awsl d'utlllaer le trançala. t. BrwceUea en p~nce d·~lhee d .. kolea d 0 Amlterdam et d• Bruxelles. In Vlaanderen Vlaamach ! Godferdom 1 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
1, quai &Il Bols ~ Con.$t:uctlon, Brwtelle9 • Til 114355 

Le se.Jaire de M. Van Dieren 
M. Llndektoa ~ùJ'lt tr~p&Me - l'un dea quinze. disAlt le spirituel Batardy - ce auperllamlng .. nt a et~ remplacé au 5'nat par une autre type du m•me b• :eau. n<>tnn>t Oeumena. n a l't!ÇU mardi le b•Pléme du feu, M. Van oieren 

~tant 800 parrain. 
L.lllt.artM&b~e aén&!eur 1e donna la ~me d~ :e prt~D· ter à quelques ami• et connalaaance& de la droite. qui accuellllrent avec sympathie le nouveau venu. M&t.. toute peine mérite aala.re ~ qu.uid. un peu plus tard. le natlC). nau.:e tlamand déposa .. motion d 0aJoumement .... travaux de la Haute A.ssemblée, on le vit, au vote, se lever seul et solit&lre; puis. c:on.tatant que personne r.e le IOUte. nait, pousser du coude le camarade Oeumeos nouvelltmtnt baptisé, et l'tnv1ter péremptoirement • se lever. La mo:10n tut rePoussée à l'UDADlmlté des membIU pr~ sent. moina dewc 

Votre inatallateur 
voua conselllera d'achettr vos appareils sanitaires chez RENE DERECQUE 'mAllOn de ÇOS) QUI poutde da!U -vastes salles d'expos1uon une collection complet• de SALLES DE BAIN de bon llOÛt et Il. toua l.s prix, ~. cha\1$> sée de Foreat \l'l>rt> à.e Hal'• Bruxelles, de 8 t. 18 hewu, 

Bruxelles, unilingue ... 
Uo Bruxellois ayant été condamné Il. une peine lnfa. mante par la Cour d 0ass\Ma, de• alhcbes omc~llH turmt placardees. selon la loi, dans toute la vllle, p0ur faire COD· naitre au public la condamnation prononcée contre l1nd1-\1du m question. 
Or, ces atllch"" sont exclusivement r~igees en ll&mand, U n'eo est pu une Qui aolt llbellee en trançala. 
L·anft ayant ett! rendu en m~dertalll, U parait Que le petit réelme de ta,·eur dont bendlcle Bruxelles, ne permet point qu'on utUJse une autre Janau• pour porttr cet hêne. ment • la coonatas&nce du public 1 

GAND, à 200 m. de la Gare St.Pierre !ch de COUtUa.I. 203) La V~Ul~BarT'lère, le r...tauram comm. che& aoL .., re. commande par son menu de midi et llE9 ttnes apéclallt~ du aolr. - • La VleWe-Bamère •. à oand..satnt·P!erre. 

Rien ne vaut spécialiste 
VlobW'O bon reciatre. 78. rue Satnt.-Latare. Il. Vlllat m~t.re.t de la aare du Nord, spécialiste du rl'lf.rre, le plus va.sto assorwnent du pays. - c .. t&IOIU• eratu1t 

Le procureur du Roi a' en mêle 
La batallle d·EnihLtn s'Cllt tl"aNlormée en euerre d'uaure, n n·)' a plus d'of!tnsives de rrand style, mals de& atta.. ques partiel! .. qui ont pour b'Jt de sarprtndre la vll\lance de l'adveratre et d 0ébranler son moral. 
La dernl6H en data a •té dklen~ ... par le procureur 

dQ Roi résidant à Mona. Ce mae11trat v!6 a !alt ••olr &a& 
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t. ::un\llles COO\c: ft.:.I q,. ~ ne Uenc1r8.U 
dteonnall plus auc:wi ccmptc de procb->trbsux tman&nL 
dt ltur ixi!lce à molnl qu lla ne r~nt rf<lllb en namand. 

Le mak-.ir de Blêvènc lmu.s&& le! tp&ulta et cl.- la let t.:e. 
• sano AU!te •. Celui <1 Enahl•n auia au IOD sulo B&ya.rd •t 
n!oporl<l1t au ;>1')Clln<1t du Rot qu'il n'a>&U p&1 à n.u•ur 
<I ordre de lul. que 1 autan~ communale ltalt un falL 
et la ltpant.UOn dts po1.-voln un autre fil.li.. n ttrmlDa ta 
lui dcmandanL al le procureur du Rot p<e1wt iOU& aa rei;
pansablllti d" lalao<-r t.llnl sulLO d .. ~•erb<WX dre5é8 
a ch&rge dœ dé:;nqu&nta, -~t pu le tait mhne runpu
nlté et •'Il mett.Alt 111asl la J\tltlce en ICllDlmll à Enihlf'n. 

Le procureur du Roi n·n pu encon. ttpùndu. mais on 
peut "" demander • quel mobile C<! haut ll\&ilSlrat a obel 
pour se lancer auns1 • proprlc motu 1. <la.rlS la lJoliWTe lin· 
11\llStlque. li n·av11>lt pas t. faire ceue communication de 
lOll propre chef et d1ree1cmtnt Un tel avla devait être 
uan&mJa du mlnlatre de la Jus\lce t. celui de l'lnt.trteur qui 
l'aurait notifie aux maleura tnttrbab. Il ut \Tal q ue. pra
tiquement, le re.ultat eùt êtê le m~me, car lts aena d'Ell· 
ahlen, comme ceux de Bi~ène et d 'aWeura, ont d N:idê de 
ne pns IO.cher d"Wle 11emell• 

Lu a1>onnemt nl1 a ux joumau et pubUatlona belres 
frança la et llJISl<Ua •out reçu1 à !'AGENCE DECRENNE. 
18, rue du Penit, Briut llt o. 

On lave, on graine, on hotte 
c ·e..t un art que de b"n ent"""nlr une auto. 
Cet an est appUqué con.sctencie.a.emtnt par le per10nn~l 

a:ylé clu prase b.en cha.Uffé et bien cond1t1ollDé SOUS le 
Grand-Hôtel de sruxellU, enttte rue Qrtt.ry. 

geste 
que l'on 
ne fait 

plus 
FRITZ, Spécialiste 

29, rue St-M ichel, 29, BRUXELLES 
(entre rue Neuve et Bd. Ad. Max) 

D'où vient l'argent ? 
Mals oü donc Grammens, roncUonnalre subalterne el 

~voqué, trouve-t-U les tonds nécesaatreos à l'achat de aee 
pinceaux. de ses couleurs, à l"lmpresslon de aea tracta. 
Journaux. etc. ? Qui donc pale - deplaccments, aa aubll .. 
tance ? 

~ : 3 fr par 4 h ·. 4 rr. par e h. <au mols, 100 rr 1. 

Le • St.andaani • ouvrit une souscrlpUon qui rapporta 
u!ro o rammens. à chaque manlkata11on. vend !On 
portrait. à son profit. On le vit à Bruxelles. courir d ·un 
aroupe à l'autre pour placer &e11 cartee p0atale.a: c O•am
mens. l'homme de l'action •· Ça ne coüt&lt qU"\Ul franc, 
mals U en plaça beaucoup. o·autre par\. des c echt.e VI .. 
m!ngen, vlaamschaezmd el vlaamschvoelend • lui veraenl 
des subsides pour peu qu'U en rêclrune u·ec quelque lnale
tance. 

Mals les contrtbuables participent ~lcment aux l rllà 
( dt sa umpagne et de IOn entreUm. Le C<>MeU pNvlnClaJ 

loi:. De Scllr j • . .van: de dl.lparattre. une I de la plus occldenta!e de nos Fl&ndrts vient de voter, eo 
La bataille de Saventhem 

11Tande vJc•..itre Saventnem a capitule! D n 'y a plus de e'.fet. un crédit de s:x mille ln.na à la • ~ctle •· 
Savent.hem( ll n'y a plus que ZaHntem. •• Q1Uat-ce à dire? La dëpuU>Uon permanente a tro11\"ë ÇA fort bien et le 
n y • quelqu ... jours. llOUS appttn!Oll.I que, 11elon une note nunu:rtCU:e n') a >11 il•CUn tnconvénlent. 
communJQUêe triomphaltment pa.r le 11etttt&U"e du minatn- 1 Et ~·est alnsl qu'une partie de l'arient .-Ulé au fJIC pu 
c;;Ai aux dl•m d~putementa m1nls~:lda. l'adm"1!.>:ra:lon \ le& hô:e.iers et ca!et.en du littoral .. : utll~ • chauer 
comm"'1llle de SaHD!hem avait fait aavolr à ta postt ~· leur clientèle. car c'e•t à cela qu'abouUt l'action de la 
q~·e11e acttplenlt dësonnala les letttta M!m!n!atra:ives • Taa!&~nzact!e • subs\d.'-' pa: le ~U pnl\1nca: catho
adrulée:s à • za.venkln > et que \es letu-ea ref\l5HS par \Jco-fronuste <le la y,..,,dre or!en1a!e 1 

le boa?"Ctr.e6tre H.nneau pouu:ent hll tn-e pr~nûea à 
r.ouve11u.. Trois ans de règne 

Le maleur avait donc ctdé7 M. de SChrtJ>e: triomphait? 
l'ù\ia avuna demandé à M. Hlnneau ce qu'il en éUUt au 

Jl.1$:0 •t voici ce qu li noUI a dit: 
• li ut ex11ct quo l ect\eHn 0<>elaU.1c, qUl a faJt l"tnt.enm 

de Dl"6 r"nctlona de bour~meata ptndant lè oon&é de quel· 
ques 11Cma.nt3. que Jal dû prendre aur l'ordre de mvn m1>
c!ecln a rapporté leA 1111trucUons que j"avais donl"ltts au 
•uJot d• l"orthoeniphe ou nom de m~ commune. 

D y a eu tro"' ans ce .e semaine que le aympal~quo 

I 
• Qeorge·s Wm• • à Bruxe:tes-Bourse. eat dlr\iê pu.r la. 
channanU! Mme Alice Praxel Oa a !fié r<'\!o:.l"lilt'l>I f~ 
1·on a clame que nulle part à BrUXellcs n·alate wie ta> m e 
a= b1.n tenue et aU>SI bien achl>hm<lte 
• George's Wme 11 el 13. r Ani. Da111aert {à 14 801't"•e) 

• Quant à mol, mon opinion n'a P<IA chanaé; je ne con-
nala p..a la commune d• •Zaventem 1 et je continuerai ~ La fable-express du jour 
proluttr de toutea mes !orcu contre une décision mJnlst&
r ,elle que fe5t•mc l"ldlcul•. Inopportune. nulalble aux lnté· 
réta de m • admll\lstrês et, plll·<k .. >14 tout, Ul~ale. > 

Paul-Emile, 
Diplomate habile. 

De Léopold reçut mt.slon 
D'éclaircir la aitu~tl<>n. 

MORALITI:: : 
Tout ùnlt par des Janson 1 

La vtct.olrt- du M. De Schrtjver 1ur lt maleur d• Saven· 
tbem ""t donc une victoire oblique et sana 1lolre Elle n'•S! 
au aurplus. que mamentanèe et precalre e t l"ex arond 
homme <le !"Intérieur n'aura même p;u c• tttTe de 11!01re-là 
pour "" coruoler de sa r.:trtJte 

Quant à t"kh•"<ln • u.'entemo\a •. d• quoi ae .m!le-t-11? Bellina . .. 

Classes moyennes 
OeH ?iJ'I .i v &. 1 r · • · utill nt lea ~"icca d'e~ompte 

c -..un, .. . <:,, · ro â " rt di· d e et. la 
BANQUE NAGELMACKERS Fl!..S & Cie 

l ! , pl.\co dt Lou.\&&D, IJN.).tlJt L 

Aimez B.ELLINA SOY'"< tldèle à BELU:-1A Sâvourtz Je 
charme de BELLI:-1A. Mats qui aonc est BF.LLJ)';A? Un• 
p.-mces.se romaine? . Point du tout • BELLI:-: A est l~ 11011 
des dellcieax cigarillos. aromatiques tl hnlmiquc:s. Io.br!· 
quèS pour vous Jl&I" les reputb; ETABLISSl:.llEST!i OVO V 

1 WARL.i..,·D. P<lUJ"Tiez.>·ous, dès lors, dout<r de leur qu:U11e .•• 
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Pour t.oua oommerces. tranatorma
on... lil6tallaUons de ma1o&o1n1, tia

lace... vltri.n... ensel(nea, etc. Devl3 
et cat.aloiruea aratults. 

Nos déléaul-s ;e rendent daia tout Je 
pays et Gra.nO-Duche, _,,. aucuns 
1 ra..s nl e11P11ement. 

SIEGEL, Jl, ~ du Poo~ 

BRUXELLES. - Tel. 12.71 99 

Le règne du Pet de loup flamingant 

Nœ &dm_......, ..s ..ngu •. ~r ''l .. qUi deva..:en!. DOUi ame-
ner !'iip.ai&eme.nt ont eu pour pun'-lPal dfet de me:tre tous 
lee Be;ies """' la w•pe du pet de loup tlamina1&11t 

Tout le monde admet que pour devenir maaLttrat non 
aeulement en nandre, ma1S a Bruxelles, U faille aavolr con. 
ven.:Lb!ement le rtèlmand. Le~ Jei;.nea avocats.. mfme d'ot1-

1 tne v...Uonnc qui désirent faire t'llnll're dan& la . ma&'iS
tnt:<re &ooep1en~ 1" Io! sans an1~re-peo.see. I.a -•ent ci> 

J)&.Mer leur rxamon de tlamand. M~lheureusement pour un 
Wallon ou un Brwc•llols, voue pour un Flamand francophone, 
_.la devlent de pJUj en plus difncue. Nous connalMOna un 
Jeune avocat, fort Intelligent, fort bon. Jurliite, qui a 6~ 
rec&Jé deux rois. li n flnl par demander des expUcauona. 
c Vot.re llamand e4t rorreci. lui ,..t-<>n répondu, mal• voos 
n·avn """ ie ~na de !a lanir .• e, voua Ignorez son gfnle. 1 

Ce pùJl; de "'e fSt ab&vlummt lnadmissib:e. St l'on ex!-
1t-.att que tou.s lca de ... :(un en droit qut ~nt da. examens 
el\ fr&OÇBlS aJutt )ei f .s.t. 1lS de )a IW\tc:Ue a la manlêre d'IU"I 
Aru<t.ole Fr.mec ou d'un ChAteaubnand, combien y a·t·U de 
Bel11t:.'l. Wallons ou F amands et m~me de F..,.nçal.t q•ll 
ld1ltent rcçu5 ? 

Et pu:.; de quel droit !es pe!.i de loups qui corrt~t les 
oupie5 c!:;. ru~ ~~rat sa.rroacnt.-~~ :e pr.v1:ège de pas.. 
aédu eux seul& Io cblle de la la111:1;e r • .;..r!•n~7 En Ho!· 
lande, on les traite gén~ralement d'lnaupPOrtabl~ ~an!& 
Pour comprendre une plaidolne fll•mande et mtrne pour 
rendre des arreta en lilunand. U n·cat PM Plus tndl8pen~ 
bic de parler la langue de Vondl'l que, pour ~tre un bon 
mao:i.· rat français, U n 'e:.t mdi.sP<'nsable de parler la lan..>ue 
de Boi»uet. 

Au fond. on vol' cla!n>ment que tout u ptdant!ame t.Jt>:. 
tr&l.re ne s.!rt qu l dtssimu!er unt munœut;re POllUQUf' lin· 
IUlitlQue qui ViM> à namandl.ser la mag;.,.trature " à en 
karter tous ;.-s nvn-llamtng.nlh. 

P A T dl.st. Gd lwcr, dern. con!. cham. bain. ttt 
• • • 25 et 35 fr Touj. d!!J>. 4~. r. Lebeau <tiablon1 

40,000 « patates » 

ta c Rooedasen v..m de Vlaamacbe Let.tettn 1 f~~ 
donc f.....ueux. la ori;&nla&!ew& on:. le l5én5 du (1'l1nd. !A 
nacJ.A::ne c s~e 1 n'est PILS un îll!n mo~. et 1 excm· 
ple des pays où œlul-c:J r.-sne en ma11.r., n·e..: Pli& perdu 
POur t.out le monde, 

Le diner donne Je 14 novembre réwut mod~ent 9~ 
COD•lvœ Voilà qui a'app<'lle un auccta. OJpJ<:rTeux, qal a 
le don du raccourci. COllSlata!t devant q Jelq""" aml6 : 

- Noua '""°"" d'aul$'.or t !a plua i:riande 111&r.l!cstatloc 
culture!.., des !;amJnean:& dans • lrur 1 OPlta:e._ 

n oe n'et.alt p&$ nn11 lJ o:.!!lsalt de c<iœul'..<-l' le hlx1.eux 
Pl'Oflramme, flamand comme ù se dol:, pour s'en rendrci 
compte 

AUMI bien peuf..<>n oriranlser q11clq'ln chooe de lérieux. 
quand on disPQISe de 1j>.OOO franc.. i~ll<!rè~tnmt allou.il 
po.r le Mm:stere de 1 lbt.ructl<lo pabüque. 

Comme ~ W!e maruJes•atJon clcva.t nk;essainmrnt 
1...,... cre;er de Jalo11&le les reprouvts, Cé'ltx q\ll ne sont J>U 
t.b.o;:a de race. de Janiagè ~ de aent1111en~4. les &ena du 
Nord t\Wœt aux anl(t!I. 

La rlPOSte n'a JlQ8 t.ardt>, MM Piémrd, au nom du Pen· 
Club romAn; Rency, au nom <!<'~ Ecr1v&illa Bel~es de 11.11-
irue trança:.e; O\Jc)len1:1tx au no:n do:'8 lntelleetuel6 WaJ. 
Ion.. ont demande la m~e s.bvent;on. c:. M. Hœte, quJ 
Joue lo)'&~t le j("1, a Pro=$ de la leur ae<0rder en 
tempg oPportun. c·ea:.-6.-dlre au prin'.cmp.s. 

Aiali4, itnttt nous. un 1 tr•-ns • \·aut m.t'1.1X que deux 1 tu 
J'aun&6 1. Le dlable aalt Qu • .>era m:n stre à <>: mom~nt.·là, 
et le diable llli·m~me ne Mit probab'.cn:.·nt pas quellt$ ~ 
ront tt.. tnte"ntl<mS ê..e oct:e Excellence 

Tout compte lait. et le 1.:cùs lll'-U k~tant. les r6:t'8 
30llt Tell\'~ : J1nltlatl,e Ile pan plua ck-a écnv&Jns de 
cultutt frança,,,.,, :nais b.en d"" ccrmanlques. M.1la «UX· 
cl auralt"nt t0rt au.si d<l triompher trop vite : lES c Jeu· 
nes 1 la nou\'elle K•·nfrut:on drs llttrrnteurs romana 1• 
Belir!Qne. alguiSént lturs donts pour dcl .. ndre le pntrlmouie 
durement acquis par les aines. c·. t d'••ux que Jl<lftlra le 
mouvement de rés11tanec. et de ccnQu<t<. oomme œ lut le 
caa d.1116 le mouvement flam:md. j3dl6. 

Bien cha1.f!é. confort .1b:e et bien achaland~. le re.taunmt de 
!'ABBAYE OU ROl.IOE·CLOITRE, a Audtrghem-FurH 
<établ l)<'lnt en blanc. Propr1ét. Oupret-P<·rrnrdl vous convie! 
On prend des pensionnai«• <belles ch. chQutr.> Tél. 33 11 43. 

Détective G 0 D D E F R Û Y Du nouveau rue Neuve 
Ol'fl'ICIC• JI OICIAllllll .. l"llONNI: 

8 RUE MICHEL. ZWAAB TCI. H os Tl 

Trop de zèle 

Nous 1 'C~V<.r ... <11 pu!& qr,;.e!q~e ~mPi un ettt&1n nombre 
de lettres, ..:foéraloment anonymes, ctlébrant l .. ment.es et 
;.,. elocre., du ?tillnc f.i...c..>:e, l'htrolame et l'annemen: d• 
l'annk Italienne et dr 1 armee allemande - &\'e(' quo!Ques 
tttlex.101u apLtO)'t<"S sur cette pauvre France - t't. un bon 
conaeu aux Bel1•• : c•lul de se ran1er. en CM de conflit, 
du côte du plua 11>1'1. Nous ne le. publlerons paa Ceux QUI 
noU.1 l~ envoient. avec un remarquabJe concert. comptent 
111A1Ufes:ement trop aur notre ll~rall.sme et not"' dütr de 
tatre t-nttodtt tous tes ,sons de cloche. Nous ne .ommts: 
pu .....,. oal.ls pour nou.. fa:tt les instrwnenu d 'une pro
Plll' .nd~ aussi ' --c•n 

La kermeue de l'Auberge Alsacienne 1937 

L'ouvtrture de la MaJ.SOn du lod"n Frr,· et Basuan. ru• 
Neuve, 34, a eté U'i's rt•m:irqu"". Les \'~fl'mcn!4 en verltabl• 
loden munlcho1S, dont Cl'tte maison a l'exclusMté. u.uront 
vite conquui les plu.• d1!!1cllt>. 

Dam la rotonde 

Faute de trouver •lie co~pole, le P<n c:ub de ~.ie 
françall<! reœ\'a.t d~na la rotonde du Palal& des Btaux
Art.s. les personnAlltéa 6trangére• de la Fédéra.t1on d"8 
P. E. N , hôtes de~ • Hooadagen van de Vl:lamscllc Lette-

~= kn\ ;uns rom.iris ae tirent ~ oolnl d'horuwur d.t 
>enlr nombttwt. Les 'Iblo;.:1 au.-.s~ E: l'on T'.t les t<nanta du 
plua taroucbe tlam1111tantisrue et les pl s noto"es antJ· 
llaminiant& au:.Our de J11:ea R-Omaina, QJI s'e!Iorçal de 
domlner la Situation. et qul perdait parlais un peu plt-d. 
ce QUI lut permettait d(' c I' • éga:-rr de lemps à au~re 
dans~ plat. 

M.ai. aw•ons l'ordre deo évén~n:.s. w.is Piérard, en aura 1u: du &amod! 20 au mardi :u nO\·embre - Ses ope. sa quah~ de pres.den:, r ~a d~ aon pe• d:='1rs n ne 
d&lit.61 ~ Ou cochonaJlJe ei Jlb!eJ'. - ~ <1e l maoQue p.ia de fé::C::<-r Id 0Tîanlsa'e'1?a dO f~!UI fla-llruJCelJOS. 2U Quain-Bras, Tervueren. - Tél. 02~1.82 91. m&Dd. et faii poindre à l'horu.on les • Waa:sthe • ou 

'.Pt1tre de retenir aœ table\. lies c Frt.nsche 1 dsgen (\'Olr plus haut) Et de sortir oc~ 



POURQUOI PAS ? 4049 

Tissus DE LUXE NOS CH IFFON S,. 
Co .old< ~ • 3', rue Grttl7 

....,...... - • ·-• ....uchonne. i.. adve:aa~ al 

b"1J'euaemmt rtiUU • 
- La llelgiqi.e doit q\le!ques d!IC.cu:r.la po'1:ique& 1 la 

dua.Jltê llnguJ.51.lque. Mm. 1rur le plan culturel et da.ns le 

dO!IU!!le Utthatre no:a=t, la plus p&rl&lte oom))ttben· 
alon ~ la p.:is c«dlale oonrra~ té 1 ~ 

A part qu~ le combat, d<-a deux ~té<. est m~ pu de& 

llltéra•-.un, t<>'.ia plus ou molm Journalat.-g, oro.teurs et 

propaga:idlates. <'t que, du o6tè flamand par' c-Jllmment, 

les livres llŒlt plelna ·~ h•?llle pour les autres. et esaltent 

1 .. qualtt~ th!oi.c. en dénigrant tout ce qui est françaLI 

ou la:ln. c'e'lt tout à tait exac:. 
M. P.hard !=:ne par wie jolie p1>rue nam&DCSe. i-a 

mal ~ du tout. M:ila .. ~la quel aocen;! E\ &1 les 

l"Jamanda de l'l<'lllc roche kou:en• «-la Sllf\I bnmch.,.., les 

J•~n<.>. ou les de:ttl·Jeunes, qUl n'en ront plus à ~ oonlen

t.e-r de aa:.:S:act.lons a=! p'.a"onJQu<S. ::icantnt camment. 

Vou.-; et<S Wal!on. ami P1érard reater.·:e. Tou~ les 

pt'rchea tendues aux aut.r<'s, dans de \<>Iles eondltlon.s, re&

ttmblent temb:e:nmt à cl-. garces. en dtpit d'un pet!~ 

r.1-"' ph ~. 

" .. avecDampo ! 
Re!"ède qui soulage et guérit. 
Pot F~ 10 . ., eo· , fo 5, fo., .,., r'lurrucies. 

TIRLEMONT H6tel du NOUVEAU - MONDE Le bon billet !. .. 
Sa renommée est un iven elle. 

Votre blanchisseur, Meuieura ! 

Ses chemises sca cots K' pyjamas. S<!$ caleçons 1 

• CALINOAERT •• le Blanch!Ssnae • PARFAIT •• 

33. rue du Poumon. tl'! 1144 ~ Unai.son domicile. 

Jules Romains parla aussi 

~.r l"T '• · ;x in peu perchh po•ir com· 

pe,_r, Jules Romains. grand écnTaln et paycholoSU•· con

ne à l'Ult".mb:°"' q"'ll ne serait pas venu chez les Flamands 

al cela avait jeté la molnd:e peine dans :es espr\14 des 

krtnt.tns belges de langue lrançaloc. 
c·ui i<'tlUI pour Ira F1aniands. ça! Me&8leurs, VOU& ne 

_.. paa lOW'd : on ne wut taire aux Roma:>& nulle pel· 

ne, mfmo Jt-gère Et quelle i;randcur d'àme, chez - de.

ni""'· constate '.e C<'lèbre écwa:n • 
- LeA t\crlva:n.' belges d~ lani:ito lrançal8e ront preuve 

d'l:~œ en la <":;rco::istanct 
P é..-ard a l'air cmé. D fait sa lippe d<S mauvai. )oun. 

Moliens Joue :es ~.gnl's. TotL'\Sauit Van Boelaere C>On•,.mp:e 

Romains de son œll llmplM et froid. Vermeylen est plug 

macllla èltque que Jamais. Ed!:h Vaucamjlll a envie de ~. 

B~mJ&u~ ae ratatine d:ins son ooln. ~.ers e~ De Baklttt 

ront des )<>tJX ronds; Ils comprennmt p0urtant admln.· 

blemen• le rrançala, m•ls ça 1<-.5 do'pag....i sali.\ doute; Deau· 

vWe a un aourttt & oom q 11 en d:t long. 
Mal$ Ro:nams eontlnue el aborde le S>trll!eux p:ob!tme 

llnguistlq"'" : 
- L! p:op-e ~ grandes nat!orl! est de traiter avec une 

nob:• hauteur de '1K'S dé tels prob'tm~ 

~ b.en, très b.rn. Lf> ma!heur c'est que tout<'8 les lois 

llni\llatlqut'S qui donnèrent &IL< Flnmands de Jw:tes sat.b

tactlons ont e•é l'Jlvla; par d'aUtttS, qui OOMt;tuent d·abcr 

nunab:t'S tt tnervan•e. mesq=erlrs. E'. puls, qu• dlab:t 

oommcnt .., fait-Il qu·on en reVi,.nne touJoara à cette ques

t'<m? NoUA nou.. lma~!nlrlna qu'on ne parl,.rnit que de lltr 

tea•ure• Qna.nd on •'<'ntrnd b!en généralement on ne le 

Cl"~ paa ~ tout vrnant. ç.. se rn t du ~·e, aaœ q·"on att 

~ln d'ln.•later. 

Dans les services publics 

L'Hosplre de Solrnlea a réalls<! fr. 13.U! 80 d'~om1e 

avtc un b'1lleur <:•emple n• 171 cl'rac, brO!eun et chau

dltres automatlqut4 au petit charbon p0-.r chauttare cen

tn.1, quannte-hutt, boulevard adolphe mAX, bruxelles. 

M. RomAllll' a·adresaant aux P!amands, :eur dit en~: 

- Votre grande amb1t:on eat de resu.r en con~act avec 

l'~b:e du monde c1 rtbé. 
on volt b- que :.. Français n.e sa1ent riEr. d'" rac:•me 

thlols. de la Vllla=hrnindheid e~ du Vlaamsch govoel 1 

Pour n'S~r en contac~ avec l'tn..t:,(·mble du monde e1nh~. 

les r;..,,._anta ont oommencê pu prosc~lre de la F'.an<!re 

la Jansue in:enat!onale 1»= exce:.entt, le trançal.s. 

En.lin, M. Romaim aJoate a\'ec bonhom:e, mals saru S&V 

\'oir qurlle pta1r profondt il \'1f"nt raviver · 

- A An-reis. dans le Mosée des Le'tres F'l3mandes. Je 

me aull troUve dans une salle de Cor.science J'a nalve

mect demand~ : c Mai.il n'est-« PM là un nom français'• 

on m'a répondu 0111. et on m'a d>t que CQr..sc>ence était ftla 

de Français. Je m'en ~la réjoui pa.-œ qu'il a été un dl'& 

créal<.'Ura de 111 llt'émture rlamo.nde 11ctuete, rna.s a•.:ss1 

parce que ce .sont des Flamands, tels Ve.rhaeren et ~~etf'r

hnclt. qui ont tnrlehl IA 1.t"érature rrantalae. 

Oui. vraunM11 Mal>; c:o;es blen Q"Je ce ne sem pas d.ir.s 

les cénttatioll.'I nctuel!es et futures du pla' paya que l'on 

trouvera don'navant de grand.• tcr!l'alns français, 114>por-

1ant U11<' ...,..:bill:é no·n·r::e à l'immense trl'so: l:ltln. 1l en 

••rctra ~ nul dou:e ~ puu e=~ 

Us clprott,.. do la R<~f• turqu• sont rn vente chez wu. 
les bons détaillants S...phor•, rr. 2 =s Comt d'Or, 3 fr. 

l'éoldJt, 4 rr les •'in(t. Les trol.s marque. sont prantl .. 

cent pour cent tabac turc. 

Etrangers 

n 1 av&1t là. encott. que:qu"" ét.rangcrs. Parml ('UX H.-r· 

mon Ould c ea: oet eenvain angla;s qui, 1! y a q•>e!quu 

mol.s. aoutlnt al étrangement, au Congr<"S de; Pt•n-Club de 

Baretlone, une propos:tton laite par le P<n.Club !!amand. 

Otlul-ci se charce&lt de rè<IJSrr une brochll?<' menaarl'.<', 

en rrança.s, en angla"' et en al!('lJl&nd. L<'$ Pcn-cluht! du 

monde ent.ier devaient. :t0uscnre un oert<lin nombre d'abon

nement.s- La a11~eurs du pr<Jjet t-e charaea1.ent de tout .!e 

reste : rtdactlon. mw en P< ~ !mJ>~on. co~on 

d'él>r~•es. ~nœnoe. ffi: c·ei:a1t llP:endlde. C'~lt 

noble et grand. Et l'imprimeur méme ~'ait déjà trotn6 : 

~ Armagnac ~ 1 Liqueur 

losDES,-ot '~ARtl~ 
IMPORT ; A. OltNECOE BRUX TfL 2Ut U 
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UNE JOURNÉE SANS JOIE EST UNE JOURNÉE PERDUE: IL N'Y A JAMAIS DE JOURNÉE SANS JOIE POUR LE FUMEUR DE LA CIGARETTE BOULE D'OR LÉGÈRE OU DE TOUTE AROMATIQUE BOULE D'OR DEMI-FORTE <PAQUET VERT) CAR CES CIGARETTES EXQUISES MULTIPLIENT CHEZ LUI LE PLAISIR DE VIVRE ET STIMULENT SON OPTIMISME. 

un Hollandais <au moment oQ le florin était au plu.! haut 
pr.x. '· 

Le délégué du Pen-club trança!s de Be!ilque a•avlsa de demander qui serait mal• re en !ln de oom~. de cet!# puo!:<at!oo. Ah! l'TW'Meict:eura. qi:e:Je bacattt! Le but tu• tout • ooup dé,·otle ; les promo~ra &valent la'Ollvé un moyen de lanctt :of'J:rs kt~$. ll'urs r~mdicaeons et leurs p!am·.,. à travers le monde, e\ !:& écumèrent t. l'ldi'e qu'il t&udralt làcheir ctla 1 
Da euren~ beau d re qut, s·èto.nt d<lllM la ~!ne. Il n·~..alt 4·.le- 1 .ia~e qu't!.s en eusat'!D~ :es tnuta. Ils e~t beau cla.a mer que, s'ttant donn~ tout œ mal. U n'était que logiq'<e qu'lla r·i-~t !es mal:: .. de l& p'.lb:!< UOn ; p!\LS n.-n n'y ti:. l """""'b-.•e a•·a t oomPrt•. 
Or, l"' Anclaa. .-t <:rl'Ulln$ anglomane&. turent teula t. les So'J'enlr NOUI! nons donc aaluè ana 6'~t la PT'éSOllCt de M. H~nnon 011;d, pendant les ~te c Hooc· dagen •· 
M:.I& une ~ - OO!l8'r'.11'$ a~la!.sea. a~ toua la diacours du mal.ln. n• put a empècher de dire t. un de ae& vol· lln.s. <:0n!!dmt!el!~mmt : 
- Je ne u.u:s pu que œtte J.&ncue étall. Il !alde ... Ota b , h. dan& :a co~. c ~i a!!reuxl 
Cela s'app<'lle du boocvlaaim<:h, madame. C'a.r to.lt eet • la hau~~. daD6 cet·~ histo!re. Mats no·~ oon.na!.s9Qna, pcr.u- not.re par~. dl'.11 patola Clam•ndi; qui sont exquS., pleln3 d<' d<>uteur e• de ~:e O ~! 

SPONTIN BOt"I du Bocq Cav de la Gare. tèl. 73) L!c'll repowit de v 'l....,aturc. Pension, 35 franca. 

Un joli cadeau à offrir ... 
Lamp<'s d~ chcvrt, de bureau. lumlna.tors. te.blu luml· Dl'UIPA avrc dœage d• lumlere app.--opr1~ ;uu Cll'C<lnlt8llc:ta. ICLAIRAGE ELECTRIQUE A INTENSITE VARIABLE 52, avtnut de la ro .. on d'Or t 2• étage) Til. 11.00.5S 

!PORTE LOUlS!:> 

Racisme 

M Paul H"nen, dans la c Fl•ndre Libère.le • du 14 nov~mbre relr\'t' a\ec un humour t~ante d'ind.tlnation la nou· ~::e lnYen:Jon de& flamlngan:&. 
Fi;Ul'<'JO.VOll.\, et c Volk <'n S:A~t >, l'organe de M. Sta! t>e Clercq l~ proc'•me. qu'il (au: 1n:""dlre ~ uruons ... ce .Flama:ido et Wallona. atm de ne pas al~rer la purect d~ la raœ flamand••! 
Voilà qui forait rire. s'il n")" avait pas, dans WJ•es li" lou!<>quertes de ces messleun;, de t..rrtb!~ menac-a pour l'avrnr. Noa& pou1rtong r!J"c, en sonce>ant, comme le fait ttm.arQ•Jer avec esprit ~1 Heoon. q'le :e Grand ~en· 

et' !Ut-mém .. «>: en œ eu un tris~e """'P'• de cette dèi~ n~resunce odle\13e, puJaqu'll étalt ru. d'un Franç!W et d ~n,. Flamande. 
Mat&, en DOll:i rappe:an: to:ll ce que les namlncan~ ont obtenu Jusqu'ici. Jusqu'à enlever &u pi're tout droit sur le choix de !a lailiUe dans laqt:el!c son en!an: doit 6~e IJll.. tr.n+.. no~ n von: ruhe tn' c de rire ... 

A la COTELETTE, l'gp fait 
bonl!o cMre 

~· l'oD ' d'i' 1Stf' d dt'11 tt'U&f'.$ Tart. ··:a 
A la COTELETTE, so. r;~Lde:z.~:.~t"' 

LE COQ MER - Le Ool! R~I e&t Oll\?rt. -I• Confort. - Quw~. - Tél. 79,138 

Dia traction 
Quelques Journallat .. t!1n.t11era. venus aoslaw, t. BnixelIM. à l'èchoc d" la Contèrence dea IX ~ 1e trouvaient attablb dAna le ball d'un do nos 1randa hOtels cherchant à ~tnr lee mystères dee conve.-.tlons des ~raon· nases lmportan'1• rêun:a en Beltlque. 
On parlait d·Eden, de Nonnan Dava, de ~lboS •t de Spaak, 
Tout l coup, un Journaliate an1ia:s f't S:gtlf' au ·~ - Mo11.51eur désire? 
- Une eau minérale, ~ l'All(lala. - Un apa 1auux. Mo~ur ? 
Et le Joumallate, un peu ~trait. de rtpondre : - Oui. c'est bien. donnez.mot un 5paak gazeux 1 Le ga~n eut un IOUl'lre. 

BANQUE DE BRUXELLES 
Soc:lèt.è anonyme 

Compte& à •Ue et • terme aax condlUOns 
le• plus avantaaeuses 

Gard• de Titres 
Ordres de Bourse 

Sièges et 111ccunales data tou~ le paya. 

La race 
li seul'. bon de mettre au point certaln.s t.crm~. tl!, en particUltcr ca mots c ra.ce a e~ c na~!on .1, qul re!,,1tnnen!-a. aouvent dans les dluer.a•!ocs de ces m~~rs du Nord. En 1919, M. Remouehamp.s, un des plus a.rd<'nta M!enaeura ~ la lanrue !rançaiae en ~ll:quco, a p11bllé un livre d'un ex•.rlme !.n!.èrit. plelll de vu.a prnphét.q 11e&. c Le ··~ bllat.èral •. c un esia1 d'or1anlaauon ~ l'unJté na!lona!e par l'équilibre des P-'l'tl$ e• l t!ul!té d.a raQPa », oil Il & namlll6 les ~ no'.!<>n.s avoc une ,-,,marquab'.e pen~ Lion. 

• Le mot c Race • dlt-'1. a deux accep'IOn& b;en d~ t:.netes. En prem:er ueu. U désiltle tout rroupement humain ayant une or11me oommuno c·~t le sens strict et. .,n que:que aor:te. t«hnlq it du mot; c· ... i œlul q~e lul donnent .œ etbno:og'.te&. p,, ar ceux-ci, Il n'y a p;u'5 de race pure en Europe: et bien qu'ils reconna~t en Bcl(1que la pré$erlœ de Mux c ty~ 1 e<.bn!q:>e, anatom!quenent d-•:~. dont l'un prédomine tn Flandre el l'autre en Wallonie, lis dèclarent qu'il n'y a pas d• raœ .()&mande O'.l ....:!onnl', pu plu.a d'allleun au'l:a n'adme:~: l'e>Us'.er.œ dune race rrançai.se ou allemande. Il œt à ~me bte<>m de dire que oe n'eg P"S dalla oe .tenS que no;ia enip:O)·ons le mot c Raœ >. 
• Noua lui donnona son aens lnriie et usuel. qftl 1 nt~· ttaae molns au point de d~pa.-t matériel qu·• ra.~ 111"nt :n~el!ectuel et moral. Il ,-,,l+\e. llC>O p:us de l'eihnoloiie, ma:s blm de lA psycholocte collf'<'ll\·e D•m <'<'lie rccepUon, po11r qu'un peup:e oons:.lt.ue une ra«t U .mpone peu qu'il ~e l'un.té de """«: Il "'111: qu'il a1: acq~ia t. la Joosue une même manike de sen'..lr, de peruer <' de Tou:oir. en un mot : une c lm~ io oo:nmun.,_ Le6 cro:.>emelWI dtve:s qui on: !att perdre aux rroupemmta anciens leur P11ret4 prlmltlve, ne lea on: PM auppnmés, mals alm· p!emen~ transrorméa. l.e3 raoee, e!l<'$ &UU:, éîo:uen:. Et &1. 
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dam ~ lleD& ptem'"f du mo"~ en peut dltt ~ lfll eJ>C.'f'n

"*races~~ ont dloJMlru, dans le second M'M on 
peut •fftmln qi.lf'. peUt. ;. petit, dea ,_ nouvel:t'll "' eont 
~ Elles ,,. "'velent. non plua par la ta!Ce et la con· 
tormal.;lon du cràM, mala b~"" pu l'unllonnl~ de menta-

111.ol a de cultutt. qul ac ;;rad:i!~ le plua eoaveot par l'u.Dltè 

de !&DIU•- • 

T M 1 Dam un cadre charmant et de la bonne averne arn l bumeur, 18, r . Cbamp de Man, Brux. 

La nation 

Apria avoir oonstd~ le p.-001rme IO(la cet anc1e et COll.l&&tè 
QIJ1l 1 a un• ~ namande et une raee wallolln• et que «les 

d"'1X STOUPel pnoaMcnt l'un et l'•utn une ~te Cndl· 

vldu&U1è dont lia n·ent.endent nen aballdonner >. M. Re
mouchampe étudie un au1.re point : 

• Mals à ~ dC'll ...,,.,.., ll y a la • Nat.Ion • · Une concep
tion Ill.roi~ du principe des naUonallles confond volon
Utts Ofl8 deux ~ Et:., pooe en axiome que, seule. l'un.tè 
d• raœ peut d<lnner na..ssance à 1& nat:on. • C'- une 
r.~·e ~ur q•JJ. a ~ Renan. al c elle de>enalt dom!· 

nant.<>. perdrait la clvllls&tlon euro~•-
• CompriS dr. 111 aon.e. le principe dœ nationahtt. dé

membrerait Io. plupart des l)QYI modernes. li enl~eralt à 
la France eu .... m~m~ plu&:curi de - provtnœs ~. suivant 
J'nptt&ion d" M Paul Deschanel. U c ferait vO:er en 
• éela!A cer<.alnts natlolls telles que la Bel1PQ1oe et la 
.i;..- •. 

En droit e-. en nûaon la natlon t:rouve &On !o!l(koment 
dana le do's.r d~ vivn eru;emble, En fait, elle exlate dès 
que '5C réalise J'un!tè pol!Uque. • 

FROID 
a -Q• d~trult san.• mat ni traces. taches de 
Vlll. rou$$CUr. cicatrices. 40. rue de Malines. 
Cblrurlle Esthétique du •·i.sage et dea l<'lns. 

Où en sommes-nous ? 
En vérité, ne cttve-t-11 1>8$ l•• yeux que les fl•minR11nts 

a·erroroent JUS-l'!nent, par l'appllcatlon du prmc1pe des 
national!~ de • lal:'e •o!er en éclata • la Bel«>que? 

Et, •Ils n'y ~nnent. "" ...,,t-on pas qu'l4 veu:en~ 
créer deux puuplca 1< pares, un peup~malttt au nord. un 
Pf'Uple-v:\.Sal au 1TJd, rntre lf'squeb ru.mon ml-mt- tnd1\1-

d11ellt'. "" peut pl114 étre perm!M\, li' peqple du sud étant à 
~un1 yeux une caw;e d'abàtard"""'menl? 

SI œ n'fSI. polJlt là la conc~:.1<>n germanlQU<' d\l racls
m<'. un naz.Jsme • la aauce lhinl!e, qu'on nous le dis<! 

Mal& re qui notJa dépasse. c C5L de TOIT !e$ soc.:a!Jslea. les 
1t1elal~es !lamandl avec ard<?ur, les aaLres avec !S gna· 
unn. cœtT1bUcr l IB formation cl<'> oe b:oc qul n~ire
ment. doit leur ttre hœt.Jlel On dirait vraiment que la le
çan de Utalle. et aurtout la leçon M l'Allemarne et cclle 
d~ l'Auttiche 8AJll COltl4>ter :es dem!-leçoD$ d'autres pays 
encore. ne leur onL pas ou\tn le.s )'"llX Jusqu·1c11 n e-'t cP

pendant évl<k'nL que J'ellet Je pluo oe.rtam de la flamand.· 
aaUon. c·est le renforcemen• dune polltique Clrunande ul· 
tn<atho!i.que c f'.6'" une c:enmltsat .. on a ou~ranœ. &Y« des 
t•ndanœ.s raclatœ et xénophobi11 p0ur tout ce qui est 
lalln, et, partant, pour toute.• Ira ldées démocrat1quee qui 
eont le fond$ m~me du &0eialL•me 

Le Jour où les totaUt.alns 1h o!• ..,ront ass<'Z lori$. ils 
flanqueront dana ~ camps de ooocen:ra:>0n !ea IOCl&ils
t,..., POUl' Les remercie' d'a•oll' usJa leur l>OS'tloo raciste. 
~:roltelllA'nt n niblquemt'nt clérlralo Ce a<>ra .,,, un au:re 
p!an. mal.S pouT ?œ m~mes eau~ tt avec les m~mfi'S effet& 
OO qu'ont fait lfS modio~t'$ >\1.\tmands 

Les leçons d~ l'ht.stoire 7r~h~ ou lointa.ne, ne M"ront 
a.na dou1e Jam&la comprise• p:>r ceux que veut perdre 
JJpit •r 

INGUS - INGUS - INGLIS 
fabrtcant d ar< e de recl~me. Bruxelles Ce nom vient 
Immédiatement • l'r.oprtt de celU! qw veut offrir un bel 
article de r6c:Jamo. 

A M. Julius Hoste 

M. H<>1<te n'est certainement pour rlrn dans cette atTaire, 
mats U est mlnt.stre de l'Ill$tructlon publlque, Jusqu'aujour
dbu1 to11L au moins, et peut~tre le 6rl'lt·t-U clans la lll'O
chalne equ1pe : li a donc un droit de renrd sur lea 
méth•ldes et les moJena en usage dllns les écoles mo)ennes 
de l E\al.. Et nous lui algnalons ceci : le cours de flllmand 
e.st dnnné. à J'E<:ole mo)·onne de Péruwelz. par un ucellent 
proft$1<•Ur dont leg elevrs aln" que leura parents sont trê& 
satlsfa1i..; seulement. le manuel en u&11~<' dans la section 
mo~·•nnc ren!ermt un• carte hngut.stlque de la Brlglque et. 
parml le.. terres flamandes.. où la lansue usutUo fi 

vehlcula1re ..,.t ~Llellement le namand se trou\'ent 
Bruxelles et son arilomlration. C<! manuel auratt·U été 
ttd11é par M Van Cau,.·elaert lm-m!.'ll•? En tout cas, 1<11 
gen• de P~ruweli, partnta et élell"o, troU\'cnt que cette pro· 
pagande ACtiVlstc en pleine Wallon1t rH du dernier mauvais 
11out.. N'cst.<e pas l'avis de ~t Hoste? 

V. rlprtt tes de la Rttlt turque sont 4'n \'tille cht:t toua 
1•- s lètaillan R••phore fr 2 25 Come d'Or, 3 fr 
VtnldJt. 4 !r les ''l!lrt l.es trois marque'$ .ront praotlrs 
t"tot pour cent tabac 1urc. 

Encadrons 

C1-<1 - .i.s now; écrit \in • as.;:du •. un documen• que j• 
!!\Te à l'apprecumon de \'DS :..,teurs Il sa~" d'Un tbème 
l'lamand pose à un eumen à la C•lsse d Epa~e. 

SA.na vouloir ep1!oRutr sur les r.tppon.s êtro1ts de C'ece 
fable avec les nt:>Ce&.~lt-t•s adminiStrat1vro.s ne pensn-vo1:a 
pu qu'il eût e:è tndlq"I! de faire puser :oui d'aoord, '10 
eximtn de frança!s l'!tmcntal:e a aon auteur? 

c A traduire en nam.'\nd Le coura~e • =onte tout. -
Pendan: un e~ :rt.s chaud. •.ou:rs Je.s ao~rees se tal'ilsalen\, 
Un tpl':vlrr, tourml'n~ par a soif, :roi;va enfin un~ boJ· 
tell!e t mollie p:cmc d'rau; ma._.. k col e'A!t trop tll'01L 
et l'o>arau ~ya en v.un de boire. Que lll·~ alors? S'en· 

Ret•na œtte exce•leote adresse à Bruxe:tes-Nord .. 

ou boo en abOndanc• pour 9 tr et 13 !O. à Bruxel1cs

Norl.I, au Restaurant ROGU:R, rue de. Croi>adt>. 4-
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POUR MIEUX ooRMIRrfin~uSIMMONS QUl~TUDE .... t(/·· ,fr 
.11:, '/""''"'. ""''/' MATELA~ , . 
r" V lNlE CHU VANOEk&ORGHT f'1. RU[ OFL'.~CUY~R .&~Ul<Ellf5 

,.,:..-i.u 46counp? Au contraire. nte Il prit d• petita cailloux ft i.. la!Ma tombor dana la bOuteU!e. L'eau monta peu t. peu et après une dem"heure elle ft&lt a1 bau~. qu'U poun!t facUem<"Dt ~:.Dcher aa soi.t. S! npemer a et.ait mla à cO~ de la bOu~IUe en repétant continuellement 1 • Je ne aalJI atlelndre à cette eau 1 • certainement, U aeralt mon de aoU. • 

POUR GARDER UN BON SOUYENŒ. 
d& TO'..re oéjour & Bruxeu.... cho1.1~ l'e R6!eJ de la Cloche d'Or •. Elégance dlscrtte. confort parfait, subtUI~ du service et Je mellleut compagnon des heu~ Joyeu&es : le Cham~ H..,,.iot 101. rue du Mldl. 

Un peu vexant 
Eloor par à l1X de. .royera. le • Prtns Albort > eat entri majestueusement dans le port de Douvres, !llllué pat les oah"'3 tirées par ~ batteries c6tlèrea. La ma:Je qui trsnsport&lt le Roi répondit ... en manœ:i•rsnt sa lllttne. C'est un peu vexant, tout de meme, que nous n'ayons pRS Je moindre peut croiseur. muni d'au moln$ un canon. un seul. :iour rendre le aalut lorsque notre so:iversln .oyage 

~: que les honneurs lul sont rendus. 
Le • Prlns Albert • rst un beau bateau. nous en convenons volontlem. 11 est agencé pour trsnsportu un Jl'1Uld nombre de pusagers, t'n prcmttre. dCUXltme et t.rol&~me classe, et U répond l)<lrfattement au but pour lequel U a é~ construit, mais ne se prete nullement aux deplacement.s rnraux.. 
Notre c ZinJa •. garde-pécht piaton1que, ,.., ~tre désarmé, on va lt remplacer par un Rutre btU.mf'nt. Qu'on aonge d me à le mtwlr d'llne plè<:e d'artillerie ou drox pour qu'L p. .ss. faire effecUvement la pol:ce de la pkhe et qu'on l'agence d~ façon que le RQI puwc y prendre place, l son prochain \'Oyare vers l'AngleterTe ou la Scandln•vle. De cette façon. les \1slteurg pourront rendre leur politesse aux »à!~ aut •·ment qu'a»ec une sirène. 

S 1R1 US Consonuna'lons et Mn-!ce llnpeccablea 
à delL~ pu du Nord 1 H bOUl. Ad Ma.~ L ondro1• ideal Pour parl<r alfalres et màng!T à bon compte. T· us leo J""d. .:r. bruu choeaels au madèrt 10 tl'll.D:&. 

Un peu de mesure 

M. Fnnck. o.1verneur de ln Banque Nationale, est en congé pour trot. moi. - conqé avec solde ou san» IOlde peu importe. :>ul n1:;nore plus q11'une lnformaUon à chalile de X •• a été ouvert<', que cette ln!onnat!on a ètf trans
fonn~e en irlStructlon el qu'X ... s'appelle Loul.s .Franck et e<nson.a. 

Dana de telles ocodiUons. M Franck !ttait preuve de sagesse et de pn1dencc, en ne oe produl.sant P84 dans les réunions ofl\ct•Jl<11. on le vit, lundi. au c Te Deum • . ..., uruto:me couvN· de plaques. de déoorauons. J'i'pée au c6~. un rrand oordon sur le ventre et la barbe en bat.&Ule. Il 

Triomphe sans précédent 

ALHAMBRA AU SOLEIL DU 
MEXIQUE 

Opê?'ttle ci vrand IP<'CICIC/e lSO artl•le! 
2,000 co•tum01 et 18 décor1 nout'tauz 

Maryse Branty H tte mode OOUTcautts ttm r;lnu, vlt~ 
mt •ta daim, Teddy bear aport et ville. March~aux-Herbes. 3, BruxeUea. - Téléphcne. lH7 71. 

se p!'éelplta. la main tendue. sur le procureur g~êrnl du Roi et, osten.alb!ement, s'IN'al!a prù de Jul. en bonne 
~· L'matrucüon. cependant, n·esi pu ck~ aucun non-llell n'a ét<! rendu, quoi qu'a1ent ~t ccrta.lns otf1cleux. t.L Jl'ranck ava•t 61<! mta en u.vs maunae po&1t ro. ~ !orsqu•au P!'OCe& Ba:mat fut lu, par le prftldcnt, une Je::re de la Banque cant.onale d'Appenzell qui ronsmue une cllargt nouv•l!e conttt le dlrec•eur de la Banq•c Na• onàle. Bannat avait retl!é à no:re Ins:llut d'êmaalOn pour 160 mille francs sulsse$depap1erqul ""1nbhùt pr<l\cnlr do ce t.e banque. Celle-<'! avait tait savoir quo ces ell'.e!A étalent <k.s faux et que Sannat en av!Llt g~ à plasle".ns ba:lqus. 
Tou~ aut la nl>tze, avaient rcn•oyé cca traite& !l la b6nque sui&.'(!. M. Fra1>cl<, lui, fil 111 sourde oroUle .•• et pr,._ sent.a cea ef!e!A à l'enca1!l!lernrnt. Appcnull n.. Pl')"& point. 
et pour cause Notre Banque Nat!onale fit un ~ Q"J'<'lle perdit tt IOn!QU1l fut entendu. comme t~motn, M. Franolt déclara que le non-paiement par la banque aulsle con.>tl-uùt t1ne malhonn~tet6 

MAI• les journaux beliea IU'Tt•·ent Ju..•<r•'à Appemrll et une m~ au point c!nlllante tut adrt'Ml'e par ta direction de cet•e banque au p:-taldent du ~"\bwul qUJ en donna lecture au d~ut de l'a ud1ence •. 
Quarante-huit heures après, M. Franck ac pavanait, ,n irrand t.ITOI. c·~ta!t du cran. Nctlt-il pas mieux fa.t dt' rester chea IU!? 

Un chat est un chat 
Il faut êtr? précia. Un Chat est un chat, et la llUPffbe collection de \'lgnettes • L,.. Spor!A Ulustrla •. que h\ll tl'Ouvr dans les lll"Oll bl.= de c Jacques • une \~rttable 

encyc:n~le •P"nl"e. Pour la constituer à bon compte. Il sutflt de dètfu.<ier les rros bétons d• Su!l<'rchocolat • .lac· ques •. qui wnttennent cllatun un• de ces jQll"S rravu:n. 
E~ 1,.. crœ bitons de c Jacque&" ne coQtent toujOurs qu'UN franc. 

Chasseurs arilennais et chasseurs en Ardenne 
L'installation de fortes garnt.sons à V1elaalm et à Bastorne. les D1llll<rU\"reS et exercl~ Qui 1'dfectuent d'U:ie !llQOD quasi Ininterrompue dans la région. le paSMge de troupes motorl.stes ou non, let coupa de ftlsll. de mllrallleuse et de canon ont tait fuir Je g!bter De.a d1a.ssd trts g!boytusea IJOnt déJ)e'llpl~ • t I~ ChUaeuD qui ne aont pas Ardennais battent en \'alll les bOls et les faiplrs à la recberchr des cerfs, des th•vreuUs et des biches qui les hantaient Jadis. Mals &'ils rerlennrnt bredouilles plus souvent qu't. leur tour, le gibier abonde dans la rt'glon de l'Owthe. Aux environs de Barvaux. dix-sept eetts ont ét~ tués nu c0nra d'une seule battue. alo" que :e cerf avait prs•lqutment d!sparu de IA ttglon 1 On a rew des sangllen là ou on n·en avait paa tlré depul3 vingt ans. L-e &tbil"< a fui :es coupe d~ feu à blanc et 1"3 pé'a."'ades des mottu.-:: pour dn zones qu'il ~p:alt plus tranq•1illes. 

Amal, le ma!heur des uns !Rit le bonheur dca autre&. et le.s cerfs sont qUAlld m!me abattu.a. 

Renkin - Objets d'art 
Meubles annens. - Tabl,..ux. - SculplUttS. - Grés. 70, nu de Namur, Bnutlle•. - T<l. l2.JJ.71.. 

Grandeur et décadence ... 
Tout I• mond• sait Q'."il n·v 1 plus qu'un nombre rlc!lcu!e d'ètud' ·n~ a\a ecole- a~i annex~ 1 l'Unlve!Sl~ dd Gand. deplll.! que J'enatlgnement y a ét~ totalrmcnt n •. mandl.I<'. On a publié, à ce propos. d•s ch:!!rea dbranta et dont U a ptrt q:ie, l'an drrn!e:, Il 1 aval\ d!x t~:s p!us 



GAND -Lea dt'llX to11tea bonnea maisoiu -
au sud: c Gambrlnun; au Centre c Wt!Son • 

d •! • de charg<a de roun et de prépara\~ en 
cœ ·malheureuses écoles. qu·on n'1 comptait d'éll!\'"". ToJt 
P"'""" à ctnlr• que la 111111:1on a emore empiré utte llllD~
car on rd- !aroucb<m•nt de fou.'lltr aucun rm.setg:n<'
mmt ol!lc1~ qu:ll1t au nombre des éludl&n~ C'est pro. 
bablemmt que u nombre .. rapproche de plu& en p!ua du 
uro aboolu. 

En atkndAnt, 1<S dé~ au• too!es a~es ainsi 
qu'à l'Uru•erslt6 en genérM. ne !ont que croitre et embel· 
11r. IM deux i><l<'e et :ea \TOIA t<>~ua dont on a'etron:e 
de taire dœ tngentturs c vl&amachvoe!ende •, coûtent cher 
aux contrlbuabl.,.. On serait •ll'ray' &l l'on pouvait chll· 
trrr cela à quelquf'S m11LiN'I dt !ranca P""' C'est du rt•te 
ce quJ ••l>ltque :e soin que ml'!t l'aut<>rtle academlque 
à le:llr aecret le chlffre dea f:udlanta lnler1ta aux ecoln 
Ce cblttre drvoUé, un-. simp:e d. Yl&lon en app...ndralt 
uop Ions aux c de paran~. 

Le Mt~ttve Dmque Membre dlp!Om~ de l'assoc1atlon 
tOfll\ltu•e en France SOUl r41de de la Lol du 21-3-1884 

~9. avenue de Koekelbero B itxdles. - Tél. 26.0388 

Là >Ù ila aont tous d'accord 
e t pour va •l.r rexcellent• cu in• ae la Vignette à 
T rnutren. - Té~. 02-51 6056 - Salles pour réunloiu, 
banqueta d rtve llor.s. 

La valae des millions 

La c H·>01;<'3... , d Gat d bén•nc~ de ~ vrai· 
m«-nt tx'ruordma1res.. c·r..st • crotn- qu·un blti.sseur mtga· 
lomane 1·a pr1M.' sous .., protecuon. 'l"uuJours e.st·U que d··• 
t'<lll\r•_, m . .atoc!ont~u•s sonont de terre. oû l'on mstalle, l 
1rand.I ln11.s, laboratoire>, ,.,,11._, d• co•m" blbllothèquM tl 
tout t~ q11l a·e'l\..~uit. En att.f'ndant qu'on pose la premi~~ 
pierre d• l'hôpital unJ\"trsttalre. ou mieux de l'e Altad•· 
ru!..-hztckrnhuiA • dont re"e le prolr&.<eur Frans Dael.s 

u mti~omnne. 1c1. n .._,t pu dllttclle à trouver. La !o •• 
des irnuidrura travaUle ~ep.ts .ong1emP6 le gynecolo!r • 
mo<<krtallen dont M. Llppens m \OUlut IJll$ riure un r.-:· 
teur d• l'unhr1'51t~ l!amandloêe L'e Altad•mllcbuttenbuis • 
rst la plUJ gnuide .,..,..~ de ce penonnage que beaucoup 
de aea pain de la racult~ trou\'•nt lort •ncombrant, mal• 
à qlll Bruxelle• n'o!le nrn ttf1ts<'r parce que c'est un dan· 
arreux n).tlt.ateur et qu·-0n redoute fort ~n éloquence déma· 
so~lqu~. o·où l'on peut conclure que l'hôpital universitaire, 
""" dad11, sera creé tôt ou tard, quoi qu'il doive en coOtrr 
et blMI que d• l'avis d• la plupart dœ mMeclns gant<>l3, 
cet h6p1lal 10lt parfaitement 1nu1Ue On l•ra les comptes 
apr~s. rt Je conu-ibuable paie.ra. li en a l'habitude. 

R \ H ' l'I R I E TIRLL\I O~·TOl 'E - TIRLE"O:O."r 
[.sien le 1uc:re 'C't.~ranc~ en boita de 1 tllo. 

Tout le monde parle ... 

de la nnm·rlle-tenasse - de l'rxcrlltnte cul.Sine -
du choix <Ire Consommations de 
la Tavtm• Oruber - Place Roi'' r - 81 W<Clles 
aprta I• cmtma ou le th~.\tre Le c Pell! Buffet FrOl:I •. 
une no1nrau~. 

L'échevine n'est pas contente 

M :, Boonant.4. erchevmf" ou êt'h1.:v1n 4e nou.s ne saYO:u 
p;ua qOOJ. à GL'ld, par la ln\c<i de D.eu et d.es e:ect<U:-S 
de la d-'mocrall• chréttenne, Nt Ion ll<:hee contre •n 
coiuclller communal soc1al~ve qtll l'a accu&<'e, en pleln• 
oknet. de donner de la copie à une petite !euùle ordu 
r1ere. L'alhlre a ete soum~ au trtbunAI civil QUI ne •'œt 
pu enconi prononcé. Les Ganto11 en ctntral et lea dtm~ 

N OEL E T NOUVEL-AN' AUX 

SPORTS D ' H I VE R 
3 P. C. DE REDUCTIOI' 'ûl7R TOlTTE INSCRIPTION 

REMISE AVA."i r: LE l" DECE.\IBRE 

VOYAGES COLOM B 
S2. R DES COLOND:S Tel~phvu• 12 $!..il 

cratca.dlrétlens du cru on parlkuller ne savent dono pu 
encore •i le mecbant soct3!1.Ste a dJ!fame :eur douce •t 
pure t<:hevlne. ou s'il eat •Tii• q•;e re1:e..:1 Mllabore reru· 
:1erement au torchon qu'aucun h•Jllnêt<> homme ne touche 
aana plnceLtes dans l'acslom~ratlon de Gand et à plualeW-1 
lieues à la ro:ide. 

Cruel!e en:l!Jllt 1 D'au:ant plus cru~• Q'Je Ml!e 8<>0-
n&n!a ""t de ces penonnes con11«s tn dêYOUon et à oui. 
comme on dit :o~ c m nde clo!llle; e B n D eu aan.s 
con!eb.>.on. On oomp:end qu~lie ne &01' pa.• co::it=•e da~ 
tt~ accuatt. en p:t>ln conscL r~:nmunal. de s'ê'=e acoqu! .. 
ntt avec un... pub.le!s•e qCll tire Il' p.i:s clair de "'-' 
revenu& de la propav.1tlon. par te truchement de sa !eui~e 
naua .. abonde. des p!11s ln!.lm<& ra~ow. On comprend nua,1 
que 1-. Gantois attendent QI c une cuno•lté pl\&'ltonnee 
le prononce du Jugeme11: du tribunal e1vU. N•JI ne 1111t 
d'alc:e:u-s •1 quelque autre Jurldlct on n'tnterv!endra paa 
dana l'alla:re. On pari~ de documrn s <'l!:cz•:S qUI au
ratrnt dlspar.i. La pollc<' Jud Ire •n es· déjà a furet<: 
a l'h6lel de r.::e. CommeDt tout ce;a lin.. "3·~-.J ? B:en malln 
q:U poarralt :e dire, 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 
Au théâtre de Gand 

Ur. c.unpagne c. papnde a é'é en!f<;i~ cc•te 
ann~-"". a•a.n~ roi.ot'rn ~ de la 131sôn hel,tra.c en f ven: 
du tht'àtre ro;a: français de Oand On na.t n:.'lls:quA, 
•n en de."lltèn?l! aru:ees une dtsall~ on dlJ p~bltc po ir 
11'3 3pectacles d'art lynque •t 1 on cr <r.Jlt que l'<J<.plo!· 
ta\!on de la grande •rPne fll\Otol!c d'opé" ne dr• lnt blrn· 
IOt Impossible. car li ..st d1Ulrl'<', aJ dlrccteur le plu.s P<"'·· 
Sl'vtrant. de jouer longtemps de\·anr .. df'3 sallr,s aux t.ro :\• 
quarta \'Ides. Les tbmmganta s'og :.a~rnt du res'c a ito1!' 
du lheitre :rançais d<>nt l'txlSt< ne !CUie empéchc de dot· 
mir otrta1ns mo.ie•:.ards !n'mns e-an";.S. I>!Jà, on annon· 
çalt q~'ll y auralt qae.q es repr ~::ntat.ons qun n 
langue !!amande au cours de la i.alsi n P-"OC!u!ne On po~
• alt ae demander s! œ n tta.: pu e commen~ "' t'e 
la ftn. et ., le th•ltr. ro)a l'"!Ulçals de Gand n • p:1.1 
au!vre les dep:ora.bl"' tmc<3 d< 1 Opéra è A:>>era 1e:s 
l'aneantll>Mment par la ftamand.s;itlrin 

Hcure=ment, te d.>ncer armb:e écarté. Le pubhr K 1n° 

IQIS ttmo1gne. depuis quelquca acm.un ·s. un rcgalll d lnl<'
rtt pour le.s reprès0 ntat1nns d operM et d'»pérettes. On 
revoit dC1< salles p:~ln<S ••1 c nn;al França.,, •· .\llme. U 
amvr qu'on y rdUSt' du monde Scu'emen; l'Ag •nnyen 
du 1pectateun; rcs•e tru ~'né La Jeuncc.>o;e con•tnue à 
boud.r un spectae!~ auq\11'1 ttV!,,,.ncnt le.s F<!ll' d Al;e mru-. 
c·.._,t MSl'Z inqutt•ant pour !'&Ymir C3T, en!'.n .,_ lpec• 
t.a•turs. c·m com~ I~ <'-ho:is•~. il faut q·~·on 1~ nno~ .. 
~ tt:e dP ~em~ e-r •.emp' • 

ROTISSERIE du VIEUX-STRASBOURG 
SES SPECIALITES ALSACIENNES 

2, boui. du Jardin Botl\nlquo, Brux., !ace av. du Boulevard. 
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por r•l6gromme : cNORMANDY l l l PARIS1 r•servn eu 

llr;JOO~[i]~r;JOOWI 1 
7, rue de l'Echelle, PARIS av. de l'Opér1 

Clae"'brn 1 peuo•u,e: .,,.. bain 4$/60: nec ... in 6$/ 90. C.1od lit l peft . r bain 10/1 10 . • 1 llh ~11• 901110. 

Delwaide? 
X 'L N. R oc a;>:>r~alt l'autre Jour que M. le POrmateur du Cabinet avait ollert ~ portefe'Ullle du mlnlst~re ;;tes C ..,..,. moyennes et du Commerce ex~neur à M. De:wa.;de. r ~ O'ald•. qUl es~• 1 ae .. ront dit la plupart d• noa coneltoyrns. Evidemment. éVldemment, tout le monde ne peul pea é~e FA!son. Marconi, ni Hl~er ou Musso!onl. tJ mmie M. PJerlO\. Sachons donc que M. Delwald~ est le trolaléme r!h1 de la llsle catholique d'Anven et. en cette qual'lt membre de la Cbamhre d•• Re~tanta. Avocat amvt Jeune à Anvers. du Lllllbourg mosan. ancien élève d'un petit séminaire camplnol$, U e,st t~s flamlnpnt, cela va de aol. et mtme alcU~ant - ce qui t<t moins é•1denl cnez le fils de l'anc.en dl!!égué lllnb011rgeo11 de !eu le Comité de Politique natlonale et chez le descendant d'Ulle belle I~ de bona Belges d'exp~on française et d'un patrlotiune éprou•·é. Mals !'ambition, le désir d'arriver Ylte el loin cnl t.<lt !ait de !alM perdtt aux amb1Ueux le< bons ensel~men!a de leur Jeunesse... Brel, Oelwalde. d~barqu6 à Artvers peu apr/'s la guerre, y mit rapidement en n1eur aa vla.unscnvocltng et y nage adroltem•nt dan,s le a~· de Frans le BarbU, tout en ne J"'cdant pas de vue le borm•lsmc t:iur place, Il est l>Ourgeola, con.ervateur et antt!rançals. rnaLs à l'extérteur. U est à gaJche. à gauche 1 li ae ;>âme d'adm!rntlon de•'&nt Bnand et Hernot. dont U ault la politique au pomt d'apprendre leu.ra dlllcours par cœur. car notr~ o.:J""l:de parle et écr:t par!altement œ f"'nçals maudit dont li Interdit l'~tude ei; l'emploi à llCI electeura anv<'l'aOLs Notre Mosan pasaa un Instant pour devoir fttt le suce~ de Prana :e Barbu à la tête de la Vll!e d'Anvers. d'autant pl11~ que oourt le bruit qu·u e.it fiancé fi sa !Ille, rumeur qu'il lalsse courir Juaqu·au momrnt oO l'i'tolle do l'enfant de Boort-Leembttk a'ltelnt llOUS 1e aoume de la tem~te du rexisme. Aussl~t. Del· w•1de ptend au conscu communal la place de leader de la droite Que l"rans laisse \'&C&llte sow le ~gne de Kamlel. 1.'n cette qualité. 11 rejette avec Indignation 8on mandat d'adm1nlatrateur de 1a Compagnie lntercorrlll!unale du Ga• uoo,ooo !ranca par an. ma chere O que lui \'&lait sa quallté d• co111<U:er communal. AY•nt ainsi r.1lt acte d'lnd#pendance, rt tun peu tanHvement> preuve de dklntér~ment. Del.aide peut Ullllqu1t:emen1 attendre le ~!t•t 1., •emo. lltl<>m degrelllennes. Et voici. d~Jà ? la récompen.•e le di.1<'.ple d'Herrlot va Hre mlnl.sttt conservateur et n ... Jn. 1.uit el a occupera a!><ciAlrmen: de< c~- moyennes •t dll Commerce Intérieur Que SC$ amis radicaux tralttnt al b.en en France Il ne """' paa minatre. ni ce~:e fo:s. ni la prochalne Iola. Mala n·csi-ce pas deJà beaucoup d'avoir fié, ne !ùt-<:e qu'un Instant, candidat ministre ? 

- ~ ..... de ? Connaa D&-•- dit-en mamtenant a•·ec le -'1Utin. Peut·~lre qtle plue tard nou,s &u.rona à rerretter de t'avoir connu 1 

Sex-Appeal 
Pour &\'Cir d aelN parlai\$, pour conserver votre ligne, pour vutre bl\nté pérlodJQue, pour votre 11Y11me uxueUe pot:r \'OS articles intimes rn ca.outchouc. pour •os -aolffil et pr.>du\1$ d• beauté, etc .. dcmnndei aujourdbul méme le t1m! lllu~: rt n 6 emovo g'"tls et franco. soua pli fe:mf par Sanl:Ana 70, boulevard AnEJ>ach. 70, Bru xl'lle,...Bo•irse, "u prtm1er 6tage, r,ù sont en nnte nos 5* clall!œ 1n1rou,ablr. &llleurs. 

MalSOll rondie •n 1905. - Til 1u2 H Pour le Oongo, expCd1llon par av!oo. Voir larl! spéelaL 

Voulez-VO\U un bel aquarium ? 
Voua le trou\'erl'Z au VMer exotique, 3, TreurenberJ. 

Anvers • Tunnels 
Noua &li" iallona. 11 1 a peu de tem'l)8. la publication en Brabant .,.ptentnonat el en Flandre zeelandalse de projeta d'endll!llemrnt des terre. Inondées de Soe!t!nlh• et de l'embouchure de IT.acaut onenlal. Ces projeta comprennent toua la conatrucuon à Soe!t1nghe tendlcute> eur la nve gauche, et à Ween.sdncbt <n•e droite> de porta et appontements l)O'n Ull aernœ de -e pour autoo et pl6\l>na. Voici qu'un architecte hollandal$, plus audacieux enoore, propoOle de remplacer les baca de P9ss&ce par un n.1te tunnel • llen par!llll et complet de deux terreo néerlanda!sea aujourd'hui lrr6ductlblement séparlca 1 , L'auteur soultrne que la. Flandre tttland&!u • dtjà al m~ Jadla par l'attra<'!lon bt'lge •. est !rresl.\tlble.'nent atl\Ne ver1 Anveni, par suite des tunnel• de l't$aut, • y dépensent beaucoup de ac.Jden et •. ., altacbm' •. 
~ !ait. la pl :part des Zeelandala que leur• a!!alr .. appellent en Brabant hollandal8 ou même à RQtterdam et au delà. renoncent awt baca de Pl'&Ui" de Ttrntuzan "' de W&lsoord•n et tl'Oll•·•nt avanta1ie à ft.tre le detour pe.r les tunnel~ anvenols. Oertalna Joura. le nombre des autoa portant la plaQue NL est presque AUSSI anond que e»Ju1 des voitures belges. au anind ~nt!1ce de la llOClété exploitante et... des endrolta et quartiers anver1"1a Oil l'on peut ptua ou m• dm ... dénder Il y a là, JlO'.ir 1'2 éconl)ml$tee. à la recherche de thèses nou\'ellee. une belle étude à !aire : de l'lnOuence d•• tunnela de l'E.scaut sur la proapen~ du quar. :er de la Gare centrale. 
c·eot d'a1llours peuWtro PQur cela que le projet de creuser Ull tunnel aous le Bas-Escaut eu droit de Soe!tlnlhe n'a Jusqu'ici renoontr6 à Terneuzen, Hulst, Aardenberg, etc. qu'un suce~ d'estime 

BELCOKE Cokts et cnarbona de quall~. T61. 31 64 05. Prix spéciaux pour approvialonnementa 

Au Pôle Nord 
C.. dimanche 31 novembre, à 20 h. 30, l!nlnd match de hockc.y sur ala<:e DORTMUND-ETOILE ou NORD. Exh:bitlon.s par Mlebellne Lannoy ~ Nad;ne V<lna.rd et par M. ouaelman ec. .. J)al'"'tlatre THERA PLATZ.E.R. 

M. Devèze, bâtonnier, eat reçu au Gaulois 
Panni 1 .. m1n1.-·es on e- en d1 'lt d• dttt I•~ !nnom-bnob~es ministres - qui ront partie du Cercle Gauloll, M. Albert Devèze est l'un dea plus tldêl•s ot l'un de• plua franchement Gauloa; c'est le CJI& do le dltt; U a ;·espnt de la maison. c·es1 pourquoi le C<-rcle Oaulol8, qul le recevait pour ta trol$1ème lots. lu! a 11.Jt un accueU particullmment cha.Jeurewc. 
LOrsque M o-vne !ut nommé mtnistre de la otrenae nationale. le cercle le !éta comme U le fait pour toua oea membres qut accedent à ceite haute chari•. Depuis. M. Devèze. l)Cl'l1Slant, !ut encore un mtnatre qui travaille, Ull mtnl8tre qui accomplll, par venta el martes. d'uU:es rt!orme.. Le Oaulola le !6ta eo ce fut une !He du cran et la l>"rsévl-rance: ce lut a\J.!ISI la !étc des o!helcl'I. amla du mlnlstce 
Ce:te !01" les hasards de la v!r polit q ie 11;1 ont !l.Jt reprendre Ja toge apres l'unl!orme et le oaulola !tte. en lu! le r.and avocat qui honore 1a profession autant par IQll 

1 

éloqumce que par la concepl!On qu·u se ftJt de la prolesston d'a\'OC&t. 
A l'a!lectae111e adresse d• Pnul& T!lya. Albert Devm a n!pondu rn montrant m~l!Jquement quo tout~ aa vie : 

1 

député, oombaltant. ministre, bâtonnier. Il avl.JI ~~ el serai: tou)<'<Jn conduit wi:q·.,•ment par le aoucl du droit prta dans llOn uiu le plua êievé, le plus el!tcace. n dit notamment que dans la carence dea acoor& Inter· 
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nationaux. le reo.ura ' la force était la seule façon de 
cane.voir et d~ aervlr le drol t. 

Un v#rltable tonn.rre d'apptaudasements •lua cea parolee 
en!lamm6ee. 10rtant d• la bouche d'un homme don\ tee 
eonemla eux-m,mee re(l()nna.lucnt les mérllff et qUl a. pro
foncemont rnrac1D6 da.na le cœur. le culte de I& tranchlle 
11. do l'action. 

HOTEL •HJ ~t.\YECR.. 3. rue Artoll <ptaœADneeut'Dll. 
Eau ooura.z>te cbau!faca centr Prù: modéria 'NI. Il 28 04 

Congo-Serpent.a-F ourrurea 

Ta.ruwce i.ou..- pe&ux. - &-ule m&l>OO ~1alll6e. -
Ta.nnene Be:~ cb&uaa de o.od. UH. Bn11 Têl M 07 o& 

Le congrèt de l'Union des Villes et Commune. 

n , . ., 1,rn1 a '""<Il et dlm&nche. à Charleroi. cl&zia la 
,.,.,0 S.iUe de1 P'~: .. de !°HO'.el de Ville. Quatre cen~ clé!~ 
ruet vonua Cie !OUA Jff coins du J)B)'S Y t..'llataleDt.. 08 Qui 
ne v..ut C1'1<Uloura pu <lire qu'll.'5 pnrent part à touu:a aea 
reun1ons, J>UJaQUe celle de dlllUl.llehe matin d~buta devant 
une peUte O<"ntal~ de personnes. Et. troa nun'3trea Y paru
~nt à ll>ur de rôle. M. De Schrl)ver qui v:nt dire, le samedi 
mal.ID, toul<>! acs aympatlllea pour les vmes et communea 
111 ne parlA natuunement pas de celles de la fronutre l.ln
sullt quel, mala qUl ajouta que les dlteo nllea et communea 
pourralmt wllloun ae touiller si ella; comp~nt troP irur 
les lali....- du sou-.ro.meot, M. Delattre. qui \'tnt , .. 
aomedl 1lp..O.mld1 rtp<-ter avec beauooup de conviction qu'll 
fallait lutur cont.tt le chllmage, mals o'lndlqua rutte <1 
mo) dlS, PoUr ne poa dire pas du tout; et M. Merlat. mlui. 
qUI parla .,n boU=estre de Senung b.en pins qu'rn muii... 
tre char&~ de 1·upte11!Joo des a!falres counmta et dit d'ail· 
loura d'e>:cellen!a choses sur lesquellea noua n.·Hnona cl
dCMOua. 

QUHnt aux travaux du oonrr~. Il est apparu nettement 
qu'Lla a\'ntrnt voulu embrasser U'OP de chOl!ell à la foia. Le 
lll'OinutUne de cœ deux JuumèeS était 1.rop vasl.C! et trop 
charKt. Un~ oe11wne n 'e(lt pa.< élk de tl'OP pour 1 ex1Ut1mer 
complttA-.ment, et furce fut bien de n'effleurer que œrwn.s 
obJeta, dr 1111..cr aur d'autrt• et d'en remett.re d'autns en· 
oore à un prochain con11rès dont. soit dit en pa-nt. la 
date n'a pu ét~ 11'.x#e Il n·empêche. Ces réservea faitœ. on 
ne p•ut QU• rendre hommage aux oongres>Jstea qui tlre:it 
nalment preme de bonne \olont.é et s·etlo1'1'erent tous, dana 
la meawe ou Je peu de temPI> prhu Je pernl"ttalt. d'ext.ml· 
ncr tes ,.....,.. quesUcm• SOC1al<!s. admm ~trath N ~ aui.re. 
qJI l~_.,cnt '- "'1rt dt. illes et oommun<a 

Champagne Ch. et A. Prieur 
Cette m f• r> en 1825 à venus. prts Epernay. 
comp~,. parmi Ir p ll' anciennts. Sts m,.1lleure,s. cuvtf".s 
10nt ooMue, de tonllt<'mPI en Belgique IOUS la ~· 

Grand Champagne Napoléon 

Le Ministre et let ronds-de-cuir 

Naturellement. <"<Jtnme à la fin de tout oonar!J& quJ ae ree
pO'CIA!, !I y eut un banquet et, comme à la fln de tout ban· 
qutt, U i· eut drs toaata. et œlw de M. Mer:ot . auolatre d .. 
TrauW< p11bllca. fut part<culierement remarq~. 

c On •'all&Que aouvent. ditr1I not~nt, awc ministres 
à q:ll l'on fait les reprocll.,. les plua v.o:enta Or, Je pou,01r 
central est fonctionnarisé à outrance, le rond~"""1!1'1Mle y 
.-"11 à l'acta le mlni&:re ne flllt pas œ quit veut. AUISI, 
nous aurons plus tard a raconter des h.sto!nd qui &el'OOt 
olua ae'oureuacs enoore que celles qu·a pu cont« OO~ 
hne • 

Et le :.untJ~e d'en donner un a\-ant-1001 en citant cet 
u:emple typ:que : 

c on nemple : la léeùlatloo aur la rolrle, établ!e en un 
!«ni» oQ rautœnoblle o'eJtl&talt pe.a, ne aub\ent.:oone let 
\ra \'1"1X de volne que pour 5 m. 50 de Jarcrur de vote. n 
m·• fallu. du 14 Jilin au 20 oov-i.re, aublr les ëwdn. les 
tozPUJages. les coup de oo1n. lœ un de mltrallleuse:s et tea 
tirs de barrage, pour !aire pa&S('!' une clreUl:lire Q'.11 n·est 
pas parlai~ maia qui est tout do me.ne quelque chœe <Uns 
un donwne oil. boursznestr• de Seralni. J'arnla dQ me d6-
battre pérublement. • 

Rim n·e<'t, hélas! pluo na! et on ne le sa.lt que trop bien 
à Charleroi tout paucul.trement ou il a faDu batailler pen
dam des mois pour obtenir dt11 ponta cenvenabl"& arur la 
Sambre e~ sur le c:hemln de ftt, et not.amment pour que le 
nouveau pont de la Vllle~te, qui commande une banne mot
Ué du trafic de l'aplomèrauon carolorégtenne vers le Sud 
de la province, fut au"<e ~h- que l'in<:onunode passerelle 
qu'il est appelé à remplacer. 

POUR VOS FLEURS MARIN 
Sa d• e TOUJOt:RS MIEUX 

Face Aven~L Chevalerie. - Cinquantenaire 

Les pigeons de l'annistice 

L >;t qui fut uru ais deml~-as v'.!:cs d~ll~. 001\'.lnt:e à 
~lebrer ~·anr:uversaire de l'armLB!lce avec une ferve-.z per
Ucullùe. c·e.s~ sur la place Sa!n•-Lambert, aTec colkl?le 
d~r de lond l'unp..-toona.nt et lnép.I Palala de Jus'lce. 
qu'a lieu chaque année la ctrémonJe Qu ulut aux d:apenux 
des armèeS alilét!$. lesq~r·, drapeaux 110n\ h~"5é• sur de 
grands mita blaoes. LI-a n11u<1qo,. de la ga:n!son exé<:·.t· 
tent les h)'tllnes natlonnux et à chaque coup de ~rosse 
ca!Me les p1geo03, les celèbrea pl~•'<>ll& de la p'.ae<> SalJl~ 
Lambert, se lèvent en un vol bniaquo mali touJoU-rs harmo
nJcux. Ils sont des cen!.alneo à toum•r aa-c!CJSSua dez dra
peaux. I:.S s'en elo1gn•nt. revlennem. il nient com:ne t:!le 
vent.able tlotl.C! a.éT.enn~ ruent la t e en C..'1 lro:s.s<'
ment aoyew<. On pou!Tllt d'a11:an1 p "" lts appeler :es 
c p~eon. de :·armistice• q<ie leurs c p deccsseuns a. ceux 
de la oa<>rre, furent ex:erm:nes par lt:i ~ - nds. qui 'u 
mircn' à :a caMe'ro1e. 

Le Il novembre, lts c colons•. comme "n dit à L!éee. 
!~:•nt ëonc eux au&$! leur dé:ivraoce 1 

LN ric-anttes dt la Rtrtr turquf" sont en \·ente chez. tous 
, •alll•ntS 80'\phor., h 2.25. Corne d'Or, 3 fr. 

Y•" ldJe. ~ Ir. les \ing\ ~ trois marquea Mlnt prantles 
cent pour cent tabaê turc. 

Souvenirs 
L• période qUI suivit l'armL•t!ce lut. en Belglque accu~. 

extrememem troublée. L'armée a.l:emandc ne se retiralt que 
par étapes déterm!n#es et les troupes a:!ltts ne deva!<'tlt 
paa au.Ivre !mmt!dlatemenl le mouvement De so:-e que des 
IC:~es extraordulalru se d~roul~ren• un peu pa:-'.ou:. 

C'est a!nSI qu·à L!~e, t.oute pno~ de drapeaux oon· 
lec\loonés en hà:. avec des draps de Il:. la Ioule man!!esta 
:a r.c:ou-e en pendant aux lw!~ les obJc~ en c-.11~. 
cot·mara. chandeliers. etc .. ~t rttbach+e e.nco:-e pa: !es 
A!:e!D&Dds quelques Joura auparaun~ Plac~ du Tb~:..-e, 
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~~T~M~G~l~U~ CLICHES DE LA PRESSE 
82a, rue d 'Anderlecht, Bruxellea, Tél. : 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE -- PONCfUALITE 

on vit meme un mo~..sl~ qUI "" promenait avec une a\UPf'nslon passê-e autour de Jui comme un cor de cbal53e 1 Ma.la. ap..."à ~es ht".i..~ de rko!u:ton dans le& troupes teutonn•& on assist11 au doflle, combien ordonné! des ré;rlmmt4 venant du front Mais e<s d•mlera se aouclaleot comme un polf>son d'une pom:ne de faire la police et ~. r~primrr l'enthousi~mc m1 :a r.o!ére du peuple. De aorte que JUllQU'au le novembre ct'JX qUI a'e:a!ent mla la œln· ture se ruèrent à 1'aasaut de certain$ mag113lns pour pun.r e• manger ! Ce rut !a période dea p.U.11.... Des commè!'l!S 11e parugealen~ le 1>u:.m. On prtclplta1t dt.a pianos d·t1n sc'COnd ou d'un prenuer èta~e sur la rue ... Et l'arm~ a llemande. a:llvant d4'S lt.ncralres aolgneu-.ment rléchH. p.~'&l: :ouJours dans cette odeur de lard rance et ~e pain K K. 1 1 Ceux qui l'ont r.splrèe ne peuvent l'oubller et ne l"oab:lcron: jamala ..• Ob 1 que non, &e!i?leur t 

KLEBER 
ses mf'D.t à 30 et 40 Fr. 

&n·lce vi;: ~~:· carte. 
S.. , po·ir banque - Té! 17.6031 40. GALERIE DO COMMERCE. BRUX. (passas• Hlrach) 

E vacuation 
Lora .e d :-n:h'es uoupea de celUI quJ était déjà l'ex· Kalller evacuerent Liège, eues !11ttnt loi.li de le raire ,.n d~bandade. R.-mb~ dans e<:tte admirable première oo Jr du Palais - cc dc.-nler et.mt Kommandantur - elles a"f'n a1:~rent mualque rn tête aux accents du • Deu~hland ul><'~ alles•. Le:; aoldats &Talent mla la rieur au fusil. une fleur de saison. un pern chrys..ntMme qui, ptua que Jamais en cet instant. devenait un ornement de deuil. Les troupes n'étalent pas dans la rue Uopold que ·• roule ae ruait sur la ruertte aux couleurs allemandea qtù w ;roun!t pm de t.a por!e d'acck à la première cour "" 1 met:.Olt le feu Le d111pc•u national apparal&Salt AU b. lcon a·J-dCMua du porche et un garde civique. batonnette au e&non s'U vo!JS p!ai~ remp!açait !t- fa ,\)nnat"' teuton. Ce lut une drll dernières mani!ao1tatlona de la cél~bre i&rde bo !'iOOIM: 

A otor.$ que :e ~·~ de la Vie Wa:!olllll' e- l'eronatl"ée, pnMede tme l<Crie de photos vraiment curteusea sur les dem1e1' tou d· c·Lr ~~!' al!emande. 

Le Lustre W. RICHOUX rur des Colonlt.s. la ll('?'!e de tout Intérieur éltpnt. 

Horloges 
A chaque retour des fr!mas, Il y a à LI• ae le cirame d ... hol'loger. Q'.11 se renouvelle 1 Il s'agit de vieux c cloua • pt·ndua aux murs dep\ll.'I bien dos ann<'cs avant ruem. Le ftti!d ne i.em vai_~t nen et ei·es l"aec:usent par dt$ fantaJ· ales remarquable.o C est am.>1 qu·en acoompl1-nt le to:.ir de la ville en tram 4, on peut. SJr le pan-ours, la~ cette c •ns' tatlon que l'on a rajeuni de 12 l 13 heu~ ou vlell!I da ut.a nt !orsqu'on revient au p0int de dtpart. Joseph Duysena aute•r de la delicir1'"" o~re:te c L1 C-J%'.n B~~rt 1 a mt.s cf':tt-e oetit.e f;icpénrnce en chan.ton 

Pour un c deau QUI plait GODELAINE pour des choool •ts cxq•J.o.S. 
Bruxelles : 61, rue Royale. Allven ; SI. Ne d .. Tannewa. 

RlSTAUR,ANT DU JARDIN PAON ROYAL %00LOCIQUl D'ANVERS 
Ses menus • }5 et 15 fr. - Cuit iM esquist, - Vieux • 1M . 

Qui est-ce ? 

Au Mollere oil l'on Joue une picce rernl\nnte PQS.•lonnte et rlgolote. du genre pièce polmere. la crlUque a tti prltt,. par un petit carton qu on lui remettait sow; enveloppe t. l'entrée du théâtre, le soir de la prtmlère, do ne pas d~ vouer. dana le comp<e «ndu qu elle en ferait. l ldenUt~ de P'og rancien. le personn•ce qul donne son nom L l'ouvrage. L'lnté~t se concentre en tffet, sur I• point de .avoir lequ"1 des peraonnaiies qUl •'l\Cltent aur la ac~ne est le mr-~ rleux F'og, voleur et ,.....&Sin. 
C'est que lea •Pf'Ctateurs. Jusqu'au moment oQ le rideau •'apprtre t tomœr sur le dem1er acre, demeurent Indécis. Peut-etre pourrait-on, tout au motna pour la preml~re dt pattlla ouvragea. t.nsututr u.o conco .irs rntre '-!W'Ct...t.e\.111. On leur dél!vreratt, a rentrée. un billet portant le nom dea personnage. et le numéro de la plue qu'ils orcupent Et. Clnq mltlutt"S avant la réve:1\t10D ,\ !.tendut :es OUYft~ Pll$5CrAlent dana IPs rauteulla et p~r lea !~es pour recueil· Ur 1 .. répomes. Ceux q· ü auraient de.1nt Juste se 1)1\rtaren.t•nt une gentille !l"llte somme que l'on baptleeralt cagnotte, pour etre dana le train .. Ou bien plua almplement. Ils auraient dro au rembour&ement de leura raute\U.U. 
Ce serait plua prudent pour le directeur car. enlln. les aeereta du manteau d ArleqUl.n soot dt6 aecrm de Pollchlnelle ... 

LEMMENS 
le SPECIALISTE du BLANCHIMENT tt'ntente les citent.a l•s pl11~ dlHl<cltt 
168, rue Em Féron. T61. 37.83.85 

Lea à-peu-près de la semaine 
EN ESPAGNE: 

Au Nord, l'année du genéral Fnulco : L'armée <Us A• /tuerie!). 
Au SUd. le parloir au iénml Que:po de Llano Le bourbier de sevillt. 
Au centre, lea ruea de Maclnd : L4 morgue esp<:gnolt. 

7 ? 7 
Le Parlemont belge: Un "ablu1<mtnt :oo Illogique. 

7 ' 7 La conférence des rx Pul&Sances: Le Casse-ttte chtno11. 
? ? 7 

La dél~t1on chlnolae à la oonltrence : La Compa011t• det Bonzes. 

RESTAURANT PATIJNTJE e~r~~!: ~:~T GAND Hultrea. G1b1er AzllUhlea et Wat.erzocl de Poulet& 

Comme au temps jadis 
Crolr&lt-<>n qu·en cea Utlli' de renies t. &rand apectacle, de clneroa, de dancing et de Jazz, U rolt encore pas. slble de réunir à Bruxelles. un pub:lc nombreux. perm~able aux c JllY'.'tere& • à la mOC:e médit,-a:e 7 n m fut alllll ce;>end•nt et le phénom~ne vaut d'ttre noté. n Hst produit caractéristique. tradit >nnel. ana<:b.ron1q11e et cependant tres • up to date ' 
En erret, le c mvstére • ut a la modo : Oberammel'iau fait toujours r<Ot:.te; Pari$ a· ... : pl'eW au P-<d de NotreDame cet été pour y frémir au drame de la PBMIOn et. par la g~c<' de M. O:icar Lejeune. Tancremont a connu le c Mr•tero de la Croix •. Utie. le • r.l)'llére do la Meose •. et Bruxellts. dlm•nche dernler. a reçu la rtvélatlon du c Noèl aur la Pl.,.e • ou • J•u en trœs parties aur lt'S myatère.s joyeux du Rœalr< t. de M Htnn vhèOn. One curieuse fleure ce Gbéon. parti à la ru•rre en mé· cttaot, auteur de p!kea pro:aoes, et trouvant aon c:lltmln 



Apprenez les Langues Vivante• i l'Ecole Berlits 
J O • .t•c• .S• t•t•·G.dW• 

de oamu sur lea routes de 1'111Ddre balayées par les obua. 
c·~ le oOté le plU$ attachant de ces c m)-..t.erea • i!crU.s 

a we la al!npllcll<! de c:elUl qui a'est dtpouWé du \"\e!l hom
me. qlll. alml que le d;salt na;uêre J.·K. Huysmans. cet au
tn • toudro1" •. a ao~U5emmt tplltt aon t.me pour 
1 oJtrlt toute neti.e à Jt e ' ' "' 

JUJU ET L'ANGE GABRIELLE 
voua reçoivent dan.& la Taverne • LA CARLINGUE 1, 

8, rue de la Péplnlère. 

Suite au précédent 

La Jtttra1 re moderne o!rre plusleun exemples de -
con•rralons mhl!tlques; nous poumons ~alemrnt cli.er 
Claudel pns le mettre en parallè!e .,-ec M.. Ob~ bien 
entendu. car 111 t!'t • des dqr~ aux fortunes humaines "· 
Il en est aussi aux ta.lenll. Tout de mtme. !l y a des pomts 
de con\Dct et le pltl$ apparent. certu. est !"aimable famt
llartt6 qu'entretient le poète avec lea baut.s personnages du 
Panldlll 

Le 801tloquc de !'Anie Qabrl•I avant l'AnnonclaUon e11t, 
t. tout prtndre. assez trrfvtrencieux Cet envoyé «leste 
dl1cute la comnussU>n qu'on lut lalt !altt; U la trouve bien 
ac&bttllll!. Comment dire à c:et\e Jeune fllle qn'elle va ttre 
~re 1 va-wlle prendre cette plalsantene du b<">n c6té ? 
Heure~mt. to11.t muche i eouhalt et l'&lli• est blnl 
contenf.. cet ra.nire. une chanDJlnte tuktte de douze ans. !ut 
exq1lh et te pub'.ic applaudit avec frénble. Or. c·esi Ici que 
a'acctlM' :. c.....u&e entre luer et aujourdbui : le pubhc 
applaudit et •'amuse. J ne tombe PQs à renoux. m~mc 1ym
bollqnrmont. Et qu est-ce qui le fait ri~oier si fort - le 
terme c•t acad~rnlque - sinon la llbert~ grande que l'au
t"'ur &'rat pennt.c;e? En sommt. U eat., ce bon pub~~c. ra\1 
de taper aur I• ventre draP<' d'or du Père Eternel. dans la 
peraonnc de aon envoy~ apeclAI 

C'est anarchJque mals si drOle 1 Et l'on pense !lU char
mant Maurice Bouehar qui a &I aroument • sonor~ • 
!"Etable de Bethléem : 

Eh Eh • <c ... t !'Ane qui par!el. )< ,,.,ns une bar~e 
Fretlller au bout de ma Janlue! ... " 

U rolnm~ de l'arche... u p b 
revtnt \'trs Noe. \'amqucur 
du Mluge, en t.enant dan• 
80n bec un echantlllon ravis-
sant de PAPIERS Pf .lNTS • • • 

A l'officiel 

L'Admlnistrauan - nec un crand A - n"e.st Jamaia 
pruaee. Voici que le • :Moru•eur • con.s•ate of!:c:e::ement 
en novembre 1937 l'a•nce d'WI cltA>yen de Lltac qui. 
domlcWé rue Burenville. a d111paru depua :e 19 fevrier 18311 

St le• hentlers a\tendent tA>U)ours un petit masot. ~ 
dernier. avt"C les lntèrê~ composés. a d(l taire des petita ..• 

M•la le bonhomme est·il bl•n mort ? .• En Bulgane. où il 
Y a d•.a 11C™>nnes qui alftrrnent avoir I~ a.ns. on aurait 
encor d.,, doutes 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
3. qu •I au Bola de Cor "' o Brw< lies - Tel 11 43 5.' 

Mutilation 

Q:11 "' connait en Bel1lque l'adorab!e panorama do Huy 
au.ut c~l~bre q~ celui de Otn>nt et de Namur Eh bien 1 
cc pa~"Sllie. qui devrait ètr. cl-.<, \'a subir une grue 
mutna•lon. De nos Jours. U ne faut hel<ls ··•tonner de rien. 
On ne iupecte pas crand'ch06". c·œ~ d'abc':rd le vieux 

OPINIONS 
dea BOUCRERlES PIERRL DE WIJ'SG.\ t:RT 

6, rue ~alot~thtrlne 

sur le coût d e la vie 
n t&.it a\'OUer que. pol.ll' lea ménaces ne dl5po&ant que 

d'\ln petit budret. I& altuaUOn deVlent de Jour en jour 
plua critique. 

La Yle augmente, lea &alalru restent stAUonnt\lres. 
li faut que des mesurea eolent prJSeS tendant à nouveau 

vers le Ubre-échange. seul capable de faire baisser l•s prtit. 
ED attendant que des dlspo•lllons salent pri>es, nou• mon
trons l'exemple en commençant nos \"entes maasives à de.t 
prUt de combat. Comparez : 

Rœblf .................. .Ir. 6.- le deml kilo 
BoUllll ......................... 2.50 1 

JUchè 350 " " 
cotes ce porc 6 - • • 
Rôti V<'SU ""11.9 OS • • 6.- • » 

1.000 cochons de 'ait sont débités au" prix SU!\'&nta: 
Jambon, 4.-. Racoll.t, 3-; Epaule. 3 50; cOtelett.es. 4.50. 

1.000 poules à bouillir de 8 à 12 fran<s pièc<'. 
1,000 poulet• à rollr. de 6 il 20 francs. 

Dan& notre succursale L\ ' IOl TO'iSERII: ç,nl Pl 'iOISF., 
9. rue Sainte-Catherine <en ht de la Boucherlc). nou.s 
débitons : 

le rago(it de mouton t. a franca le dtill>-lcUo. 
1.000 J\801$ à 4 lranca le demi-kilo. 

• PonUa 1 qui disparaitra. Le • Pootla 1 qui acra \'l'&laem
blablement I'l'mplacé par un Oll\-rage en Ier. Il parait q11'•l 
i~ne la navigation. PrononQOn.• donc son c de Profundis•. 
Puis, on élal'<(tra la M•ua• et pour cela on abatt.r" quantité 
de maLSOn.& de la cha\Wée de S amur jusqu'au Pl<'d de •a 
ro~·-... n en esi;. perch~ <'Il encorbellement sur '.' 
o~u,·e. qui prestnttn:. un aspect dtllt"ieux . .Swr ,;i rtve 
puche. au!re ma.suc.~ en Pî'n?CC ive : le pat\!!on de L\ 
nuuson Espagno:e dite de Ba .. a sera dt.-nolt On r<'dulra 
la cottrbe de !a M~ et on hil donne., dtS pe:T'l'S rect.
ll&:iea. Le sacrû\ce es: dlk>n. n~lre Le recunc du 
neuve l'exige. Noia vo:l!ons bien !r croU1'. mals dtptorons 
ce::e transforma•ion d'un d~or umque cèlebrt por Vlc:or 
Hugo Le site hutoi. otalt parvenu jusq•"'lel à se faire """° 
i>«:ter Las. cela ne pouv,11• durer 1 

Ca d M t • bt Av. Marnix. F'• de Nam• r VeS e aeS flC D or,.,, à 12 fr tt à 15 Ir. 
RESTAl..'RM"I' A LA CARrg BUFFET FROID. 

Souvenir d'Henri de Groux 

Un l'\Ol.dble commtr(11 •I d Pa.r , •1ent de pul>ll<r ...,. rou
\tnlrl5 de marchand de tableaux. li s·aJ>IX'lle Vollard , Am
broise) et son livre est bien lnté,.,,Wlnt. 

Henr:i• de Groux. magnlltQue et derordormé. S<' dtb<lttnlt 
Jaduo contre des dt!ncultes llnanc1ercs. Quand tout allnlt 
par trop mal. Il 8\'lUt une rc.-.source: Il falSalt un hibou. 
A grands coups d• put"i. rt1i;r11rs ~ur le pr<mler CAZ'ttln 
>rnu. U representalt l"ol.M'au de !\ftnen·e. •emble •' ph l<>
acphe. sur un fond d~ cata.at.rophes. Puis il allait vendre ça. 
Car ça se vendait. Ça se vendait à deux marchand• qui 
ont dO hm:er aln51 de pao mal de hiboux Lr3 deux mar
chands s·appelaltnt : l'un Vollard e~ rautre Petit O'Wustre 

1 
Calme ~it>. 

De Oroux rapponali un fafiot. Il disait · • J'nl vu Pet:t 
baba et les Quarante Vollard. " 

tee clprottes de la REile turque sont en vente che7. lôlU 
1~ bons détaillants Do•phor•. fr. 2 25. Cornt 1l'Or. ~ fr. 
Yenldlè. 4 fr les \1nl'! Ut. trois marques $0!lt oranllrs 
cent pour cent tabac turc. 
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Plus de maux de reins ! 
Et. raJruru, a 57 ans 

c J'ai pria des Sels Kniscben - écrit MVe ~!. F .• -pour évtter d'avoir un lumbago comme œla m'était arrl.-! j adia. Mea douleurs rhumatl$malea dana les relns et la colonne verl<!brale ont bientôt cew!. Non aeulem•nt Je n'ai pu eu de cr.se &lllUe. mac• je me sula aentte plus forte. comme ra)MU11e - et j'ai cinquante-sept ana ! • 
~s Sels Kru$Chen dlssolvent l'acide urique Ccause des rbwnatlsmesl et usurent .on éllm!nàtion par les reins ta stimulent également le fo:e et l'lntes11n. rendent r.ou:e constipation 1mp0ss1ble et vous font un aang pur et sénéreux. Vous vous portertt dix to ~ miet1x du jOUr où \"OUS prend= cbaque matlll votre c prt 1te ®"e • de Sels Kru&cben. Toutes pbannacies : 7 francs. fr. 12.75 et 22 francs. 

Le Père Burtin 
Il n'est plus. Vous penserez aouvent à lul. voua les au!<> 

mobl~ habitués de la route Bruxelles <ou Parisl·M&l' .eJlle-Ntce. 
u père Burtin Cla reconnal.,ance des estomacs d<>œme le nom de ~re à leurs blenfait.eun11 tenait lbbtel d• M8<0n. 
On y mangeait. C'étaU prodllrJ«.tX. O"étalt ~ cher, mala on avait blrn l'lmprrssion qu'on en avait pour plus qu• 1an &r11ent. C'était. en améral, des repas à prix fixe. •• à tf ,..lqu~ d1.œe comm~ trente quarante, soixante francs. Mal5 quelles merveilles !. .. 
Cela ae terminait par un feu d'o.rtlfice de de!.IC'rt.> : vlnst, b"tn•e auiettes et plus de from&i'S, de gâteaux, de ff\ll!a. Tout œla. comme tout le t<"pas. aans ltmlte. On oortait sonfü de reconnawanœ. 
Le pèr& BurUn. solide, haut m couleurs, 1'1.alt parfois, etlon la tonnule, pe.a trea conunode. Le• mufles ou lea ml· ja.urees rtaquaient des ripostes un peu \'Ives. On comp .... DAlt U 'f 1l!Jut de tout ac>n cœur et de toutes &es n'.lti> 1J01""'; U t llaJt ac«Pte Un artlSte, quoi, ce p<re Bunln. 
Un apôtre aul!.SI avec un don d'~vanséllsatlon. car ayant. a v,.nt Maoon. ronde un h6tel à Saulleu cet bblel est rt'llt.! 

tf' qu11 l'avait fait : un temple de la clorleuse tambouille t rançalae. 
On penM'l'& à Burtin en brillant - m~tepboriquement - • Macon. Et on parlera de IUl l Saulieu devant certain cham· bertln. 

15 t 85 000 F Eooore 2 app1rtementa à vendre e ' r • 105. r. de l'Orient CPL Jourdan> Vlatbl.., l t<>ut moment - ~ p!~e ., t<>ut confort moderne 

llat_h.,, (--:.•11!.w111A! Îil'Yll4." . ~~·/'/'' 

IVENS.tC :' 
f\J~v •J L-. • ,, 

\os '.'\Hl'\ 11 ' .... "' r\11 \t10"' "IH\l.[ .. ,, l',-,l·~· ... f.t'\JI .. \1, Sll 1 h \ "' 1 T°'l'IJ.tln f.lf\.,.,. W.CL'\. .. t'T Lr::~ \.11 IU ., f ~''TM\"~ Tlv'•. \1 ' o;,,f W'\.1Cf. ftJ TllY"'IC 1..t': 'fltXll \. \Wli 

Paris ne veut plws u casquer pour l'Expo 
En \'ertu d'une décision gouvernementale, ll!:xposltJon 1037 rua relàche à partir du 2$ de oe mo!S. 
Humidité, broUlllard, pe\I:.. \'enl4 clatta el P"rfldœ de BnunaJie!, 
On sait l'argument dont usa lt' mi~tre du Commerce. M ChapsAI. pour eue autorUé à cette reprl.se par le Bureau lnt#rna\lonal des expœmona. IJOU\'eraln maitre en JI\ matière. Il fit valoir le désarroi, le. vaaue d1n.,.nsél•me qm <'tmp&rt rent du mond• en l?"n~!&I. et de la P'ranr·· .·n por · culi<>r. quand le f"'l\'ertt 'ftl•nt du Front populaire (dont soit dit en peMant. M. Chapsal fait actuellement j partiel , a·unposa au pouvoir. 

Taverne chu Nme la Pl'is tnume de la Pie Namur. 
Bruxell..,, 1S r de la ~tnttte 

Les prolttairea emln1o...dt0 "-- le &IQne dt Conf~ rauon aenerale du Tl"avall .., crurent dra lors tout pennll sur le chantier de l'Expo. ce qui empkha o. e dem1~1 e d'ftre prt:e a la date lllttt. lia orcanlltrent un chanta&• qw retarda l'tnaururatlon de 91u.1eurs moJ.s. 
D'où multa un manque à sarner auul lndtnlable que oons:déral>le 
• CU'col11tance. exoept1oonelll't •. pJ11da M. Cbapgal qut obtint flna:ement ealn de cawe. Mats de ces 1 cll'COnatancea exœp<lonncllea •. la ville de Parts ne veut pu faare lei !nu&. 

Que taire à 10 h. du soir à Bru.xcllea? sana bélltn, allet au club fl'OUEVAU FANTASIO. 41 , .... du P<>nt-V""f où. dt.ra une atmœphere de ialté et d'entrain, voua voua reJoutrez 1 

En autocars au Congo ... 
via Hoecar 5ahara, Lac Tcbad. au pnx de 9.000 francs. Dtpart Un courant. TT .B., 17\ bOul. Maunce Lmionnler . 

Paris veut que l'Etat paie 
Le b\ldcet de la ville de Par11 ae tl'OU\'e en un pitoyable état. Sea flnan«e IOnt lourdemont ob<!r~a pe.r les char~es -lales. Elle a oonsenU d<'S 6&(nf!cea ooœidérab?es pour Ir> retra'"" d .. cea fonctionnaires el employtll. dont 11'.11 pen.sJons atteignent un taux supeneur à eelUl dea serviteurs d• l'Etat. 
Elle fait •'1llo:r que ce dernltt, rraee l ses DOU\'el:.. et 

rn&&SlVes 1mpos1tlona, a realls6 •en tou.. cas JI l'afflrm•l, l'éqUlllbre budgétaire, même en comptant dans la prévwon dts dépenll!s lea rrais qll" IW coûtera la repN de l ~ altlon. 
A cet f.ri\llllent, l 'Etat répandra certainement que la c reprise • en qutsti<>n aera profitable surto 1t au commerce et à l'lnduatr".e parlaleno Le 11U10nnem. it ne manque pas de juates.\11!. Attendons-nous à dea d!scusalona entre l'Etat et la vllle quI aboutiront vre.ls<'n blablemtnt à un comprornia. 
Notre époque d~rdonnée n'est-eue pas celle dea compromis? ... 

L'Hôtel " A la Grande Cloche n 
place Rooppe, 10-11 et IZ. 4 BnueUe.s, téléphone 12 81.40. v. recommande 1)U son oonlon moderne 

Alcenaeur. Cbauttage central Eaux cour chaude. froide. 

Pour le Bouraogne, 1937 sera fameux 
La tameu.se \'ente dea vins dea hosplcea de Beaune a ~t~ ptûldée oette année par le comte de Kerchove de Oent•r· 11hem. QO(re excdlent ambll.. ... <11-ur en Fran<> c·.., un diplomate enjOUe. ~. volont1ttr1 fiunt11er et qui ex<tlle, dans tous les mlll!'UX rrançats oô li pénrtre, l rendre la Be1'1que aympatruque. Ce n'ea: pas a proprement parl<r un orateur. mali un CSUll'Ur charmant <'t dtatnvolte dont Jea allocutions ont touJours l>eauooup de succta pour leur bonne llfàee et le•ll' slmplleltê A ileaune bien entendu. le oomre dt Kerehcwe n'a p.s m. Q ~ d• rappeler la f'OCJe 

~ullure dont Jouwent chez no1<S lea erands Cf'.JS bour
eulrnons. 

Cette annte 11113'1 promet d'Mre f&tll<!uae La qualité l'tm· portera aur la quantlté, ce qUl a ran monur cons>derebl,.. ment le.a enchère& : 969 715 rrancs contre 507 236 en 1938. La euvée-\·edette iUJpon• de Salins a·est vendue 30 000 francs 1<11 4[18 Utr.,. , soit es franas !e l!trr, non compris .es frais. n en col'lc.c auJowd'but pour 'le conslltuer une bonne cave Ab t cette vie cMre 

CAFES 
RIBEIRO SILVA 
184-186. RVE GALLAlT, BCHAERB. Tél: .&5.9'1.69. - Lh._ l domldla 
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LE SAVOY 
l!auJl<'r dAruant apm les aptetacles 
i't'.t •s rt nands sal<r.'.'..s Pôllr bulqueu 
47, Bouleva rd de Waterloo, 47 

La centième égli5e du cardinal Verdier 

A Onchon. •1dlle P<'h'~ com"1une qW coN<'!'Ve de& v.,... 
t 'rrs :romaln.s tt <rJl dcm!ne, de aon cote•u, la belle ei 
rracieuae \'l\llt!e de b m~ a1 rian!<' • la J>ol:e l&laon. 
:.ti:r Ve."'llkT card!n&l .. ~ de Paris, vient d':naugu· 
ra une ~Il.se c es:. la een!!!ll:e depui.s qu'il est mon.•é SUJ' 

Je alise archlép:.copa! de J'a:itlQ1Je Lu!ke. quo Son Eml· 

=o OUYtt à l'adoraCon c!"' tldè!"3. 
Lll CI0116tructlon de «nt ~11-. œ que c~a ttprésente 

de &alaires 1 En memc Lemps qu'U é~lt la ompaaa!lde 
du c:ult~. le cardinal oomrlbtfe à. la wlu~lon de la crise, 
une criAe quJ Sl!;Jt principalement da1111 Je b&Ument. 

Les Anglais de Paria et Windsor 

La colonie anglal.se de Parl ut tor> dMa6e au sujet 
du duc et de la duch~ do \\'lndsor 

Loe Anglais trad1• ionallalt3, e: quJ k aont d'&Utac: plus 
qu'ils ont dei>l'I.\ plus IODi:Cmpa qultt.é leur p&)a d'or'.g'.'1e, 
dont Ils ~...,t:ennen un IO'J•erur n<>sl&b:i<tJ~ et déforme, 
tout comme s'ils '1\1lltnt n1co'e au t.emps de c ro1d 
Lady •, de Dl.\ratll de Gladstone et de Salisbury, s'exoci
mt111 en tenncs severca oour le cJ.<le>Snt Edouare VIII. 

- Il rut, dlsc~•-113. un prince charrnant (channtng, 
lndr.eclil; et dans !r.1 prcmltra moia de aon rtsne. Il se 
mon•l'R U:'I monarque exemplaltt. Mals Quclla ralbleose. 
tnd!ane d'un homme do rrnonctt à la couronne de l Em· 
p re brtta-,n:que pour lea beaux yelil: dune femme quadra.
cena1re et deux roa dlvorcëe. 

1"' pa.s•cur de 1'~11.., llflil.cane parlai•~ de saint· 
Oco111ts a donc tout Il ra•t bl•n agi, lor!qu'll a d~laré qu'il 
r<'ocrveralt une place prM1<:ilée à l'ancl•n rot. le Jour d• 
l'orn'cc do l'Anni..ttre nieia qu11 ne lu! "drt-W"ra!t PM la 
parole, l'rgllse angllc;>n• n •oceptant p ... le mariage "''ec 
un• dl\'orcét' 

Et pa.., aJou~·-11s, U a est rendu !ndhlrable, m6me aux 
Etat&-Unlal 

0 1 lobcltlng 1 

uNc innovation aenaalionnelle 

L"UNIOUE MAl&ON qut \'OU.! donne net.toy6. LI aout, le 
\'~tcmrnt. rrmts L.11!. MATIN nu pnx de 2~ (ranci.. daru; tout. 

Brux•llc-s. &ur sunple 11ppcl télépllonlq1,:e nu n • •· • • 
c 1"' Maitre Detaehc;..r •. Tctnturter, 139, rue Tenbo&ch 

L'autre son de cloche 

Il émane d. Anglala pl'-' Jeunes. parml luqucla nombre 
de )uvémles conse-,·at.e cri, dlscip'.e• d• wu .. Lon Churchill, 
duccndant de la noblo lamlUo• des M.ulb<Jrou•h et q"' 
comme on le aa1t, r htslta pas a se faire Io paladin 
d Ed"'1ard VIII et de Mme Wnllls Sunooon el de plaide 
et d'ar r (mais en TLnll ci fa\eur de leur morsanat:quc 
marl.l;tl 

l'<lur cœ ~Jais.là le duc d la du~ de Wlndser ont 
rèl:le l•ur a:.uai.:on •t doivent désormais f:.rc tn.lth avec 
le l'e$J>CCI qu on do1t à 1111 cl-devant de l'ordre le plus élevé 
et à aa compacn<. Auasl bien dèsappr~" •nt·l!s le 11este 
c •J<.~ré • ot même c inDPl'Ortun ,, du put~ur de Hglls• 
an14cnne et parisienne do SatntrGeorgea .. 

LE COUPEUR LEOPOLD 
tsi lmtalld MRJ'Chnnd.Tal:Jcur 
21 , ru de la Fou:tlle, 21 -- Ttl~pholl • tt 63 52 

~~Ç§!O!'~'W!iÇlW,.,..~ .. ~~ 
&~-:on:.M~~~ 

DEMAIN 
TIRAGE 

de la 11 tranche 1937 

Loterie Coloniale 
La Duchesse et Anna Karénine 

l l es< IX'r'.aln qu'au ~an! de l'opln!<m publ!quo brl'.an
nlque, Je du.c et la duch-., de Wtncaor ont commts des 
Impairs. Lf'ur vislte à Hltlrr et les photo;raphlea quJ en 
ont é" publiées ont produit une làcheuse lmpreMlon. Ce 
brge &0urlr<.', fendu JUMl\I aux orell!M, avec l"!uel la dU· 
c:h...,.. dorme un rtiourcux s.bake-band au Ftlhrrr. a =s 
en pe:o~ lea nens dea patrtotes britannJQu<s. qui n'admet
tent s-s nn~ d ;me Américaine dans les alfalrea de 
leur paya. Surtout à un o m nt ou tant de potnts ée frlc
t.!on ~lstcnt entre la Orandu-B:etagne et l'Alltmarnt 

P:t cet affront Ulfl!i~ à 1 ..,. 1U1c1on Roi declar~ Indési
rable aux E·ats-Unl.' 11nr lrs synd:cats yank<ts! Ma!s aussi 
quelle bévue d'avoir tholal comme guide transatlontJque 
ll4. Btdcaux, un des hommts 1<3 plus lm;;>opulalree dans le 
monde oumer am<!rican 

Les 1atrea de .a duch de Windsor pourralont bien :u! 
rtle?ver, d!.scnt ""5 censeurs !Cl! plus uvèra. un aor. ana· 
lOIUe • <elu1 d Anna Kiut 'lê que &On I03rl f:rut uar 
abandormer aprèi ravotr tant alm~. ma:s ne par>·enanr. 
plua en l:n de comp c à ai.pparter lCll allronts que 1 .• 1 

valait cette mésalliance. 

Huîtres fines de Zélande 

\'DU.\ les d'1:1lsterez IM" "" <t is.~,-o~!"'US('S cht: Oh>-s•J.s. 
Van Danune, 47, rue d la 1'01..:1.:he, 

f' ,,...,..... - C• - Esc:U';OU.. T.!I. 12 41 23-12.H :t. 

Eloquence sénatoriale 

Fntrndu mardi. au Sénnt, dans la dl..,•Jgslon du projet 
de lol sur Jc1 pensions de \1eU =t 

- o·accord avec le n:.nlltr< Je m O'>P'",)ll à cet •m•nde
ment parce qu'll y a pou: le "'pc;.s;.:-• tr "' mot.!f.1, ~ sl 
Je IUIS .:itenenu, c·es:. pour en !nc!Jqne .m quatrt~e •• 

Ou rholx, OU 80,, llll 6f:\ll LI I' \' ( 111: 8 
llORLOGt:Rll 11110\ Tl r.11: Lou Cln ireUI. 

ti6 R l r; UE BR \R \ 'lôT nt ixel!e._ prcs nr• 11001er 
\('Il \1 D'OR, ARGl~'iT, lTll \'iGC. Ou•orl dr 9 1 21 b. 

Solarium 

I..<' ,liO:o. - Où es• 0 nette, m~n a:ni 7 
Le suncman:.. - Au ao•artum. l\! "nsie:ir 
Le illOIO. - Ah ! elle ae fa!• chdutl'er par rn~btia ! 
..... SUJ'\'eil!ant. - Je n• """' p.is s'il oe nomme Pheba.s, 

Monsiaur, en tout ca.s c·~t un bien joli rarçon. 

CLIENT DE JULŒN LITS UN JOUR 
CLIENT DE JULIEN LITS TOUJOURS 

Le spédal!s:e en beaux b!Joux de fantaisie 
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Un bock 
avec M. Thomas Braun 

Académicien luxembourgeois 
et Poète d e l'Ardenne 

A L'INSTAR DES ROSATI. •. 
Les Ac o "Il!.., de •r<n•nce '"" ch°"'• charmant.(11 et a ttlea. Non ~ulem•nt tlles conacrvent un rèi\On&!Lsme P* 

ci•ux dont h~las! notro c!V!Usatlon tend à aonner I• 11u. 
111&la ell8 aont encore de fécondta pépllllH9 où u tonMnt 
d .. ·aient.a destm~., à percer. N'oubUoœ Jamaa que ce 10nt 
lta Jeux Floraux qul ont paur la première to!s couronné 
Victor Hugo, pour une mauvais'l pl<ce - m1'1$ qu'impane? 
- ot que l.amartlne JW!Qu'à oon rotour d'IIAlUe, fut tn e ..... 1tact tan su111 avte dt'S pœt.ts du Ml4 membrta de 
la !~ comP8!r.lle t.<>Ulousau1e .•. 

Ln RosaU. d'ArrM, aont le dtrn!er vestige de cette br!I· 
lantc l!ttéral.ure arlt'slrnne ôu m<")'fn A11e. qul vit florlr 
Jean Bodel et Adam de la Hall•. et donna au Ooril"fe 
tranÇ&ls le d~Uc:eux Chantefabl~ d'Auc&Nln et N1col•1te. 
dont J"eXlslt!X'e est µr<lblt'matlqur. c Sunple Chambre de 
rhôtortque. 01.<ent les K•ns chawnna, les R.ofiat! ont t'()O· 
trtbuê à l'hormète dêJRssement de boursreots du Nord 
enttrhés d,. Utti!."'BtUre: Us ont !IJ&nê de peti!M vtrs. 
des madrigaux e• des Ulole~.s. de.' tpurea et dts cbanaon.s à boire. lia n'ont rien lal.<.sé d'important, •!non le ~o!-
11naae de la moisissure Intellectuelle dea provinces et de 
l'afTadlSsem• nt du goOt poeudo~?·""'!que. • Pt'l>Wtcel 1"" Ros.au ont compté clana kur sc!n. à tout ~ molllS une 10'8. 
un pt""""1nlliC de réputauon mondiale . M&xun1h•n de 
Robesplem:. jeune robin emieux tt sec. grand polttlQut au 
dire de lit. Mathiez, l'lncorrupUI•, Qut P'\Ma de la befller!e à la tuen• tt do la 1uln&'Uette à la gulllotine. en était le 
tt:-Hnt adepte, Q·Jlttant. chaque decadl, tn compasnle ·de .,... amb Oupia)", le lot'al du Comité de Salut public, où 
Il avait demandé et obtenu dea têtes neuf Jours de aulte, Il atmalt à a'en aller dans la banlieue du Parts œ jour·là 
aana couprret n s<>Qta:: au rra1.1 de m ><l..nes laltases, 
on .,. rem~morant les mois ldylUques où Il taqUUUUt les M LJMS locales tout le long des pr+ ... qu'anwe I& Scarpe ... 

L'Académie luxembourgeol.o;(>, dont l'lnltlatlve ~lent à 
M Pierre Nothomb tt Thoma,, Braun, nourr1t-<olle d~ à 
plÜ<·nt dana aon sein le grand coupeur de t'~es qut rafraichira nos clL'ISeS dlrilleanteo? Je n" le cro:.. pu, Elle <61. 
l0\'1\le et loyalis:e. Elle est, comm" l'Anl<'m1e, galltard•. 
chaAse~ et tradiUonallste. Elle rêunlt del Intellectuels 

de bonne oompacnle el de bon ton, de; cma d'on1re et d• toL Elle a bien, comme toute Acadtnue QU! se reopecte, 
wie droite et wie gauche. Ma\6 .. cauche, r.·p~sentêe par quelques prof....,.,urg dlat.rl$ et calm<"S. ferait r .. ntt d'Ur.e 
droite, par comparaiaon. dan!I n lmpor-.e quelle AcadCmle du monde et l'on n'y troU\'t aucun de eu dlln;ereux c:ham· 
blU'deurs dont nos contemporatna subc~nt l'oboedant cau
chmiar ... A molll.s touteroi.s que notre vteU ami l'abbé Omtr Enclebert, quJ t$t un peu anal'dl.l!te, comme ~ts le& l'ran
c!.tca!ns, ne "'ll~nte au sein df& XXXIX d'Ar:OO J _.;t 
de tempête? Mals non 1 Del)Ula llU'il ne pe.rll<ipe plus • 
dt& déb&ta sur les conrours de- brautt!, l'abbê Englebert lu!
m~me a renoncé aux ruades. Tout est donc pour le mlclUI 
dan& le Pamaase arlo1mats. 

UNE FEMME CHARMANTE 
M•• Van d~ Corput, femme du Gouverneur du Luxmt· 

boura lntlnlm•nt rraciellM' et dt ••~t ~urée, .. ~ pr6-
aldente de cette corporation on. lllle.. 

c M- Van don COrput, me dit M• Thome.s Braun, M pu
blie pa&, mat.s elle sait l'art exqul.s d'encoUNl:er lee .u-ts 
Elle conçoit let fonctlom de son mari comme l'Oltlport.Ant un 
~nat; elle réve de vivre a la MMicls, tmant une t>t.
sue«e de !te et s'entourant d'un<> cour de m!WC!ena et de peinm>s ... 

- C'est M1urément !& plus noble et la plut ut!le t&ÇOn 
de concevoir la mlaslon d'un couvtrneur de province, dans 
un p&YS où li y a un lrône "t wi ro~ et ou l'on ne volt pu 
dam le re~ntant du pouvoJr central. wi sunp!e !one. 
tlonnatre aans presti&•. du type dt l• plupart. des prl'feta 
de !& république radicale. SaI1$ aller bien loin, Je me rai>
ptlle le tempo où le Hainaut, par uemp!e, 'tait gouverné 
par des Caraman-<::blmay, par df& dv1'8<'L Sal16 etre prt
cl.lément d8 c li~ralres •, ils aunaient IM arts <Joseph 
do Caraman, que l'on a.ppelalt le Prince Chann&nt, t!latt 
W1 violon la te exqul.sl. Us donnaient des retes brlllantea. maintenaient haut le prestige royal "" celui de la nob1-t. 
Orand.s se:""""· suivant une •rad!uon de la dlplomane 
de l'Ancien ~. !la dt!Ptll"a!ent leur propre bien au service de ce qu'ils conaldéralent conun~ la plus haute bna.
naUon de l'i:t.t. ll est tort. commode de ricaner, de cr1tr 
au td-de'<&.llh et de maruputor te s;tn., à roule~ de 
1· c ln"1dla clemocratlœ •: li n'tst pas doulftlX que cet 
gens de haute allure eontrlbualent A ma1ntrntr des valeu" 
dont on n'aura la nœt&Jcte qu•a.u Jour où on les aura <om· plêt•ment dêtrultes. n est fort heureu.« qu'il existe encore 
deo femme& de hauta lonct!Onnalna Qul m 1nt1enn.-nt res 
traditions ... 

- A cette Acadêmle, poursuit M• Brawi, Louis Empa.!n 
a·e~ !nt~c~; li lu! a !ait un don qui lui M1ure ce quJ 
manque l tant d'autns Institut :ons du mbe genre, le 
nerf de la suerre. On a .. t alon ~té par cooptation, et l'on a t.Adlé de réunir lts penonnalltés les plua expresalves 
du aénle, de l'âme ardennalse. Et l'"n a atatué que pour 
faire partie de notre comp911Dle, li fallait e• .-e Lwu1cnbour-
1eob de na!M&nce OU d'adoption, OU eDOOre, aTO!r cban~ 
ou lt'n'I l'Ardenne ... 

Notre prUldtnte n'cat ll"S A.rdennal.se, et comme Je vous l'a! dit., elle n'"'t pu krlva!n. :Mala eU.. sert. admirablement 
l'Ardenne par la .olllcitude qu·.,11e apporte a nocre œuvre, 
et elle a droit à I& plus klat&Dte des naturalls&tlon.l ... 

SILHOUETTES D'ACADEMICIENS 
M• Braun. auçant aa pipe. a.wla a son •·u:e bureau de bàt()nn!er bnucellot.s. ne ~ut se déprendre d• 10n A.rder.ne, 

ni ()M9U de aonger aux paya&i ... aux l<'nteu:rs qu'il a 
dêllcleusement cbatltû dans le • Beau Tempo • et • Amour 
de l'Ardenne 1: 

Do>U I•• bOvleora, par ce IOIT d'aoflt. le1 gGzOnl /Mmt11t 
Ct prOJIGllt11I cfa.IU ratr """ d~ amertume. 
L'odeur de ce Jlall• m.tmte de celle cendre. 
Que dan• la feu~ coupe tm L'a bientôt r~pandre ... 
Pour qU'au printempJ prochain, de l'Ourthe à la Stmol•, 
L'avocne UVf' °" "'"' lt ~!git, en. ca..r iû1 boù ... 
Mats U a prdé, en aus des pe.ytag<s gra\& dans aa mé

moire oomm• dts profil .. &Ur l'on,yx d'un c&mt-e les sllhou•t· 
tel dta vlvanta eL d• mor~ d6 aa petit~ patl'!e. VOlcl 
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d abord le bon ~ur L!!n.nche, quJ tut l'un dea 
XXXIX, et quJ repose &uJourd'hul d&ns IQ ~rre noire de là-bu. Llfranche, qW n'tt&lt pas "1Ulemem fl'n&tair. mm 
aenateur rexls~: P8$ KUlemen: ..,,a.teur l'UlSte. m&.s 
aculpt~; J>8$ anilement oculpteur, ma.s mrd...-m; pas - !~ment médecin, mal.S romAnc1er, auteur du c Bandeau sur 
les lèvres •: et tn outre et par~ tout. CUgnonna.la 
œnt pour cent. et zelateur du bon Saint-Remacle, dônt Il 
&\-alt 'n~ttpns de restaurer l'asile df! ses propres mains .. A la nn de oea )OU?$. Llfrancbe se fa!Mlt oondulre sur 
place: Il maniait la bêche, le pic rt c l'escoul>f' •: li tel'T'U
aait terraosai• r .. taurant le chemin quJ m ne au m~ 
tert. 

JI terrMSa si bien qu'il en mourut. .. 
Cet ennltage de Salnt-Cuenon. murmure l'.f' Braun perdu 

dana au souvrnlrs. la Comtesse de Flandre. de.s ~n>l.S 
avait c•·utum<> d)' conduire !t peUt Albert de Bel&;que. L!!ranche et mol-mtme nous son1110M à allier !& mémoire 
du grand Roi, que notl.S voulloll.S ctl~brer, au oanctualrt où 
pêlenna son enfance. On prtféra la foret de Salnt-~t;chel, 
e• c'e•' '.• que IOUS les ausp1ees de XXXIX, Il a tu commemort A Salnt·Remacle. eomplt!A! Me Braun avec '.Ill 
malicieux sourire, Il n'y a qu'une ardoi.,e, où l'on a ,,..v~ ces quatre vers. i desM!ln plus que llmplea, d'un poète qut ee veut •b6o!ume.nt a.nom-me: 

Ici le roi Albert, dt• l'agt Ir plu.s ltndre, 
Amené par sa mtre, la eomltsu de Flanc!Te, 

Honorait s41nt Rem<u:lt, 
Q•I Ill tcr.t de miro.cl••· 

Et convertit l'Ardenne ... 
Qu· on s'en souvienne ! ... 

E":, l c6té. on \'Olt une pierre qut porte le nom de P<lzll.S L;t,..,,che •• 
Quant à Pierre Nothomb. QUl ~e pre. d'Arlon le 

domaine du Pont d'Oye où miroitent los plua beaux étan«S 
de la province, c·es1 à lui que rev!ent I'~ Initiale de 
l'Acadmll•: ll net i-.r. ~•ment Ardennata de race; :J e.st dan& l'hUitotre de la p!m'lllCe par aes aleux et par aon 
œuvre. E<r1vaJn d'envergure &énér&!e et ecrtvaln de terroir, 
homme poUttque cathotqu .. •t père du défunt natlonallalne 
de 1919. Il est crrtalllemcnt l'un dca plus repràentatlt1 de 
no& membre$. 

1 - Et trop btrn connu pour que nous en refuslona le 
pc.rt,..1t, jad!s l>r'<1W par notze ami Qchs. 

~a:.a au bullrd des MmS et de gptciaUté• Je re:rouve apl"e& Pierre Nolhomb d'autres ftgurt• typ1quu. CNt l'ar
chéoloeue Vann<rus. qul etudla les taquea de l'abbaye 
d'Orval : le colltttlonn•ur Holl•n!ela. à (IUI l'on doit 'a 
morqnph!e dts ~rcelaln•• de LUxembourg: ce sont d .. 
petntrrA comme Mario HN:. et l"quatorùsle Barthelemy; de& mU11icle11.S comme Zlmmtr; des ts.'!aytstca ou des crtU

Ques C'Omme J~ dru'.IC Van OOotes1 &-rtraud et de "J"roO'l. 
dont on retrou\t> les nom& dAil.S c C andre • et la c Rnue 
~nerlLe •. C'e.st aussi le bon JesUlte Hénw.se ... 

- Je vola que vous é~ larges et que vous avez étendu 
i.. Luxembourg JUSQu'à w~e• .. 

- PannJ DOi mtmbrea de tt.s1dfonce ou d'o:-.Cint lit11-o.~t. 
ll y a auaai :e Jeune Antne Sorell. qu! é<:rlVlt sur la provtn<:e un fort beau \'Olume de nouvell•s: c Dure Ardenne t. 
Deput.s. SOrell a donné un reeuc!l d artlclca extnmement 
aubtlla et très IOl!dtment élud:éa, portant aur du probJb. mes d e.'.l>étlque: c Le ()(>me par 11mAge t. Phllooophe, 
critique, professeur, SoreiJ représente chez noua les scltnces 
apéeulatlves; mt.t. Il \·o!alne &vec Io déllclrux Prémorei 
l'horruM au monde qul connait le ml"1X l'Ar1enne cyné
Cét:que. auteur de ce charman1 OU'lr&i• qut 1'1nt..tule c 80ll.s le &!gne du MIU11n·Pkheur •. et quJ allhou~u.e en Bel1lque 
un JOftCph de Peequldoux tr~ ttUMI; 11 voisine enoore 
a~ Francia Andtt. patte et fenn;tr, qut manie le calamo 
1•1 plod• au cbaUd dan& de bon& !!&bol• iJ \'Ol"1nt enf:n avec l'abbé Enclin. ~lallste d~ l'airain, QUI signa les c Souve
nirs d'un fondeur de Clochrs • ... Car la fonderie. art noble 
entre tous. remonta d'Aluce Jusqu' rn Luumbourg, cher-
chant d ·< t"1'TO ; < • le feu de bOll !Ut a'5é t pru OOÎ 1t'1X 

Voua le voyez. nottt Académie es~ klect•que. Elle ne tl'f'Oupe pu que dea llttéra\<.'urs. Elle fait place à des savant& 
de toute epeclalltf; al bien que dernièren:imt. pour rem-

' ' 

placer notre ami Lltranche, noUI a\'Qn& appel6 parmi noua 
le Jeune du Vlcneaud. botanlate qui ~tud1e les mou.'"es. rl•n que les motl50e.S d'Ardenne, et qUI est le prçpre ncHu du bon roman~tr du c Cad.ane n• .s > .•• 

- EtUd:er les moUSOe& ... C'eat charma.et! 
- Cela a'appelle la mu..<a1col01:1e .. 
Il nous en faut. d .. mUSllcoloeue. et au&! du entomol~ Clll,. e• d• zoolOlfl.'l,.: car \'OIL\ sn·ei quo. noua médlt.OOI 

d'Un monument: noua voudrions éditer un Jour une enc1· cloJ)édle de l'Ardenne. .. 

M. FRANCIS JAMMES .•• 
- Reate, cher Maitre, à parler d• Thom&& Braun lut· m6me. 

Pour mol. vous f~.,. notre Francis Jammes. un Fran ·u J&mmes mo1na prk;cux que le pœte d Orthez, mt.1.1 comme 
lui profond~ment llll'•ste. Vou.. et.ea aiwl l• J)O"te qut a retrouvé les thème& publlc:.s, les ~ au)e:a a; np;es que 
out un Pf:'•ple peut oomprmdre. Témoin votre c Thren. • pour la mort du roi Albert. 

Avec un pouvoir d'évocation qui fait de votre poale quel
que cbooe d" succulent, de franc, de charnu, Tous ·- dlt 1-. paysaaeo les bomme&, l';mpaipable atmos~re qui .. nt 
J'ep:cêa, la fougere motte et le bole> d ·un brun dowt. Vou.t 
&vn dit lu vlllaees pareils à dra plnc~ de plrrre dall.S un 
1m11& du plateau, e: Ira fum,.... n ... ''*nt sur leo oar.a. et 
J; \'OI du ooq mr la bruyèrt, e l'a~ter.·e du douan:tr da.>1 Jea bol& de chn vou.t. 

- Mals Je compte que voua. vous aurez le bon 1oùt de ne rien dlN' de mot 1 
- N"y comptez pu trop. Et oomu:•!ll ne pu r&IJP"~tr 

ces v=. wut ruJMtlants d'fomo'1on. que \'OUI con.<acr&tea 
aux Français Que la mltralllr allemande coucha sur noll"l 
ool? Je penoe à ce lltutenanl Robert d• la Por""t Oi\"Onne, b116$1lrd bleu ou dta1on. chargea.nt ~ li renvoi des der· 
rueres cr1nll'...., - dont \'Ou.> avtz ll•~rl magnUlquement l& tombe &rdennatse, en 1914 : 

NOi Jl/KI ~llu Jortti dbormalt t'tnrlronnent 
et t'ol/rent lu """ftr• tk la Fortt Dlronne. 
Le °""' qui rtt'<Tdit no.t bouùau.r. nos mtlt:••· arrive Ici cllaroé dt tant d'odeur1 /ranço•u• 
qu•aur /ontalntt du tOlr lt1 couolu dt ,..,mlttJ 
tùtvndrnt 1ans tturt. co"""" au 1ol C01<tu~ ••• 
Derrltrt ce musr/, on l'ltnt rolr la Lorrain• 
par ttmps clair. - Un tour •n arrrva Verla111e. 
11 dllatt dt c•• bOil dont ll<T toi s'ttend l'ombrt : 
cA11 ""~' dt mon J>trt U tft tùs bol!"'"' n""11>re Et 14 myrtrlle ••t notre 4• oted dt chtnti l'erl!.., • 

Ne rornnnal•·tu pa1 14 Forlt, dan• ce• ttrt ? 
Ne vous ~es.vous pe.s un peu ~1o111ne de l'Atad~mie 

luxemboura• 'i.se et du salon de Mm<. \1lll den Corpat ? dira le ronchonneur 
Nullemtnt. Car la Présidrnto, fille de Français. est apra· 

rentte au mellleur sa.ng d• Franee, et l'Académie :~••t 
ent itre tti: p..rsuadte que la Srmo:.s ne 5'psrt poi°" les deux Ardennes: elle n·en qu'lln prétexte à a< rtncontrrr 
sur ses rtvea. 

LA CAUDALE. 

Société Philharmonique de Bruxelle~ 

Le deux!Vtie concert symphonlque d'abonnement de la 
Socltté Philharmonique &ura lieu les samedi 20 et dimanche 21 novembre. l 14 b. 30, dant : • O-ande sat:e du Palala 
dea Beaux-Ani, r.vec I• concou<11 d• l'orch0$tre du Conctrt.. 
gebouw d'Am1tcrdam aout la direction de Wlllem Men· 
flClb<rg. 

Au programme : ouverture d'« ADAcrêon » •Cherubini), 
vartationt aympbonlquea <Bad•npl, • Roméo et JUl!ette • 
Tschalko•·akll, Premtere Symphonie <Mahler) 

Prix des places : de 15 • 75 trancs. Bureau de location du Palala dea Beaux·Arta. 23. rue Raven.ateln,tel 111174-76 
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PROPOS D'EVE 
Femmes d'œuvres 

S'Ii 11 a d-. l•cteur1 crut font la mout d la lecture de ce t •tre, Ill a11ront tort. Po"''lllot 1·4 :11m1n1cr1 Now n'allant 
pa.- •'1>oQ1<er ICI de di14gréab:r. •OU• er11'1, mil /ant6me '"'T• ·mu ne " lttera de cr .. llgnu, brand111<1nt del ordru du four dtfinit1t1 et des rcvend1cat1on.s c hauttm'1:t 
hlL' ntta.i1rt.s •· Non! Non! Lf!l /~mmts t:t'trfltTt3: dont novs 
< ., parle ici, Brunlle1 en ''' ple111. la Belgiqvc tout entitre r>1 déborde 1<1n1 mtme qu'on s rn aperçolre. Bru· 
:tel/ci, smu ce rapport, t1t une ville prod1g1eu1e mals u 
faut de1 grOC'u d'ttat pour le dtcouvrlr. Il faut, par e=p!-. app1ute11lr comme reporter flimin1n 4 quel~ 
10IUll41 et s'dre trouvt't dan.s lt• rnnroru du rtdacttur en 
chef au moment ou 11 d11J>O$ait des 1nv1tat1ons accumuUe1 •ur 1a 1a0le. Il a dit alor> _. 

- D1te.t-donc, .'l!adame• l'orl4 iotre a/faire! 
Et, ce tlisanl U t'Ofll a tendu un lai ck pet1t1 cartom mr lr•quels tous au: 1111 llre dt1 in>ertpttonr de ce genre: 

• A l'occasion de la Saint-Nicolaa, notre Conutt a dtc!IU 
d'c.rpostr, a la llJ!le UMttUe, le.s 1ttement1 de.si!~ • aUJ: 
Vl'll tlahtrittl, etc. • 

PIJI ''" coin de Bru.rel/ta qui n'ait son Œuvre du Vttement. Ctlo. porlt dt• noms dt flrorr (IWUI avo11.1 sauve· 
r.ance d'une ccta111t c Vlôlltte •J, du norm dt ialntJ. de• nom1 br.cornui dt bltnfa1tro'1 oubl:es, dt cmuttller1 com
munauz défunt• Cela "'· travalllt et prosptre dan1 des rttraiter paL•fblts, derritre dea fenltre1 a rtdrauz b•en tirti. autour de lampe.s d11erttt1, et 11ulle gazttte. jarnau, nt 
cla1J'o11111J lu nam1 de CCUJ: qui donntnt dt quoi fournir ce1 
modutt-' ouvrotrs. 

Quand le m<>111tt1t e.tl renu d'uposer le rtsul!at de ce 
labeur de 1ourml1, c'ul mimaginahle, c'e.st miracultUJ:! 

Oh• E1:1ùmmt11t/ Cer UJ>Ollfl01'$ n'ont rltn d'une 
W0Tld'1 Fair. Qve~ ftmmts 1·11 rtncantrent, M. l'Echevtn d• l'A,,1.<ta11ce publique li prononce un petit a.scouT1; 
en•u•te, uactrnumt comme les pttllta rnanomtetlu, il fait trou unu, et puis r'en va. 

C'est quand U tll parti qu'il fout ou..,,.lr le1 11eu et 
reqardcr Ce que ron ro1t alors est fanta1tique. Sur de longut1 tabla s·ammoncellent des chost1 en quonl1te1 
111nornbrcbk.s· ~llle.s robt1, costumes, chandaUI, golfs, 
'1!111!rpe1, tricoti dt mUle /ormtJ et de mille coulturi, dt 
quoi i:Uir des mtlller1 d'rnfani.. Lei fa0rlcant1 ren mtlent, entraine• par l'tlan et c'est par ballo11 qu'ils eTWOlent 
~lo:leJ ri r<Jrruses. rute1 et bonn•h. klllJJ'J"• et 94n1S dt 
laine, soul•er1 tt pantcufltr. Maù qui donc ignore qut rien 
n·~H plu, co11tao1eu.:r, cht: nous. que la cllaritt1 Le1 
pcurret de c Pourquoi Pas? • I• sat·ent bten et quant à 
nOUJ, c'tst cluvmt 1r:malne que "°"' tnre{llJ!rom dt reritc. '>~,. êpitUJJCI• 

Ce n'rrt PGI tout. No1 dllicleu1u frmmu d'œ1wru font dt ùi vtrt1umU c Pourquoi, se IOll!-elltl krléu, lu pet1ù 
1mfa•h dt1 """"'" n·ont-U, PG1 a,-mt à rtugan«1 D'o4 ..,.,, ~tlt scr·:bre oo..tumt de /ctr•. de leur• r~tNl'lmll, 
r unlformt de la m1atrr?t Et lrJ t'Olt"! 1'tng~ntont d du coupe• heurt'1l8r•. cllo1'tuant d" couleu" qaltJ et clla· 

tovanlts, lmagt11ant de• p<>!•b compllqub d i-·urtt 
ltgeru J101U lu tout ptt1t1, Que!quu-Mn•~ r11tllnt11t ucor• •t pour ~ tamar. lu tttfa11ts .r..,, mt""' q1111rt1t'T 11'111mt 
l'air d"aooir ttt habillt• ..,. smt, pour qit• J)f'nonne •• 
pui.tse lt1 montr<'T du dtMt tt prononcer lu mot1 " bltt· 1arsti: c par cl'.nntt •. ctl chhu ftmllUI d à'IJ..-ts cam· 
bi11r>1t lturr MlroU dt lt~ -1c qu Ur lit COftl•tnM111 
1<tmai.t dt"ll.r piècn identiquu, Qu'en d1tes-vou, Ieettur11 
N't.<t~t point /Oh? 

Sach•~·lt, a cttle heure, d., multltutlu de ptl1b m11fns 
1'acttornt; mal111 1evnts rt blancJu•, """' <mglt1 rt>llgU pn;t-ttrt, main1 un ptu frtt<JltJ parfoir, m<1ù t!Qucu tt 
COmfXltla•antes; motn1 1urt1 tt fn-mts,· matn' qui ne re. 
dt>11tmt aucun la~; m<1i111 qui con11at.sunt rta" dt taü· 1tU. et la crndrt dk fey«; mai1tt rdpnuu, dttlltria par l'aigutllt, tl'l/lts mai111 rldlt1 qui ont connu lt contact 
d•s langt• •t auw celui dtt llnctull. 

Ce n'e.it p<ll rur c., ma1n1 qu• u penclltnt Z.. pro/Ill llautair>< tt Z.. ,.,.,.,.o,.,, agrurif1 ••• 
INTERU.f. 

MARLAINE les p roduit.> de bt&Uté SCIEl!.'TIFIQUES 
. 'n vent · dllllS toutu !ta l>Onnta maàonS. 

Zouave ou toréador ? 
Le I>" "' a d~ a '!'ent v:t ch<tt. D now e. revtnu ~t hiver plw jeunet et plw !nm1ant que Jam. 1. PeuWtre meme un peu trop Jeunet •• trop fringant. car quand U 

et~ port~ par une beauté de pags., cinquante an.s, ou cln· quante kilos ... 
Le boléro a été Inventé pour !aire valo!r un• taille !me et une btlle chute de re11ia. Puisque nous avons de nou

veau une taille, li ~tait ratai que le boléro rtdev!nt l la m«le, quoique. à Tnl dlrt. voilà blui trois ou qua:re am que nous le ponnns. 
A l'or1~1ne c'est un vétemtnt de toréador. Il aurait pu 

I• redovenlr tout à fait. étant donn~ la mode des soutaches et des pnUlettes qUl Oelll'lt tet bl\'er, mais ce quJ touche l l'Es;>agne <"St tro;> bnllant, sans dou'.e, méme tn mat!/ore 
de mode. pour qu'c>n ose a'y frotter. Aw;sl, notre bolfro 
&·t·U pri. l'allure de la petite vet;t• des anciens zo.1avea. Vivent k'a ra.ùlantt'S troup1.s colon :a' ·~I 

Cela pormet. d'a!Ut'lll'S. quelques ao.1tachea. mais JI faut rfCOnnaltrt qu'elk's sont plutbt dlacrtt<'.s. 
Mat. ce n'est PQ• seulement leur •••te que noua empruntons au1t zouaves. Les jupes un peu nottantea. un peu 4""" pées que l'on porte c~ hl•tr ne IOnt pu aana é'.'oquu, 

quoique courtes. 11mmorttlle culoue bouffante. Quand 11 
s'agit d'une robe du soir, l'lll\IS!on eit frappante. D'autant plu.s que nou.s portons tsaJ<,ment cea longuea ednture& 
drapes. &auvept'M dea lnt<'Stlna !nicilea. auu-e point m&JqUant du cootume de eu !>ri.vu mW~. n n')I manque que la ool!!ure. ~vow. Mala, dam l'aburlsaani. coUectlon dea chapeaux d'hlnr. U n'eet pu 
dl!ae!le d'en trc.u•or beauCOU' qui émquent la chéchla ! ... 
SI vous 1 ajoutn lbar:nonie de tons b!tu.< et ~ qui e~ de rlgueur en ce moment, 1-ous nez réussi un costume de 
wuave Vf'!lilment ft.SSCZ e:."flet. 

TEINTURERIE DE GEEST -- 41, Rue de l'Hopitàl -- Téléphone 12.59.78 SES BELLt:S TEINTURES. SES l'lf.TIOYAOCS SOICi Jl'5 -::-- ~~yor RAJ>m.t: EN PROVINCE 
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Le Couturier StRGF. solde 

anc d .. rat.ah contldtrableo 

aa pttmlêre collttùon d 'hiver. 

M, chz.u..œ d 'lstlleo. 

Un grand tailleur ! 

"'pulé depab 75 am, pollt le t.uu lranll sur m .. 111'9 
~ la haute clbtlocUon de ... •tlemmh de «'rimollle, 

If, r. 111arc11t-<1=Berbu, Bruz. (Fore auz Gal. st-Rul>erl) 

Rétrospective 1880 

PUlollQue nous en sommes aus nt~ctlves, puions donc 
de la nou•elle col!fure à la mod• 

c· .. ~ en l~Mral une ooi!lure du 10lr. Mala la jeune gé
nU&UOn sportive ayant "';>Udlé le cllllpuu. on en v<>lt 
bf&ucoup aur la ~te <1œ dcmo~u.,. d'honneur et ~ 
1ur ceUe de la ma.-ttt. à la place de la tradluonnelle cwr
lande ~ fleura d'oranft'r, RK'n n 'emp&:he d'ailleurs que 
cetl4" co1t1ure IO!t rxecutte en fleura d'oranger. de Jys. ou 
toute autre v~tatloo .-lrgmalc. Car •li~ c<>nsiste tout 
aimplcmont en une grosse toutlc de nrnn ~ sur le 
devant de Ill ~t•. bien au milieu. Cela vil avec une col!ture 
bl•n dk:a~~· et forme un ens•mblc aommr. toute assez 1880. 
Marle B:1$hklrUlrff <k'vtUt allller à >11 col!Ier ainsi. 

Elle a d1l pt>rter aussi cea 1rand•A ctlntureg à larges 
eoqutll noum derrière qui orn•nt beaucoup de nos robes du 
!!<>Ir Eli,.. cherchmt t. n!!SUM:lter li' pou! de nos IP""nd· 
m•res Mals. de m!mr que nœ corsai:ts ""nt étoiles de fron. 
«a. de cira~ de bmiquets !>')Ur avantACer d~ c formes • 
qui .., ressentent encore dts mime ama!J:r\l;sants. eUn 

Un vieil ami 

i.. veloura n'a Jamais ce~ et ne cessera Jama.ts d'ttre 
t. 1& mode. Mais cette année. li tait fureur. Au point que 
toute prdl'-robe qui ne contient p&a une robe, un cœtume 
ou un manteau de velours est un• garde-robe Incomplète. 

Les couleurs à la mode convlennen: admirablement au 
veJoUn. particulièrement tou•e la gamme des \'leux•rouge. 
bordeaux. UMe-r.n. noie\, prune, etc. Mals 1 .. nlouni no:r 
n'est paa molllS à la mode. SI \'OUS cho!SlsseZ un Wlleur 
oom~ totette d'après-mJdl, U l5('l'8 obl:gato1r<ment en 
velours noir. Et li n'est paa rt«<'SMlr<'. pour qu·u l!Olt ttta 
élraant, de le garnir de renard al'l!•nté. Car Je velours est 
un U.'>4U nche. même quand Il s'agit de modeste velours de 
coton. Mais pourquoi cusc-t-11 d'etre h•btllé quand U est 
c à c6tos • ? Myi;lère .. . 

Cette mode du velours nous a ram•né un ensemble, un 
~· dt!m<'t, malS d'Un effet toojours charmant : c'est le 
Hloun noir orné de vieille. dcnttll1'5. On fait de magn!
!lqu"" r~• du "'"' en velours no!r. ro!M's de ~yle orntt.s 
d'\>ne berthe de denteUrs blanches. 

JOnt peuWt"' l~ pour cacher que de nos )ours on a tout MARLAINE te• pl\lduttade b<nuté SCIE'-rlFIQUFS. 
Juste de cr 'li • ..-ir... 1 En venl.e dana toutes les bonnes mal!O?Ui 

Joaillerie-Horlogerie Distinguons 
A BOLLU. JB, Ml• du Mrdl, Bru.uUu 

Aeh~t d·or et Brlllants -- Plus ha.ut pruc. 

Un teint de lys et de roaes ... 

SI "' • d cwvre et d·or oont taujours <Ju.."'lu'à noo· 

Ann•tte. quatre ans et demi . - N·est-ca pas. maman. que 
1 .. mans ~nt plus grand& que ]eg temmés ? 

- Mala non. voyons, Annette : Rober\ OS'-Ù plll.5 1rand 
que M•d•.Ulne tla bonne! ? 

- RoMrt ? ma1S ce n·m pe.a un mAn. ce n'est qu'lln 
fwie< , .... 

'"1 ordre!• t. Ja mode pour l'é~. eU"' ne ~ c portent • 
plu• du to11t a la ville. C'e.t t. peine M•dame, tJ ron vous TISSUS DE LUXE « l\OS CH11'~FONS 1) 
permettra - rt rncore, juste pendant l<S huit Jours qm CouP< • IOldeaa 38, rue Orttry 
•w•ont votre rel.Our - le hàle 1<11cr que vous ramènerez 1 
dca sport.B d'hl\Cr li faut bien mu111rcr, n'rst-ce pas, que. Ah l 1 hom 1 
comme tout le monde. on est allé dans la neige Mals si. • es mes · 
pu malhtur. la neige ~éteint en ro'Jlle sur. votre peau. U Chacun Ut tranquillement. Annette murmure quelque 
ne vous rt.s!Na plus qua •oua cach•r JU.'l<IU au moment ou 1 chœe à 1·ore11Je de aon papa elle joue à la poupée. elle aura rep<b wie (('mte normale. l~ =ips n'est plus • 
où l'on p<lll\'&lt exh1brr trnp:mémr

1
n; un temt de c squaw • ::_ou~ il b~:1P? ~~œla~lld~ pleun : 

éehsppée du • "11;..-am • conjuia - n 1 a <Il•• papa ne veut pas ~tre mon mari .•. mlme 
I~ mouYemcnt contre te bronzage rzagét# a commrnc6 A po r çmq minutes !I 

.,. d"""!nrr l'htnr dernier. Alors <>n e-..t. tombé dans rexc~ 
~ntralre. Noua nvons ru le teint romantlque. qui allalt 
bien awe une av•lte;oe toujours trlomphftnte. Mals cette Clairol de Mury 

le llh~mpotng qui teint sana danger. se fal! en 34 nuances. 
En vente partout 

i.. col!teur l'e>Uae; la femme l •dmire. 

anntt, comme nous l'avons dt'jà dit. la femme retrouve dea 
c appu a, On revoit des bet\utés potrl~es. Aw;.•1 est-ce au 
XVttlPL alttlt Qtlt nous empruntrrons notrr. carnation hh-er· 
nale. c·.,.t dr Bancher et de Fragonard que s1nsplrent 
ce!I artistes d 'un nouveau eenre que 10nt les maqullle•ll'$ 
modem~. On appelle Ct'la le teint c Trianon •. Cela voua 
a un P"tlt parfum coco qul n'tst pas dkamable. La crise en U.S.A. 

Et comme aujourd'hui ritn n'<-st lm~ble à la femme 
qui tttlt "" l•ltt b4"Jle, œllrs qui n'ont pas naturellement 
le 1dnt ~tn de lys et dr rmcs (llO)'Ol'.a dans la note li le 
trou»rroc• " t ~ment dans de ~lites bolt('S. 

"mt n.u ; en »ente à 

S. N. G. M. DUJARDIN-LAMMENS 
30, rue de !'ECUYER. BROXELLF.S. 

P1'fld;cnt la demi<·!" c 'à New-York un hnmme ;iusant 
sur le pont de Brooèll'n \'tilt rnJamlxr le parapet, mals 111 
mtme momrnt li est retenu )l<lr un passant qui lu! illt • 

- Allons. allons. mon ami, que vouht1.·vocs faire ? \' entz 
au bar me compter vos chairrtno. nous prendrons un bon 
verre en.semble pour vous consoler. 

Dix minutes après. les deux saUiards sortent du bar, 
retraveraent le pont de Brooklyn et eoJambent tous deux 
le parapet. 
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LE CBEMISlER CRAVATI ER 
BONNETIER SPORT 

M recommande 
pour 1e1 hautes oou.-eaata 

Se.. PyJamaa - S... Rooes de Chambre Sea Cravata 
à fr. 49.15 à tr. 95.- d ep fr. 15.-

Anci•"• C0Mb1tt1" h r 
1·11 •~ d• taire 10 llib d• ~mi .. .tu.. llWfllOtt de Guerre 
18, Boolerard A.Mpat b Téléphone U.it 51 

Pèlerinage 

E dJoue au matin, Fred dalloue à 1'nouVTap; ln passant 
d 'vlna l'rue d1'estatlon à Framerlea. U rllw>ntre a• cama
rade o~ qui y,'Ulde de s'ln&Llon; u a - loques de 
cùmallcht, 6 cap.au. eye D'nllae comme ln' armoire • 
11ac-. 

- Mala qu'ée nouvelles, bon compere ? T'aa lnvle de 
n 'pu r'venJe ? 

- A.coute, a.. ed m'ln vons • Lourdes ln l)tler!Daie. 
pou d'mancler t. Notre-Dame qu'elle ba1l1l.t.se ln bùltkr t. 
m'fille, oomme on dit. 

- 81 c'eat ain.sl, bOn voyag•" eye bOnne chance camarade. 
In &n après lnvtron, comme Fred partoQ co pou 1'!06Se, 

l rinconte co toudlll Ou.s5e racoutreu comme l 'année de 
d 'vant. 

- Mala t'ln r'va• co? Oh. pour ml. t'voyase de l'année 
pas&tt n'a nie porteu ar. frulta, eye !'bonne •1me e'il't'a 
Dle exauceu? 

- Nie exauceu, eye exauceu tout d'meme. respont'y 
GU&Se Jmbare&é, mali figure-!~ qu~ d'Vlns m'n'lnfrouyache 
lauvau. d'Jal oubM d'U dire el' nom d' m'fllle qu'est 
marte•, Sopble, et qu'c'est l'clenne qui n'e1t rue qu'a ieu 
ln vœ d'Jambot.. 

Avû aux lectrices 

Toutee los lect.rtC<-~ de c PourQuot Paa? • qui U1ootent 
doivent demo.nder d 'W'l!'nce l'envol en.tulf. du dttnler nu
mbo dea c PeuJll& du Tricot •· C.UX<I pubUmt chaque 
mo~ en couleurs. de t.tts Jolis ~les cl&lremtnt expll· 
quée et faciles à ex~ter, Au.sa!. cMrea lectrices. ne remet
t<!Z pe.a à demaln. putaque cet envol est. tait gracieusement 
e~ sana ~ent pour vou.s, et en vous recommandant 
de c Pouniuo! Pa.a ? • . en•·oyeg ,.,.. nom 0( ~ aux 
F'Jaturea des Trol.s Subses, service 870, à OottilP'lea (Flan
dre Oocldentalel. 

De Marseille à Frameries 

L 'hl• .,., a1 coin du feu. d•. ,..,..leurs de tir • l'arc racon
ten· leurs proues..-e. La parole est à Marius. 

- E d 'Joue, d'mtn vons tirer à Cachapm. D'J'avoues 
ln arc ... comme ln piquet d'téltphone ... des flèches ... avu 
ln maquet oomme ln caplau buse. 

• Là m'tour qu'arrive : d'Ju m'avance pa d'aou.s l'plerce; 
1 n'd•morotlt pu foc el'lnaquaê. D]u m'place, aaaure em' 
fltthe, d 'Ju \'Ise, eye p!ln d'ju tl1'e ln plein d'IUS. oomme 
d e Juate, mata 1 n'boure nie ... 

• Mala l'plerce &vol1t r'monteu d'vlngt clntlrnàtel .. . m lalMe reprendre baleine par toua lea rleun. puJ.s 
oonlinue>; 

• Mala comme U uotlt pllle, r'là toua les rien qui cou
mtnchentrt~ l 1<11ldle de l'terre; et t'au'Si rt.te lea canardl 
de l'cln .. d'à oosteu q i'arrlrent pour taire ripaille ... 

• M'crolrlea ble : quand d'sut.! rall6 t!reye l 'aemolne 
d'après, tous les canardl m'&ttlndlnntnt• à l'estallon 1 1 l • 

Voua gagnez du temps 

vous entretwez volre li~e et voua trouvez un charme 
nouveau au rell"SSaae lonque voua effectuerez celui-cl avec 
un tout parfait fer à repasser H. M. V., le cadeau Idéal 
pour la Salnt-Nicolaa et les étrennes. 

Les drames du chômage 
- Hé 1 Flup 1 Ou.que tu ootin oomme ça, dll 1 Eat-œ qge 

tu &1 le feu quelque part pMttr 
- La1--mol courtr W..arl c·eat pour tra•&lilerl One 

bonne place que ça Je ne peu1e paa lalU•r. J·are quat' 
z entant.1; à nourrir, mol 1 

- Du travail? Où ça dO? Qu'est-ce que ça est pour du 
travail? 

- One place pour nettoyer dea bureaux 1 C eat pour ma 
rmunel 

Le couvert 1'achtte en conllance au 

Magas•n du Porte-Bonheur 
u . nie de• " "' ... B~tllu ISt -Jou.eJ - Ttl. 17.U.51 

Flegme anglo-saxon 
Mme Burton de Ne'l<·YOrk, dont le mari !al»lt un n>ya. 

re d'aHalru en Europe, reçut un Jour d'un hll:eller d'Am· 
1terdam la dfpkhe suh-ante : 

c Votre mari decedé sublttment dana w . .c. Dix mWe 
dollars en poche. Que !aire ? • 

La reponse ne ee fit PM attendre : 
c Renvoyez.mol :e. dollars. I! you pleaae, et Urn la 

cballle • 1 

Sur l'axe Berlin-Rome 
S&m 1'lnquléter do noo mouea 
Lea deux gprlnt.en nua et sans muque 
Ont IOUdé sur le m~me "1e 
Le d,ynamJ.<me de lem• roues. 

Moralrtt: 
Quouaque tandem ? 

? ? ? 

Muuolinl de noua ae rit 
Et oontlnuant oon oeuvre 
L'axe deçenant pieuvre 
S 'étend t. l'Empire du riz, 
T roublan t le~ l!Mulsant là, fait 
RL5ette j usqu'au paya du Café. 

Moralltt: 
Paocl•D t Ions. 

lUmTES APPROPRIEES 1 CHAQUE YISABE 

7 ~:s~~~~ Lot: ON~~~ 7 
D'un fils d'Auvelais 

Le petit Jean·Marte 15 BDll adore les œufs; mats a11 aflec· 
tlonne partlcullcrement c les Jaunes >, Il n'aime paa le 
blanc. 

On Jour que • maman avait Insisté plaa aevùement. 
U ae déelde à manger oomme un grand; mali ausstt6t le 
sac111~e ll<lCODlpll, Jean-lltane trtomphant, "' tourne ve" 
a mêre: 

- Maintenant, je lll1a un m&Dfeur de blanc, n'est-ce pu 
mAlll&Dl 

VOLETS 
RE PARATIONS 

V en Olorimes 

JALOOSŒS . STORES BDIOOCJS 
J V AN BUYN°EOJl1;M BT P'llB 
151, rue Jourdan - T6l. : 3'1 .2U~ 

c L 'IDtermed '·"' aes Chercheurs• a pubUé rlcemment 
elques çers olortmes dont le quatrain bien connu : 

Dans ces meubles laquM, rideaux et dalS morœcs. 
Danse aime. bleu laquai&. ris d'oser des mots rœe1. 
Où. dure, l!:ve d'efforts sa langue Irrite, erreur l ou du Rive dea torts alanauJ,s. rit, te:Tet' ' 
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Une singulière histoire 

- ll m'nt arr!T6 qu•iql:o chose d• curieWC, bler IOlr. 1'I 
t~ eouvlm.a que nous avtona pe$lé la IO!m e~mblt. Qa 
avait ~té cal 

- F.n dltt. l.rte 1111. 
- Bon 1 J'arrive • I• molllOD. j'introduis ma clé dans la 

lt'rrure, J'•ntre et, au bout dt quelques minuta . fa~rçola 
dans la rlort ma !rmme. dans les bra.s d'un Individu. 

- Cl'o'lt tnoull 
- Atten<lal C est pas l!nl! Je regarde plua attf'nUvtm<nt 

•t je m apaçota QU• l'lndlvidu n'est autre qu• mol-meme 
- Qa par n.mplel 
- C'rat comm• Je te le dl&. Mals c'M', PN tout. J • re-

carde ~• pl:aa 11.tct' tlTement et qu·estree que je vola? 
Ce n·~ PM ma femme! 

001\IAINES DOPFF 
Gru t1as n 1:1ce. 5. r. 1r11nu. 1r11. 

Chronique de l'abrutiuement 

On s'étonne d~ troubles qui surgissent au Maroc quand 
on aonge aux rrrori. f aits par la Fn1.11œ pour l&'IOCitr 1ea 
lndl11~nea à aon œuvre de civilisat!<>n. 

/Llnat t. la frontl~re .apagno!e, lia ont !rut.allé !'Emir 
mitoytn . 

A la ~:.. del Mf.h&rlstœ.• le Bey-chaameL 
A l'r.acadron mob!le, Je Coum-el·ASt;c, 
A J tmN<port du OOUmtt. !e cm.1ck·Postal. 
Au aervle<t des eaux, .e Marabout. 
I ls c.nt pmalonné t• Dey-raté. 
I ls ont nommé lnt~te I• KhaU!-er-Si.un 
Ils atllrmt le tourla'e vers :e mirage du d&er. : Albh 

1·0~1 

Ua :oi. IOUn1s au Muez·zin. 

LA COTELETTE -Restaurant 
SON MAONl rlQUE MENU A 15 FRANCS 

t'l stt <11pt clalltts méridionales 
ao. RUE 01'.S BOUCHERS - TEL l:t.IS.71 

Cf' .~ n !*rue a toute l'aJTection de son épouJe. 
JI• or iltlt. • B~e de m.,n cœur •· 

Galanterie et règlement 

P • de 1 F.toll• t,;u ,...,, r brouU1ara rena unprlcls et 
! io<u chos~ f'l gens. 

Une Joune automoblllste n• voyant pas l• biton de l'a1•nt 
alOppe en plein passage clouté. 

Lt brave t;ardlen de la palx, tout Jeune •t quaal Imberbe. 
a·appro<'h• •t poliment • 

- votr• voiture 11-t-<"lle des portes, Madame ? 
- ? ? mals.. mal• oui M'sleur l'agent .. . 
- SI vous vouliez alors, avoir l'obligeance do les ouvrir 

pour lalsat·r paa>er Ica piétons. 
Au Vien tique 

TISSUS DE LUXE 

Partie de chuse 

« NOS CHIFFONS » 
Cou~ soldées 38. rue Oretl')' 

Quclquea &partamcn quittant Sew Yorlr. pour allor chu
ser au canada, d~tèrent qu'ils •nverra1•nt toutta les 
pttcrs aux hopitaux 

Cttt a·t-On fait ttmarqun œmprend tgllemtnt les sui· 
dea et les membru les motn. &iiJes de !':xpéd1t1on. 

FOURRURES 
Il est important de sa voir ... 

Il' la n: '" OOIJBAU, rue Gn!UT, 3G, llqJtde n -~., :> 
stocl< de m.nteau.'(, dcm!crs mod lœ, à des pr'' m. " a • 

bics. Avant d'acheter \'OU"e manteau. ccnaultez·nous et ''"IU 
serez persuadés du prtx avantnccW< et de la qualite 

Une anecdote sur Francis de Croisset 

L-6 morts vont v ' ts 01.,ons tous cela. = pas au 
point d·eue oubllb au bout d'un• semnln•. A l!.S!, 11ra+-0n 
aana doute anoe plalslr cc~<" anoc:do e: 

- J• ,-ais, eût Francis de crois.er., rous conter l:!lC pet!:e 
bl&:Olre. 

• J 'a ,,.ls donné cette 11JU1k-IA • Cbérub'.n • à b comé
d:e-Fnlnçal5e, tt ç·ava.t été un dts:l&U'e Le r6!e principal 
u11o1t été ronfiè t. une femme, a1ora que, de llJUte éndence, 
li •Ot fallu un jc-.me homme 

• La oom<'d!e fut rep!Ue à nruxrl:cs. par André Brillé, 
qui avait, à cette époque-là, 1 àgc de Chér~oln. Le cfuecteur, 
aptt;s un b<>n dinM', me confia grnUmrnt 

• - Nous JleurtrOns toute la a:>lle M cc des roses. de 
vraies roS<l>. C'est une pièce de t. ès Jeune homme. ce sont 
des \'ers; nous sommrs au prtntrmps, cr.li. ne coûtera pas 
tr+.s cher. cela fera Lrè• bten. 

• Et U ajouta; 
c - Ce sera \'Olre ma tl&î • "'cc ln 1lolre. • 

PATINS-CHAUSSURES etc 
Suite au précédent 

,\.. \' A :\ N E CK 
111, CRAl !J ::;~BLO:<I 

• I. r a des ~ qu'on dit comme cel3, tt qu'llll au
teur quJ débu:e prend au aéncu:t. 

• A "" heures du lù.r, j'allals voir la .aile pour me 
rendre compte de 1 e!kt des !le• ra 11 n y en ava pe.s, pas 
une, et la .aile sombre aommcilla_t sous su bous.ses. Tres 
1urprls, J'\nterpdla1 le d re<"teur• 

• - Mals je croyais que vou_. alilez faire !lemir la salle, 
que vous mettriez dr-.s rœes pa' tout? 

• - Oct!. répondit l'autre, mn1s )'ni rc!!léeh1. Je me de
mande s1 la p1rce \a m11robcr 

• - QLff'st-ce que vous dites? 
• - Alors. vous comprrn~ JSJ cela ne m~rche pa,, to\:les 

cea fleurs. ça n'aura plus l'air d'un m;mage. 
• - De quO! ça aura-t-il l'a;r? 
• - o·un enterreoent. • 

Après la chute du ministère 

LE !>lARCH.o\.'\"D DE JOUR~AIJX Dmunt!ez 1 c ln· 
formation •! M. Spaak ch'111i• de ccmbln&ISO.U po:ir la 
centi<•me Io.si 

LA P'TITE POULE (qui paJte a proI!ml!éJ. - J' \'OU• 
dralt connaitre ce t)'pe, r. doit avo• du !rie. 
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La vie n'eat qu'un rêve !.. . 

Vous avez rêvé de raire des acqulsiUona multiples et dans 
tous les domaines • v~umeni... chaussures. Ungertes, cheml· 
aeries, chapeaux. unoermèables. lainages. tl&su.s. aolertes, 
meubles, 1.&Pia, lusu es. foyers. appareils de photo et clnéna. 
radios, vélos arttclrs de •port, articles de rm!nare et, en 
resumé. tout ce qui est oec:essalre à la '1e moderne. Mala 
au ré\'ell, vous H>us apel'CC\ez que votre budget n'est pa.s 
assez large pour doom·r sata!act:oo à ,..,. d6>1rs et voua 
vous dè:!Olez. Cep('ndant, \'Ous p0uvez réa!Jaer ce rêve. car 
dans plus de cinq cents mapsins de premler ordre, vous 
pouvez acheter au comptant tout ce quJ vous plaira en 
payant au moyen de oons d'achat dont vous ne rembour
aerez le mont.int qu'•n dix mensualité•. sans aucun Inté
rêt ou Jusqu'à v1niit..quatre mols de cr~lt. moyennant 
quelques petlta lraia. 

Soyes donc Intelligent et décidé. Demandez aujOurd'huJ 
même la brochure rratuite, qui vous donnera tow l .. ren
ae1g11ementa concernant l'ob:ent:on de ces bons d'achat 
et la t:s:e des magasns au Comptoir dts Bons d'Achat., 
66, bou:evard Emùe Jaoqmain, Bruxellea. 

A ce propo1 

On a cl~. à ce propos, l'amusante Invitation à déjeuner 
•que reçut un Jour Alphonse Allala : 

Je t'attenda Mmedl, car. Alphonse Allala, car 
A l'ombre. à Vaux, l'on géle. Arrtve. Ob 1 la campagne 1 
Allona 1 - bra\·o ! - longer la rive au lac, en paane: 
Je:te à tempe, ça me dit. caralona à !'kart. 

La!Me aussi aombru tes déboires. et d~pfehe 1 
L'at:ralt •Pula. sen• !l une omelette au lard nous rit, 
Lan siouclss<o, ombres. thé, des polru et de. pkhes. 
Là. tm pu!ss3nt, un homme l'est tôt. L'art nourrit.. 
Et le verre à ta main, - t'es-tu déc!M ? Roule -
Elle verra, Ill mainte étude a'Y dcroule. 
Ta muse ~tudlrra les bêtes ou les gens 1 
Commo aux Dieux devisant, Hébé (c'est ma compa.-

Citle> .. . 
Commode, yeux de 1 !ce hantés, bals-.<tt. m'accomP9«De .. . 
Amuû. tu dlrU: • L'Hebé te SOllle, hé 1 Jean 1 • 

C'était siJ>né : Jean Goudezti. 

lUne tasse de Thé Mexicain 

DULtin et soir, aMUre les éllm1natlona n~ et prantit 
alnst Jeuncs..<e, minceur et santé, - Tout« pharmacies. 

Lendemain de fête 

- Est-U \Tal d1•m1 dJ le comm!Matre de polace l Jeao
Pierre. que ''OUI ayez traité cet homme d'ullot et de couape? 

- Mes '°"' enltS IODt confus, répondit Jean-Pierre. Je ne 
me rappelle rien. mab malntenant que Je reprde froidement 
la \~te de monsleur, Je me dis que c'est bien pouable après 
tout. 

USTAUR:~; ARMES DE BRUXELLES 
13, RUE DES BOUCHERS - fEL 
GRANDE SPECIALITE DE MOULES 11,21, 18 
A bord du " Queen Mary » 

One '""°' Ar ot i...., trt.s Jolle, causait avec un otflcler du 
bord: 

- Et si J•ma!s une banquise venait à heurter notre 
navire, qu'arri,·rr•lt-11 ? 

- Oh rien 1 répondit l'otrlcler. La banquta. continuerait 
10n chemin, exactement comme s'il ne s'ét11lt rien pe.Mé. 

- .comme c'eat raa.surant l s'exclama la Jolie pa.aaqèn. 

Naiuance d'un mot 

J'expUquala à mon cam!n de 8 ans, Ir probl~me du 
Point de t1u <Math. du 29 oct.) : n 1'ar1t, lui disais-Je. 
de la dlatance acces..lble sur la mer, par un rf'f81'd is.u 
du pn>micr étage d'un llôt•I à la dlgU~ d'Ostende. par 
exemple. n avait sous tes reux la colonne du Coin d~1 
Math. 

- Pourquoi ce d-111 ? 
- Po·tr uouver la reponse. 
- Comment? 
- Par I" 1éométr1e et par la trlionom~lrl•. 
- Ceux qui font de la géométrie, ce .ont des géomètres t 
-Oui. 
- Alors, tu ea un trlgonomètre, toi ? ... 

Les Choesels au Madère 
en dégustation tous les jeudis soirs 
au restaurant NOVADA, 22, r. Neuve 
Littérature 

Le aolr de 10n élection à l'Académie l\Ullarm6, Mme ~ 
rard d'HouvUle contait sur le parrain de ce iiroupement 
cette Jolie anecdote : 
S\éphan~ !'>fallarmé l1Analt une belle nuit de JuUlet aux 

CbamPl'Elystta. Une lune maanllaq\le flottait dans le ciel 
clair. Et Mallarmé : 

- On a trop chanté Ja lune. C'est un astre usé. i..e. 
poéteg doivent le supprimer .. 

Oo petit t<'mpa, pua, les yt'ux \'ers l'astre pAle : 
- Dommage 1 Elle est pourtant bien belle 1 

200 appartements, fichtre! ... 
Définition 

La femme a.t un Hre qui peut circuler tri-a rapld.ement 
dans lea couloin etroits des rnans:ns 1&1U1 m~me el!leurer 
la porœtalne et lea piles d'objet& de llH!naae qua ··y trou· 
vent en CT1U1d nombre, cependant el!e bo."'~ les pare
boue de la voiture et oocne lea portes d'un caraiie targe de 
quatre mèUes. 

L'esprit de Suzy Prim 

On savant américain \1ent de ooutmtr que les luacba 
financiers étalent dus au.x taches du 10ieQ • 

- JU!Qu'tct. fit Suzy Pnm, en Usant cette nouvelle. on 
les croyait plut6t dua aux trous dans 14 lune! 

400 appartements, c'est beaucoup! ... 
Pour lea noctambules 

On rHtaurateur de Bergen a, dit-on. ouvert urt bôtet au 
Spltiberw. n 1'8 nommé c Hôtel du POie-Nord • et compte 
bien y accueUllr de nombreux amA~un de aporta d'hiver 

On ajoute QU4' les fétardg y trou,·eront é11atem•nt leurs 
compte et de rait.. tonqu'on songe à la loncu~ des oulla 
PO!a:re&l 

Rue de Flandre 

- Awe~ hlJ et mA gezelt • U y aur:i. dea dt!!lcultes •· 
- 'k vcrs..ocn da neet ... 
- Dlatcultalte, allo l 1 l 
~Ah Jr.J 



600 appartements, c'est énorme!! ... 
Une énergique déciaion 

- Comm•nt 1 po•lt malheureux, lut dlt l• curé, tu ne 
oal• pu ton Paur. Mai. a1 Dieu t'appelait devant lut. que 
tcrala-tu? 

- Je n'irai• pu, ttpond le petit aans hé.Vw. 

Limite d'âge 
Ou~ .. !!' Id thUtre bruxdlol5 on v!rnt de Umoctr 

d•tlX artlStes Clkr~U. pervrnus à IA llmlte d'i1• 
JI Mtllllt • La rnalon Cloa •~eux beaux à terme. 

7 43 appartements - noua rous le dtsons en 
toi.~ Uitl - t•. t<' k nombre des apparUm•nta tta. 
Ill la SOd~U! ETRlMO 1 
C.,IJ~t vous o!lre i nou .. au de gplendldea appartemenu. 

a venue l.olllthamp&. dans un Immeuble Qu! l'r& le qua
tntme du nom. Le nombre formidable d'appartement.a ven
du• par f:TRIMO est pour vous IA meWeure carantle de 
qualité tt do fini. 

Vou• almtr Uccle r Pour 140.000 rranca, vous y d•vlendttz 
proprl~Ull r d'un superb<' appartement E:I'RlMO. 

ETRIMO, 78, rue Gachard TE!:i~~m: 

Bébé n'est paa &age 

Le m1 rable chU: 'nn!er traine aa hotte t. tranra lta 
ruea poJYJltiaea de IS Cité oumtte. Pea d'appols. encore 
moms d'adlcui:n. Enfin. du haut d'un tmmeuo!e de aept 
ét&Cl!a. une 'l'Ollt de femme domine le bruit de la rue: 

- Ehl l'homme. montez pu Ici! Deuxleme porte t. droite, 
~léme étaie. 

Ahanant ptnlblemtnt, reprent.nt son sourne aux palltra, 
le chU!onnltr rravtt Ica hauts étages. n arrive enfin. frappe. 
La femme parait, QUI l'a Mlé, un enfant en pleurs sur Ica 
bras, et: 

- N'est-<:e p ... bonhomme. que vous mettr~ ce m~hant 

~bé dan1 votre sac 1'1! n 'est pea sage? 

~~~~: WHITBREAD 

Le retardataire 

La conftnnce était d~Ji commenœt. lorsqu'Un retardataire 
ae p~ta dtvant la poru de i. salle. 

- Doucemrnt. mot131rur, souJYIA le port10r. Veulll•z. s'il 
•-eus plait. mar<"htr aur i. pointe des pieds. 

- .Mon Dieu 1 Ils aont doJà tous endomus ! chuchota le 
retarda .all< Et U entra, plus lèeer que le tèphyr, 

Sourire à la beaogne 

n'est<e point là la façon de l'a<:eompllr !déaltment ? Mala 
oourlre à la besoine n'est powtble que quand elle se t rouve 
factllt~e : \'OU& eourlrtz donc au repusa~ du que voua 
J)œ!kiel'ft un tout partait ftr t. nop&Mer li. M. V. C'tal 
au"'! I• cadeau ld~&I pour la 5alnt-Nlcola.s et les ~!rennes 
HIS 'L\STCR'' VOICE. 

171, bou.1. ~laurlee Lemonnier. 
BRl:XELLE'I. 

Acte authent.ique 

Un payu:i, passant dtVt.nt un notaire, fit entendre un 
bru!~ insollte. 

- Voilà un p .. authentique, dit l'homme de Io!. 
- OUI, ttpondlt I• ~yaan, U est P8aM devant notaire. 

) 

DEM ANDEZ LA LUXUEUS E 
BR OCHURE ILLUSTlt E 

" VOTRE APPARTEMENT 
AUX ETANGS D'IXELLES" 

~rrtt\BE•<t\ 
D6p. •a.le 1 U. au• lrederod• · lru.tllH 

Un fameux critique d'art 

Un critique d'art étalt un poln invél~ré. li bu•11lt gans 
relJ.che. du matm au soir Un Jour, de passage à Londres. 
U se nondJt au BntlSh Museum pour y cherc:hrr lœ él6-
ments d'Un art•cle sur que:q>:ta nou\'e&UX tableaux. 

B:en en•endu. !l eta1t. comme A l'ordtnaltt. comple1-ent 
Ivre. ~ b:en qu'atlSSl:.ôt le aeull du musée tranchl, u s·ar
réta devan1 une r:ace oil """ !mare 1e rttl«hlt a=ltôt. 
L'exc•Uent cm:.que crut alora qu Il ae trounlt de\-ant 
un tableau; Il le contempla longuement. puis Il sortit de sa 
poch• un calep:n oil U corulitl& les notes aU1•1Ultes. : 

SALLE D'L""TREE. - Téte d'1.-ro'°e non all:née. Beau
coup de carac:ère. Le nez rouie est sntsl.ss.'\nt do ttallté, 
ainsi que la physlonomJe abrutie Ce doit etrt un partralt 
d'apiù nature, car j'ai déJà vu cette têto-là quelque pan. 

Hélas! 
A l'enttte d'un local où llC réun!Utnt tota Ira vendredla 

des salutistes. cette pancane: 1 Faites de \Oire pire ennemi 
votre meUJeur ami l » 

Au-d•uou.s. dun crayon ma!hab\le: • :.fon pire ennenu es' 
le ,..hlslty •· 

TR \c:\Sf0R'l .\Tl 0:\S 

tt tous travaux: de m. inntrlc--mcnubrrlc exkutés 
avec: le plus grand soin. aux prL~ lta p!\11 ":ud:ès. 
dan8 le plus bref délai par l'tntrepreneur 

J . VANDrZ\NDE 

144 à 148, avenue Firmin LecharJler. Tel, 26.70.76. 

Sollicitude 

- Sala-tu. chérie, que les remml'I ont besoin de beaucoup 
plus de sommet! qu• les hommes ? 

-Ah!wcro!.s? 
- C'est tout à !ait certam. Aussi Je te recommande de 

ne plus m·auendre le "°"· Tu comprends, ça m'mqutèuo, 
motl 

FOURRURF.S O. LAMBIE. - Téléph. : 1565.H 
61 rue J Cooeemans <Pl. Dailly) 

GRAND CHOIX DE PERSIANERS PRIX INTERESSANTS 
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C'est le moment d'avoir de l'argent 

n n'est pu compliqué de s'en procurer, puisque, au 
taux de 2 p. c., U vous sera tait une ouvttture de crédit 
Immédiate remboun&ble en 10, 20, 30 mola sur police d'-
1111111nce--v-.1 AdrelloO'lrvoua l 

SOBELGECODE 
JI, 1'11< 14 14 Lol, Bru.ullu. - 811rec11a de lf 4 19 " 
Lisez le Tl•r1-Era1. revue mensuelle. meme dlreetlon 
Depua le premier octobre. les bureaux aont tra!ll!t!m 

16. avtnuo Rocter, Bnu:ellts. - Tèl 15.55.1L 

Pour oublier 

Au CHANTILLY rueme-H6tel. 1, rue de LOn· 
drea. S9, rue A.Jaaœ.Lorralno 

<Tout au bout de la rue du Cbamp.<l&.Mars), têl 12 43 M. 
Cadre Intime confort. Prix modères. Sonnette do nu>I. 

L'esprit de conduite 

Une l• • 1e femme, qw a prié un momleur de l'alc!tt l 
tre"ersor le boul•vard, lui tait en cbemln 10$ propositions 
Il'$ plua hoop1taheros. 

Quand Ill aont amvé& sur le trottoir, le mon.sieur salue 
poliment et se retire, en lui dl"lnt : 

- Madame. •ous etes cbc• vous 1 

INTIMA 9'nd toua les artlclos en caoutch . pour l'bnténe 
Intime. 6, r. du Bol'll\'al. Bourae Catal s• demande. Au coura d'une croWère, quelques puaa~rs Ylennent de 

débarquer d&nl une peUte Ue du Pacl.!ique. 
Ils en tont rapldoment le tour et la croient dMem quand, A 1' ordre du jour 

tout à coup. aurstt devant eu.x un homme. un Européen 
oana nul douie. bien qu'tl aoit vêtu l la maruère des uu
nges. 

On l'entoure. on le questionne : 
- ll y a lonSU-mPS que voua etes !cl f 
- Douze ans environ ... 
- Et voua y vivez eeul ? 
- OUI ... 
- Mata... l la suite de quelles elrco111tances vous trou-

Tez·•oua dans cette Ue ? 
- J'y 1u1.1 nnu volontatnment ... 
- Pourquoi? 
- POur oublier ... 
- Pour oubl!tt quoi t 

On dt put# parcourt le Salon de ~lntUtt, oo li volt aoa 
portrait expœe ponant l'éllquette c \'tndu •· 

- Comment, a'écr1e-trll, ça se a&l\ déJà? 

Centenaire 

On parle de têter le centenaire do la photographie et 
d'évoq~er lea débuts de Daguerre: 

- Dàguerre 1 fait alors JérOme Tharaud. L'homme qu 
donna de la mémoire aw: llÙl'Ol.n l 

- J'ai OUb• t I. 11 8 R A 1 R 1 E L 1 8 E R T Y 
V AN ROY - DESMEDT 

S, ROE CHAIR ET PAlN - TèlèphOne : 11.27.55 
MaisOn rondêe en 1868 - Founmseur des Restaurants Fins 
Ses Vola illes - Gibiers - Foie Gras 

Consultation 
Un paywo co. •ulte un aroc&t : 
- vu l'allalre. al un canard va pon<!A un œur daM 

une terme. l qui appartlent l'œut 1 Au propr1ètalre de la 
ferme ou au proprletatre du canard 1 Poume~vous me 
le dire? 

L'avocat se prend le menton, et, après more n!nexton : 
- L'œur 11ppartlent au propriétaire du e11nard 
- Ab 1 ttpond le paysan, voua en êtes blon allr ? 
- Abaolumrnt cortaln. 
- Alors, voua avn déjà vu un canard pondre un œuf ? 

saru nultt à VOi•• èl~nce. fait"' l'konomle du neut en 
nous oontJant la W-ln•llrl! ou le nettoya.:e d• vos .. ~ements. 

CRANDE TEINTURERIE ROYALE 
- Tél~on.. 12.93 51 • 44.39.71 • 48SU1 • 15.07.84 -

Un agité 
Entendu à la aortle d'un mlnlstere : 
- Voua avez un nouveau collègue, paralt-U. Queue "'~ce 

de type eat-ee ? 
- Ob 1 c'est un norveux, un arlt~ Il n'est pq plut.61 

assis l aon pupitre qu'U se Jette sur aa plume " ae met 
6. travaUler, 

- Un d~•raqué 1 

Entre petites amie$ 
SUZANNE. - Mol, j'ai été déjà marraine deux !ois. Et 

toi? 
JACQUELINE. - Pas encore, mala mon rrand frère est 

.marlll. 

Pour vos cadeaux de 5atn1>-N1colu, lrs plus be8U:< Ll•Ta 
et l tous 103 prix. Abonn. lect.ure. nou,·eau~ comprtsc.s, 
sana auppl. Mac. ouvert le Dimanche de Il b. 30 à 21 b. 
Marcltt au.T Herbe!, 69 - Atelier de rtl:ure. - Te?. 12.44 25. 

Une histoire de fous 

Dana un parc de l'asile, dt"lUC tous dlscui.ont : 
- Je croia naiment que noua eommes cums. dlt l'un 

d'eW<. Allons trouver le dlrectour. Je suta •lll' qu'en nous 
,-oyant dan• un état aws1 normal Il nous laJssera sortir. 

- Allons ... 
Ils trave~nt le pare. Arrivé devant Je pavlllon du d.Jre~ 

teur. l'un d'eux a quand même un acrupule. 
- Fnl80ns une demlère expérience. F•rme les yeux. 
n se bar.se et ramasse une potrnt!e de eravJer. 
- Qu'~t-ce que J'ai dans la main? 
- Hum 1 ... un tramway. 
- Ça ne compto pas. Tu m· .. vu I• mm• -.er. 

AOBERg5 CANARD SAUVAGE 
U. lmp. dt la Fidélité cr. des Bouchen> Tel 12,54,04 
Humour liégeois 

LI rossai Ztdore a fait mnl l'doct•ur po a'belle-mére quJ 
pipele <hal~tel dl!pole qwlnz.e d'Jo<4 aln.s poleur npnnde 
haleine. 

Q1111and !'docteur ra oio vlalt8, Zldore et a·reume Mt!Ue 
e l'nmlnet d)UIQU'l l'OuJJe 

- Dlbos donc. docteur, li d'mand• Méll•. est-ce une 
S&qwé dl !rlrt era"e a\'OU m·pau\O marne 1 

- Ora\'e et run crave, Madllme, JUpOnd !'docteur. Elit 
est 8'matlquc: une maladle qu 'on n't soutrrtlie baJc6p, 
qu'on n·~n é r'fatt male mals qu'on n·~ moure nln. JI 
v'dlrci mème, Il contra1re, qui c'eat on ccrtmcat d1oneue 
vele. 

- Oh. l'pauvc vile teume, brait-! Zldore, rlwtrfM-1' <su6. 
nssez..la) l l'vole, aavez, docte~ 1 - M. P • 
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La petite femme qui aime lea bonbona 

de chocolat 

.•. mala don~ ~ mart en est ~ cénéreux. 
LA PETITE F'l"'f~Œ. - Tu ... lu, mon cMrt, cette hle

tolft d'une ramm~ emPOlaonnèe par de mauvais bonboaa 
de chocolat? 

LE MARI. - Oui, ~~ .. et alon? 
LA PF.'nTE f'E:MlllE. - Oh! rien. J~ voulala seulement 

dire combien nous a1ona de la chance d'o!cha~r à ce 
dani•r. 

Avant de vous rendre à !'Exposition de Paria 

adresaez-YOUS a ... BOKEAUX DE CHANGE dee caree du 
Nord (té.éphones 171!9 18 - 17~.39> et du Midi <téléphona 
21 llO~?i, 6 BRtiXLULl:i Cbeques de •OJ&I~ Polir l'All• 
macnt tt 1 llalte.. 

TOll"IU MON~AIFS ETRANGERES 

La guerre de cent ans 

L'ON nEs GUF.RRrERS - T'a.s vu la d~lslon? Parait 
qu'on eat encore maintenu 25 aru; sous les drapeaux. 

Lea recettes de l'oncle Henri 

P;:.IES c ODE:ITE • 
Pr~ un bOuUlon de c~n nec tl'OlS litres d' .. u. 

on quan de litre de '1natgre, un deml-lltre de vtn blanc -. 
des queues d es-.ragon, dotlu g1'06SCS caroues. quatre ol
cr.ons. trola tom&les. P.....ez &=erement le tout apres 
~ulliUoo et fpurn le JU$ daru; lequel ..-ous reres cuire lœ 
p!Jes.. 

I.Anque celles-el seront t. PQtDt, reurez-lts. détach~n 
les !Uct3 et mettez ceux-ci au rour avec un bon mo=-u do 
beurre tn 1:.ttrcalant entre eux des émincés de champi· 
gnons MJà cul~ RrcouHc~ d 'Ull JU$ de QUatrt tomates. 
d un verre il 11n de l\ladtre et saupoudrez de rromarc rape 
et de frull1cs hachtcs d'estragon. ForUII~ de-cl, d•-!• 
d·un peu do bouillon 

BERNARD 7 . RUE DE TABORA 
TR'L t t24579 

HUITRES •· CAVIAR FOIE GRAS 
OUVERT •PAE.S \..ES THE•TRES Pu o• • uccueu, o 

Diplomatie 

Le Pr!nco était déjà ptre de trois cllarman~<a pl'lncnstt. 
mal!, cette rois. U esptrait ur ms. Le moment poycholoa1que 
était venu, l'apo.r et l'attente !al>aient battre ~ 1 .. coeun 
à l'intérieur du palais comme a l'extérieur. Le prince •rPtn
talt ner\'tuacment la pl~e voi.slne de celle oO s'accompllssalt 
le dtstln. 

Tout à coup, la Porte s'ouvrit, et le médecin parut. son 
Visage ~tait ~rave et son rerarC! croisa le regard anxieux du 
prince. 

- Il faudra. C!lt-U, quo Votre Altesse ru.se encore un 
effort. 

Plaquage 

- n parait Qae le trrand-duc plaque définitivement sa 
petite amle 

- ~ llD annd-duc, c'est pa.s chouette. 

Quelques bévues reasentissantes 

Les trrands écrivains ne So>nt PL à l'abri de• bérnes. 
Tous le monde connait le rameux : c Ha l ha 1 ha ! 

&'ecna-t-ll en espagnol• de Dum:is ptre. ~ le non mrun.s 
tamrux : •soixante tt qalnze francs en p!tœs de quarante 
aous • comm.s dans c Madame B<l>'&r)' • par Flaubert, qu1 
pe3alt poun&llt se3 MOI.\. 

Ce brtllant sottisier est ntraordlnatremcnt r1rb• en étour
deries de cette sorte qui. pour être moins connuts. n'en 
aont pa.s moins admirables dans leur ECnrc. Dans un feuH
ltton de Ponson du Terrail. on peut lire crtte phrase : 
•A sa vue. te nègre se preriptta \'Cra la fenêtre. un pisto
let dans rhaque main et d~ l'autre a't'crla . c Enfer et 
damnation ! •. Le même Ponson du Terrail av~lt dt'Jà parlé 
quelque part d'une main •!roide comme rrlle d'un ser
pent ... •. 

Le rrand Batzac a écrit dans • Btntrlx •.• Je n·v VOlS 

plus clair, dit la vieille a•·cugle •. et don> •La Bo;1rse >: 
•Il e6t on.te beures. ~ptta le penonnage m.et •. 

Un vrai collier de Ptrlea ... 

S A N 1 TA R 1 A 
ARTICLE!" D'H\'GIENE lntlale 
en caoutchouc. ll<lt•. latex. e~ 
nouvnux. tntroo .-ables aflleurs 

70, t>..Ulevard Ansparh, 70 au I" ttage. Bruxelles-Bou=. 
Tarif lllustre n• 4 fm o} é "1ltis et rronco sous pli renné. 
Maboo !ondée en 1905 Téléphone : 1 H2 M. 

Une amusante boutade 

Au cours dos répétition.• de -'l'S plkl'S, ?terre Veber a 
l'habitude de souligner partlculli'rem•nt • "' interprètes 
Ica moindres indications de mise en sren•. !ri. molndres 
lntentlorui de son i.ext.e 

- C'eM bien simple, dlSa1t l'un de i.es 1111erprèteo, 11 parle 
en ltaUque 

Encore une histoire de fous 

~ux messieurs se rencon•,..nt " 1 ..ndres. L'un deux de
mande l l'autre : 

- Mats pardon. Mo!Weur n 'ai-je peu eu le plaisir de 
vous rencontrer à Paris l'an dernier 7 

- Non. i\!cmsteur, Je n'ai jamais ~tt à Parts. 
- Alors. Monsteur, ce sont deux autres mn, .. teurs. qui s·y 

sont rencontrés. 
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Anthracite 20/30 spécial 
U ant.braclte mixte oorwen&nt à Ja toia pour 1 .. f••1x 

oont!nu.s ~ l& cwaine &u pl'lx de 345 fr. la tonne, rt'mlSe 
en l'&V&. 

Sac d'eM&! de ~ ldlœ à 18 tr., en cave. 
Cll&Nlen !>toi. IMI. &V. du Port.. Bruxelles. T~. 2UUS. 

Le décolletage 
M Albett Wlllemetz luae IJmement le décolletas• et, ean doute. n·eat-1; pa.s Je "'ul à Pftl.M!r de Ja IOl1.e 

Lr décolleté n· .. 1 quun l!chantUJont1are dea charmes 
de Ja rtmme, de.tint à raire naitre l'amour ou le d~lr dan.. 
Je cœur de l'bOlllme. Dana ces conditions, autant U est nor
mal qu'Une jeuno tUJe ou une hétaîre ait recours à ce pro
ce- pour donner un a'-an~oCt de ses avantaaes, et tkher 
ci. ddtr un proteas!onnel ou un amat"'1!', autant U me 
Sl'mble Ulégitlme qu'Une femme mariée oontlnue à eXhlber 
la nalllMJlce de sa rorae ou la chute de eon dos J 

• De deux c- l'une, en etret : ou elle ne n!vUe aa 
beauté que pour exciter la curleoilté de la raler!e en meme 
tem;ie q~• 13. Jalousie de aon mari. et C'er. un double ,.., 
lnCtl:cat et datl1ereu:x; ou .,.. lntentlona sont bonnet6 
et elle ne dénude sa chair que • pour la peau •, et pltia on 
trouve celle-<:! convoltable, moins Je trouve ça Joli 1 , 

Prudence! 

La sage-femme demande à la bonne 
- Avez-voua pn!venu Mo11Sleur qu'il est père de deux 

,lwneaux ? 
~ la bonne. prudente : 
- .r " encore : 11 ae raae 

Voie détournée 

- C"!Unent • v voul~ ~ '6er votre •S&OCltt 1 Cette 
Tielle dame p!antumise et bavarde? 

- Je ne vols pu d'autre moyen de m'en débarruur. 
- ??? 
- C'ut bien almple. Une toi. que nOtia aerons m&rik, Je 

pourral demandtr la sepe.ratlon. 

Sardines 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 
la plus fine des huiles d'olivca 
Le chapeau du professeur 

Un 'B''llilt pror-ur ét li tntré ch•• le chapeUor pour 
falre l'ncqutsltlon d'Un nou'tau couvre<bel. Le marchand 
a'emp,-.,...a de lui otrrlr les domlera modél•a et blentOt le 
comptoir tut couvtrt de chapeaux, car le proleaaeur ne 
trouvait rttn à 1011 lrt't. E:nHn. u saWt un reutre. le plaça 
rur IC4l crAne • .e ttprda <!an$ la clace •~ eourit crun air aa • .att. 

- Vn11à qui fait mon affaire, d1t.-U. Combien coùtc ce 
cha• nu? 

- Rien du tout. monsieur. 
- Comment. rltn 7 
- C'est le chapeau avec lequ•I monsieur est entre Ici. 

A la Maiaon d' Art 

Le deuxième concert extraordinaire Aura lleu le Jeudi 
25 novembre, à ~ h. 45, au Conservatoire, avec le concours 
du quatuor Gertler. Au ptQIT&mllle: le quatuor en ml 
mineur op. 59 n. 2 de Becth<>nn: le trolalème quatuor de 
Hindemith. et le quaw.or en Ja majeur k. t${ cl. '\! -'n. 

BERNARD 93, Rue de Namur 
<PORTE DE NAMUR) 
l'tzbBO:<t:S; 12.11.21·22 

Huîtres - Caviar - Foie gras - Homards 
- Salles de dérustatton ouvertes aprèa les spectacl .. 

L'Œuvre du Calvaire 
Le Grand Oala du 25 novembre. organl'lé au ThéAtre des 

Oalerles, au profit de l'Œuvre du Calvaire. sous la pl"l!sl· 
dence de Ja oom~ John d'OUJtremont. au ooura duquel sera creée cL"Entrave•. pll"Ce en trola aetes dl!:dpr de 
C&itt. l'auteur de c L& Faute• et de c A COté du Bon
heur•. s'annonce comme un auccèa sana précédent. <Loca
tion chez le Docteur CartU>'Vels, 78, rue de Laeken, tél.: 
12 7133). 

Concerts Defauw 
Rappelons que le dewMme ooncert d'abonnement de la 

sa.taon 1937·1938 aura lleu d•na la Grande Salle du Palais 
dea Beaux·AIU. le dimanche 28 novtmbrc 1937, à 15 h. 
<séne Ai et lundi 29 no•embre, à 20 b. 30 (Sène Bl. sous 
la direction de M. Detauw. a•-ec le ronooun du ttm:llQU&
ble \1oloni.ste honrrou Joeo-pb SzlgeU. 

Au programme : L c La Mtr 1, de ~bus.w; Il. Concerto 
pour \1olon de Mtndel>sobn: lll. c Pctro11ch.ka • de !"~ 
"!naky; IV. Concerto pour 'lolon de Pr0ltof1dt <prtmi~re 
audition à Br.uellea: V. c T"J Eulensplei;•l • <le Richard 
Strauu <L'Orchœtre National de ~1g1quc.> 

C'e&t' 1e succès romport~ par Szige11 lors de la crêat!on 
du COncerto do Proko!letf au Festival lntem&tlonal t!e 
PraaUe qUl a cla~ cett• œuvre dans le réperto1re v10Je>
n4t1que. Sz.iietl l'a ~emcnt donn<e en prem:ere •udJt!on 
à. &irlln avec BNno Walter; à New-Yorll: . a•·ec Furtwen· 
rler; à Vienne, Londres, M1*:0U et en AU~tra.IJe. 

Location : Maison Lauwtryns, 20. ruc ou Treun-nberg, 
Bruxelles. Tél. 17.97 80. Pnx dl'& placei de 15 à 50 francs. 

MERCREDI PROCHAIN, A 2 HEURES 
VENTE PUBLIQUE DE MEUBLES ET OBJETS D'ART 

HOTEL DES VENTES NOVA 
3S, RUE DU Pt:PIN (Porte de Nam-.u). - Tél. 12.24.9' 

Six Coun-Conférencea Robert Ledent 
A Ja demande d• plua1eura auditeur& dl'$ Conr.r· ' IJe>. 

rauw et dos COllCt'rt.S Pb:lb&:me>lllQuea. d~ d'l!l.: nu"<ll< 
prtp&m aux prin01pe.ux ooncen.s symphon:qu"6 de Br .i
xcllt'll, M. Robert Lrdent a aec:epté de donner une ttr~ de 
ooura.-contérencu ayant pour sujet l'anAl:rse dea œuvrn 
t~ plus Importantes lnscrll<'" au:x Procrammes de la lal>on 
1937-1931 

Cts cours a:iront heu aux da tes suivantes, dans I& salle 
de oontérences du Pala.!$ drs Beaux-Af14. chaqne fois a 
20 b. 30; jeudi 18 novembre. lundi 22 novrmb.re, vendred.1 
26 novembre. mardi 7 décembre et Jeu<!!. 1~ dectmbre. 

Prlrre de s'bUcnre : Il rue de I& BlbllOlhequo !Ull'
phones 1210 01 •~ 1210.02). Lo pnx <le l'llbonnemen: nJ< 
S1X OOW'$<onféttncea est de ~ francs. 
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Un gala ruaae I 1 
Le ConuUo dr PaU'OD&Ce de l'Union dts lnralides de 

OuMTe RUMCI d<>nn•ra. le li dkembro, un• ooltte de gala 
en rav"'1J' de !'Ur.ion et de la l.4U• d .. plua Orands Mu
tile RUMCS. dana la Salle de Màtt>n du PaJ&ls a.. Beawr:
An&. r 1111 

Trèa touchante histoire de scout 

Le pt'tlt •c<m• vient d'i!couler une ltÇon rur la boni<! en
vers lta animaux. Domme Il aort de la tente de son cher de 
ll"Dt!J>", Il met la main sur une cu!pe et fond en larmes. 

- Voyora, dll le cher accouru, un acout ne pleure pu 
Il"= qu'un. JU~J>e ra plqut 1 

- Ce n"""t pu pour ça que je plrurc, fait le roose. Mala 
j"ai i>"\lC d'avoir fait mal à la JUepe 1 

FAISONS UN TOUR A LA CUISINE 
Echo promis. la semaine deml~re. des recette& &n· 

irlal.lea et chtnoi.ses; comme elle n·a qu'une parole, ce 
qUJ !'At uno quaUU! quJ devient n1re, dlt..on, elle offre à ses 
lecteurs le 

Lièvre à l'anglaise 

meta de a.. . n faut lt lardor coplc~ment et le gar· 
rur d'une rarœ fabnquee comme ault: le !oie haché menu. 
de la mJe d• p&1n cwte au lalt et doakhee. beurre. t Jaunes 
d'œura crus, M'I. polne. tpkes, Boml lnaturellementl 
1 olsnon hach~. cuit de manl<'re à rester blanc, 2 feuilles 
de MUie en polldre. Recoudl"e le ventre et cUire à la 
broche av.., bard•s de lard et tOU\"trt de papier beurré 
qu'on re•lr• un quart d'heure avant de ftnlr la cu1SS0n. 
Servir avec de la gelée de grooellle rn •auelere ou de la 
compote de pommes \ros liquide, ce que les Anglais appel
lent • awlo Muce • 

Lapereau à l'anglaue 

On . m1 Cl la mlme façun que cl-dessus, mals au lieu 
de m•ttro l'an1111al • la broche, on le cutt • la casserole 
nec d<S bllrdea de lard, vin blanc el pointe de Bovril On 
sert avec une purée d"o!~oM. ou encore une belle sauce 
tomate ou une gauc-e tartare. 

Faieon• unr lncunion maintenant dans la cuisine de 
noo frér .. Jattnea: 

Riz au gna 

Œ li .Jote a oublié le nom chlnoll>. Mettez du nz da.na 
une mannite &\ec un morceau de \"lande sraue. un pied 
de \"..U, du .,.1, du poivre. d .. œu'a avec leur coquille. 
prtalablrmcnt l•"éa. On COU\Te d·eau • hauteur, on obi.ure 
bien le com·ercle de la ca.sserole et on met au four le ven
dredi IOlr POur le dimanche, par exemple. On J)l"ftend que 
les Chinois mangent la coqullle dea œu!a et jettent ~t 
le reste. mala c'est une légende: ce re·t.e est bien trop 
parfumé P0\11 qu'1is le dédaignent 

On prépare auasl ce mets avec du bl~ \"ert concassé. 

• 
Riz à Io tuniaienne 

Fa 1~ c -. d rù en POUdre additionné d'un peu de 
Bonrlclt's Po•d~ dans de l"eau ptndant duc rrunutes. 

D autn part, piln des amandes en mouillant avec de 
l"eau de ne11r d'oranger de manière à former une sorte de 
la11. /\joutez du sucre. F'attea cuire une heure le rù dans 
ce mélan11e en remuant sana cesse. Le tout donne une 
créme exc.Jlse. 

ECHALOTE. 

La Radio-témoin 

Quand le Roi d'Angleterre a'est lmmobUisé, le 11 novem
bre. devant le cenotAphe du Soldat Inconnu pour observer 
I• allence ntuel. un homme eat aortl d• la !oule en pouaant 
d .. cna. ta policemen d~ LondtU oont forts et Miroita. 
En un clin d"œil, !e manifestant a é~ réduit l runmo
bU1t~ et au aJ•nœ. L'lncldm~ r.• !a~ preaque pe.s rema.qut, 
t\ t~c mseign~ que !e SJuTerain. aptta l.s eê111emon!e:. !rno-
ralt « qui s·~;ai: passé. 

llb:a U y avait le micro 1 A l'IMtant mème, :ou!e !'Jin· 
a;:et.en-., qUJ était à l'écoute, savait qu'un Incident venait 
de se produire. L'lnq·1létudc rut rrande parmJ les audl· 
teura Jll.'qu'au moment où le speaker de la B.B.C. prit !a 
P<lrole pour les rassurer. Dkormats. U faut tenir comp•e 
de la radio-témoin. Et p<ut~tre que pour tmtrulre l'af· 
taire, la justke se servtrn de l"mregia•remen~ de la c~r~
monit. Voilà une no'.lvfl?c ut.?.s..'l•t.on d~ :a T.S.F. l lacpe:.:e 
on n'avait pas sona;é Juqu'â présent 1 

Manifestation Théo Fleischman 

Demam. samedl, aura .-!ru A Lit la manlfestatlon tn 
l'honneur de Théo Fleischman. organisée par la revue bela;e 
c Panorama ». 

S'y feront représenter : l'Union bel~e des Gens de Lf>t
tru; 1"~iat1on des Ecm"a:ns Bel~. la Société Mu.'1cale 
~lg•. l'llrt Wallon rontemporaln l"M<oe!&tion des l\ut.m;ra 
•allons. 1'11-'SOClation des Ecrh"alns comba:tants. l'llsSOcla· 
Uon iéMrale de .a Presse belge, etc. 

LB man'1estat1on de déroulera au coun; d'un banquet llt
ténure et artist!que. La pnrtlclpatlon 15q francs. sen10e 
compris> doit être vers<'e au C. O. P. 1072 t3 <Marcet l"E:pl· 
nolS, rue Reymer, 26, Ltége>. 

/ 
GAAMD 

COMCOUDS 
I 

GllATVIT 
• IUN5',GNEMENTS 

0AN5 lf5 MAGA SIN.S 
e O' 015Ç>U'S e 

DU 13 AU 22 NOVEMBRE 
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L'agenda de l'auditeur 

Les missions wallonnes c Amon noe aut ... t, ore~ 
par l'i. N. R, seront cona3cr~a. le 21 novemb•e à c L'amoar 
chante au i>aY• d'Atb •: le 22, au c Mouchon d'AlllllU •: 
1• 24, à c Le. Lltterature pato111ante; Io 27, à c quelques mi. 
nu tes dans une renne wallonne•. - L' I.N .R. émettra, le 21 
novembre, à 15 h., le relai d'un concert donné au ConserY&· 
tolre de Charleroi, avec le concours du phml31e unlnsky e~ 
la direction de M. Fernand Quinet. - v 21. à 17 h., c Daru 
la I~ du vieil abonné •. séance OOIWl('r~ à c Falstaff ... de 
Verdi. - Le 21 à 20 h. Yru1ce de c ftJldlo pour Tous•. -
Le 22. émWlon lntég!'ll'.e de I'°'"'"" de Shakespeare • · 
c Anl<>lne et C!éopA!re •. a•·oc '.e concou,.. d~ la c~l~bre tra
J edi<nne Mme Simone et de M Jt'&n H•I'\'~. llOC:lélal.re d• 
la ComMle-P'rança~ - Le 23. c PesUTlt.I dea Jeunes • . 
eo·;a les au.splces de la Rsdlo Ca!ho!lque ~lie. - Le 24. 
à 18 h. 15. c Auteurs m~nnua et pogu oub:1m • : deuz 
œuYl"f!ll de Wa~r. c les Pm • fi'~ c le No•tce dl! Palenne > 
et un ~me de Gabnel S~1111oret. - Le 24, à 21 h. 15, 
c Raclio-Jaclls,., conoacr~ à l'ann~ 1890. - Le 27, à 15 h. 45, 
c Voyase en Italie •· - Le 27, à 20 h 30, deuxJme séance 
d11 cycle de repo~es con.'8Cr~ au~ D<'meures HistonQUCIS. 
la maison du poète Charles Van Lerber&he à Bouillon. 

Radio-Luxembourg 

Le Radio-Théâtre : deus plk...a IMdlt.es c un ét.ra.nre 
par\ • et c Une œuvre d'an •· le mardi 23 novembre. On 
tennlnera par c Embras.soN·!IOla. FoUr•1lle •· de Labiche. 
Les~ symphoruqu"": ?~Jeudi 25 novembre avec la 

TloloncellU1'.e trançai.se JacqU<'Hne Ro~I. 
Le aamt'dl 27 nottmbre. d<'pl!l& la S!llle d<» Ptte.s d'D!c:h. 

&•ec la p~ françal!e !'l1cole R.>!~ 
La c Ko!ner B:a..~r Kamme-rmu.a1k·\'flrein!gu.ng 1 don· 

~ra une atance de mWl!qu, de chambre :e vendredi 26 
Dovembre 

GALERIE GEORGES GIROUX 
Boulevard du RéQent, 43 - BRUXELLES 

VENTE 173. - SAMEDI 27 NOVEMBRE 1937. 

TRES IMPORTANTS 
TABLEAUX MODERNES 
Œuvres de Louis Ar-' P. • t, Boulanger, 
Baron Franz Courlans, Emile Claus, Clavs. De 
Keyzer, De Bruyclcer, Loula Dubois. Alfred N. 
De!aunols. Jean ))eqreef. Henri Evenepoel, 
Baron Léon Frédéric, Vtctc: G:!soul. Isaac 
Jsmèls, Ma:rcel Jelferys, Lelclcert, Baron Eugène 
Laermans, Ménard, Baron Georqe Mlnne, V!c
tor Rousseau. Louis Robbe, Henrlelt9 Ronner, 
Louis Thevene!, Alfred Verwée . .l\Ured Ver
haeren, Watelet, Henri Thomas et Rlk Wouters. 
Exposition : Jeudl 25 et vendredi 26 novembre, 

de JO à 18 heures. 
VENTE 174. 

ANTIQUITÉS · TABLEAUX 
GRAVURES ET TAPISSERIES 

Vendredi 3 et =ro' 4 d •mbre 1937. 
VENTE 175. 

ANTIQUITÉS - TABLEAUX 

Chez le fakir 
SKETCH I!'IEDIT 

w céltbre fakir Babo S1 ,, •JIO'Ut' se con«rte d411.1 toa 

lnu'<au at>eC ion oùk Cal&/e Color.m. 

CALIFE CALOUl\I - Mon vlemc. U y a un t.ype qui 
\'lent d'entrrr dam la aa1Jc d·attente; Je Cl01S a<oe c·•t •tn 

client épatant : la clnquant.alne. l'au- c:œau, parala&nt '"" 
anxieux. 

BABA SINGAPOUR. - Tu .. un lndllce? 

CALIFE CALOUM - Oui. la bonne a entendu qu11 mur. 
murait entre ae.s denta : c Pourvu qu'il ait ao~è t. mol • 
et c Ah 1 le benu Cr1c 1 • 

BABA S I NGAPOUR. - Pas d'erreur : c'est un type qui 
attend un hémaae. 

CALIFE CALOtn.l. -- C'est ~alement mon lcèe. Je le 
rais entrer ? 

BABA SINGAPOUR - O'•~ mais enlève d'abord UtJ. 
quelle qu'il y a •~r ton turtlan. Le cbent n'a pu be!olr. 
de savoir que t.u viens IQUt Juste d'acheter ce tUtban pou• 
24 fr. 75. 

CaJ1/t Caloum d1mnt vn ordre Jt. D<laplov• ••t lntrOdvl r 
Ovf)l'tJ du fakir qitl r.>ccuellle Per quelq1<tJ uilomaltcJ con
delC"1tdOnlL 

M. DELAPLAGE. - Mon.'1eur le C&klr, on m'a dit que 
\'Oua pouvez tout ' prévoir le.. numéros ga«nanu drs lote
r1es, corut•lller les ·~ulateurs & la Bourse, annoncer ll'S 
décès. lrs nals6ancrs. les mariages, les divorces, lee oc> 
cuagcs .. 

BABA SrNGAPOUR - Et aussi donner quelques JOUl'1 
à l'avance. dca lndlcQUoo• sur œrta.ins 1henementa QUI 
tran.sformrnt la vie d·un homme. ~, 

M. DEI.APL.AGE lradlewo. - Voo•.s avn d~ ce qui 
m'amène chr.t vow. c·est rormldable l Dll.,..m<>I vite ,.t
ee qu 11 pensera à mOI ? 

BABA SI:-:GAPOUR. - D pensera à roua. 

V'ma fi.na. obleta et meublea de décoration, etc. 

Les lundi 13, mardi 14 31 mercredi 15 décembre 

M. DELAPLAG&. - Et quel Ponetew:Je m ·orrnra-t-11 ? 

BABA SINGAPOUR - Quel pcne!eu.lle? •• Perl!Kllez 

1 
q11e Je prenne l'avis du 113ge cab!e caJoum. mon adjomt: 
cela ne vou. colltera que cent franc:& de ~lua... f A Cali!• 
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llf CASINO DE ~HAUDFONT AINE 
Ouvert toute !"année 

NOUVEAU CONCESSIONNAIRE 

American Bar : Diners succulents à 15 francs. - Tous les 

dimanches : Thé dan sant, orchestre Lucien HIRSCH. 

Tombola gratuite. - Réveillons de NOEL cl de NOUVEL-

AN: IJcdettes, attractions, cadeaux. - Salons pr11Jés. 

~;=::;=::=::=::=::=::=::::;::~ Communications faciles par Liége à 7 km. de Ch11udfontaine 

Col"""' d '°'' ber• e.J Que veut-il dire a vec aon Port<'
fe..il1e? 

CAI.IFE CALO\IM fmtmc tcuJ. - Le vieux doit a•olr 
phuteura Po~leulllra de valeurs bourslèna 

BABA SINGAPOUR (d M Delap/a(/t}. - vous aun:·t. 
l'un des plus importants 1><>rtefeU!lles. tel est ravi. du 
aage Calife Caloum et de mol-même. 

M. Oli:l APl.,\O! - L'un des plus 1m1><>rtant1 pon,e. 
leuUlrs 1 Le3 Fmaneca. &:1ns doute ? 

BABA RINOAr'OUR - Les Plnances. Just•ment Vous 
dtvlmdrn fort rtch• 

M. DELAPLAOE. ' "" P<'* 1"1"Jln$ ,mat. satilfaflJ 
Je m'atl<ndnla blm à atrond11 mon patnmolne srt~ • "" 
porttlculllr, mats de là Il devenir ron riche . 01~mi 
&l j'&lr.i.se, tsi.cc Que Dt-:rel~ ne va PIS m·attaqurr ? 

BABA SINUAPOUR "' Calife CaloMm en lundo!ùl••• 
et d •'Ol.t ba11e). - ~e'le, kèksêk.sa? 

CALIFE CALOUM. - C 'est sans doute son receveur 
drs oontrlbullom. 

BABA SI NOAPOUR rd M. D elap/age) . - Vous oe dcvei 
plU cntlndre cet hOll\lllt. 

M. OF.LAPJ.AOE fruvrrant). - Ah 1 vous m'enlevt..: un 
JoU Poids.. Et Je n'aurai plus d'ennuts avec leo a!falrl!9 
d9 la B.>r>r•e N"ttonale ? 

CAUFE CAI..OOM Id rorrtUe du falclr) . - li doit 1 .noir 
là des pl=enta rmbrouUU~; dJ&.IW de cbanarr de 
banque 

BABA S!NOAPOUR - R<"mplacez la BaDQUe Nationale 
par Io Crtdit Anvtno!L 

M, DELAPI.,\Gf - Comme Institut d'fm!M!on et cal> 
&•r de 1-::tat 1 C'e.t lmpogible, \'O)'ODS 1 Enfin, j'aurai le 
tem)l5 de • t. ç&... .M"'6 vous !t.eo bien anr qu ·on ne 

me ,refeP"ra Pl<-' De M " ow d'A .remoni.-I.ynden. ou du 
Bw. de w amdfe ? 

CALIFE CALOUM l b<uJ - Ce llOnt sans <tout,. ses cou
~lns. lrs au..res hénllrrs. 

BABA SINGAPOUR. - Il n ' t>t ra it aucune all\ISlon :l. 
eu' dans le testament.. 

M. OELAPLAOE. LA t,_,.t ment i Ahl ou!, le testament 
i;ol:t1que de M van Zeeland. Cvmm< ,ça fakirs savent 
1 expnmer d'Une facoo SU..;t11"' et Juste • POu\~vous me 
dire sa la cns- durera encore IODC' emps ? 

CAI.ll'E CALOUM btl$1- Le \.ctl onde doit avolr une 
crise d'urenue. une cr:st cardiaque. ou quelque chooe d&.'tS 
cc &enre. 

BABA SISGAPOUR - L< C:hnuement opproehe; u ~ru. 
que ~ nunut es wnt compk'e& 

M Oln.APLAOE (&e le,,..nt prtctpitamm<nt). - Et mOI 
qu\ rœte 1c1 alors qu11 télt pMn• peut-ttre chez mol en ce 
moment. \'01cj clnq crnto; !rtt.nca, m("N.1eura. et avte tous 
"'~' remerc!•menU; . t li se saut'• en e1qu•uant un JJ4$ rU 
ctan1e J 

BABA SINGAPOUR lat•rc un I OUJ)tr dtJal>u•~). - Tou.s 
le:i. mêmrs. tous les mêomes ... 

ROBERT BEBRONNE. 

OPT I QUE DE ~HEC I S I ON 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
60, RUE DU MIDI 
21, RUE MARCHE At: CHARBON 
60. ROE OE LA MO!\'TAONE 

102, RUE DE FLANDRE 
J Bruxelles 
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Ôf./Nt ~tloi"'"4lle 
cû PJuUtifie~e.s 
3J,o~eilleAS ! 
15 

15 

12 

bout. Champagne DOYEN Carte jaune brut. sec ou 
demi-sec, la caisse • • • • • • • • 525 -

Soit la bouteille, 35 francs. ' 

bout. Champagne HENRIOT, brut, goût américain. 
ou vieux goût français, la caisse . . 825,

Soit 11 bouteille. 55 francs. 

bout. POMMARD 1926, la caisse .• 
Soit la bouteille, 25 francs. 

300,-

12 bout. NUITS SAINT-CEORCES 1934, Tête de cuvée 
(Clos de !'Ariot) de la Maison Jules Belin à Prémeaux 

(Côte d'Or). Fournisseur du S./S. « Normandie '" la 
ca isse • • •• • • . • • • • • • • • • • • • • 210,--

Soit la bouteille, Fr. 17.50 

24 

24 

12 

bout. CHATEAU MOUTON D'ARMAILHACQ 1933 
ou 1934, la caisse • • . . • • • • • , 400,

Soit la bouteille, Fr. 16.60. 

bout. MOUTON CADET, « Sélection Rothschild ». 
1934, la caisse ••••• • • . • · • • 372,-

Soit la bouteille, Fr. 15.50. 

bout. MOUTON CADET, " Sélection Rothschild », 
1931, la caisse •...• • • · · · 250,

Soit la bouteille, Fr. 20.85 

6 bout PORTO fEMS'S, Vintage 1887, lacaisse 270,---
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• & 
fff. p"-OP-feJa,etz--V-O~UJ._,, 
ou ferez-vous 
amis en leur 

une agréable surprise à vos 
offrant quelques prestigieuses 

bouteilles ? 

Bon de Commande (à détacher) 
Etab. JEMS'S, 27, rue Laekennld. Bruxelles. Téléphone : 26.SS.28 

Veuillez expédier, contre remboursement, à mon adresse : 

M ....................................................................•........ 
Rue . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Loca!Jté .............................. . 
les marchandises sulvan!es (0

) : 

················································································· 
················································································ 
............................................ ···································· 
aux prix exceptionnels indiqués dans le 

« POURQUOI PAS ? » 

(

0

) Vous p:iuvez vous·même combl::ier des caisses 
asscrtles de 15, 30, 45 et 60 boute!lles ou corn.":'\O!> 
der une quallté de ces qrands viM par Io quan· 
tlté annoncée. 

Les connaisseurs réservent une place d'hon· 
neur à tous ces qrands vins qui sont facturés 

4077 

avec la Q<Irantie d'oriqine et de mise en bou!e1l!es par les p::oprié!ai•es des 
·~Jqnobles. Seules les • Mises au Chfüeau • cr..:!he:itiques peu•,en! vous 
dor>" ·• U"" garante équjvryJer•-.. 0uC':'t aux Chcrrnnoqn,.• les ViqnoblH 
HENRIOT. • le domau1e prl le plus lrnponan. ,,, 011""'.Yl"Ogne • ont 
alimenté dH qrandes marqu" de Champaçne pendant pl~ de cinquante 
annéea. Vous pouvez donc, mieux que partout allleur acheter vous-même, 
DANS D'EXCELLENTES CONDITIONS DE PRIX ET DE QUALITE. 
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On cuit des marrons ... 
Il ' a encore. chez no q11fl<'11f m o~. héritlêres 

d·v• . es familiaux OU l'on cuit dt".1 n1&rro~ tn buvant du 
Tin ·.haud devant un c leu ouvttt • C eat le IOlr, Cela peut 
p. tt à ctrt&lns aussi dé5ue~ que ~ jouer au nain Jaune 
ou a:.a loto. ma.lS c·c.s~ eotnme ça' 

Lo amis Yier.nent à la vemtt ln boinmos fument et le< 
I~ font du crochet. Dans ~n CQ\n d" la p:è<:e. 1.- ~n-

'?· 
Cé::it encore du Nu99et 
RegiJrdef 

Comme ces chaussures 
sont brillantes t 

.. RUGGmT .. 
POLISH 

fi e>osre un• cr~mc Nu1cct pour chaque 1enrc cfc cuir. 

lants. aoua labBt·Jour .... t d~ lampe poru.tire, ttW"flt 
leurs devolra a~ant d obtir ;. l'hcmme au sable qui lau 
picoi.te les l eux 

Les maiM>na h<'llr<"USOI aont celles où l'on nt le maUn, dit 
un proverbe du P<tla de Liée<>; ce sont celles auMl ou, tntn 
parenui el ami•. on , ... .._.,.,,,bic, dans la paix et le oon!oci., 
le soir, pour conter d" aouvcnlrs. 

Ceux dont on pnrle dan.s les ma.:sons que je vous dis, ce 
sont pré..-ntcmcnt dl!S souvcn.,.. de voyages. Cbacun a c la 
sienne •- On u n promfoe en lmagmaoon par d .. IO<l> 
bois odorants f't dc-s pl''"" blonc!r.s peuplt"M df' lf"11nt! f1llf'I 
en Oeur; l'auto court sur le Jonc ruban de la route oil Ir• 
mit le feuillage des nauta arbrea d• l'accotement. le \'è.o 
dé\·a:e. frei.ns crlManta. une côte abrup;.e entre dt>..& rochera 
rourdllcux. On oourt la cam1»cne et l'DD b&t du paya - et 
I~ mam>na 1 les c.hata ii:ncs. pour parltt comme pen<.'<lnt 
ne parle) n ont )lll1lllls snnblé meilleurs. 

f f 7 

Ces lendema!na d• \acances, atee vue.; et CODUDl'flt.alr .. 
réu·o~1Us. met~t rn cause. en premJer ~eu. la façon de 
\.'Oyager. 

J'en sa!s """· propl'e Il un oouple &IL~ goût$ aventureux, 
q1ù pla .ca aux K• na qui ont ... les mêmes goüUI Quand aonne 
l'heure bénie oll Ils aont en possession de la clef des champs 
matel'lall.sl'c p.ir la clef de !auto, ce couple choisit d'abord 
un endrotl ou li d~Jeuntra oontortablement.. Tenez .. , pr.r 
exemple, ll<r.1umonl, patrbn peu connu. avec ce qu'il faut 
de =t,que pour qu·une pel•I<' ville soit attirante. Il y a 
une hotcllcrte qui nn ~nt paa l'esoence. une Mtell<rte d'une 
propreté totale, ou l'on tait une cw.sme tout à lat! ~om· 
mandable. La cnnd'place. 1.,. rues qu'y coadutaent. l'~l\ff 
et la Mai.on communale y plontent un décoc d'opéra-œcnl.
que; U n·y manque que de la mt:St<1ue de Grtsar ou de 
Viaor 3-t~. 

Le repag expédié, nos deux &.11\:S ranont.ent en auto et 
s'élo!CJient en repl"l'nant lt c.hetn.n par lequel Il& aonl venuA 
J"5Qu'à ce qu'lla amtrnt au prem:er carttfour de la route, 
signalé de lotn par un plantls de poteaux 1.Dd1cateUl'll. On 
ralentit la marrhe de l'auto. sl bten que le compteur d~ 
v11.eMe n'mdtQU•' plWI q·J• du $ à l'heure qua.nd on arrive 
awc poteaux. A C<'I tn.stant pree!s, le chaul'leur Cou la 

1 

chauffeuse, car le couple se relate au volant> aban
donne la direction et I••""' l la voiture le solo de se gui
der clle·memr prndant qu•!qucs secondes. Ces quelques ac· 
condes sullll>ent Il indiquer une direction. Ici. l'auto. aprb 
avoir béstté à contlnutr droit devant elle, obliqua veri 
la droite. c·ftl~à-dltt •= :e po:eau qul Indique Rocroi 
C'eat dit : on \'a t. Rocroi ! 

A Rocroi. mtme )<'U. mme épre\lve. L'au:O a hNll~ •n· 
tre la roule de ~nnes. qui est celle de Parla et celle de 
Metz. c·est la demltre qui l'tmporte de quel~ ctntlm~ 
tres .• au potr..au. 

Le soir meme, nos amis log<11len; a Metz et le lmde
main, s:ra.sbourg <'l<j)(!dlé, Us counuent la p!a.ine d'A~e. 
parnu !es vignes aux ratslns mùns.sanus. !es ma!.IOna baa.a. 
dont :es eh•·mtntta s'offrent aux c:tgogrus sur des tolta dt 
tuiles vemiNéft et lts '<(_•rre& rrasses qut font de ce•te 
p!Jmle tcrtt:e un-. corbeli.le de denrées. 

AJnsl, Jamats l'automoblll~te qui agit suivant le aysttme 
que noU& dlson.s, ne •~lt de quoi demain sera lait. ~ 
t-U ;. Bâle, à BeA-,nçon, à Nancy ? Prendra·t-U la route 
de Pans ou de Trolf'I. par ,,. crochets dlvers sur le r6ao-au 
routier ? Fran<h1ra·WI les Vosges ? DéJeunera-t-U t. Be
aançon ou Dijon ' H uroux. <!ans ce cas, celui qui est 
en proie l l'incertitude e: qui attend aon plalslr d'un 
Hasard emp:~ à lui p!alre ! 

? ? ? 

Ce qo.l lait robJet de nomb~U.«'$ conversa'.ion& autour 
des marron& qui embaument. c·~ vous :e pe..- bttn. le 
chapitre de la 110eul•. oomme d'5alt B:an:i>me. Ah ! '• 
coq-au-vin du Tou me-Bride d• X ! Ah' la côte de veau 
à la creme de I'• Auberce du Puli., t, à Pont-Audemer 1 
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"! AU PIED DE LA MONT AGNE AU BORD DU FLEUVE 

. 

Le Casino.de Namur 

à quarante minutes de Bruxelles 

OUVERT TOUTE L'ANNÉE 

LES PLUS LUXUEUX SALOJ'..S DU CôNTl:\E:\T 

\Hlfl/1111 

- F '-"''Te"" o . , a Pa,m,PO!, dan& un rtttaurant char· 
t.._n• • dea palounses. du melon, du aauc:sson de Breta· 
me. du cabu.aud aall.\ beurre et une côte prè.aalé, du vnJ 
de vrai, !romaae et !rulta. pour !r. 12.~ 1 

- Celui q·.ll n'a PM manat de la poularde au croa oe:. 
dans I.e Lyo:mal.s, cu!te dans une marmi:e avec de l'aC. dJ 
ctnl. du ac! a la croque et de a:ro. com:chons au '1n&Jgre 
d'tatra,on, ne aalt ~ r. que c'est que la eulllne !ra:t· 
ça~. dlt un d"I &Mlltant.t 

- Et :a •aune aux na de veau Bechame! qu'on m&llie 
da"' !e Nl1~ 1 cr.a un autre. 

- E~ la bée~ en aupe:1umet dea marais de la Buse 
Normandie. accompagnée d'un vieux cht.mbertan 1 ajoute un quatneme. 

.Mals ooua koutkms à peine. Noua no1a rapp: '°"" -~' 
f in de Joum~c d'auto. 'IW' b. Lo:tt, l'arrtt • Beaugency, de· 
'ant l'e Ecu de Bretagne • l'aptJ'lllf pra a la terrasse ... 
TandlA que mea am..s et mot noua dcmandtol\& at no...s 
allions diner IA. que des breuvages d'ambre vert et de rubis 
act.ntlllalen~ dans nos •erres. une rent:.n rat pouuee der· 
r1~ noua et. pu I'ouven.t::-'! nous 1'i~• Ja CWA.•n•. tou·t" 
bluonnee de cuivres rouaea et un c111&1n!er en haut bon· 
net, un géant, cramoisi et rondoulllard, comme on en 
volt dans les Imagea d•t Chat Botté. La m.tln du c~m 
p.u.sa par !a f~tre e:. ce~·~ ma.in ~malt wi p:at •~ 'e-. 
q~l ~ta.~ un Y<Ut.i'.e dort au four. humide d'un Jut de:ec
tab!e et qUl rtpandalt UM O..eur bèl'UC. c 0 y a du !&!· 
an 1 ... • dit almplement la voix - la main rentra avec le plat et la renetre ae retenna 

Nnus dlnimes ce aotr-là l l'e Ecu de Bret&ill• • et le pa•nm c noua lit diner • U avait dit • c Je •oua re~...i 
er • avec l'&111uranoe <U Cyrano annonÇ&nt : c Je val$ 

hars<r 1 • ou d'Y61lye, prononçant, en 'evant aon archet: 
Je commence 1 • 

Ah! romtle•tt aux cbamp~rnom fr~ les jr-1.m~ ha.r~· 
rondan~ e\ 1 :no11bUable faisan l la creme ! Q• Il ea• 

ooc bon ae aou1'1'ntr de tout cela en m.tngeant des mar. 

-
rona cllauds, avec de ch~..,. copalna. devant un f<a O~· 
ltrtl 

? ? ? 

M.t:.S n·a!!n pas ero!rt qu'on pa.'1e se .... :~mmt. à c-.s 
\·e-111-ees.. ~ « qu on a msn;é e;. bu u C.:>\.:S dt.i vacanc~ 
de l"•:e. J; )' a a11M1 cent aventure! q111 n·ont nen à voir 
avtc la table et que chacun racont< à son tour de ~te. 

Un docteur C'n m d.ccme no~ en a d.! une b.tn bonne. 
l'auue so!t l"lga:tt->oua q~ ttant a:ul à Pana et n• "" 
chan~ q.:e taire de .son aprts--m.d1 , .. av-.s.l. devan~ une 
aa•nce de n;age.> dea ~ra:ids boul<îord>. un autocar aux 
:roi! QUart$ &:3rnl de tOUri.stts ftrp,n~c~, VlsJte dU pn,n. 
c1paux monumrnts en trola he\lrt?S .• 

N)'re ami, q'1l connaJ• 10n Paris comme ''"' B :xe::ea. 
ae 11" qae, peuWtre <.< exp'.Jca Ions d' i;u.de •· ra:ent 
cuneuses à ententire non mom~ que les réflexions des 
cücn:s, ll pm un ticket <'t smsta. • dans l'•ulocar Or. 
Il ae fit que le l':lllde ne parlait que l'an11l1L1$ et que. pann! :fll voraieurs.. a.e !.."'OUVaient d.!S Bdgr.s et d'!S H i:~anda.a 
<r.ll ae p:a.!;nlren: de. .,.. premlûu cxp'.10allo.'!3, de , e 
ratn comprendl'I: Obligeant et p<>l>11lotte, notre amJ go 
mit a tradulrf" béne\.·olemcnt en françaL.S et tn nttr:an· 
da!.s les parol~a de l'enfant d A~blon Il p!it blen:Ot goût 
• cet exerc1c~ e• a ch n •• •'.&'l<>n do l'a:i:ocar. t: rtp~ta 

CATALOOUa 
N 109 

ST l•SAIS 
Ullt O&M AHOt 

AOINCl 
~ CHA .. Ls;Pn 

72. 
~U!' Q"ANO 

C&,,.TftAl 

4W 
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oblJie&mment le boniment; mfme. U le comp!ét.a, ftatU 
4e l'att.entton qu'on lut accord.lit ... 

La tournée tennmee. il drAÇend!t de voiture; un des Bel
~ lui gll&sa dans la main une plèee de cinq francs; d'a.i
t rea voyageurs Imitèrent cet exemple. Un peu a.hurt 
d'abord, notre ami se U'O"Vn •n poll.'IC&ion d'un. quaran
taine de frano.s qu'il remit rtU 11utd• profcA•ionnel. lequel, 
vous !e J)Cl'lS("Z, .se confond1t rn nmerclr .. ment..~. 

Or, le soir, se troU\"llnt au foyor des Folles-Bergère, U vit 
w nlr à lul !'Un des B<>lgc.s qUI, avec aa fa.mille, anlt OOC'l
p6 l'aulOCar. 

- Voua nous avn for. bien pllo~. lul dl: ~t homme. 
Vo ·lto-\'OUS nous snvu- d• rulde, demain, à Versailles? 

- Je ne S'.I:S pas un gJlde de pn:.fc,..lon; Je suis doc
teur en mMe<:me, Je n'ai trndult ce que dlS&lt le rulde 
q lle p&rct que J avals vu que vou.< e: d'autres voyage-.irs 
n" comp:'elllez pu. 

- Alors. <llt Vivement le moMleur. pourquoi avez-vo•\4 
accep~ les pourboires qu'on voua t. donn~ ? 

- Pour en faire cad""u au sulde de l'a11ence. 
- Oui... que vous dites 1 nt l'autre, tout à coup aévère 

et un peu méprtu.nt, 
Et U s'éloigna, aprè• l'avoir to~. 

Nouvelle entreprise de publicité 

LN romana en plusleun volumes, 1lls bê.t.ards du ar&nd 
Balzac, aont fort à !& mode. 

M. de Montherlant a mis son lnconle$t.able talent au 
aen1ce de cene modf'-là. Mala oomme c·est un écmv&IJ) qUl 
ent<>.nd bien sa rtcl&me et p-a;gruuit sans doute que !& 
Renommée n'oubllat d'emboUcher sa trompett<' U s'est em
pressé d·annonœr à tous 1"5 echos que son oeuvre &lt 
aut.obiav&pblque et ciu·en nota entretenant des ra~ de 
l'knvaln avec la vl.e c·eta.tt 10n propre coeur qu'il étal&lt 
de\"ant noua !En~ pareothè<es, s U ses~ vraunent peint 
au naturel aoua les traits de IOn beros Cœtab, nOllll plai
gnons l'entourA11e ltmlnln de M. de Montherlant, car on 
a rarement p0ullW! la muflene Jusqu'à ce point-là!) 

Cette annonce préalable ne lu! suffisant sana doute pas, 
Il a orpnlaé des réunions publiques avec dlS<'usston à I~ 

manière du c Club du Faubout11 •. un referendum, un 
concours, que sala-Je encore?... 

Comme tous les personnages sont, peralt-11, pria wr 
le vif, des dAmes de lettres ou autres se sont crépé le chi
gnon, se dlaput11nt l'honneur d'a.'Otr lnSpiré telle ou telle 
hérolne, méme quand l'&Ulalr leur fait jouer un l'()le ptll 
slorleW<. D'où corrtoponda.nces acrimonieuse. avec m!'d'
Uona dans les journaux, protestations. artlcles ven
Stttrs. eu:. 

l!!Dlln, M de Montherlant vient de !aire une confbe:><"e. 
pour noua donner lul-meme ses conclusions sur les Pl't'· 
bltmtl IOUie<~ par IOD œu.-re. 

Ouf! noua pourrona ~t-étre enJ1n ou\"l'U' un journal 
sana y trouver M. de Montherlant. ses éta~a d'àme et sa 
publlel!L 

A propos du prix Nobel 

En la per10nne de Rotier Martin du Gard, ancien char
tLste et romancier dee coUectlvltés <comme le fut Pr.Ill 
Adam, ce p~uneur •I Injustement oublié>, le Jury No~I 
vl..nt., pour la alx!Mle fols, d'honorer (honorer prla dana 
Je aena d'bonoralru, ttl que l'entendent les avocata> lN 
l<>tb'es trançalM&. Rotier Ma.rt.ln du Gard. l'heureux roman
cier. encal!8tra plus d'un mJ!llon de francs qui \1endront 
s'ajouter aux ~ mille ballc.s que. SOU> la forme 
de 10n Grand Pnx Utttr&lre, !& \11le de Par.s lUI a ittm>
ment d~rn~ 

A u fond. qu' .. t-« qut a bien pu dée:der ren A:fr<d Sobtl, 
Inventeur de la <lJnamlte et sros marchar.d d• éet bomt
c:de produit., dont la vente l'avait dem~ment enrichi à 
doter avec tant de fa.&tuœité les aiu e: les travaux ci. 
la paix? 

On U'OIJ1·era el-desaoua l'explication de ce sestc =i:ru
fique. 
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Alfred Nobel était un poète inassouvi 
c·., t t. C Toutr l'Ea 1on >. ce périodique traoça!S, édité 

par la maoon Hacntttc d:n.;e j)ar notre ami el compa. 
trlote Van Melle el al bien ren.teJgné sur tou1 ce qui tourhe 
à la chooe 1 mprlml!e 1 li \Tts et JOU ruaux 1. que nous de• oru 
la t<rJChanu txpl1catton de ce gea!e de feu Nobel 

li éta!t le nia d'un chlmlste SUé<IO:S, ar<kDl c:beKheUT, 
mals r<laUv('!tlent peu fortw:é. Lul Alfred. était portt 
plu161 vtra la poésie, ~ révta et M'.s n!allsauona, que •·crw 
ka m:hcrcbea sc!enutlques. Aprèl qu .1 eut t"rmlné d'aut'Z 
bnllan!<'.J études. aon pêre le rappela à son laboratoire, 
l'!Dltla ~ l'a..""'IOC:a à .,... tra\'8WC. d'on dtvalt aorur cette 
horrible chœe qU'tal la drnamne. qw de\'alt enrichir les 
Nobel i><re et 01&. 

Alfred Nobtl n" put prendre sa retraite qu'à l'approche 
du Sf'Xt.1énat.. li ,,. Jlxa au &eln de renchan~esse Capri : 
le soleil a touJouro Rttlré les gens des brumeux nordJquca. 
A Capri. Al fred Nobel St remit à la poesle - son ancltn 
réve C•· roi de ln dynorn!te y composa une traRéd1e. ln11· 
tulée c Nem•11LI •· li la Jlt édJter à ses !rats. Mal.a Il mourut 
le jOUr méme de 11n publtcal1on. Ses hér1uers dtehlrtrent 
<on se demande pourquoi ?l tous les exemplaires de c Ne
mt5la • qu 'lis purent se pnx-urer 

Ab! s'ils avalent pu d~lrtr le testament qui dotait 
largement ks lettrea, los sc:enc~ Cl lœ arts. Et qui ka 
dtohèn d' LUI 

Chut, parlons bas parmi les tombes .. . ,. 

Pourqoiot Patl a " >n dtrnter numéro, a rendu un 
h ommage t. la memolre de Francis de CroJSSet. 

Nul ne P<'Me à contr.ster le urs reel talent de l'auteur 
de la c Dame de Malacca •· Mais pourquot diable, dana 
toutœ 1.. nécrul<>11f'I. le donn.-.1-<>n wùqucmcnt comme 
l'auteur des c VIBnC'e du Seigneur •? Cette pléce char· 
mante. déJJ\ preoque cll\SSJQue, est un des c enfant.a • de 
la collaboration Robtrt de Flers-Francis de Crol&Set. Los 
mort.s vonl vite ..• c·ut tout Jc1ste si, dans lu élo11es lu· 
n~bret de notre c<>mpatrlote, on a cité le nom de cet reprit 
charmant, d~ Cel ~tre dNlcleux que lut Robert de Flen 
n est trnpoostble de faire la pan de chacun dans une 
œuvre écrite à deux. mals s1 l'on f'D Juge par les p1œea que 
Cro~'K~ P<Jb4a ttul, il ~rait lnJ,..te de ne pas rendre à 
-n de Fiera la Pl\r' qui luJ revient dans ces comfdle11 
que le public applaudira longtempS encore. 

livres nouveaux 
VU EN ESPAGNE, pru- l\t~eri:.e Jouve. <Flamma

r1on1 
llt&rgutrlte Jouve a ,-~u en Espagne durant les heuru 

l!e\Te\.16C:9 de la luae é!e<:torale Qui précéda la ré>oluUon. 

Elle a vécu cette révolution elle·m~me. du côté des répu
blkaJn.s. Le témolenage qu'elle apporte n·r•t pu une ètuck 
obJecUve, une analyse compœée dana une tcur d'lvoll'e. 
C'e6t l'expression d'une sympath;e pa.<alonntt, c·eat une 
œuvre de partisane, mals qui a le 1rand mérite de ne pu 
cacher &a position. d'avouer par avance la. lt'ntunent.s de 
l'au~r. Alns; nous pouvona Jucer que Marguerite Jou,·• 
n·eat pas toujours èquitabl•. •t qu'ell• ne repan;t ~ :serei
nement les tort.s lnconteatab:ement tmputablf!S awc dtux 
par:>s. .Sous pouvons. en particulier. esumtr qu'tll• fait une 
pla~ vraiment trop étroite awc violences que les Rousea 
ont ~· avant que n·cxplOl.'e la ~luuon. Mals nous 
n• pouvons suspecter la loyauté dt l'auu-ur, pu15Qu'dle pro
rlame par annce qu'elle dHend une th~. et ne se soucie 
pas d'une enquête arbitrale. L'lme d<A foule.i upagnoles, 
leur touchant désir d'être élevée.\ culturellement, la vail
lanct madrilène, le caractért odieux de certlllns Uro da 
rt pré$allles exécutés par les Blanca: autant dt bonnes pagea 
que l'on ltra avec plaisir. de quelque parti que l 'on soit.. 
Par contre, Marguerite Jouve nous parle dea c lncauta.
tlonts •. c'est-à-dire des nattonalL&atlons de palais. des 
>tQue~trattona de trésors artlstlquts, et elle vtut que celles
cl altnt été txecut~ avec un paeux rt.'lpect. Nous n 'avona 
pas étè voir sur place. Maa nous connaw.>na del! proprié
taires. nobles Espagnols qw n·ont pas émtan!. tt mm>e qui 
ont rejoint l"Espagne rou~e pour y d<!lendre lturs rlches.>es. 
Ill ont trouvé leurs palai.s vldea commt dea caran~ralla 
persana. el n'ont pu obtenir la m«ndre lndlcatlon sur Je 
<ort fait à leun b1Jowr, à 1"'1r. tabl!'aux. à 1~ m..,bles. 
Voilà qui contr<dlt les as..""rt1ons de :.targuer: te Jouvt, sinon 
pour lts cas particuliers qu'elle cite, comme ceux des palats 
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XYL AMERICAN OPTICAL 
5, chaualff de l.DU\"&ln lPlace Madoul - T~ : 17.0312 
St, rue Oray .Place Jourdan> - Tl!.: 33.70 32 

d 'Albe et d'Hi!redia-Spinola. du moln& pour l'er~ble dea 
pttl~v..,,..na qul ont tté commi. au détriment dea Grands 
depc ~Mu. Ed. E•. 

MON JOURNAL D'INFIRMIERE, pa.r la comtesse van 
dtn St.eeo COffice de PubUctté, 38. rue Neuve, Bru· 
xelles, J937J. 

Quel bl!au livre et quelle reconnawance nous devona à 
l'auteur d'avoir noté pour noua tant de macn111quea so•i· 
'l'en1l'll I 

Ct'te intlrml~re qUi ut au.ssi une r•ande dame et une 
femme d'eap:-.t a s-.i, dans dea paatll d'un aty'.e almple et 
d u:'f< ·, !'flldtt la vie au.~ scénea conl<ll&ntea ou terrlb!ea qul 
ae dcroult!'fllt sous ses ;eux tand>a qu'e::e trimafo!'tna\t 
aa dtmeul'f en hôplta! en 19H. 

Void le cap1!&llle !rança!:& Paul Vc:rne, IOU:COU par deux 
UIJ\nn~ chasseu.-s a:Je.-nanda : 

• sa t~'.e. à la ~ l>.'1llle. eat ceinte d'\ln bande.u •n· 
aanalan•.e. I! a :e col r.rrarM la tuniq'-le ouve~e. une 
main et un oie<! bandés. Lea srenea ae aue<:~d•nt dana un 

Pour Vaincre le Froid 
et !'Humidité 

ACHETEZ VOTRE PARDESSUS D CHEZ LE MAITRE·TAILLEURY 

A D 
N 

D A y D 
qui vous offre des vêtements de 
qualité et de fini impecr.ables 
à des prix sans r.oncurrence. 

BRUXELLES: 54, rue Neuve • 45, rue Haute 
LIEGE 48, rue Uopolcf, 48 

CHARLEROI : 45, rue de la Montag11e, 45 

rythme Il !nff!, Il ·h~tral. qu'on ero:t voir, p:eln de to'J· 
eue. Lambt?t dana c Hcmanl t? 

Ain.si aont lvoquha cent ns:urea et <OUd&ln : • Voyez. oh 1 
voyez. 1t., aur le M>ntlor proche, <" grand homme qul marthe 
rapidement, perdu dans eta ~. seul, tout soul : ~e 
Roi.. 

OUI, le beau Uv~. 6vocate-ur, parlols Ironique, 1<>u)oura 
slnc6~. 6mouvant u.na arandUoquence et venant t. 10n 
heure, dans un paya qu! semb!e par!o-.s ne phi.a ae souvenir. 

L'HUMOUR AU GARDE-MANGER, FA.'l'l'AISI"ES ET 
FABLES, par S&lnt-Lua. !Chez l'auteur, t BruxtUea.1 

Le bon pœte Sa1nt-1 na a 1ruvmt réjoui 1,.. I.e~ de 
c Pourquoi Paa? • par zes poeg;es bumorlstlque.. adorr.tta 
d'!n6pu:stblea ca:embours et de tnll14 aupercoquenueux. 
Le YOicl ~:te fo!a qui deaœnd à lA c'1!.Sine. e· me:. Brll!a:
San.rJI à la aauce drOlatlque Bret. dC<' •en amtaan~ 
piqué$ de nombreux c:ous. qul ne sont pa.s nkœsalttment 
der clous d" 1'1'00e. 

L8 meilleure façcm de sen1r un pœ:e étant de le citer. 
&&er111ona à ce rtte: 

L'earargot cat une limace 
Pratiquant avec pas.'llon 
Le camplntf, car de place en place 
n vél\lculc ... mal3on. 
En outre Il eat de la famille 
Del typos, dit.on, mals pourquoi? 
Ce ne peut etre. selon mol. 
Que par un aeul llen: la coquille .• 

Voilà d~ Juaemen~ •ur l'et.eargot qui feront da'e. 
Et Il y en a c!lmme cela aur la nie le thon. la pornroo de 

t.erre. Je St-Honor~. l'all • .e porc, lea mou':Ona, :c poivre et 
?a moutarde: IOUt 1 t&!I 

Ed. 1; ... 
LA FEMME DE GILLES, IJ6l' )tade!elnll Boudouxho 

<N. R. P'.l. 
n y a quelque ch- de i:ès beau parce que de uts vrai 

et de u8 bumllln claia le U•re de Mme Bolldouxhe c'ut 
le th6me qu'elle a rholsl • la conception c a priori • ''4 
l'œu\'re li y a qutlque ch- de dlSCUtable, et peu~tre 
même de faux~ c'tsL le mtlleu oil elle l'a plo<é et lupc<:t 
extérieur. les rHl•x•" concrets de Seo personnage•. Le thcme 
tient en deux mot.: El!M, lemnlt de Gilles. en tout cnu~re 
attachée à oon amour. C.-1llc• C$t si olen la chair de &a ch•tr 
et &a 1JUPréme raison de vivre, qu'elle "8t ori!te, pour G1llrs, 
à sacr111er, dans cet amour même, ce qu'll peut y avoir 
d'égotste. Ella&. a·u le railalt, immo:erait .sa pa.salclo devant 
le dé&lr QUe Gill"' rossentlrt.lt pour une autze ftmme; elle 
accepterait qu11 fût l'amant de cette !enu'll<!, puiaque po11r 
elle Il n'tat rien, hormis le bonbe\ll' de Gilles. 

Et c'est, en tiret. ce qui se prodmL Gmea s cprend de \'le
tonne, la propre lœU1' <l"EIJ$&. n en de\'lent l'amant; ·~ 
Victorine &e joue de G.llts comme la F<mme se Joua du 
Panc.tn: et. refoulant l<S :OrtllttS. EllSa uslste G:llt;> da."lS 
lea .ueun de cg adultm douloureux oomme une agonie. 
Et mfln. GOie_, e.sl. délhrf, c'est-à-<llre dégo\)té de \'1ctc> 
rtne, QUI l'a trop \lla.ncment trahi... 

Eske qu'Eliaa. joye~. \'& Je reprendre? Non 1 Elis& 
n'aura plua de ral!on d'être : elle se suicidera. 

Le persoru1&1tc d'Elloa - notre femme des Sept Do•t· 
leurs - eat profonMment vrai. redisons-1e. Et cclUJ du rai.. 
ble Gille&. ti0uvemé par le lormldable égOlsme du <k'slr, et 
même, bien que plua sommall't'. celui de Victorine. Mats 1e 
mWeu où Mme Mndelelne Bolll'douxbe a. placé aon œuvrt : 
un foyer d'ouvrte"' Industriels est b!eo élolrné du cllm~t 
favorable au dêvelopptment du tMme. On objectera, tou
joll?'S à l'auteur que les trois prolétalrea du drame paMlonnel 
qu'elle a d~é n• sont ld3 que par l'r.rbltralrc de cell~ 
qUI les a crft.'- Bl'ft. Ils ne r~ pa.s en vrv.Ls c nu
vrlera •. mal~ .le visible aouct de rèal.1.s:ne de Mme Bou:'· 
douxbe, l'odeur d~ •'?<' noir de culotte de ••!ours tt de 
charl>oD moulll~ n'; ftlt pa.s use>: p:6"nte. ni l'&tmaspbè'e 
de noe OOl'OQI. conunéranlA'. dmud• ·~ •e?"Satl!e. 

Cette rüttve lait• c La l"e!nme de GU:..s • <Ct un dts 
plua remarquablta romam beJses parus d•pul$ qut.nzc an.a. .. 
Al-Je cUL que l'auteur °" Belie. "' dél>ui.nto? 

U . t;w. 
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Sa.von Cadum 

Le f ermeur de portes 
Uo rnl•n ami q11l P<l'l • c .f'S "" tes banca lycéens 

où J'usai !ta mltnne-a, m'rst hier apparu superbe, eléaanl. et 
lu ganta à la matn, 

Quinze an• tout rond que Jt ne l'avais vu 1 
- Dl btrn 1 que lalHU? lui al-Je demande. 
- Mol ? J'••ercc un métier ires simple : Je • terme les 
rtes des mairies. 
- Hein? c aunautal-Je • de trois pas. 
- Att•ntlon. 11Jou1a-1-U, Je ne •uls pas le vulgaire ou-

n>Ur de J)Ortlère, non Je terme les J)Ones des malr1ea. 
Comme Il n'esl J)Otnl de JIOU metiers. Je n'ai pas \•oulu 

r pour un JIOI homme, et devant deux bocks - lea 
eux vieux boclta d• l'amlllé - li m·expliqua · 
- Sl tu te 1<>uvlcna un peu des notioru. de droit dont se 
•wu Ion adolesct'tlce. tu dots saTOl.r que tout marlase est 

ul, 51 la J)Orte de la mairie ou ll se <t'lèbre est !enntt. !nu
lle de dlac:U\tt. La loi cal la lot Ton mariai• ne com1>1e 

. ta ltmme ne compte plus al l'enlroe n'est pas Ubrt. 
artanl dt tttte elém~ntalre connal'<S&llc:e, et de man do
cile. Jt me dlr~. codt en main, dans les mairies dta 

uanlen lea plus <010t1•. Je m'installe en haut de reacalter 
'llollnwr et. l a 11Ccla. Voilà le cortège. ED têi., la fille 

en blanc et le papa maJcstueu• Birn, le 111\P& : \'leux gê
nerai. Parlait ! Je m'approche de lul. soulhe pollm< nt mon 
chal>C'au ... 

c Pardon, Monsieur. • li s arrttc. c D'aprra la loi, si la 
porte de la mairie est termèe. votre IUie n'est paa m•ri•e. • 

c - Qu'est-ce que vous \'Oulez. que ça me f .. à moi? 
1 - Bien. Monsieur 1 Devant tcmoln, Je !rrmtral la 

pone. 
1 Je rata dtmi-tour, me d1rtge ""' la irrandc porte t~ 

papa cne. c Bn- Brr rnulcz->011& bien •. 1 • 
1 - c·eu deux low.s. »or~lcur. 
• - Jamais ... 
• - C'nt trois tow.s. Monsieur. 
1 - Mals .•• 
1 - C-tot q11Btre louls. Monsieur. 
• Et li est rare que Je ne touclle pa• le billet bl<'U to·it 

enurr 1 
• Uno fols. carrément. Je me •= Bdresse au mane. 
1 - Voua connaissez, Monsieur l'nnkle de la loi 

qut .... etc. 
1 - Vrai ? me dlt-il, 
» - C'est la stricte vêrité ! 
1 - Eh bien. dites donc, voilà •tn~t Ioula, termet la 

poM: ce sera un sacre sen·,ce ! • 
Je demandai à mon ami ; 
- Tu l'as rermee? 
- Non. mon •!eux. me répondit-Il. n<>n • c't'S' la seule 

malhonn~tete que je .sach€ dans mon cxls•t-nce • 

TOUT ES LES EAUX 

DILUENT LE WHISKY 

Schweppes 
8EUL L• AJ\U:: LIORE 
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LE 

' THERMOGENE 
s'appl ique sur la peou comme une 
simple feuille d'ouate et engendre une 

cha leur douce et bienfaisante. 

Le Thermogène remplocP ovontogeu
sement cotoplosmes, sinapismes, etc. 

pour combattre 

Toux. 
Douleurs 

Bronchites 
Rhum'llismales 

el Névralgiques 
C'est un remede tocile e1 propre ne 
d~rongeont aucune "obitude On peut 
l'employer tout en •oquon1 à ses 

occupations 

routes pl'lormocie' '50 - 10 Fr 

L"image ci .. deuus du Pierrot crochant le fev doi• 
se trouv~r ou dos de t'hoque boire 

MONTOISERIES ---............ .._ __ 
Histoires dangereuses 

C'mlt l un eouper de Saint-Antoine du Rop1eur, au J>n>
~ 6tace d'un w• de la Gtand"PJ.ace. 

MTen racon!Alt lea prfi:>aratUs du Cirque Bamum 1U1 
s·etau ln&tall6 sur la plaine de Nimy. 

- n faut voir comme oea • baraquieux .. !à •ou.1 plan
tent leur. t.enta 1 L'un tient le pique::. ClnQ tapeurs de 
martuu font cercle autour de !ul e: ... ran 1 une • dt!gelfe • 
de eoui:- frappent la ~ du Pieu. c·es~ ccmmc un roU:C!
ment de tambour et la terre tWmb:e a•a:er le p:quet 1 

Mien racontait les pctparatils du Cirque Barnum qui 
d'une manière &UA! bruyante qu'èvoca::iu. c pes:élant • 
en roDd et dfplaç&nt lei l!~rs pour se donner du ellamp. 

ll terminait loraque la port<! s"oumt len:ement et •PPL· 
rut le patron. Celui-el, constatant que Mien en c ruontalt 
une ». se mit aur la r;,serve 

Mlen, qU1 n'aimait iUère être derangè, l'apoetropha • 
- Quoi e' qu·n a?.. On demande quelqu'un au t616-

phone? 
- Non. M0831cur Mlen, mais si vous continu.... à ra

conter vos hbtolrca li.ln.si, le lustre du café va tomb•r 
par terre l 

Le vrai poulet 
Dta sa ci ~IOl'l. U y a que:que cinquante ona.. :e ThéA'.-e 

.,,,a.!lon monto:a connut >ea plus br.::an:s succès. On le ,_ 
clamait p&nout c: U n·et.a:.: r.i.ere de i;emaine oil U ne 
dut se rendre ea rel>ttsentat10n clans quelque locallt6 htn
nurere. C'éÎ&ient. u. char à bancs, de burleaqu<s ran
aonnH!ll p'.actta aou.1 le aliDe -le la p!u,s franche rle<>!ade 
et de la farœ bien taaaee. 

On &!lait Jou•r, ce aoir-1*, Je ne sais plus quei:e plke 
au eouni de t.aque:le lea acteurs font le S1Dlu!a<:re de aou
per et l'on empor!Alt, à cette fm, deux magntl!qucs po l· 
le:.s en carton et autrea vlctualllea lnoomest1blts 

Mais, comme le d6placement ~tait iong, on Htalt muni 
de substantlolleis et authentiques mangeailles dont deux 
pou!eta, blcn en ehalr ceux-là, qUl devaient être a.•crl
llees a.prta le spectacle. 

Parmi la troupe, ae trouvait Zldore, un excell~t acteur, 
t. qui ~n &!Jure au.stére valait d'être systomauquement 
chafi~ dea rot.a de • cbamp6tre •• hwssoer, notaire ou 
autrf'S de l"•pece. 

Chaque foia que Zldore .pportau en scène une con• 
tramte ou venait S!l?Ufl<T un proces-verbal. un usaae -
b!m ~e: - l"Oula.it qu'on :e !Lssà!. en ~. son ~~ 
natre ae retirant aou.s un prltate queleonque. Zidore en 
e~alt alors tt<!Ult l unproviser un so!Coque p!us ou motna 
appropr.e 

Le rote de Z1dore l'amenait, ce\!e to:.S. que!quea lna:an:.a 
avant le slrnUl-souper. chtz MJen. l'amphytnon. Celui-ci, 
comme de ooutume, a"étatt ~llp&é. 

Mais Ztdore était sur aea prdœ et U nait son pt.an. 
ll lmprovtsa donc un raccord durant lequel Il ae mit à t.... 
ble. sortit de sa serviette le vrai poulet et l'entama con.a
ciencleu.•omcnt, cn faisait parta11er à la salle sa vt.atble 
délectation, 

Des eouli'ISta. partaient des exclamations lurtbondea. qul 
rest~rent d'auteur. uns effet .sur Zidore : 

- Dt qué I n a pris !" vrai pou!et ! Et u 1· mmre 1 .. 
Brigand! .. Eat.<e Qué tu vu l!ni? ... Voleur! 

Quand M'len. lnterloqu~. trouva, entm. le :h"'1e d·une 
rentre. en ac~ne. le poU:e~ avait l demi dlaparu e~ c·es:. 
en arborant le p:ua gracieux aounre cr..ie Z1do,,. ptt.sen:a 
sa contravention l ~nen. tout par 1 

"· 
BF-'IJA\U N COUPRŒ 

SH Portraits - SH MlnlalurH - Sn Estamptt 
28, avenue Louise. Bruxelles (POrtc Loul.sel . - Tél. 11.18.29. 



t< Congo-Cocktail » 
----••+........ 

Cria dO\·alt arrl•'t'I' 1 
On nou,.rau c<•ntrnKc à propos de mon oocktatl du 15 <» 

ioi>re. IJc Euor Colrmt.1! 1 me reproche de monter en ~pin· 
ale la réforme du Con.sell COh>nllU préconL~ pnr le Iéna. 
teur de Fraipont et runclut que c•est une maui;atae quereCe 
cœrch<\e à notre br11lante ori;an!sat1on co!onJale. 

Halle. H re\cnons nu p;st bon sens 
L'expcrtatlon annurlle de la Co!orue se Uent en moyenne 

aux en•trona de quaton.e ccnta mlllions de noa francs ae
t u.:S. Or, cette e.\port:it on ... , gr...-~. par Ill faute du 
llllnbtère. de près de 700 mllllo~ de fral$ d"admln!atraUon 
et d1nttri-t! payés pour la dette 

S I not..., datlniUé ronlrere cL 'Essor Oclonlal • consldtrc 
que le Département des Colonies mér.te des fèl:c·tat!ona. 
d e.a •DCOW1>i•menl4 et des CIOUp& d'eru:<n.«>.r peur BYOIZ 
ch•ri:t de cinquante Pour cen~ de rra:., <tnéraux la produc
t ion con~ola!J<-. pour ma part. Je m'obstme à croire que le 
dlt Dt'part•ment mérite la fcMèe et w1 co-11 Jadlciatte 

o ·autre part, ai mon wntradlcteur, avant d'en parler. 
avai t éllld~ a lond le proJet Fro:pont. il ellt constat(! que 
cc proJet vise ~11'cl•~mrnt à 1.mlter !"actuelle mt<i venuon 
politique ptlr.1rnu·nt&lrt\ p1Jlsquc d~~nn:.tiS le Parlemtnt ne 
pcurralt éllre au Conscll colonial que des candida~ chobL& 
par lea dl\ cra lnttr#ta co1on1.&ux 

MaJs Je crois Inutile d"ag1trr à ce propos mon shoktr 
d•\-ant un com;itolr vldt car •"Il n·ea· pire sourd qu• ~hl! 
q·Jl n~ "•ut pu ent•ndrc U n"est pire abStment qu• ctlul 
qui ne .eut pu boire. 

1 ? 1 

Bol:.m 1 lin nouvtl ori;ani.s:ne c parasui.:al • vlent d 
naitre. 

0 .1 liDOftl a"ll est viable. maL& ~ pcres - car 11 en 
p~LIS!eura - ne a en Portent que m.!'UX. 

On \.1cnt, en C''Hl!t d crée: une caisse d amortJ&semcn1 
peur la d•Uc c<>:tq• lalae Cclie-e.i atteignait •• ba&•ttl11 
de plua de sl.x n U!iards do !r~ncs. <Olt pres de cinq ccn1 
mllle !ranca par téte de blanc adlll:e et d un mllhon. •I 
l'on cxtralt .tu · •. r111 Il'$ mlss.onnalre~ et les fo?tCt1onn:11 
res .. Une p.attlP, cc1mrn• on .. ·oit J 

La créaUon •.if!! ctL rnusr d amortissement s'lmpc>b&·' 
donc. Mata 11 " A dr11x ombr1:s a~J tab't"au. car : 

I l La caJ:ise l<"nl a~rte l>at' des !onctionna1rrs qui fll<f 
ront eux-m~ !P.S frais de 1;cst1on. E, de nombrmx pré
cédents pcrmc·tcnt do cmtn qu"lls se sen Iront b;0n 
car daru l"étao:Jsseaun1 <tr la Plllc• Royale, le g<>Cit d-; 
cumul est le r:n du fin de b '-'i""-"' 

2> En dehora de quelqurs ronds de carotte, !~ caisse ~t• 
à l'état de \1dutt~ lis d"'1:l< mW:.u-ds de titres n~oclabl"' 
q~I forment b nuJ .tr• partir de l'ae:l! réallsable de la 
C llonl• en .MJnt exclus CAr on n.. làc.'>e paa \'Olentlen 

la.~.ir d'.llle r.a "'< o er Vl'fl'OUU!ée la •estloo d"un• 
usa.S p!ant.urMl!l ci:notte 
Tant pa pow le •uper-c:ochoo de payant qu'e3t le con 

able CIODiOJala. 

r ... ccmm•rce d"E.,11le tcmpéte et rous;>êtio. 
La durée du traje~ des marcbandbe$. qui ttalt de trente 

Joura Jusqu'à Léo, commence à pla.lonner avtc un retard 
de aeptante Jollr$ 1 Slmp!emont. 

La nouvelle orgarmat!on de l"Otraco n•y comprend rien. 
D est vrai que. d'après les mlnlstérlellea déclaraUons. elle 
était composée de compétences cho~les en 1rande partie 
parmi les fonctionnaires du Département. avec cumula, na.
turellement. 

Bureaucratie, que de crtmea on commet en Ion nom 

? ? ? 

Hourra ! OPp.Ji! octobre. on a ouvert un cc!lête à Uo 
ou 1,.. enfant.a poumm~ pou.-rulvre leu:a ftwlea Juaqu·a la 
q atnome greco.!aune 

Et enrm les colons pourront lnstru ..., lfl."J"a enfanta sa.na 
lea re:worer en Eur<'pe a b. lieur de l .. ae 

Marquona cet!e l:ape d"u~• p;crrc bl:lnchr aur :e perub!e 
cah-a11e que suJt b. eolon;so "" nat!onaie. 

? 7 ? 

1 

Encott une fois, bravo . 
On s·e,$t enfin dec:de a flu~ler !"' plantea mkilclnal•a 

lndlgMeo au Congo 
On avatl. en etl'et. oublié Ju<qu a ce tr>ur 1.,. préeé-

1 
dent~ des Inde• ou de 1A'!lerl<j1c du ~ud q•il a.-a1cnt enrichi 
notre ~harmacopee de la quu1lne. de '" cocaine, de 1·1péca, 
etc. 
~Ula espérons. pour la sant• dèS r.ellluda qu on nt vul

aarlttra pas en Europe I~ aphrod • q•1rs congolaL'- remar. 
q·J~b.ement efficient.< pas p i:s que les remèdea pour l'avor
tement pratiqué. hélas. 'Uf une trb arancle échelle dans - '• c 

8 v1cÜÎ~ErAr 
Sel Vichy-Eta t 

Pastilles et Surpastilles 
Vichy-Etat 

Comprimés 
Sucre d'Orge 

Vichy-Etat 
Vichy-Etat 

Exigez le disque bleu V ICHY-ET AT 
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~ ................................... , 
: Boulevard du Jubilé t 
: FACE AO bQUARP' Of;l:; LIBERATEURS : 
: ) uperbes Appartements en construction : 
: 127,000 et 132,000 1'' RANCS ~ 
• Ren1eignement.1 4. • 
4 L. D MEUNIER. Arch . a• Nouvrlle, 64. té l 48.26.?6 • 
: Alph. V AN IMPE et Flla. ent.repreneura, ~ 
4 m. boulrvard de Smet de Nayer, tfl :M 92.&9 • • • 4 ....... , ......... . . . . . ... .......... ... 

Lu ! ATec l'lntenentt~n &OU•1'm.mrntale qw se mêle de 
tout, ce q~ de\o-a.&t arrlvtr est arrht. 

Aussi, awte a :a nom·elle toi sur !a ch•~. on a tué. 
cQlllme Je l'araiS prévu le commerce des fourrure$ c:ongo. 
la!s<s. sans d·arneurs prtsener le sil>ler que les indliènes 
con'tnut>nt a massacrer comme Jadls. 

Encore une ressourc• de Io Colonie qui t:che le camp 
aar..s ra~sons séneu.sea. 

Q Jand donc se d1ra-t-on. place R.oyalr. que le mieux est 
l'ennemi du bien ? 

KATARA NA TUMBO. 

OSTENDE-DOUVRES 
Première ligoe Anglo-Cootioentale 

pour le trafic 
des VOYAGEURS et des AUTOMOBILES 

·' 

m.s 1 PRL"lCE 8AUUOU1N o 1111341 
Son wtership mis • PHI 11:8 Al.BERT • en servtcr 

•n 193' 

CONFORT-RAPIDITÉ-RÉGULARITÉ 
Nombreuses rtducliOns de tarifs 

T raosports d'autos à prix modéré1 par 
paquebots à pauagm et CAR-FERRY 

En ëtt, excursrons mar111me1 d'un 1our 
.) des prtz extrêmement modiques. 

Renselcnemen:.s awc prtnct.,atrs 11auons du par• 
et Agences de Vo;ai:es. 

Réfléchissons 
Voici, nou.t dit M <J. Lcckrcq : 
Solt ci et I> le. deux nombrea premiers oonakutlfa cholal-. 

dont nous auppoeons " le plWI petlL, de IO<te que 
2 <" < I>. 

l i a et I> ront donc unp&Jn et. par co~uent, leur 110m
me..,.... paire et ne pourra Jam&is tue un~ premier. 

2> 4 + b ttant pR!r, ~= par 2. la phi& ha11t• 
?U1-Doe de 2 conlt'nue d.ans cette somme; on aura : 

( 1• 4 + b • 2_. '1'. p X q X T :>< •• 

p, q. r .. ttant les. ~ premien Impairs, épux o·J 
dl5Unc!A de G + I> et aolt. par exempt". p le pl'll& snnd de 
ces dlvlSL'UTS premle."ll. On no peut Il".> &\air p '> b, <'ll.r 
on atu1'Jt. 1 a 1"'110!1 • p > a, d'ou 2 p > a + I> ~ l'~a
!Jté Il> ne serait P"I po.Wble. En second lieu. " < p < ~ 
serait contraire à l'h)'J)OU!tl!e, pu:sque " et I> ne ~raient 
pas des nombn-s p11'm1rrs cons<'eUtlfs. D "" reste d<>oe 
que la retat!M d<> i:randeur p < a < I> el, t. plus ton.e 
raison q, r, el<: seront Ulfér1curs à a. 

Cettt tntértuo.nte quettloll nou.t a oolu de non mol11 
tntérenantt1 r'ixm•t1 qut, tn g'néral. $11kt111 de I"''' le 
raisonnement 4e l'awteur. Citon..i notamment: 

Marcet Ve.nde1 •allen. Vilvorde; Edouard De By, Satnl 
Gilles; M. Delbrouck. Jette -S..lnt-Plerre; J. Ge.rarcl. M•L~· 
df'\-ant-Vi.rton; M"'1'«1 Delaby, Hallnut; Julea Paquet, Jam
bœ; D. ~. Ll#ce; ?-1.chel v:ot. CowœUrs; D1' Elld, 
Lambol'rUe, Bru.<rlles; J-C. Babllon. Tollgfts; MoUh Amor•. 
Liège; D1' A. Duttn. Bruxrllts; Lallemand Br~xellœ; Ro
ger De Puydt, Toum'11; Claude Mtunler. :>uny: !!:. C<>':te
l~r. Euchen; 0 satrar.d. o:t:ro!es; FrM~r.quo ~rr. 
Arlon: Emile Lacroix. Amay; Rodolphe Hau•arlet, Tour
nai; :.tonlq~e dl~ Ooudouce, Gand; F. Lemolne, Jemap
pes; J . Minnekma. Jette. 

----
Combien de cubes ? 

C'elt M D. Lagait<, dt Ll~ge, qui Interroge. Il /orm11l1 
ain•I sa qvt.ttion ; 

PILnn1 toua le1 nombre& do neuf chlff~. cubes p&rfa lt.t. 
quels oont lts nombre. dont la raane cubique cet ép.le ail 
nombre t~ par lea troia denuers chlftrea de drolle ? 

Les calcula lœ plus dlfhc1tes se !ont a•-ec une faclll\4 
lnoule &\'ec la machine à ca!ca!er 

H\'I \.'ô, , ELECTRO-AOTO~!ATIQUE 
Addlllona. Sot: trtc ioru. O!Visicr-s. :\laltip!.l<:&llom, etc. 

Noue~ Il trtt sur demande. 
RQ,1:()-BRl'XELLES 
n:"J)llone : 11.40.46 

8-10, Mont.aille aux Herbes POtaaèrea. 

Les mathématiques ou l'histoire 
sont-elles en défaut ? 

On se ra!>P"I l'•mw mt et el!arant P"!l'doxe una;tn6 
par uno lect rtce .,~nto.,.,, :.tmo L. ?.L : 

Et.a.nt donne que chaque habitant actuel de la t<JTe a 
eu deux auteun. ooa père et sa mère. que chacun da reux
cl a eu é;akment deux parents. et alnol de 1111te en re
montant I~ G~n~raUons !chacun~ d'elles comptant ;>otJr 
trente ans), ne dolt-c>n pas consldtter que c:haqie !nd:Yldu 
actuollement en •~e a Ml. à l'ép<>que de c<so.r. un noml>re 
d'ancét<u caluable à 2". liOll en\'lron 

147.000,000,000.000 000,000? • 
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POUR VHIVER 

Le Pardessus Riche 
E:\ BE.\U L \('\ \ GE • DOL m.e SOIE 

à partir de 475 francs 

CENTRALE BELGE DU VtTEMENT 
UXE SH'LE ADRFSSF : 

Ouvl."rt dl' 9 à 19 h~ur.... f_,. dim•n•·I •1 10 h. à midi. 

28. Boulevard Bischoffsheim. - BRUXELLES. 
Il "lm• L. M .. d ;. r ,., : c LL m:. •ht-:it •lquea ou lbla

lol:o ront..,!lea en dMa•1t 1 •. " 
Nt 1 ~ ni 1 ·autl'e.. rtpon<!ent DOi lecteurs.. 
D'abord. !l n·.,..t paa exact qull lallle. pour clwiue enfant, 

CIOtnpter d<"UX partnta. Qu... laltron. µar exemple, de. la 
mlllts nombreu.""· oo 11x, hwt. dix. dou.ze en!anl6 ou d&· 
•antaae n·on: pour e'1JC tous quo deux parenu? Et Il en 
t!JUI ILUISI autreloi. plus qu·auJourdbul. 
Emul~. U y a lea manq0$ consaniiulns. lea man& ayant 

dol i-r•nl.5 ou da IT"llcis-parcnl.> commur.s. Or, depuis 
Adam et f:\·e. don: lea enfanta ont b!tn d~ ~ maner entre 
eux. nous sommes tous cousina 

En v~r1~. ce n·est pa.s en remon\Al1t ltt> àgea qu'il faut 
conald~rer ce probl~me de la populat.ion. c·est en les d•s
ccndant, 

:-lou.t avona reçu l ce proJl06 de nombreuses lettrea. dont 
qu•~ea rort savantes. Ret.enona notazr.mem «lies ic 
k. S, D.nant, E Promm~ Bruxelles, :.s 1'.h-Amr o Ue;e. 
B U) La Louvière; Herman, Charlf'l'OI H. 000. . ..,na Ar· 
ven; R Arltay, Ixell'6; J. Minnekena, Jerte; Kay&er, Gans· 
hortn ; divers c illlslblra •. etc. ----Pronostics 

On DOW repc>._~ 1 Ion dP d. tr. rot.ès : 
Etalll donnt lJ '• . c .~• de football. 
l tcnt donn~ ,,u·u 11 a, par match, trois •olutlon• po1slblu, 
Combien 11 o.t-tl de aolullo"' "°"'bits pour lu trelt'. 

matcht11 
R~~ns: 

li '1 a. pour 1 match. 
• • 

2 • 
3 • 

• & 
e 3'• 

3 ~tata 
9 m;u!tata 

2'1 resultat4 
8 1 résultats 

243 r~sultata 
129 ~ultats 

• 12 " su. "l «1 mtiltau 
Et U y a . pour 13 matches. 3"• 1.594 323 rûultata 

poulbl .... 

? ? ' 

Sur les quatre carrés 
Mon ch• Poi.rquo, P• 

J "al be& coup r,.i: a rem&J. 1~ par ~- C. U. 
<ltroq tt lnSér<t! pqe 4004 Je nb~tt pas à consld~er 
• d!ICOmpos.tlon de 1 to<pl"e&>lon 10• +b .. + c' I' en qua· re 
C&JTes comme étan• &U~rieure à la mienne, puaqu'elle lui 
permet de ttouver 1ro1a 50lut1ons au probleme. alors q•e 
la mi.~ n·en roumi~ qu'Une. Je me pei mei.s ceJ)('n~1mt 
d0f'JOU1.<·r qu·en rèAIJté, IL sa rtponse. ni la m?enne. n·eta1ent 
complote : rar Il J• n'ai pas c:té les trcb sommes do •/113tre 
cartt& donn~ paz !Il L«!'-· IW. par oe>nttt, n'a peu 
mention~ ""lie que J'ai obttnU<!. Et, au surplua, Il n·.u 
~ pro<n~ qu11 n·•xlate pas encore d"autres docom()QSI· 
Ilona de (a•+!>'+c•>• qui fourntra.ent do nouvelles 10m· 
m .. co QUatre carréa. Dr Eud. Lambor•U.. 

PETI :'E ~~~~~~ 
-- CORRESPOND ANCE 

Un frdNt de c P P. ' •. Ce qur vous dites au .<11Jet 
du cumul nous parait fort Ju.st<> et noua tmnamettons votre 
lettre à Qw-<!~Dro1t. 

Em B /%tUt.1. - Le& llrtmlèrts ~l"Cllcns au gu!!ra;e '1111· 
,,,,,_, -nt tu lieu en 1919 L·aut<"ur C:e 1 Amtt.ié amou-
1eu ... • t•t Mme L<'oomte-de N<-.zy 

C. B /:rtllf!I. - Peut-<>n on vouloir à ce Jeune employ&, 
un ~ !ou, un peu M>t. d'avoir e...ayé de ae fal.rt ,.,.1,,ir 
aux • x de son amie 1 On dit que lea amourtu:t rom too.11 
un peu ~tea ... 

El>'•llln.r d~ cocctntlles du T. C B. - Vieux cam&111de. 
rells<'7: la phrase et dlt<'~nous lm1d mrnt <I Uopold III 
ne po11r J>ll.' dans aea vtlnt• le S8"'1 orcurllleux dea Co. 
bourg <qui l'4tl celui do Lêop0ld Ier, da L6opold u . etc. 1 

G, K. An~n. - Voua a1tz respnt t d• ml·mal toorne 
- à d"11\l MU.lemen~ Au t nd. vous avez d·~ ra!oô,,, 

Tél. 
lt\ili~~~;J..;i~ ...... ~ 12.4013 

Av~nue Louise, 46~ Bruie. 
1â v_ra1Tdt! /lune r tlpu/ee pour 
les / llms itroiLs. nu.utLs c/ .sonore.s 

SAINT . NICOLAS 
Off rez une installation cine en 
film étroit et économique 
Cameras et Projecteurs • de 
tous prix et tous genres. 
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Rajeunissement 
de l'homme et de la femme 

par les 

HORMONES ___ _.,_ --
Au vieillissement précoce. à la décrépitude gene

rale, on peut opp05er, i l'heure actuelle. un traite

ment efficace. bas~ •ur les propriétés régénératrice• 
des hormone!. 

Cette méthode scientifique, objet de• lJavaux de 

plusieurs savants. donne des résultats aurprenants 
que personne ne doit ignorer. 

Documentez-vous en demandant le luxueux ou

vrage N° Ti 527 abondamment illuatré, qui vous don

nera le mode d'action des " PERLES TITUS >t. à 
bue d'hormones hypophysaires, auociées à des ré
minéraliaateurs. 

E.ovoi discret et gratuit par le Laboratoire d'Hor

moaothérapie, 50. rue dt-s Commerçants, à Bruxelles. 

Lea PERLES Tlll..'S sont en vente en toutes phar
macies . Formule spéciale pour Hommes et pour 

Femmes. 

IJlll~J!ih1l!l[l•lf!\l!lil!i!lllllillill'lllU'IJ1111111111111111111111111111111111111111111111:1111111111111 

Pour 
souffrent 

celles 
des ___ ...,. 

qui 
jambes 

Siro i plaindre .. ont If'• ftmmt• au" j•mbe• dfformtts 
de \Uitet. alourdie. par lt'-' tuitt• dt pb1~bit~. 1onflêa 
d'•rt)t"mb •u•ma.ll4"-nla1r-~. 

He.iu.-ouv ~·1tic111 à H" .oisnc-r, ru "U~ ont rc:marqaé
quc let f>a .. i \arÏ•~" a\rc- caoatthou(' t"laicnt di .. g,-wieux. 
'i•1Mo. d1~~,rrabl~ ; ponn 

Il hl an .-.o, rn u(-~ •implf' dr s:.-utf'r Jt> .. jambea jea..nes 
et alrrtf' ... ~ bH \C .\DE'\flt. .. -•n-. nnutfhouc. pumet i 
pr~'f"nl d'êliuUnC'T lOUi lf's dN.tjll'f1:mtnh rlu 1rettt"rt.1cnt. 

Prw1·ipau' a\antoagti du lJ1h \C \Dl- \llC UJU uoutchoac:: 
J. - ECO.\O)llQL f rt fort nlid<. <1. de plut, 

rt-parahlt-; 

Les débuts du saxophone 
au théâtre 

Ce qu'en disait Nestor Roqueplan 
il y a près d'un siècle 

VoJcl Q'Ui lntlrtll,.,.O .ciu doute ~ oomltt dt~11nlllU q1'f 
le prOJX>•• cf< ctli1'rer prochol1te-nt la mbnoJrt dt Soz, 
rinontn.r dw ICl.Wp/lone. C'ut un u!Taot d1< lttTe c R~ 
gain - l'..4 vit J)drùi'11nt •, J)dr Vactor R~"· qui 
r<f1l'O(lw1t "" Pd-11• 1t'w11< ~tir< odrt.ltÜ aw 10untl/J • L• 
C01Ul1l>ll101111•I •, J)dr R0t1•tplan lw1_,,.1,,... Ct dernotr 
aralt ett, •~• 1'1&. d:rl'Cttwr .U !'Opéra de Paru, ou o<Mil 
d'étre crU c Lt Juo/-trront •, OJ)tro tll CtnQ' acttt dt HJ· 
ltt:J/. Jl(lrOlti dt Scribe tt Sa•nl-Gtt>rgt1. 

Une Innovation mu11cale Introduite dans la parution 
du Juif errant pr6occupe beaucoup les hommes de l'art, 
après avoir lortement ému le publlc. Je veux parltr de la 
grande lanlare dea Instrument& de Sax. 

Il n'est aorte de critique. d'observations. dt oompa.r,.lsons, 
que la vue de ce. cuivre. géants ne susctte. J'att,.nds lts 
eancatutta 

Monsieur Su a voulu dot<>r l'ou\Tage de ~L Hath7 de 
ces nom·taux lnJ,ruments. auxquels il a donn~ unP forme 
antique, rapp!'lant la bucctna des Romain•. le kfrem drs 
Bébnux. le ktras dos Grecs. ei: a dl..<pœé If' tn•trumtnta 
de t.tlle man!he que, pour les basses. par exomplc, ta pila 
rrartde parti• du tube oontournée d'après ..,. pr1netp!'I, 
pOt <e dtss!muler 90US le bras de l'execuiant, tandta quo la 
portion qut tttmln•. allectan1 la tonne en question, ~ 
présent.t ~ule m u-aot.. IOlt lmméd1atem•nt pour lrs 
\nst.rum•nts du mkllum. soit après avoir .,..- dtrr!~nt 
l'txécutant en rtmontaat par dtssll.$ l'épaule. 

L'oreh ... trt de cuivre du trol\lème acte, le >eut apparent. 
est compo<é dt 15 ptraonnes. 11&votr : 1 Sax tuba st bfmol 
alru; 1 Sa• tuba ml b#mol soprano; 4 Sa• tube ., bêmol 
contralto: 3 Sax tuba ml b<·mol alto ténor; 2 Sax t.uba ml 
bémol baryton: 2 Sax tuba ml bémol bass•; 1 Sax tuba 
ml bémol contre-b&Mo; 1 Sax tuba si bémol contre-baa.'•· 

Je ne p&rle que dts tnst.rumenl$ employ~ au troi..l,me 
acte et vlaible., parce que leur dcveloppement g111antftQue, 
leur fonne de !>ou enroutf., leurs pavillons géant• oomme 
des KU•utes de requins. et le costume étrangement Tl<he 
dts ani..tea qut lta ponent, n'ont pas moins QU• leur aono. 
rite oontnbue â l'tbahlss<m•nt de toute la ... u •. 

Je oonv!eaa qllf' le p~mi.,r accon! de """ rulvrts. tuecf· 
dani: t. la mut1que mitll•uae et piqusnte du • pu d .. 
abeUles • a fait bondl.I' aur leurs places quelqu..,. per1<>nnu 
occupees â chercller dl'S yeux Monsieur de Trou Etoll,. 
ou Madame de X Mai. Je ne me dkourage pu et Je croi. 
que c'est une al!alnt d'habitude. 

On a dit que ce bruit éi.lt trop fort; Je demande: 
Trop lort par rapport t. quoi ? 

2. - UH;JE:\IQl l. ur 10\ahlr au1an1 de Il est de mon drvolr pourtant de rassurer le public. 
foi'i qu·vn le dt'· .. ire cl nunme un M. Halévy a fait une concess,on à la seconde ttpr~~~ntlL* 
ha• ordina1r<: tloo; l'attaque a ceSS(\ d'etre brusque et violente; lts pr~ 

3. - ::.CIE.\ TfflQl E. ~ri•·• i ••n 1iuu •Pé<ial, miértS no~a sont hyporrltement a."Se2: doucta, oc ren-
~· p<'IU ptUI ff'"'pirf'r Jibr,mt:nt : le flent ~ à l)l'U Ct fm1Mtnt p&r pénétrer làchtmtnt le 
pre~~ioo loncitudinalt> 101,.Hnre la d.ttu· tympan par le proc~~ de la vrille. 

lat.ion ... n,uin,.; Je n•at pas d'optnton pf"r~.onntlle sur la \"&lPUr mus1Cllle 
4. - El EGA:\T P•«< •l•t l•i.r <I •b•olumcot de$ tnstrumoni. de SU. CeUe opITTlon C5t d'alll"1JTS lndlf· 

in"i,ihl~. 1001 tn •u•mf'ntans 11 ,n eJ. tercnu. Cl\r Jt nt me prends que comme un lnt~rm~L&ire 
.. , •• do la i•mh.. entre le& aut<'Ul'I et le public M.als Je pen.5C qu'lme tnno. 

Otman.!« la br0<·hur• illu-1rio rtl•li\f •• ha• Af.AOOllC nuon patronntt par le nom d'un grand maltn, e1 qui, 
à l.tobluU"m•nu ]. COI .H., SO, roo d .. Ccmmttçao1', à par oon8"qutnt, nt pt'Ut et"' oorwdéztt oomme ur.e ttvolte 
Bna,tllu. l:tn-oi gratuit f't franro. 1 contre 1·an. doit tt~ aecu,..1l:tt" sur un thtitrc qui., par 

aa dlmeaa1on, sa nch•.ae et la léJttlme t:in«nce du cou
<••:•·:··=··:·•: .. :··: .. :··:··: .. :.-:••:•·!--: .. :••: .. :•-:•·:··:·.;··:·VO:··:··:••:--: .. :••:··~:··:•...: .. -:• vemement et du publtc. ut force de tenter ce QUJ .t. 
•:..•:• •!••:.•!••:v:•·!--!·•:•·!·•!••:••!••!·•!••:•·!--!••:••!••:••!••!··~-:-."-)·)~0: .. ->->•!••!t•:"-~~ lmposstble ailleurs. 



1 

La chanson d'adieux 
du Ministrikuleke - -r 

Une dt• rare. chose• dont on est ctr
tain, dan1 tout cet 1mbr09Uo de Io cri1e, 
c·t11 que M. De Schryi·tr qutlttra le 
mln••ttre. IToua les journaux.) 

Oc parlera de sa poire, 
Dana les FIAndres btrn lon~mpa; 
Le cl.Dé, dans tolx.an:e ans, 
Encore dira ton histoire! 
OD Hrra les •llla10<>ls, 
Assemb161 l>OW' UDe 'tlllt, 
Sar RS h&uts-!all.a d'autn!ol.s, 
Inturoeer quelque Vlcile. 
- Malgré QU U lùt tout peUt, 
C'était un crand caracl<re 1 
- Parlewious de lui, çand mhe, 

Parlez-noua de IUJ 1 
Il 

A BruxrUes de pu.sage, 
Je le '1s dans l'omnibus, 
De la taille C!'Un mu. 
Front ~. ail U:me, air sage ... 
Sur 1o trottoir, le lond'maln. 
li courait â troUnetteJ 
Afltant oa prtlt' main. 
n me dit : Bonjour Trinetle 1 
Dites aux s•ni de chei DOU& 

Qu• J'ai granC!I d 'lme allumet.te l • 
- Q:Jel beau jour pour \'OU., Trinette. 

Quel beAu jour pour vou.al 
n r 

n ajout•: • J'vals b&rboulller. 
Cette nwt. six plaqu·1 !rançalteal 
Demain, ce a·ra qulme ou aciu: 
Trlnette, on va rliroler 1 
Grammene sur une chala' mont.o 
Et m'éléve à bout de bru; 
Mol. la plaque. en haut, en bAa, 
J ' la nolrcla d'une main prompte! 
Ah l J' n'aurai pa.a aommelll6. 
Qu•nd )'étala au mtnc•V'.re. • 
n vous a Jl('rlé. çand mtre l 
li voua a pllrlé 1 

IV 
L'an d'aprts, au CeontellA!re, 
Je l'vls en habit de ciour; 
Dans UD pantalon trop court, 
P:lllalt '°Ir IOD p'Ut deni~rel 
Ma~ let •'IA tous à crier : 
• Où donc est-li? c'est étranse ... • 
n s·t:ati.. cher petit anre. 
Caché dcl'Tltr' l'encrier 1 

De craint' qu'il recommrnçlt 
On luJ donna la sucette 
- Vous a\'ez •·u ça. Tnnette. 

Vous &\'CZ vu çal 

V 
Mals, un .Jour, le mlnlst~rc 
Van Zeeland lut culbuté ... 
Lors U fut bien embêté. 
La politique! Ah! quelle m~rel 
On IUl fit, à plein aœier, 
Q'Jand U Joua scampAvle. 
Bôl.r' :e conp de l'étrier ... 
Il le but .•• jusqu'à la Ile 1 
Et mru que 1out ça dégoQt', 
J'al depWs gardé son 'ertt ! 
- C est un \erte à goutt'. ç11nd mtre, 

C'est un \'erre à goutt' ! 

VI 
De us hardes 1o-• le lot, 
A ce mlnlml5trlcu!e, 
Tena1~ dans "" rtt.cule, 
C'étal! un rien de ballot. 
OD mscrl\it '.u- la b.ère 
De ce mon de LWput, 
Le R. I. P. !unérau-e. 
En bon flamand: Rteht ln f'"Jfl 
Voici sa demeur• dernière 
C'est un' boite 4 chocolat. 
- N'ouvuz pas la boit', grand'mhe: 

Il es: tres bien là 1 

o~~mna 
f meiUeur au meilleur pr ix 1 

/-..., 
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''Pourquoi Pas?" . , au cinema 
GUEULE D'AMOUR 

Ce lllm qui arrache bien d,. larm<S aux apectatrtces el. 

f >.t · 10upirer le gpec;ta teur SdlS!ble. DOUi ramène. par SClll 

1J:M,· ·J111IOO. à !"époque oil l\taup&.OMnt et Daudet (AJpl:l.onse, 
b:en entendu! écn•·aient Jours b<'Uta histoires d"amour: 
• L& Glu •. c Sapho •. • Le Peut CM6c • Il y a là peut
ttre aussi des traees de Fran"çot. Copptt. dont on a beau
coup médit 111&1& pour lequol noua prdon& des tendresses: 
c Oh! le premier baiser à tn.vn-s la voUottot • 

Gueule d Amour est un fnnrant tou.&-Offteier des spahis 
poltr lequel tous les cœurs f~mlnlnl ballent a coupg redou
blés. Le sien, pourtant, n'a Jamai. ou quo des c&prtces, 
mals voici qu'un Jour 11 est c chipé • tollt de bon. Hél&S! 
Dana quel guêpier sentimental ost-U tombé! L& ravi.-sante 
créature dont U est fou - et Il &"en aperçoit trop t.ard -
n'eot qu'une demi-mondaine sana cœur pour qui seuls comp
t<'nt le luxe et le pla!slr. Nous voll~ •OiU&nt en plcme eau 
aur roœan romane.sque. 

Le pauvre garçon QUI a quitté l'armtt pout sul\'J'e son 
ldOlf', devient le mendiant d'amour! Il aoceyte les lnSO

lenca d'lln valet, les aorties préelplttts par J"escaher de 
~" i.:... les rendez..•"006 manqu~ Juaqu"AU jour oil tout 
ca&se, jour fatal oil la blf'!l-aun~ ayant à cbol.Str entre 
1 &ma.11t nche et l'amant pau•Te n "ll~tte pu et met ce 
dernier à la porte. 

isous le retrouvons près de Cannes où U mene une 

MARI V A U'X 
104, boulevard Adolphe Max, BRllXELLES 

PATHf: CONSORTIUM CINEMA PRÊSENTE 

KATE DE NAGY 
MICHEL SIMON 
PIERRE FRESNAY 

dans 

LA BATAILLE 
SILENCIEUSE 

{Le Poisson Chinois) 
avec 

ALERME 
ABEL TARRIDE 

ENFANTS NON ADMIS 

PATHÉ - PALACE 
'l~!!!!S!!!!S,!!!!!!!BO!!!!ULEV!!!!!!!!!!!!!!ARD!!!!!!!!!!!AN!!!!!!!S!!!!P!!!!A!!!!CH!!!!!!!, !!!!B!!!!RUXELLES!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!~ 1 

exl$lence misérable. Cepend&nt Il n'est pu AU bout de IOD 
calvaire et le roman ae corae. Un jeune m6d«1n QUI rat 
llOD ami AU r~ment. rencontre à 90n tour la trOp beU. 
Mad•lei.n•. n l'adore et ttolt qu'il va pouYOlr r~. 
maos le pauvre • GJeule d'Amour • qui n·a plua rien df' a 
séducuon d'autttfots, le détrompe et cela !ait une l«n• 
bten ~mou\:ante 

Gueule d'Amour rentre fort trl.>tement chez lui et qu'1 
trouve-t-11? Madel• ne quJ a gardé le gout de aes car-. 
Rel>OOJ>.-.ée, elle n•raue al cruellement le malheureux qu·u 
voit roure et la tuo. Il Ira ensevelir sa douleur là où I• 
bomm .. n'ont plus de nom : à la Légion Etrane~re. 

Il nous a paru nt<'e&'l&ire de l"t$umer cette histoire, pour 
situer le nim sur l'échelle drs valeurs e~ louer sans arrl~re· 
pensée l"admlroble tntrrp1étatlon que latt Jean Gabin du 
personnt<ge centl'l'I. Noug connaL'\SOns \OU$ la monltrt 
sobre et rude dt' «t artiste hors !Jgnc, la tend.re&6e pro
fonde qu'il sait meure ceprndant au rond de Mln rtear<l 
bleu. la sùret~ de .,. mimique sans défaut. son jeu •unple, 
reallste, etrotttrn<'nt •pparcnté à ce que nm;.s IJ'Ouvonl de 
meillour dans le •tyle amerlcam. ma:.s proc:tdant aulal da 
la sensibllltt françai..e. 

Mireille Bal!n " R•n~ Lefe•Te le sec<JDdent '"'" beau
coup de talent. 

Quant à l'élemem ctn<!matogr&pluque proprement dit. ce 
film est plein de trouvailles ravls3anta. Le mett~r en 
s«ne a su p~nter le décOr aous des angl"" quJ le rendent 
extrêmement expressif. Il y a d admirables gros plana 
et deg ext<'rteurs ma«nlftquemrnt m:.s en page tant au 
point de •'Ue de l'harmonie qu'a celui du montage. NotonJ 
par excmpl• \'heure11M? ldte de présenter «Gueule d' Amoun 
à cheval. dèftl•nt au gnl soleil d'Orange avec son réai· 
ment. Lorsqu'il sera revenu au pays, t.r!ste, déSemparé, le 



riçlmmt pBU<:ra mcore. mai. cette to!J!. U n·m falt plus 
partie et l'«ran ne nous montre que les ombrea dts CAV&· 
L•."ll. a'allonicant .ur la rouw: b1"ncha. 

RAYONS X 
C'eat avec rallon que le Jury de la Biennale de VenJ.wi 

a . cette ann~e. attrlt><i• le premier prix du tlJm aclenWlque 
l cette admirable ro!&lll&tton. L'hooneur tn revient a la 
• Ofa •· qui, IOUI la direction de quelques profeaeura d• 
111nlvenlt<I de Lelll"ll, eat parvenue à recueflll.r sur r<1cran 
dea lnulies radloçapluquts antm-

Q\lelle •uange pulasance la camera noua contùe tou~ 
l-<x>upl Ocftnus d'W:lt acult4 sam pareille, nœ recarda 
11..,.enent la chair. H \'011'1 qu t. r6lsl du Pm Eternel, 
noua modnna lts entrailles et ieo romal Victoire d• la 
l!IC!ence. cul, m&1' de quel monde mM:abro elle nota eu.,.. 
la ~! L& plus belle mt18<Ulature n·es:. plua qu'un l•r 
brouillard •t volcl que ae r~vèle et Q\le la mort 5eule pou. 
rut noua montrer un IQUel•t!e .•. Quo! que noua faalona, 
C<tte Ide• ne ~· d~tachra P6I d.e nous et noua penoerons 
l la faUlllté dt la deatnictJon ftnale en voyant courir un• 

&ln dllcham~ 111r le papier... Nous bUsonnona et noua 
nt pom'ODI noua emPl'eher de penaer que ce n'est cert.al

emcnt PM t une lettre d·1,mour qu'elle besogne mai. bien 
notre oondornnation, 
M"°"'! c·ut bien l'acte le plu.s caractéristique de la 
• . Quand aalnt Thom ... douta de la présence ~elle de 

Jés1>a, raconte 1 !:\ •llill<, celuJ-cl demandt. quelque cbooe 
manrer, alln de i>enuadH l'tncréduJe. Mals un homme 
dlos;rapbl~ qui manse l'li un ef!rayant paradoxe• Oo •Olt 

eo mandibules a &li ter, broyer des alimenta sans perdre 
eur alnlstre plt<!, les orbltM caves ont ratr de ae réJOUlr 
e cet lnooncrvable lestln. Le mon vt.-an~t. .. 
Vole. drs pieds. Quelle compllNltfcm! Comment l>O'Jrons
'Jll mardl~r. courir, sauter, 1&ns dl.sloquer œ !ouilla 

Cllieleta qUJ Jouent dé4catemrnt lts uns à cl>lé des autrct? 
AIN! noua aont ré\ eléca mille cbœes auJ sont la vie mé:ne 
f a'accompllt mysttnwsrmtnt en nou... Un homme dl· 

he. - e.llmrnta \'O\'al:mt dan,, ses entra.Ill es: nou• 
oyons apparaitre les mille pet!t<>s ram!Jkatlons de 

broncbeA, son cwur boit, sa poitrine se gonfle d'nlr 
1 ron dlRphmfl'lne flt'<h11. 
J usqu'où le• yr.ux de la 1tlence pénétreront-Ils? Ver

t·ils un Jour rr .. pr!t rt !ranch\ront-ils rntln la rron
!'re du monde scrulble J'.lQUr rrrer, au-<lelà des elt'Clrons et 

•ODI, là ou Mis&alt I~ de •tns de ruwvers? 

APRES 
Aucune œut rc n 'a jam.ab ·• · 1 m1eux adaptée aux c.!rcon· 

que te filin dont la prtoent&tl<m, le Il nov,mbrc 
!cr, 1 .. : un \'trltable tnomph• n est ni.re. en 'ff•~ de 

Ir œ publlr klater tn applau'1i-ment.s au cmmia, mals, 
:te "'"'· l'krao tl!prlm&lt a~ tant c1·é1oqu,nce les aeoll· 
nt.s d• tous derant l•.s é\tntm<nt.s d·au;ourd·hut. que 
uon devmalt le drame partlculitr de chacun. 

c RemRniuc, dont le ll\Tll • A rOues~ nen de No'J· 
u • eut un si grand ttttntl!Mment U y a quelques 
<'es, •• dovaft d·l'crtre Je drame du retour au foyer, car 

fut un dramo. li n'a pas manqué de le Iain> et, cette fols 
<>re, HollywOOd tn a lité la matière d'un film grandlooe. 
'action comnirnc1• le Il novembre 1918 Le canon aronde. 
hommes a'cnlr~tucnt, pu · subitement, c'est Je arand 

nce wr le pny1 dévast~. D·où vient cela 1 Un me~gc 
pttnd au capitaine de la compagmc dont on '' aulne 
~ntrlnallona aur le chemin du retour. Daer.polr de 

•icJtt vamcu. lncrtdullt~ des roldats qui ne peuvent ac 
à 1idte que • c·tst fini. qu on ne se bat plu• • 
rold au- la route bou~ oü Ils rencontrrnt •.n dtta· 

ment américain D'un téfle:xe unan:me, là croisent ta 
onr.cttc mats un ennMIJ de tantôt se mtt à rire <t 
anc:c <n offrant dea clpretta. c·e5t ls palX ! On frater. 
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D'~tope en etape, les yeux s·nuvrent davantage r,,,., rc.«"a
Pê• des cbl\lllps de bataille décounent lea ch>ngrmmt• qui 
so sont operes non seulemrnt d<\n~ ctux q11·u~ nvairnt 
la~s au pays. mals surtnut en eux-m~m ... La grofratton 
d• la ll\l<rte est déCldémcnt un• génération dtracin~. 
étran1:ëre à la VI• normale, dé•nrientee 

Une tragedle s•ntun•n:ale amène un dts éplscdes leJ plus 
slcnltlcatlt& de ce long uposê p ~cbolotPque • un Jeune 
combattant a frmdemcnt tué lt prc-llt•ur •nrlrhl qu1 a 
débaucM sa flancte. Le procC$ 5" déroule et l'on en•rnd 
los ~mclnJ, c~ aont 1•.s compa;monJ dr tranchtt du 
malheur<ux et l'on tnt•nd d:tt • Vous llOU5 au2 mis dos 
armes dans I.es matns. l'O"J.$ nous anz dit tun 1 Pr:ndant 
quatre ana. nou• avon& tué dct hommes que nous n'av10ns 
Jam•ta vua. qul n~ nOU$ a»alrnt !aa aurun mal l"Qurquoi 
ma ""''enant rtprochrr à ce Soldat d'avo:r i.lré sur cc'm qut 
lui &\-alt gàché sa vie? • 

C.-!><'ndant, bien qu'il ait un caract~rr nrl trmrnt pbllœo. 
phlque, ce !1Jm n'a rien de déclamotoire. hlrn au rontra1re. 
l'action ~st animée, les imagr.~ ~~ surrl'dt'nt a11r un rythme 
mpad(• tl ~nt toute~ adm1rablcmrnt mJ~t'S tn p·1Re Le:> 
&c<'nea du dfbut aont grandloseg, de mfm• qu" l•a mauvr,. 
mrnt..~ dt. Cout,. des Ppi.sôdes rtvolutlouru\lres. 

Quant à l'interprétation. elle est es.tllrnte Il)' a quelq·les 

STUDIO ARENBERG 

WILLIAM POWELL NICK ET MYRNA LOY 
DANS les Amértcatm datntxttnt df'tJ 'flvr03 et un Jeune 

\ exprime avre ftcnncm•nt l'tnvral•emblable folle de 

rre : c Oomme..,t u faJWJ que. pendant quatre ana. ~·"'~~~T:o~~A•Lc .. 0~ _;••.c ~z,,.•e0tv"K•• 
noua aoyona aehamfl contre d.., aara comme ça J • • •••••••llii••••••iiiliiilliii.iiïliiiiiiii. ... 

GENTLEMAN • DÉTECTIVE 
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aEAUX· A R T S :~: 
~~ LA VIE FAC 1 LE ~~~ 
:~: Le meilleur film comique de la production :~: 
·:· américaine. ·:· 
:~: c un.. 1~.,..,., bou .. onne si qra d.. qu'on en :~: 
::: pleure dE> J 1,. • <Pau1 Reboux.J :f: 
h~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~& 

types de 'IO\dAL composés avec une slmpllctté t.m émou· 
nnte par de très Jcunrs acteur> dont loa pura visages sont 
à eux aeula une rt!vt!tauon 

En présence da menaces qui suri:wcnt de tous les pointa 
de l'llonzon c Après > est un ma;nUique &ri\llllent pour 
la rtconclltatlon dts peuples 

Ml RACES 

D entre d•ns la compo>1tion de toi ... Ica hommes et de 
tou~ lta f1·mmu les mt!mes ',.,, et les memca vertua, la 
di!!értncc t"St dans le dosage, comme nou• avons oous deux 
yeux, un ntz, une bouche. sans nous ressembler. Le Fabri
cateur Sou'° am sait. avec un doigte 1ubUl, composer tes 
cocktails butr.ah11 R\C'C une \antte s1 1rande que nous nous 
prenons les uns lrs •~ ties pour des ttransera. Parfol.s, la 
plulique semble en contradiction atec la psychologie d'un 
1ndl>ldu,--ma1a le plus souvent l'accord <:St parfait. C'est 
peu~ue ce qui nous amuse tant au th~tre et au cinéma 
et Cf' qui nous IJU'lnnne devant lta comN!tts qu'on y joue: 
les pe.nonnagrs ne sant autres que des rracmenta de n0\1$
mémes r..,ardQ au microscope. Jean-Louts Barrault n'est
U pM la Jl('fllonnlflcation du dé.'<espolr? St nous sommes 
trl.stes à la vue de "°" 'isage tourmenté, c'est perce que 
nous y voyons le re!let de nos chagrina et de nos rêves 

METROPOLE 
LE PALAISov CINÉ MA 

del.r\llt&, Par quelles votea tortueuse. la Nat.ure en vint.. 
elle à fabriquer le masque tourmenté de Michel Simon? 
Il y a, dans cetle laideur ext:raorcl.lnalre. des tnGes de IA>Ut 
ce qul at rwble en nous, de toUt ce qut .- demesuré, 
manque, 1rotœque; visage de plue et ''l>Ale de douleur 
tout t. la fo.s, car la gaité n'nt .Jamais q~e du contre
plaqué, mfme clans :es plua belles ma il& 

Ausal. Ionique nous voyona apparaitre eea types Slnl\l· 
li •ra aur 1·~n. noua DOW1 atten<!Ona toujours à une me. 
latton: noua savons qu'ils vont donner une YOlx et une 
forme à Olllle ch~ cachees en noua. c·est ce que noua 
attendons de c Mirages •· 

Cela noua est-Il donné pe.r 1• drame aµtant que par les 
peraonnagœ? Nous ne p0uvons le dire car U n'eot pu d'une 
partJcullere orll\ll&llté, U est même auea baoal dans oon 
essen<'e: deux Jeunes gens pauvres ,·.,ment êperdQment. 
Accule& à la misère, la Jeune IUie aoceploe un r<>le de man· 
ntQuln dans une revue à r;rand apec\&cle. et le Jeun• 
homme a·en va cherdler fortunt dana le bled alg&len en 
compacnle d'un ancien c:ond\Setple. 

Maa la Jeune lllle quJ est plus que belle et ~e auaat 
du talent devtent une étoile de muale-hall très adulée. Plus 
rien ne compte p0ur elle que us succœ tandl.s que 10n 
t!ancê rêve d'une maison tranquUle, de champs, de Vigne, 
de la famille qu'U veut fonder avec aa bltti..a.mée. Ce be6u 
mlraae s'écroule et c'est la l<!paratlon pour toujoun. 

Evidemment, sur une trame de ·e aenre, U eOt êté bien 
d1rncno do ae livrer à une étude foulllée de caraeteres tt 
de attuatlona: lea Yoles sont tout.«11 tracées d'avanoe, l,. 
l'ftctlons sentimentales Immanquables et les surprises lm
paulblea. Cependant. CriU à leur afnle repr~taUf et 
à tours quallt~ physiques, les doux art)'t"' arnvent à don. 
nor un tr+a 'if Intérêt aux aùnea -ntlellea. nous avona 
dit pourquoi. hann" Aubert et l'oxcellente Arletty donnent 
la réplique avec esprit et nous avona beaucoup aimé le 
r61e épisodique de Nicole Vattier. 

n y a beaucoup de scmes de revue dans ce ntm dont 
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pr.,.que tou~ les ptn~:Jea se p....knt l l .ntérieur d'Un 
lh"tre. celui d.,. C&p11c111 ... croyon.noua. C'est p!eln d• 
joli.. tlllfll exl.rim•ment d~ill~ ruettlvement •ntre
vul!a 1ur l'écnl.a, ~ formrs tu.sel• ... de 101'11"6 rond.,, de 
pJeda danll&llta, (!'or1 et d• plum.., de boys en habit et U 
1 a •u.a&I un eacaller >ertl(lneW< au oommet duquel on 
es~ ioujOura voir •Pll&r&ltre l>lme C4<-Ue Sorel. mala c'e.t 
un lllPOlr QtU deme ·e aana réalllac.wn. 

LA SONATE A KREUTZER 
ta mu..tClens quJ ont vu œ film a. p1aianent de ce que 

LU Daaover et Albr<'<:ht Schoenh&lo. n'étant pas des vtr
l uOIM>I, U est trop vlllblt, lorsqu'il& manltnt leurs lnstru· 
""'nt.J qu'ils n'en Joutnt pas et que ~ qu'on entend a t!t.é 
IOQO~ apr .. coup Noua avouons qut cela nous dt!ralli• 
tort ptU , de toutes f~ beaucoup moins que le dëcabae 
de la puo;• et de1 !rota lor.,que l• !Um eet doub:e. Incon· 
vmut1it qUl nous parait tncore b;en nunlme à c6t.é d• celui 
de la 1ubct1tuuon des acte\l1S. 

C<>mment Juger un tllm comme c t.a Sonate à Kreutzer 1 
&ans ntn entendre du dlaloaue vt!rltable sans rien con
naitre du texte or111!nal tt sans pen:evo!r méme un 10upir 
del artlaU& dont nœ yeux vo:ent les unagM? 

On a dll que Io c~ma a'<tait emparé un peu trop bruta· 
lement du livre de Tolllol. tout en nuamea et en déçad,,.. 
tlona subl11ea pour 11• laWcJ' que l• laJt.-<llvtrs. Ce )liierntn: 
portait aur la ver.ion ong1nale acconlP8'llée de copieux 
aowH!trfS Ceci v&lalt-11 mieux que ctla? 
li faut cependant que nous faasiona notre tn<!t;er de 

CTltlqU<" •t l'ounaae a trop de va:wr pour que nous nou.s 
dllpenslon. d'en parl.r. 

Not:.1 dl.l'OllS donc tout d 'allc>nl qu Il ~n va pour c• ftlrn 
commt pour tou.s ceux qu'on a wee de romans : Il d<'ÇOlt 
plu.a ou moins ceU'< qui on lu Tolatol , Ainsi ftt-on lfT&nd 
l•P•io autour de c David Copper!leld 1 alors que le& admi· 
rateur• de Dickena y voyaient une profanat.Jon. Au rait, 
ne vaudn.Jt-U pu m1rux ne jamala ~·r à l'écran que 
d ea rom&na obo<:ura <' d"' hlsloire. ou1>1Jm? 

Mala la!sons dt cô'.~ « point de •'Ut t'. <00S1dero111 ~· 
lllm en 10I; 11 faut lut re<·onnaltre ôe &rand.,. quallt~ et 
en tout prtnuer IJtu celle d"" acteurs. Peter Pei.en.en eit 
la vl\antt personnJJlcatJon de la Jalou.s1e mwrtrltre lia 
doivent avoir ce masque d• haine lot">Qu'lla chargent rume 
& \'te laqu•lle lis vont tuer, les am•nll qui passent en Cour 
d ~ Rien de thdtral dans le Ctate qui ttrmlne le 
drame, et l'on peut dl..., que W Dacover arrive au sommét 
ci.. l'an quand elle rtÇOlt le coup la\al. Tr...,. belle et trn 
élli•nte, ellt communlqut l son r61• un charme rat" qui 
t.ranaJl"1'•1t dans toua ..,. i5tes et n·a paa besoin du 6ècoura 

e la parole. Albre:ht Schocnhals oompl~te ce remarquable 
tno. aana lequel Il faut bien le reconuahre. le film ncin· 
quer1!t a...ez de 1tyle et d t rel!e!. 

Mals qu-.Ues !()nt 1"" œuHes dramatiqurs auxquellu on 
t rthuer l'L"11\W'l<'.Dt d• l'tnterprt:&\lon san. !e.s af!alblir 

u mfomt lu anmb..iler 1 L11nl~rpr~te n'tst-11 pas le mac!e:rn 
w donne la couleur et la vi.e à ce que le vorbe oonuont ? 

N. 

([[li CROf\.JLi©CJŒ 1 P A R 

V ICTOR ID lJ § L;:> 0 L~ r- B 0 1 N 

Le Bl R•,, ~1 .,., 1> c .o .en, de a ...,,.icbJ d u::e 
nouvelle ~ brillante unJt~: le c Main •· un rnv'.>sant yacht 
à moteur qul, hler enoorè, battait pavillon br!tann:que, mal.> 
arborera d~nnats nœ IJ'Ol4 couleurs eràce à l'esprit d'llll· 
tiatlve d•• notre vieil amJ Oeorge$ Va.'<cla.re. qul en a raa 
l'MlQulalt!on. 

P<>ur letcr comme U convena;t cet beuret:x t!•énement. 
M. O«>raes Vaxelalre avait "1V.te quelquos arn!s - lla 
n·éi...:er.t qu'Une soixantalnél • - à partli:lper à un déjeun<C' 
qUi fut oerVl au club bouse du B. R. Y. c. et A t Il.sue duqu..l 
d·excellentœ et •ub.stantlellrs paroles fun:nt prononci:es. 
nota.mnwnt par M. 1~ comte Uppens - lervrnt des sports 
de l'eau - et M. !Je\·œ, d.r<eteur geoéral de la .\lanne. Le 
maitre apr~ Dieu du c :.u1ri 1 exposa spirituellement Aon 
programme comportan1 notamment une a&slstance e!Lcac• 
au be9u lpor\ du yacbtlni, auqutl U c..po!rait pou\'Oll' colla
borer à rwdre la \'ogue qu'il connu: iadls dans la capitale. 

Que l'on ne s·l.!Wlgin• Pft.• qu'en accueillant parmi eux 
M. Oeoraea VaxeJaire, les menlbrcs du B R. Y c. recevaient 
• bl114 ouvorta un converti tic lralcbe date Lo:n de là, au 
contraire, pubqu~. a;-anr.-cu<·rre. le sympatb!que consul 16-
nèra! de P<>logne eta1t dtJà propr:éta1:-e et caplllll'1e d wie 
cenalne c Unotte >. responub:e de multiple; aals!èTe.s océ .. 
nes .. La • Llno:.te • l'.Ul du rest(• u~e fil\ eluneu.se pi;fo.
qu'elle rut JUlée digne de U'rvlr d'appât - pt·ndant la tour
ment.e - à un sous marin allemand qUi la coula proprement. 

Elle re6Su..cite aujourd'hui - un peu selon 1,. lois de la 
mé:emPGYChose - sou.s la !orme du c Malrl 1 uquel nous 
soUhaltons une txi.stel><'c moins mou\'ementk .. 

? ? ? 
Ce rut une mlnu:.e émouyante que C<'lle qui, srunedl, au 

Sl~e du cercle de l'Etr:"r Bel~e "t le ctnl'r•I LemerC>er 
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!éle n'a.ait plua ft~ ~ dans la capltalt Ocrta. lu 
fen·enta de l'é\eiant aport dea annea a.aient ~~ comln à 
d'Ull<'~ !~uenla IOW'1lola, m.ais plus à des ..... u1a d'une 
quall~ aUMI l"lltt que ceux que nous p<om•t k eula \ta.J()o 
bel&e annoncé pour le 2'1 novembre au Pala~ d•• lio.allx·Arta 

L'Italie nous dél~•re. aes mellleun ~tea. a.·s mt·Uleun 
~m•••••••••••••••••••~ !lcuretUat.ee tt - meU!eurs sabreurs. n n•eat pu doutt•ux 

rèlephone: l2.b4.34 - (Over 1 Pnnce of Walcs •• 

(:vuquer la !ll:re mémoire du comm110d&nt comte FrancJ.s 
de Meeus. tué en octobre 1~18 lors do: la charae de Burke! 
qu'il conduisit avec wio maanll'lque, cco.ne e~ éltl;..nte bra-
\<.IU!'e. 

1.e peintre Oelin a br<l6.'lé d• cet ép!SOde alorleux une tolle 
ll'.Al!l-'tnile qul ne J)QU\&I\ trouver m"1U"1ic iwlc qu'au Cercle 
de J F.trter Bdge, don\ leo dlrla<unt.S prat.quent avec un 
•è•e lpl le ci;lte du che\al et celUl du souve=. 

Ces\ en 1931 que M U>W& So!va) fonda avec le &énéral 
baron du Roy de B~tqu>, le colonel baron de Trannoy, le 
ou!<.nel Ha..goman, :e comte CJrDet de WayrRuan,;., comte 
Henn <le Baillet-Le.tour, MM. c;. Bet>oidt. !:m.1le de Re,-n et 
Jwca Phillppoon, le Cercle de 1 i:;:~r B"1ie Depuis cet:e 
date. a\·oc un e&>pru. oonatnlcU1 A'Uqud on ne .saunut suffi· 
1111nll?lt'nt rendre hQll'UlWii•. Ct'a :\ks&leur& ont t.ravallle d'ar
r.:..:1"~p1ed atm de propo0er et vul&1'rlser le août du spot\ 
hippique. 

A l'heure où la motorlaaUon à outrance envahit l'année. 
- ce qui peut être conaldeni conune rationne! dès l'instant 
ou l'exclwme n'est pe.s prononcée contn la cavalerie, - li 
""\ bon qu·un groupe.ment tel que !'Etrier Belge défende le 
pr~~e d.e celle-el. Son pr .. u11e mab aussi •on uttl1té, de 
nombreu.~ stratèges éllllnen\a •»&nt allinné que dans b!en 
des ctrcons:anœs. un corps de ca>alters pounlt étre !mpe
rleu8elnent necœaaore, d'auta.nt plua que, pour lui, le Pt<>
b:ème du carburant ne aaural\ .., poeer, de kll't.e que sa 
tnôbUJte ne se troUVt'ra jamais oampromlae. 

' ' ' Brnxellea .-a b:etitbt rcvlne un '-ra! pl& d'e:;cr;me. D ; a 
Jonitemps - neuf a.os. Il Je ne me trompe - que pareille 

• 1 
~··· 

votre poids augmente 
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qu'au c:onta.tt cl• cca vutuoaea, nos représentanta prendront 
une prontable leçon, propre - pu au e.Metrnemcnt.a - t. 
rouvrir t. l'école belle dea horlt.on.s qui lui étalent rainllkn 
Jadia mali qui lut 1<>nt IM1llh depuis quelquea anntœ. 

' ' ? 
Les ha.aarda de la CDmPUis:oo de jOumaux aportlb d'lt.1an~ 

iUetre m'a remla IOUa IN yeux un portnt.lt de Frana Gou-
1ion prenant pari en 1912 aux courses aulomObU<s de Spa.. 

li y a exac'..emenL un qart de &lkle de cela, un quan de 
siècle durant lequel Gouvion, le plt1$ S}'Dlpatb!q•>e <"!. k plua 
mooeotc de no. roi. du volant, n·a ceosé de praUquer le aport 
au:.xnoblle, conqu~ranL avec une !.noomp&rab.e l!UldU'la 
d'1nnombrobles laur.en Ne t.rlompba-t-11 paa 11111' le ru~ 
ctrcwt dea routea paveœ? Ne IUt-ll pas le prerulcr B<li• qui 
dépa.saa :u 200 km. à l'heure? Ne !ut.u pas dé~n·tur ·~ 
bras;ill'd nauonal? li ramassa aussi quelqu<:.s boucho."14 !a.
meux. mW.. se rcrru\ chaque tols de ces émotlona un peu 
rort.<s, J)<>Ur rcprtndre le oolller avec la même per~vérunce. 

Il eat extrêmement rare de rencontrer des c•rrtères apor
tlve.s ~ctlvtll a'eten.Unt sur vlnac-<:inq années cunaecutlvca. 
U y a dea .xctptlona e.-ldemment - le jockey S&m Heapy 
en eat una d.>ute la p!ua retenti.>S.ul:e - ma!.s on lea compte 
sur les dota:a de la matn. 

SaluoN donc P'nt.na Gouvion. spor.&mAn tn~11ral, char
mant camt..-ade et coureur d'une prob:té t. donnt'T en 
exemp:e 

' ' ' Le Jary du Trophée N•l.lona.! du Men~ Sportlt, remi 
aoua :a prfil!den<:e du p!U& gympathlqi:,e de9 bourimC3~ 
a doonc proc!amé laureat pour 1937 J,,..ph Moo:t:rt. I• n • 
mlJ'Qaab.e champion de course à pied qw cet•e a.nnée pu'.· 
ver.sa no& recorda et mtt à son tab!eau de cha.ue la pli.
pan des Ulébn!à athlétiques d'Europe et mtme d'Am•~ 
nque, pu~u'JI nt notamment mordre la po\l.Sllett à !'Am,,_ 
ricain JWb<1aon, reeordm= du monde dea 800 métrea. 

L'oplnlon publique a ratltlê œ verdict qui trouvera aa. 
consécr,\tlon lorsque le 7 décembre M. Max conJlera ' e 
trophl!e puur un an aux dèteaaés de la Ll11ue Be!~e d'Athl~ 
twne tandla qu'U en n.mettra un dunlnutll en toute pro
prtéte t. l'ath!et.e couronne. 

L'ucenal<>n dd Mœtert umt presque c1u prod\ie. A~ora 
qu·u éta!t acolalre et hab1:a•t son Ven-itt1 natal. li 111; 
champ.on de Belalque de cros:.-ooun:ry. I! dlaparut aprê& 
ce:a de :a circulation pendant p;ia;eara ~ V~ 
p:qué d~ :a taffi>t .. !e. TeChs:wa les s;nkes e:.. hab tant Bru· 
xcu.ea. prit ra.nt dana :ea ~.ons de :·union .:>.llnt--01 lolse. 
o emblte. u ae posa m rival dJ champion !oc&! Ceeracrt 
qui pendant u.M u!.aon ne :e V3ll1Q:J.it q1.1'a la f&\'eU? dune 
expérience plua 11r-..nde. M.LS l'annee &ulva.nt.e - ce'Ue qi;l 
s·acM,·e - Moctert prit son en\·ol et dêcol!a toua ltll ad• 
veru\rea avec u.nr ma.eatrlâ lncùmparab!e. 

Jamala l'ath:et!.sme be!ae n'avait cou\'é d'aussi 1nincl 
champlun. Il en eat devenu l'ambassadeur ravo!1 et noWI 
devona lui etre reoonnal.Ssant.s d'avoir promené vlcwrleu• 
aemem nos cheres couleurs el\ Pranoe. en Allem•tne, en 
Poloirne, paya oil non aeU:ement ll triompha du r~putét 
cba.mptona locaux. mals aussi des plus fameux ~tatri.l 
de FID!a.nde. An11l~terre. Sw.sse, Auu1cbe. Dan•mark, S•è 
etc.. autant c1e pa)·a oil. pourtant. l'on a.Ut c.Uttver 
ml.lkle •• 

St MO'tert est arr.v. l ce:\e maltn.se, c·m q·J'en pl 
d'.,.onn&n~ dOlll.$ na:ure'.$, C a t.."ava!.J~ avec t.ne PO 
véranee r~. mettant • proft: !es observ11~!ona pt:50nndl 
cr~'U ftt d&n.s IOUS :o pays et su::e.ana.nt t. un rlilm 
'fl'&lment atvtre. n eat en aom.me par..1 de ce pr!nel 
qi;e :·on n'obtient nen S&lll peme 

De IOrte que aa QO~rat:on cüns!i!ue u.n ma(lnU!Q 
exemple puur :a coi: • ..:uvi:.e. 

Victor BOlN. 
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L'habit du Ro~ expr<sSJon courante en An1leterre. ne 
déalane p111 le vétement du monarque lul·mtmc. mala bien 
l 'unllurme militaire. On dit : 1 Il a endossé l'habit du Rol • 
et l'on comprend : • Il a'eat tnrôlè daru l'armte •. L'ex
prna!on date certainement du temps où les aouveralns 
P'i1t.lent de Jeurs proprCI deniers les soldata mercenaires 
cbarch nnnt tout rle >elller à :eur aécurtt~ et aeCCWllre
men~ d'aller disputer au" rois de Pranœ, pour le compte 
des rola d'Anrleterre, l'btrlta1e de leurs McttrC3 normands. 

Dana la trad1Uonnelle Ansleterre, l'exp!'CM!on subsiste, 
comme d'a!lleurs lei. unl!ormoa qui s'lllustrerent à Ram1!11es 
et Malpl~quet. a''t'C MarllJOrough dit Malbrouck, puis à 
Waterloo nec W•l1'ngton. C<JI um!ormes sont superbes, 
b:on qu'archafques et peu pratiqua Il D'en ttale l)Aa moins 
Tl'&I que les c LI.le GWU'da • O'~ les c Grenaclier Guards • 
en IOOt tien tt escom;>tent l'admiratlOQ de la foule qu'Gs 
accrv.eront d'a!Ueun; &\te une pusl\.té rielmltntalre. Les 

CHARLEROI GAND 

plus ~UX reoimentJI al\ilaa. C'd <·a-dire CtW< qui pomnt 
les Plll& beaux urutormea. ne connalSSell1. pu la penurte 
de• rTCrues que les c ltaltla • dtplo1 ent. Ceci n'a po.s khapp6 
à l'ob~rvatton du mtmstre de la Ouerre anglais. Justemont 
soucieux de combler les vides dans une annte déJa rran
choment lnsulflsante pour la pfriode troublte que nous 
vivons. On a donc rlécldé que les territoriaux eux-m~mes 
seraient dotts d'une tenue de parade en plu• de la tenue 
d'exercice kala. Il en es1 rkult<! Immédiatement une st'D· 
Ulle aurmentallon dos enro?ements A l'heure OU parai· 
tronl ces liJnPS. le roi l.tt>J>Old Ill aura pa..'Sé en revue 
le rû\ment anr!a!s dont Il tst colonel et nul dout< que 
le dé!tlé de Colchester contraste rrandement a•·ec celw du 
11 nov.mbre auquel )'al!lllstal. 

? ? ? 

Pour la Sa.lnt-Nicolas. oit- a votre Jeune homme •me 
beU<" robe d'intérieur, chaude, dttente. eleg&nle. En beau 
"->ou latnoux ~intes wuts mod<'a. re\el'S e\ pattmmts de 
~lnte& oppœét-s, elle ne ou<îte que 79 trancg (taille 8 L'UJ. 

Ce cadeau. "'11 sera cran<l•ment apprec1ê, est en 'ente 
au dép&n.ement chemlserte du Bon Marché. 1 mmt\dJAt&
ment en race et à droite de l'entrée principe.le Botan11ua 

Au Bon Marché, rue Neuve et boui. Botanique, Bruxelles. 

? ? ? 

Cependant, ce défilé de l'arml.stlce fut d'excei:onte qualité. 
Aucune cri•Jq•:~ a formuler 'n œ qul ccnœme l'allure <ie 

. 
c~ cHE .,.,.. :-
19.PuE DE l'FCUYER ·BRUXELLES . 
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L'Homm. bi~n hobillfi 

ochè!e che3 

DOll .. roupes. On eut l lmp • ...._._.n que nos soldats se ren· 
daltnt compte de l'unport.anco du ?Oie de !"armée en temps 
de paix et que le plua humble des 1ro1&1~ne claae s't.ppli
qua1t consc1encieusement a montrer aux a!.tac:b& nulit&ires 
l:trbn11ens que les p!ottes éta.knt c un peu là •· On beau 
déf!lé mlllt.aire encour1111e Ica aympat.hles au même titre 
qu'il décour&11e les appét!ta agrcas!ta. 

Ce Juste hommage rendu à noa aoldAta noWl pouvons 
noua l)l:rmettre une c1·1uque qui plaira d'ailleurs énormé
ment à nos défenseun : l& tenue est peu él<'~ante et pa.s 
méme pratique Notre c lwb:t du Roi • n'est pa.s cUgne de 
couvrir des poiUin.es qui renfrrmmt da tré3on d'alinéiia
tlon. tout pre:.s à se muer en bérot!mo. 

D ne •'&ilt pas. b!en enu:ndu, de réclamer une tenue de 
sala :omme en portent .es aoldats de parade de la r.clli.s
a:me A"!l!eterre. Le contrlln:;ib'e beloe foumlt ~ à présent 
un erron surhumain pol:r doter l'llnni-e d'un materiel de 
qualf\6. dont ce de1i.é noua dOnDa un éc!lantWon lmpres
&lonnant. Le drap lr.•k.I utlllaé peut ne DUUlquer Dl de beauté 
Ill d'e:égance. 

' ? ? 
On trouve tous ies aztlcl .. ROOl!'<A 1 

ROOL"'A.CHAIU.EROI. Place du SUd 

? ? ? 

On en eut un exemple frappant en tête du défilé, quand 
on vit pasiJer les éleves de !Ecole mlltt.a1re. tb avalent beau 
porter fusil de !amasam ~t être bamachéa de canouchlè
r-es. on a·ape:çut 1mmédlatem•nt qu'il a agissait d'Une troupe 
d'6llte. One Jeune lemme, à mes côtf3, absolumont Ignorante 
dts cb<lS<ti de l'armée me dc!WUlda c Q.1l aont ces beaux 
1111.Ut&lrea ' • 

Mon &vis ..,,t, qJ a t~ peu de frals, IOWI nos m!lltalres 
poumûent étre au.ssl beaux que cc>.ix·là Il n'en coQte p.s 
plua de ble:l coUP<'l' une tunJquo que de la m&I raire_ 

Il '1 aura.!t !leu tout d'abord d'étud.er une nouvelle coupe 
pour la capote du ranto.a:n. ooopr qui se rapprocben.lt de 
colle de nos ca•-allen, La tallle oe:ult plus haute et la 
Jupe aurait pltU d'ampleur. 

' ' ' Pour I& ù>ute belle cbomlae, 
Keatemont, 27, rue du Prince.Royal. 

? ? ? 
Qu'on ne vienne paa me cUre que. cn campasne. pour 

les lonaues IDArChe3. la capote du fanta&.'111 doit être cou
~ de telle sorte qu·e110 Ciéiage lu Jamb<s et a1nsl ne 

géne ni la much•. ni 1& ooorse AU cours de la C"&mpqne 
19H. j'ai porté alternaU\m>~'tlt un• capote de fantauln et 
une de cualler tan prenait ce qu'en trounltl. La acconde 
était plus pratique dam tous les cas Elle n'a Jamau g~né 
ma man;lle et j'app1tclal énormi'ment la protection qu'elle 
procura.lt à mea Jambes. tant contre la pluie que contre le 
froid des nulta de veille. 

Avec la capote d'infanterie, au contraire. la pluie ôégou· 
llnant a'écoulalt dans le bouffant que forme le pantalon 
au-<lesau.s de cea 1tupides petites guétrea dont nou.s éllona 
alors pourvua. 

1 1 ' 
- Hello, Jt.IMI 1 Wbat. do '10ll aeU ln the &nll'1 t 
- A l'&nnl"'· répond James, aux offlCleni, Je vends d'~ 

!.antes Cl'&\"&:e& d'unl! &eule pi- en trioOWle de 601• pure à 
lonp fll.s Pn.Uq~"'t 1nusables, ces s.:mpl.Ue<ls<s cn.
.-.ies sont en tout caa lllfrowal>les. lndHonnables, et dto 
iaa d'autres qU&ll1lcal.lfa tn c able • Elles ne coùtent <111• 
4S tninc.s; par t.rOà pites enoore molnl>. 39 rr. :.0 seule
ment. 

Ainsi parla James, le cbtmWer, chapelier dt l'arllto
crobe, en • peUte chapelle de 1 élégance, 30cl, avenue de la 
TolSOD d'Or <anale rue crespel), 

? ? ? 
ou pantalon, noua n'hésiterons pe.s un Instant à réclamer 

la diaparttlon. c·eat une culotte qu'il faudrait. Cette culotte 
serait complètement dl!Cfrente de la culotte de cllvalert•. 
car U ne raut P"4 perdre de vue que le rantaS&ln doit avoir 
le 11enou et le mollet ablolument libres. Cette culotte .,.rait 
un pantalon jUJqu'au deao11 .. du genou. pantalon ~ 
large, tomb&nt drOlt, avec un beau pli œntrat. 6'lla le 
aenou s'amorcerait un rétréci à lacer ou. tout 1WDple
menr.. une bande à bo<lt()ru comme en S(jll( ~ I~ 
culottes de colt. En so~. cette culotte ~b!tralt 
.....,. à un• culotte de 10!!, nws sans le bouf!snt exacfré, 
collecteur d<t plule. La ~le sera:t d'ailleun que la capote 
deacendlt en forme de parapluie plus bb qi;e la culotte et 
Juaqu·aux guetres. 

' t ? 

L'annonce puue Id méme la semaine dcrn16re o. ::u 
l'elfet escompté. n ne r.-ate plu.. que quelques pl8c<'I à liqui
der. n com1tnt donc de !W'e vite si vou.. vouJt'Z pr-ohter 
d 'une occasion extraordinaire, à savolr : 

Pard•MWI raalan e<i cbeviote angla.lse contecllonn<a en 
Angleterre pu wt coupeur renommé du We.;t End. LO 
pn.~ de 595 rn.nca est fortement démarqué et réellement 
e~cept1onnel. 

n raut at.dre'5Str dwsenœ au département eonre.:uon 
du Bon Marche. rue Neu•·e et boui BolanlQue. Bruxtlks. 

? ? ? 

J'ai connu pendant la 11Uerre les petites guHre:s à lac~r 
dont ta crocbei& ~ cass:Ltent. U$ laœt.S se caaalalt awisl. 
non seulement au cantonnem~nt. mais S'..utout quand. per .. 
dant p1td aur la ~relie des tranchées. on s•tntonçalt 
dans la terre argtleuse de l'Yser. On n·en sortait pu una 
efforts et le plus aouvent cea etrona ramena:mt un pied 
décbausaé ou. en tout caa, un pantalon maculé de boue. LA 
lacet de ruttn avait cêd6 à la poussée et la auêtro tC1talt 
dans la boue commo un entonnoir. Imaginez de tels tncl
denta dana le nolr, au moment où se présaae c quelque 
chose •: lmartnez qu'à c• moment li !a.Ille roullltt voa 
pochea pour y trouver un lacet dont se munwalent tous 
les prévoyll.llts. et pul.s pensez au petit jeu de patience qui 
cona.st<! a taire ~r le laœt dans les trous de la bultlnt, 
puis dan.. deux œWeta. ou!s dans une douzaine de cN<:heta. 
puis enfin reprmntez.vou.. le pauvre soldat aux dol.Kii 
engourdi& de froid qUI doit nouer le lacet en un nœud tout 
comme une demi-mondaine den.nt sa tab:e d' Ulllette. 

n, la plupart dll i.mps. q\Wld un accldetlt semblable 
an1•alt. ln Boch<s. blnl bottés, en proUta!l!n' pour pro
\'Oquer une a~ate 

Comment. mal(Té CtS peUtea CUétres et cel laœta. et la 
bOue. noua uona aagn6 la guerre (si on peut dire), m 
tnvralaemblable. Maa ce n'est pu une raison pOUr oom1>1.t'r 
IW' un MCond mlrado. 
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°" uoua IOlll les &n1<1N RODINA • 
RODIN A·MOUSCRON 182 rue de la Sta•Jon 

7 1 1 
Je pourrala encore t\oquer mes souTenlra pour condam· 

ntr. au rn~rne tnre que l..s J><llles guetres, ce. bandes mol· 
lette- qu'on noua dlatribua aprb que toutes les petites 
iUttrea furent dcrn,·u1<•es trnbourbées dans la plalne de 
l'Yser. On M:rral1 tts band~ autant que po11$lble aur le 
b.lut d ·une buttlne en cuir dur qu1 baWalt de deux ou troll 
centunètrea. Ca vous f•lsa11 comme des -menia aux 
~i.·au:r quJ 1e ll>nt bles.se.a au bou:et. De temPS en t~m.-. 
la bande ..,, ttlAchalt et f.e déndalt par le b&s. Son propr1t
tatre ne o'en apercevait qu .. u moment ou celul qUI le auJ. 
>ait mettait Je pied aur la bande trainante. Alors l'aut,_ 
ptqualt du nez aur b piwrre!le • moms que ce ne ràt ~ 
un tNU d'obus ranirux d'Ofl on le reura!t d~nl 
mouu:f jusqu'aux OI. puant. 

1 f 1 
Pour le 1111010n1, le aoulier •ernl a bout d'eml)elsne rap. 

pane, coutures apparrntes; pour l'habit, l'empelfDe Mt 
d'Une acule pll-ce Acheta-hs ch .. BOY, 9 rue d~ Friplera 
<cote Co116CUm>. 

? f ? 
Pendant ce ttm~la, les Boches avaient d'excellentes bOC.

tea. Dana la pauvre Allemaane d'aujourd'hu~ les unltor· 
mes llOnt peut-étre •n erutz-<lrap, mals les M>ldata du 
IDe R<!Jch aont toll]<>Urs Incomparablement bot~a. Tant 
que les nlllra n'tn auront pas •de bottes> lis seront en 
etat d'1nrenorlte manifeste et dans les dttlles comme celul 
du 11 DO\'tmbre, mieux. vaudra termer les yeux 1ur lea 
ln!ormts cb-.i QUI couvrent le:. mollets et les P•t<b de 
DOC t anl&Ulna 

La botte du fan\ulln devrait litt une dem1-b0tte * 
ouwerture usn lari• du mOdèle allemand; U n·y a pu 
mieux 

? ? ? 

Sc~U CJl<U Sr.CU ! jurait un vieux COionei rell"lite 
q\11 ~t sa arando tenue pour se rendre l une œrt
morue, acro<lllnru IPltu ~neu ! 

n faut voua dare lftl• la wruque tSu cok>nel avait et~ rt
cemmcnt tr11J1.'<lorm1·e et que not.re heros bataillait ra11eu
&ement. avec h· boUton d" col. la chrmJ.Se et. le col que Cf.'t1.a. 
nouvelle ttnu" cvmporl<'. 

1 Calm1~101. dll douctment Made.me la Colonelle, tu vao 
• ~ donnt,;r une oon&esuon et à' l'avenir aJouta-t-eUe, :wi& 
» mi•• con..-..cU:. et ach~tt- chu Rodma une cht>m'5e sur rn
• suru. Cho-• Rodina, 1.. m••~re ne coute pao plus ch.r 
» que la slllt>. Une ch.-m~ .sur mesures bJen aju.sttt '°'n~t 
• lea ènervcmcn~ et la COClitsllon cht!2 les gens 88nl\I ns. • 

• 1 ., 

Cea ?étonnes de la tenue nul:talre. pnncipelement de 
la tenue da !antus\n, toujours d<'savantaaé. bien que l1n· 
ramer.• penls:e â ftre la • rtine des batat:les • . cfS rtror
mes dol\ <'nt •·•nlr d'en bsut. c·est-à-<lltt de la rue de la Lol. 
J1t1n<>re a quel mlnlatre le m'adresse. car on ne sait al 
le s~neral Denis ,,.,... part•• de la prochaine 1 ~mbinai
IOn ». 

Entre parenth~·•. vou~ ne trou,·ez pas scanda1eux qut. 
dans un domaine awat $.«ré que celui de notre défense 
le aort du mlnllltrr soit r•gI~ suivant les hasards des • com· 
blnal.IOna • ? 

Mats, à t(M dea rHurme• de base qui doivent venir d'en 
haut - 0 puadoxt 1 - Il y a les adaptations qui sont 
du reuor1 dea ch•fa dtrtcia. et plus spécialement des com
mandant& de comparnie 

Cbei ces d•ml•ra. on constate deux tendances op~es. 
Pour le• una. à IA laçon d~nl U• invoquent et Interprètent 
le reglrment. on pourral1 croire qu'ils ont comme 10ucl 
P~lpal de pous.vr â fond Ir contn.<te eznr< :eur proptt 
e:eiiance et ce!~ do almple oo:dat. n faut a)Outer que IN 
Prf'rnlen let'Eem.wrt&jora les RC<>!ld•nt dans cette voie avtc 
une salWact!on qu~b ne cilorchent pas à cac~r. On 
comprend ml me Ç11 

? ' ? 
OD trOa\'e tous IM arttrlP! RODIN.~ • 1 

RODlNA~NAMUR. 22. rue a.. Canoea 

Co-ht.8.{.e,,., 
f.cuet-œ PG./Je.'I. 'J 
""' &eau U>-.Stume. .s~ m.e.s~.s 
TISSU . ~ o~tr~'Cl. 41 

t .. _ 

di. trbf10_,.i; 0. noo"P'I0'9'..• t•1 :eur1 1~ 
SIBU<TO s.t.n tMf'\re'1!°«'1.0l • f 11nv• • tNt• ~""' 
doub • U teloq ne coUre o..-

"'°"' ~•1 taire contec:11Qt"f'«• •• ·-•· cr-'"'· • 
n.btt~NN0:$1 6t"s1GËifî~ 111nt '\• ;• .; '" 

1!( 'TO 
""...,,. 

<"«2 

110 .. .... ,,. ... , .. , 
COUPE 

FAÇON ET FOURNITURES 
' OUR 175 F- s:ee:~~ ~~~ ::-.hifi~~ w~: ~~~OU~m~.lle~~I 

desws m.ante.u ou l•.ll•u• .1• 1e 
COUPf \/IENNOISE OEUX ESSAYACti <INi IMPECCABLE. 

o.,.. ce orix toutes 1~ foi..rr11turn "°"' COl'f'ICll'"-

MAISON or CONflANCl 

S li IB3 JE f ~ lf (()) 

J'ai. par a1Uturs. connu mamts commandant1 dt> compa.-
!Plle qut n'épargnaient nulle pein~ pour dèn<rher parmi 
le~ tl"Crues un Jeune ralla'.'U! tutl..nk Au J1eu ci• de!enure 
lta ajustements et retouche-s lilUX unuorme.s. ce:s comman
dant.a Je. encouraceatent. De leui- coté. l("S eoJc.ats ~ pr!· 
v1..1rnt volonuers d·arg:f'nl de pxhe peur retn4.l..it:r le t.a.11-
ltur qut. moya:nnant une ~tnr redt\"&tll"C. lt ur permerta1t 
d ·eirt chies 

Dans Cc! doma1ne. ae moindre exem,!l" tst tmu~tU au 
pluo haut pomt 

Les ré"'11tats son-. des P•IQ enourageanu L<· >Old•t c:<in· 
naitra •1te la satafaction d;.mOUf'proP!'e qui <~ la c:<inst
quence du presuge dt l'umfonne Ce prest:ge de J'unl!orme 
proau1t d·a:lleurs des •Ilets appréclabl"' dans llOll e:i:Ou
rac~ et 1<-~ rt'équt-matwQ.5_ 0 1 là~Jtra qu•un Jeune et beau 
militaire n'a pas t>esoin de c~I• pour faire des bégutn' En 
ttn•\'OU.S bh:-n sun ? ~lot j &J WU\: nt rcm.uqu~ le-s 'CU· 
nes recrues 10r.arn pour Ja pr~krr to1.S dans la. \ ·ie. 
lb ont l'au désespéres. gt!n<'s, dtsem;>1trt's, es•eulés. en
nuyn. treA malheureux 1J é'.il vrai qu 111 g 4'-'n~t:·nl µc'\lto
t!tre dépayses Mais ratsor de plus pour qu'lla n'uicnt pas 
l'lmpie&slon d'être déguisé• 

? ? 

Stmone. petite !tlle d'artlS8n allé, était trop intelllif!nte 
pc;ur ne PM se rendre compte d.a obstacles Il aon bonheur. 
Robert, Jeune et bel alhle:e docteur en droit tta., le f'ls 
du banquier ~ la petite ville de pro\.nce ou ceci se pas-
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•lt Le ~ étalt Important et lé''fre au mow &Ut.a.nt 
que !"exigeait sa pro!esalon. Sana doute réva1i.l1 pour son 
fil• d'Une nche héntiere ail.te aux plllMances d'llr11ent.. 

R.oben. avait bien cllt ; c Je puh·l'llJ à mon J)t're et U 
VlencSra demander ta m&1n & t.ea put"nta dunanehe après 
la grand·messe. ,, L'MSlll'1Ulce du Jeune homme et.ait 1é
oon!artanta, mals quancl U l'eut qulttte, Sunone perd.t 
IOuta sa oon!lance. 

Trola Jours s'éooulèrent cl~ptrément lonp, et ce !ut 
clim&nche. DepUls une heure, sunone rti"J'(lalt par la fente 
clu r!d.au qui lui clécouvralt la rue. Le c~I du salon ve
n&lt cle sonner la clemie ap'" oNe heur .. qua.ru! eue \1t 
.M Dandoy pere se <lirigmnt vers la maWn. Vraiment. 
Nlk:e l>OSS'ble? Ne venait-Il pe.s la prier cle renonœr à 
eon ru.. ? Alors elle remarqua sea p.111&, de;, gants de daan 
blaJie. et •Ile oompnt que le aww:le a'ttalt aœompli. 

Plus tard. elle sat que M. Dandoy ptre. et d'a:lleurs :.on 
tlla aus.t, achètent le-JJ'S pnta au Bon Marcht, Oil !"on 
trouve les ganta approprtb pour tout.el 11'& ct-1 emoiues. ll:S 
p.nta d 'use.le et de luxe. 

D<:manclet: le rayon pnterte dea Orands Ma(BAmS du 
Boo Marché, rue Neuve et bc>ulev. BOtanltjue. Bruxelles. 

' ' ? 
J'ajouteroJ encore que l'arm~e eat •t doit être une école. 

Avant ta guerre, c'était entre autre., une école <l'élégance. 
Rtndu à la vie civile. le mllltal.ro aardalt, sa vie durant, 
Io souci de netteté et d'ordre d~na aa toilette. li trouvait 
sans peine. suivant son 11rade. une place de port:er dbôtet. 
d'hu1S$:A!r d'admlnlstrauon. d'emplo)'é aux écrlturts de chef 
de bureau. Et dans tous les cas. Il éta\t &\antageusement 
remarqué à cause de sa belle prestance, de aon exactitude. 
de l'aspect ooigné de sa totle~:e. 

AuJou.rd hw que :ous lea ctto:rem font leur aer.,ce rœll
\a~ ces par.tcu!ar!·~ denaltnt loslquem•nt dtl enlr la 
ctntrsllte, haussant en une aeule 1ènér1'tlon le ••.andard 
de la natlon entière. 

t ' ' 
On troU\'t r.ous les art.lclea ROOl '1 A a 

ROOINA·A~VEK.b 10~ Meir 

' ' ' 
J e veux en finir de p~rler 1ur ce ton de docte moraliste, 

car on pourrait m'11ccUS<·r d'hypocrialt. li tl>t vrai que la 
morale d .na morale s .. cco1 Ge u '-1 c 1non mttrt!'t. Pasteur 
de l'élégance. ma chapelle com~ortera d'~ut.ant p:us de 
den\ta qu• la ea.eme aura set"' d• no vit lat à ma rell&ion. 

Je sata d autre put. par les lettrd de mes corrtspondants. 
com.bi~n nombreux aont les mlhta~rts QUI lisent c Pourquoi 
Paa 7 • et s·intereaaent a ettte chronique, lis m'ecrtvent 
stn#ralement quand awrocbe • la cl&Me • tt me drman
dent conseil pour reoons:.ltuer leur carde-robe de p;'«m. 

J 'ai pensé que :e &UJet tra!té auJourd hui sera acctoeilll 
avec sympat.lùe et prouHra aux cl~fenscurs de la Patne 
t1nt#l'6t que Je porte à l'uniforme qu~ q~el qu'il aoit. ne 
manque pu de grsndeur Quel qu11 aoit. U ne devrait pas 
mo.nquer non plus d'attrait. Mal coupê, nu<! CO'LSU. etrtque, 
ou nottant. U n·en reste pu molDa un aymbole; trempé, 
boueux a'es encore tout de m~me l'habit du Roi 

Don Juan S48. 

Petite correspondance 

HOll9 NpoDdroCa. comme d'bal>ltude, t. IOute demande 
....-nADt la lailetM ~ 

JoUtdre un timbre de tr. 0 .70 pour la reponse. 

Au Palais de la Nation 
LA MAISON NEUVE 

En attendant qu'on le supprime ... 
S'il y a, en ~:rwiue, comme ailleurs. dea • totalitaire. • 

qui <>liment que le ••lut ... t clan& la de11truc:!on du realm• 
parlemcntairo. t. l'lnotar de .... cette préoocupat!on nt aein
ble pes han\.,r ceux qui ont la garde et le aoucl de l'eni.r. 
tien du PalalA de la NaUon. 

Bten au contraire, 11' aont en tnm, tout dou<~temtnl 
et par petites ~tapes, de le consolider - le ptJals. Il poi.a le 
rég:me - .i,, l'ampll!ter. de le JDOœrnlser dans le dt-cor d• 
sa vte lntért<utt. 

Entre nous. U tn anlt b!en ~111, ce aolennel fdlllce 
qul, certea. dan& le <"adrè de ce irand enaemb:ter urbatùl
Uque 'lÙ1.alt l'architecte Beyae.~. Ill!:. <D IOmlne Ill rc 
lmpooante. Sa COUT d'l>Gnneur - &\'<Cou san& ente -. aûD 
p&\Ollon central dont le fronton s·orne d'une !r>M dt Oode
charle, aea b&Wllenta d'aile, tnoore occupés par lea muw
téres deo Atraltta ttMlnltt .. et de l'ln.&trucuon pUbllque. 
ont as.ez grand ulr et ~'oqu.·nt les classique& palaa de J·1 .. 
tlce des rros d<'pa.rt<·menta h'ançals. c·est d'ailleurs à cet 
usage que urvlt l'é<tll1ce IOUS la dynasti~ d'Oraniie 

MalA l'lnlt'lieur était vlellllot, encombré de tout l 'apparAt 
mobiller , décorutt! et aru.stlque. de •lyle Louls-Phlllppe el 
tocan! qui just•ll•ralt le mal.sonnant quallllcaut de M. LA!vn 
Oe.udet à l'adr<&.••• du XL'C• s1ecle. Et. ""' >UtCnilt, f, ri· 
qué, ID1Ulllsant donnant l'unpre;s1on d'accue111lr dan> 
une aut><-rae d<> Toou-Bahu cette fonrudab1" équipe pu. 
lementalre qui, par 11'1 er.ets des rectnSementa de J)<lpu· 
Jatlon, a ~leVé l e!Icc!.lf parl<mental:e au chl!lre ~ p?U 
de quatrt centa honorables d~pu~ .-t ~nateurs. 

Alors. de tout tèmJ)IS. Il 1 a tu des pro~l4 de bou:e• er
semmt total de l'édlllce, pro~!.> dont :e p!us audacteus 
conslataJt t. wuwir totalemtnt la Cou• de la rue de Lou· 
n1n. dénommle 1! justem..,,t la Cour pœtènt'lll'e, dfopulA 
que les cinq adok>1eenta du sculpteur M.JJme étal•nt. a vec 
c"ndwr, le= mlnabln; petites fes>es. dijpieo du M Badin 
de Courteline 

Mal'! on " rocul~ d•vant ta dépeNe dont le chi!!~ eut 
apporté. comme 1• dlMlt M F!eulllen. de l'eau au moulin 
des ad"er.alr•" du régime. 

PAR PETITS PAQUETS 
Et c· .. t au •y.i;.me des petits paquets que l'on a eu 

recours, en comm•nçant l• timide o!lens;ve par l'endroit 
le plus vulnénible, le ~n•t. Cur de méme qu'aux 1rancla 
(l'Ut doit ~rt rrar.d, le titnat, •DOOre censé étre un a.i. 
salon de haut& se 1neurs de l'armon.: l>"l&e tt de rrandl 
!oudatalrcs de 1:1 ploutoc:r•tte ind,stnelle. éehaPJ)e ~u
rel:cmen: aux crit1qU<$ peu b.en.<J:lantu qui ennloppeat 
les • elus du peuple • 11uand lis se llvrent. pour :eur compt•, 
a dea dipet""!S dltea IOIJlptuo.lr<s 

A l'lnlh!lt.I\~ de ce gnrt<:n d entn,ent et de Co(lt a.,r 
qu'<St notre confr<r" en kttrd. O. Pulinp, directeur du 
ser.tces de la Qu<Ature 1.,. v,eux et opulents k>caux de la 
Chambre Haute ont, wut doucetttment. par brtbea et mor
eeau:"C. &Ub~ unt• modt·nusatJon heW'eus.e. 

On a conlllle!lC•• par ajouter. au r:che •alon de th6 ()<) 
les .senawura tiennent leur t!ve-o· c!oclr. dana le ~r 
de pourpre cL d'Or do magn1nques tapU....rtes, un bar ultra. 
nJodeme. oü lrs ~miuu~ ~uvent t!ta.nrher leur tvlt tn 
vidant des brocs de blonde et mows.sewse bière. 

lnlU&U\e qui !•Il baver d'envie le$ députéa. !Mquell 
dolvtnt se oonttn1er de t!s:irld et de Sll'O(lll • 

pw,, l'on a lnatalle dana les vieux s.Jons des commllllonl, 
d .. lamll<lda.rea .!:tt:trlq""'° des plus dkarat.ta. 

Elllln. r<'J)renant ~on des sallu du r~e-<iba-. 
cian& l'aile dro.t~ rncombr~ de na~ei.. colô<UUX tt <le 
mm.atl!HI de l'école de PJru>e!4. a questure du ~t 
a abattu mura et c:oiSona ,1><mr &.:Ikn&i~r une- vute aat:• 
dest~ée aux gran<!ea ....emblft-1 da groupeo pollt;quea. 
dé pu téa et aem t"'1ra ttunl$. 

Cent cltloQuante J)O'llOll.'l .. pe:i,·ent y a.~er à leur all.e, 
dans tm d«or clair, p;mpent. qU! ferait d= à Oeor&M 
Vaxelal:e. que ce l«-1 a oen~ ans et un &lr de .)<:ur.eaw. 



Le tout pourvu cl lnstall&tloN de bur""u des p;us modunea, 
t,ilfphon(a,. tn!C'""nlv-nn J)("\r 1& traciUCUOD O~ llJUnf. 
c!late, buresux 1 .., de dactylos <t de •~-

LA JOLIE BUVETTE 
Enhardie par c ex~mpl• la quea:ure de la Chambre 
e6t allée, elle au"51, ue l'execuUon fragment.air• de 10n 

plan. 
Elle a oommmcé P&J' iunfonter, da.rui l'ancier.ne salir de 

riœptlon des vlsl1eur1, au brl etaae. un enum1>:e de v.-. 
tlalzes et de cabUl(tl de toUctk dlJn'S d'un palace 

Pula die l'tat attaqi;«- à œttr fam«.ise buvrlte. que d'au
:ia ae rçrélentalent C(JllUDC un llw fastueux de clt:e.:
Uona prohlbéd, alon qi'" œ n'eta!t qu'Une étroitt' ri !>lm 
~ butrlnille. arant pour IOUt dh;:or !<$ ~ltt.ux P&JV> 

"' ~tant l<a pl'ftltaUons de 5enDent d• noe 
ralDa 

Débordant sur lts •tstla.res ~lr«t.és. la bul·eue a vu 
ci:mens:ona d<r.l~ 

Dœ enscmbucr• de haut a:ylfl • .qul ont fait leur& preuves 
li maanJJ!que pa>'lllon be.lie de l'P:xpositlon de Parla y 

t amêlUlié un loc"I clall', au d~r sobre ma.la panpant, 
uelllant, qui p~r le Jeu dc11 glaces, des lumières pro. 

et~. la nrn· N l~ ma1tr1 .. u modern• du moblhor, e11t "'"' 
le mervelUe do con.tort et de bon gout. 

&.'1.liement, on dtvrti é~olgner de «' bat accueill:lnt et 
:mpam lu aol•m>l'll"4 machines plcturalea qui trouveront 

doute leur plue dam le grand local sénatorial du 
upes polltlqUftl. Un lnatant on a songé à y expooer, à la 

dbOllMur, l'œuvrc toute de délicatesse et de lral
eur repr~nt.ant la reine Aatrld et dom la Chambre a 

al: récemment l'acqu!altton. 
Mala a la ~exlon oo 1't~t dit que ~te touchante elr:

royale ne doovalt tout de mtme pa.s decorer une b~'<•l:e, 
6~11.e transt~ en cbannant e: é~ant local de c:ub 

ISOLES 
En m~ wimpe que a'cx ·u1a:ent ce& travaux, d'autru 

ta;ent annon«ia. J)o)Ur cr""r autour du locaux de travail 
lementatre. une "°"" d'IJolem.•nt. Car ou entrait & la 

bre comme dans un marché 
Ullltsant les locuux cé<I~ pnr le ministère de l'Instrur11on 

Jlque, la qut'llturt• '"'t en traln d'aménaeer une dcml
uzalne de salooia-parlolra. c·eat l1 que d~rmala noa 
nora.b!ea r«:evront lt'llrl vlslteurs. lesquels seront d6aor
s canall.sff vrn l'•ntroe oo la rue Bevae:t et <Xl<•dutla 

r del hul.uim vtn les locaux de reoepUon. 
Ce travail .m ... ~. on aménagera llUlll' le& ~trea un 

o(I !la pourront 1e riurur et 1e concerter, pendant lei 
de b Chambre t' 1tt meure en ron~r. direct ure 

chela ~ urTll:•'. qU1 JWIQU'à présent étaient lôiM 
une tribune ~ la salle des aêance6 et correapoodalcnt 
leurs llllllllltrta par dea nl que transporta!cnt lea 

' ers. ou plua 1.1mplœmnt • ~ p&.r g.,,.iet 

LE PALAIS PRESIDENTIEL 

Et pula, al l• IJT&r.d phynan<:ler de l'Etat '1 
n..ent, on att.aqu ra lo ~os morceau, savoir l'aménag• 

t du palnLI des Pr6a1dent... du Sénat et de la ~mbre. 
Car ces deux hauts ~rutatres de l'Etat, les prem!era 
<U .e Ro~ ne dU!Jl<lt<·nt d'.iucun local oil Ils p\liMcnt d~ 

ent recevoir loura !Wtes 

PLUS DE DENTIERS 
MALPROPRES! 

,AITll CETT& 
f'STITI" 1.XPERlaN~t 

•·· N•1toy•a votr• d•ntln comtn• 
vou.. .,. oue:a l 1llahltud•. 
.a.· N•ttoycz-1• •nsut't• oucc Stnadcrrl 
- •t iu1•~ d• Io d1'fll,.1ncc. 

Cc:c n.1a1 a ço:n..,a.mcu dee milhcn de 
puaonncs. Le rUuh..as •Oui c.n w p
ra.ne:I. Si •oui o'êtee pu uuWic, "oui 
pou•tt reoToya • la S. A. t.'1inc:e 
Dtt:trie. Oépc.. HJ1Cifnc tt l'harmaC"it, 
Bnax:e:llcs-Haten, •prè:a l'uoir cmplo}' 
ptnda.nt une 1c..ma.inc, le bidon que 
TOU.I avez ac-bcté : la •alcur liOUI ai 

1ua rcmbowsée la.nt discu11ion. 
Stuadcot, ab1olum~t anuftcu.Jd, net• 

toie ltt dcn1-1 a.ni6ciclld conmic aucuo 
auue produit ne le rail. Toutee let 
colorations, m~mc lu tachu de ntco
ône., disparaissent comme pat c.nchan• 
tement et 1an1 brosugc. 1.e mod e 
d 'emploi est tr~I 1implc t dan• 1u(fi-
1ammcot d'eau citde pour rttouuir le 
dentier, •usez une maure de ~tctadcnt. 
Rcmu~. Plongez le dc.ntier et l;1.11~n
l e baJgncr toute i. nuh, ou pendant 
YOtte toilette. Au moment de rcplacc:t 
le dentier, r:incu·le bien (de prlftrcnce 
1ou.1 le robinet). 

Stnodntt ut ~ c#nU ch•• tou.1 lu 
plun-moci.,.., .., ,,.roc de fu. 10,- le 
bidOll ., , .... 17,50 ,. vond bidon 
(cont-u double). 

L'appart.ement du pre.stdent de ln Chambre a ete am6-uaa' darus una loge de concieJ'll•· 
U est que.tien d'utiliser l'b61el, lnoc<:upe, du mlnl.stre de 

l'InstrucWon publique. pour y !n&tal'.u b préo!d~nce de la 
Ohambre. L'hl>tel du muustre du Allal.l'e& etr1u·,,~n ... qul 
occupe l'autre aJ.:e du Pa!IW de la l>aWon. M.'r&tt n\>erv6 
au pre&dcnt du Sdlat. mals on a eu qaelqur peine à per
aua<lcr les divers t1tu!aire:; du portde'J lllf' de notre P'un 'iD 
011'1« de d"l!Uerpir ce ce lo;ns qi;e. pa romparai..<in . , . .., 
d'autr•a ht>tel& nuna~nels. lis Jugtn: luxu~~ et IOI:P. 
luewt. si l'on n 'arnni.t pa.' à les coi vn ncre on s·arran
ceralt en donnant ~e rez:-0.e-<hauss...~ dtt ' lns:.ru.ct.kin pu'b!J.. 
Qu• au président du Sénat et le bel e!,aee au prbldent .i. 
la Chambre, 

SoluUon .i. mldde!mat.sme qUI e1t danl DOi habltud& 
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Now prlm&I nos co•nJJ>Ondanb de bien rouloir aareuer 
Zet.ro lcttru et commun:call~ d • .11oni:t11.r le Direct=r 
de P'Ow'quol Pa$ ? •. JCl'U autre prtcùlon. En 1<1 adreuant 
"°"'~"t d run ou l'autre d'entre iwiu. •LI ruqumt, 
.,. ccu d'absence du duttnala1Tt, d• """ leurs eni:ou rtga
r'O' .,. d'inutiles cirCll•I• tt noua rn:emr avec de longs 
retar~. 

Joyeusetés toponymiques 
Où l'on hJt Ja. conna1p.a.nte de la rue 

des Démancr;1l,.ons.. 

Mon cher Pokrqbol Pat ? • 
Je me suis beaucoup am~ d• l'<ntr<tUet c Moedertaal • 

eL de la ri!aetlon qu'elle provoqua chez un lec:eur. vieux 
Gantois dénicme. J'ai lu a<tc plaisir la docte mi.e au point 
de L. V. W. dont le ton conclllant et amene réve!e ce carac
tère quJ ~d p&rtlcull~rement agttal>!e les relauoœ avec 
een.ins de mes anciens cancltoytna. 

Je &U1s d'~rd avec L. V W pour ~nnaltre que let 
nona llamand$ des r~es 1antolle" ont f~ tnidul!$ t. ls 

- Quelle barbe au aa. moo cherl 
- Quai 1uppll .. 10111 101 jow1 I 
- Malt pat du tout, eu on H r••• 
d.oux et bien an 1 mlnulH •••c la 
œ àzn• et la lanae RaHx. Plut auC\lnt 
douleur, ru 'rup1lon1 d• la peau, 
plu.a de rou9euu ni feu du ruoil. 
Ua• •rala cure de l',plde,.ol Ua 
produlJ PAIU AIT 1 
EA ••nt• partout t.-, 11.~ ta.- ln 
La.m•• Jluex 4 so lt. lu 6. 

va-eomme-Je-te-l>OIWC par les !onctionna.lree du premier 
Empire. m&J.1 Il fauL &\OUtr qu·on a mis le l<'mpe t a'tn 
&pelCf'\'OU', 

A.lnsl beaucoup de lamUJes gant.o1U$, auJourd'bUI dlspa· 
rues comme lr:a : MaceJem, Savaan. Come)·n, Krevtl, etc., 
ont donnt ll'llra 11oma à de• rues. dan$ le.queues oe trou
vaient leure propriétés. Ces noms dormèrent Ueu aux tra· 
ducuona les plus oxtraot'dlnalres et j'ai connu. dans mon 
enlance. Il y a pr~ d'un dcml-siccle. des plaquca portant 
crue de la MarJol•ln1>-M~11eletnstraaL •: •rue de la Sa· 
vane-Savaanstr.ia.t 1. t rue du C\~rnin-Comt!ynstraat , La 
• KrevelatraaL • êtelt de•enue en lrançat.a ; la rue .. de• 
Démangeabona. (Mat.a oui. malS oui. Moedam ... M&1S ou~ 
m&ls ou~ l\ltulturs > Et, comme souvent en Flandre. U 
uutalL une rue courte et une rue longue du mfme nom;' 
LrOla arttrea pnt.oLsc. portaient ~lie éltc&nte dênmn•· 
natkm. 

J'ai connu le Umps où la • Brt'ydelstraat • M tndul· 
wt. • Gand comme t. Bl'\lits. par rue de la Bride Ma.a 
L. v . w, comme l'agneau d• la !able. n·ttait probabl._ 
ment pou encor< ne 

Depuis une tttntalne d'ann~ beaucoup de cca traduc
tion& baroques ont cté recuflees. mals le cœur de L. V W. 
dùt-11 titre ulcéré, Je ne connais pas de ville en Flandre oil. 
comme t. Gand. on les alL malntenuts aus.I lonatem~. 

Au rond wutcs cea fantatstes t.oponymlquea aont sana 
erande lmport<lnce. ln mot.s n 'ont que la valeur que nous 
leur donnons el qu'importe que Donkerstege devienne en 
français. rue du Par.d:s, •t Steend.vn, rue St-Ceor11ea. al 
chacun aa1t a·y rt"trouver. N'oublions pas que. auh·ant votre 
aimable corr0.1pondant L. V. W. tou.s les Gant.ol.I, eranda 
et peur.o. aont lntelllgentA Ne romptez P•• sur mol pour 
tJ!umer le contntre 

H. Vun D. ni condeT de Droclke• ~n l'an 1'11. 
? ? ? 

Pour fa.ire suite.. 

Mon cher /'Olirquoi Peu 7. 
Le cuistre ~antc5que q111 sént a la Commidon de tra

ducuon ~mb:e en p.iue d atteindre le awnmum ckl rtdl· 
cule. Dana une brochure à J'UMge d'une 11rande admJnla. 
tniLlon publique, on trouve des Lincent.-Lljsen. JaU<ht'-Octen, 
Mal& Je oomblc '" la traduction de Oreye en ~rie tt 
Othée en Elch , 

Ol'l11inalre de la lront1ere ltnguisUque. et ayant lr6Quent' 
la population pcnd11nL des armées. Je n'ai Jamais entendu 
&ppeler Ct':I \1lla~rJ que Oreye et Othée, ni au-deuus. ni 
en de1SOU$ de la ligne Allez donc demander le chemin vers 
~rie ou vers Elch au marché de Ton11tes 1 

Cro>•Z. tll(>n cher • Pourquoi Pas 1 •. aux bona senti
ment& d'un ftd•le lf<:teur. 

Flamand-Wallo11 de Lld~ .. 

Trop de wallon à l'i. N. R. I. .. 
c~ lf'Ctf'ur dt Knocke soupçonne li-dti-\OUI 

qutlque m.inc.eunt. 

Mun ch~ PuurQut>t Pai'f 

L. DAZEX 
Un plod.W. cl• t..._n.1•uff c_.f,.,.. •. 1,;.. 

Quelque lecteur poumut.-11 m·mrormer 11 l'i . N, R . 
français uu ... uon ? 0Jns le dernier caa, qu'ad 
vtent.-11 de• Scia .. d'expre$!lon !rançal.'le et dea Flaman 
trancophonca ? c.:a derniers luttent depuJ.s la n~lssance d 
flatnln~untlamc contre la namandlsatton: raut.-11 fltn 
le pr<ljjramme t. la lutte contre la wallonisa11on f Car c' 
bien une wallontsatlon eraduelle de notre JJulltut • n 
tlonal • de Radiophonie qui se pratique deput.a Ja ri!ari 
u.Uon culturelle de notre tœmu:. o·aucuns me ~ 
qu11 n'y a qu•t tourner le oouton vers Ica J>OISleS !raDÇA 

:i Au 11$Q"Je d 'ttre ace~ de chauuntsmr. Je !cur ri!;>ondr t que mon ~nUn1en: national pro:este et que al l'admlnlltr 
t!On dee P . T. T . DOU• taxe de 80 !rancs l'an pour l mt i «ntlon de l"entrellen de l'l K R :J raut que celui-cl n ! l .solt da q•elque utilité. La rad!.opbonle a un but fduca 

J 
!a"'9 oonn&ltr,. ou !&Ire entendre. vWa"""" lee dl:orm 
t.IOCI de la bella Janruo do Voltaire prouvent l.OUt a:mpl 

~~~·••••-= ment une abecnce de aens moral et de~ ~tlqi.; 
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s~ lJCS en(antf / 
L'estomac de l'enfant exige une nourrihJre légère el diges· 
tive; de même sa peau, fraiche et sensible, demande 
une crème très douce. Les mères soucieuses du bien~!,.. 
de leu11 enfants emploieront donc Io Crème Niv~ 

• 

Eli. P"rt6• el lon1'e la 1*11 qu, pe..t o r>sl ,..,,pt, lou!to i. 
- Jo-L l.'....!ont suppcrloro m,...,. :'humtdh ol t .. <P•-"''-'' , 
chonQ•m•nh d• tempérolure Lo Crtme Nr.to donne O -
Io peau ce velout•, que nous olmon1 tant d\n fes uJontl. .+' .. ~ ...... ,, ~ ... 
CREME NIVEA"' ..._ • '· 9 w Il SO h , .. tub.• 1w 10 i... ~'-'Si?'-

11lClû15tlque d'ailleurs de ta •~• moderne. A motna qu'il 
'1 ait plus en Be~ue cpo Wallons et Plamaods. 
&rait-ce la contl'f'l)artle de la flam&DdlsaUon à outra~? 

Rralt.-ce, par hasard, une te<:Uque du ministre des 
• T . T pour donner plua de po1ca aw: exteenœa des na

ndlRun ? Car notre mlntotre des P.T.T . est c vla1un..ch
ezlnd rn vl&am!ChvœleDO • N'y a-t-U pa.s assei de poetes 
'émission en Wallonie ? Et l'lntroductlon des S<!ancea .,·al

es dans les Proerammes r4Wlen de l'IN.R. oe c<>ln· 
~t-e:Je pas avec les mesures de ~uc".Jon des belll'S 

'hllstlon de "°' posta 1 Ct ""'· Kooclc~. 

Ne voua pressez pas 
de p:.yer •os amend.- ftseales. 

Illon cher Pourqi.Of Pta 7 
Un colltsue de bw'eau avait tcop6 d'un procè1Herb&l pour 

tlon de t!r.e; COl>ClamM a 500 tn.nca d'ameo<le a <ec 
amll et IA ~tallte, 11 s'emprtiUa de solder. Ces jours 

ers. 11 apprend que la d6blt.ante t. béntficlf de la lue 
amnlolUe f!Jcale et t. ~ remboursée des 500 fl'Ulu 
Croyant avoir droit à celte meaure de clémence, Il poge 
qu.,.tlon au l<'rvlce des accLSea et vient de recevoir la 

po!IAC dont voie! cople: 
c Il est exACt que M .. M E. a Ill remt>oursée de ramende 
qu'elle t. payle. mah la IOI relaUve à l'amni.tle ftscale 
ne concerne que l<S JOmm,. qUl ont éte ll(:(IUJt:ées aprê6 
le 4 nonmt.re 1936 Du fait que vous voua ét• Ul>i'ré 
avant cetU> date, voua ne pouves en bénefkier. i.. ch<>M! 
voua aernlJl•ra peut-.!tl'e lllOllQue, mats Il en tat malheu
t t."\13êment alnSl .. J 

Avta donc aw: délinquant»: ne Jamais se pr~r pour 
ulder Wlé amende .&cille. 

F C. 

Sur les auxiliaires » 
Et à Pf'OPol du projet de rtrorme admlnlstra llve. 

Mon cher Pourfll'QI Pa•1 
Pull-Je taire observer l votre lecteur L. o .. <paeee 4014 
40101 que les t.eents aw:llUt.lr,. dont U parle ont subi 

en prevu par les ~lemtntt? Cet examen. t.nnoncè 
les jOurnaux et le .Voo•ttur, ttalt e<:cesstble à w.a les 

D 'alltn! pt.rt, la pnorttè à accorder aux anclena combat-
11a a ID<ljoun eté ~pect~ l)<llaque la plupan dee em
oy~ auxlliw .. ont rait la J\lertt. 
Et pull. y a-Hl •'l'lllment d.,. lnii'nieurs. des comptables 
~ qul font partie de la uteaorle: ou•Tleis employéol I 

Enfin. Il n'y a pss de ra,orltl.•me à faire pour lts f'm· 
oylis auxiliaires dans le c:&c1rt dts agent.& adnun11traur. 

nou•el examen n'est pas ntc4'saaire car. depuis de nom
~ annhs. ce& acenta remplllknt des roncuona t.na

l ctl! .. du peraonneJ du ~ superteur. Comme 

ils ont toujours doani! entlùe aaUslac::on. o·est-11 i-a équl.
:.ab:e que ces bo~ serviteurs .-oient enfin .eur 10r:. .mô
lloré? 

Au •'Ul'PIUS. certains t.empora1ree des dépan.ementa mlnb
teriel.s ne wnt-14 pas pas.sés sans examen dans le cacitt 
permanent? R. D. ---·---

Au Poteau, les poteaux! 
Ce lecteur Hûm~ que ln 1amin. ont Joli.men t ralaoa. 

de les dtmollr. 
Mon clier Pourquoi Pat 1, 

Sou.a te titre c Alerte•. Je Ils, dans c Pourquoi Paa? •. du 
8 novembre que des c ,·andulea 10nt allés mu tuer la &111na
llsatlon le Jone d'un senuer tounsuque de l'Ourthe tnté
nel!l'e •. Permetlft à un réacUonnat.:" en ma:ière dot c lJaU.. 
~e • de voua taltt part de quelques réflex:o111. 

SI d.,. • maniaques s acharnent à lapider la plaqu .. 
s!gnalisatrtceu c·est qu'elles constituent, en elret. à e&Ud 
de leur a~rlace et de leur klat. des cibles dlablemen' 
tentantes. Sa\ <Z..\'OUS qu·aux abord.os de mon pateUn, aucune 
plaque du TC B n'a echappé aux cailloux des aouea du 
villa11e 1 L'émail bleu est constdlé hunentablemeot et r ien 
n'est plus alrreux que ces re<:tangles boocrués. llchés de 
guineola el. d·aU!etrs. parfal!.emont llltstbles, volte Inuti
les. Pourquoi s'entêter dans cette manie d"entarher le pay
sage per ces placard.!' ng1des tt • mécan~urs • ? Quand 
donc adoptern-t-«i un mode de alrnaJjsation molna ancom
brant, plua dlscret et plus r .. p<ctuew: des altea ? 

Etabl. AJAX 

Au pOteau. les poteaux 1 
A. F. 

M 0 NT E 
ET 

DESCEND 
Amé lior e z 
votre home 

PAR 

l ' Escalier
S or prise 
AJA X 
Placement eratult 

partout 
en BelrtQue 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 



ReYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE -

lui calo.el - tl •ODI Illat ... ft lit 
le • &lil • con.flé i bloc• 

n faut que 1e lote ver..: chuqut• Jour un litre de bUe 
dans l'inl<lstin. 81 celte bile arrive mal, vos aliments ne 
se d1gereni ras. ils >e putrt'!lent. Des CU vous ronflent, 
VUU& êtes constipé Votre orvanlatne "•mpooonne et vous 
êtes amer. aoattu. Vous vo)·~z tout en noll' 1 

Les laxatifs sont des pl$-aller. Une selle forcée n'atteint 
pas la cause Seules les PETlTI::s PlLULES CARTERS 
pour le FOIE ont le poovolr d'usuar le hbre a!Oux de bile 
qui ,·ous remettnt. d 'aplomb Vtfttale3. douces, étonnan~ 
pc Jr taire couler a o C • ' P~· tta Pilules Carters 
po.... le Fo;e - T' u Dt• .., cl !· 12.00. 

Les recalés de l'Ecole Militaire 
On leur offre unt cum~n,.iUon, mata 

Us 1:1.. trouvtnl Pf'U rtluiunle. 

Mon cher Pourqoo1 Pa1 1, 
J'attire \'Otre attenuon •Ur la oltuatlon dans laquelle 

se trouvent les quelque v111gt-<:H1q candidat& qui ayant satis
fait aux dures conditions du concours d'adm1s.slon à !'Ecole 
Royale Mllitatre, n'ont pas ê~ claMéa en ordre utile 
pour étre adnus. 

Ces Jeunes gens auxquels li n'a manque oou,·ent que 
qu•lques pcnnts et qul aont œnatmment ausst «calés» 
que d 'autres qui ont et~ adlnls, ont tou. reçu <l'armée a 
grand besoin d 'olrlclel'$) une note de l'E. M. leur conseil· 
1ant de passer par les cadrt.i en l.ur apprenant qu'ils sont 
d..spe~ de l'cxam•n pttparatolre de JOu.s-lieutenant 

Ce qu'on negllge de leur apprendre. c·ea: que I& nou· 
\elle toi des cad.res P<>rte po~r lts candidata sergents <en· 
ea&es •olontal.res> la ~riode d'instruction de 6 à 12 moLS. 

~r~~it. A~Hr~~i~ 
''
1lllJ1lllllillllllillllll!llllllillYllJllllllllllllllllUlllillllUllllllllllllllllllllllllJlll'' 1 

~ 

S
.• ~ ANVERS, 36, Courte rue de !'Hôpital 
1eges 

BRUXELLES, 30, Avenue dea Arb 

SUCCURSALES ET ACENCES EN BELCIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS : 20, Ru t de la Pailt 
LUXEMBOURC : SS, Boulevard loyal 

Comme Ils peu.ont a'enp;er au plus t6t le 1• mara 1931 
Ua ne peU\'fnt ttre se~nts qu'en mars 1939 et comnw 
l'tcole do So\U-Ueu1enanu ne s·ou\'re qu'en octobre, on le: 
met ainsi dell~rtment en re1ard de deux ana 1Ur loun 
cama.rades. 

Que l'on a'C!tanne. aprè$ cela, du peu d'enthoualt.Ame qut 
nous mett.otu à reponclre à l'lnvltat1on qui noua ••t rai~ 

Sl l'on se contentait de nous tn!!Jger un retard d'un an 
déjà bien sultl.ant, peut~tre cela ch&ng•ratt-11? 

R. P .. ca~d1dat blackboiùl tt "°' content 
? 1 ? 

Ct qu'tn dit u.n' raama.n qui. n'tst p21 r kht-. 
Mon rher Povrqvoi Pas? 

~ton nia a aa'ls!all au conoours de l'Eco:e Mllttalre, ma 
n'a paa t~ cla.saé en ordre u:ile pour t'Il\l'tf t. l'êcole. Ot 
ce fal!, U a obtenu un cer:iJlcat de upacll<l romp!tl 
l'exMiptanl de l'ex&men p."éparatolie à l'ecole de ao 
>le'U:e.Da.nt. 

M.ila pour en•rer à :a dl'.e éco!e, U y a un t114 d'oba!a<:I 
e: de per.e de t~mPI - c·es:. a n'y nen comprf'nd.re. ttant 
dollM la pénurie d'oHIClers à l'heure actuelle. 

Il On ne peut s'elliawer avant le let mars. le concou 
de l'E.:.t étant tennU\e lin octobre, per.e de temps d1 
4 MOl.5; 

2> Il faut un cycle de 12 mol.s à l'anntt avant d'obtentt 
le grade de servent <lol de Juillet dernier lrnortt de p 
que toia>: 

3> L'~olc de IOUS·lleutenant s'ouvrant en octobre, 
s'en&uit que le candJdat entre en mars n·a, en octobre 1 

vant, que 7 mola de service e: doit attendre l'entree 
l'ann<'e sul\·a.nte, ce qUl lul fait 19 mol.s de service. pl 
4 mois d 'ati.ente, aolt 23 mo:.s. 

Est-U Joalque d'ul!Uier un re~ard de 2 ans à des Je 
rens ciw 001 prou,·e leurs cal)acl:~ en reuaus..n~ l'ex 
men et que seu!e so~ven: une ques:lon de c~e a dH 
V~7 

M qui de dro.t a·:·U »onge au moral de cea )tun 
Inactifs d.uant dota mol.s ? 

Saru; doute pe~t-U que ceux-.:i peuvent refalr• 
annee d'etudta auppl<menwres. Hela 1 ce n'est paa 1 
JOW'S à la pon<e de toutes les bourses 1 
la parents d.e concllllon mod"'lte qui, au prix de 

sacnJ\cn ont pu P•Yer une annee d'études dans une 6co 
sptclal1$fe lcoOt 10,000 fr.> ne peuvent plus a·en pennet\ 
une deuxlème... Une de ~o• pl.,. anl:itnnet ltCtrtcu. 

---4'-

Complément à la biographie 
de M. Pierlot 

Dt l.a put d'uo de ses anciens camandn 
de promotion.. 

Mon chtr l'OUrquoi Pœ 1. 
VouleMous permettre à = oorrespondant ~bltuel 

c coin des Math • de s t'prer, une rots. dans le dé 
t.eDM'11': c Veddtea 1 ? 

De ~·an.tete que vo:J.S avez. cons.i.cre â M H Pitr:Ot, 
peut, comme tauJou:s. dire c qu'en termes élOs&nta, 
ch°'""""!à a.>ot d.ltto. • Cette <tistmction lm~ee t. un b 
d'humour> n·empkhe pas que vous depetrnez le m1nll 
de l'AvtcuJture 1aus des couleurs plutllt 10D1b1U. 

Je Vil!.$ vous donner deux détails qui voia prouveron 
d'autre part, que Je connais bien le sénateur du Lux 
bo\11'11 et, d'autre part, que vous l'avez peuWtre Juif• aév 
rement. 

! • Hubert P1erlot œ: en:re à !'Ecole MUltalre. comm 
el6\'e de la ~ Prumotlon. :e 15 novembre 190S et, ap 
le p:eau.,r trime5tre. a demlssionné pour dH raaons 
conv~ peraonneCe. Tous :es è!eres de la 64e Prom 
tion. dont Je fall par'..._., c.n: regrette :.e départ d 'Wl 
rade dàllt, en peu de 'empg, Ils avaient pu •l>P'tcler 1 
quallt<la de QOtW' ~ d' ... pn:. cr.i·abl'ltalent une certaine 
1111<1.l~. Voici un petU 1nc1de!lt .qui le prouve e: qUl. 
IOD tempe.. a bien dn·er.: !a promotion : 

One J;llwcrlptlon du dlreclA!Ur dea é:udes ot>:lc-.!t 
qu• '1••• .. rea4an1 t. une lnterroptlon d't:re pone 
de IOll. cahier de notai. On beau ma.tin, Pler:o1. ·~ 1 
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c d<bal:aî• • !terme d ariot &:;in!Jl&nt ln!em>i&tlon l 
ar,-b e chez un de nos CÜ::lll' pro!~ws, qu t.mvt
ro~ nous appdlona le c ptt!t mscaqu. •. A l'en· 
trte de Plcrlot dans le cablnrt d'lr-!errop.Uon, I• pro!- ur 
a\"a.nc:e la main pour ~ ;e !ame-.-x <ah!a; P..u!o~ 
- rr.u V!!:!. de • LDCllner rca~t~mt - croit que 
le pro!esoe:ir \"at' IW ae!Ttr a uuln. µo..se rapldeimnt .. 
c.ihltt dans = ra che et !end la = drol:.o. tan· 
cw ~ "' pro!œst • reltv• la llenne 

De-.a: lo:s. la po e sdne oe renoyt'e!Je ..,,.. l'œll amus.! 
d~ c coequl~r d~ dtb3 re •. Enlln. le peLU maca<1~• 
prend le cab er et ac.:n la main de Pl~I en dlaant : 
c n :ne ~ 1>&1 C:: q ..c Jal rdus.! la ll\4ln • un t!ht. • 
Rentre à la aalle d etudcs, Ple:!ot eut le aucc:111 que •ous 
d.M1nez Ne .o etal paa oom~ en timide ? 

Penc!.>n• la ruerre ! 'l llll~nc<ment 1918. J• hl· 
&:>:S partie d'Wl CO!la<11 d<' iU<l'ft Charî~ de Jurer ~~ 
:nfractlOilS du fron:. Arant J'aud:cnce, amve un adJU· 
d&.!lt du 20e de u"1lt qui. e:i quall~ d'avoca:. devait """ 
f endre un prevcnu. Tril CO~(·nt, !l ae prtsent.e 
au membro du JW'Y • c·..i: a!ns! QU< Pier!ot et mol r&
f'41ron.s ccmwasance 

La c.o..oe o~ P!erlot devait p!alder amve. hlalolre d 'un 
soldat du 20e. tradUlt devant le Con.<ell de iU<rre pour 
n 'avoU' Pa5 obden< le.a OONllinl'S doM~ par un comman· 
dant de compagnie de prcmlèro Uane. 

P1orlot, ndJu<lant au mfme rëi11ment, connal.&6alt l'au· 
teur dd consignes pour aon caractore he~ltant et son art 
d 'embroulller lts chose. :.,_. plua atmplœ. Ayant obtenu 
la P<ll'OIC. ntaltre l'icrlot d11 • c VuU:toz,.vou.. me pt'rm.,ure 
de '"""-' donner connal&unce des conolrnea q~ mon 
c.ient - un t>rlmalr<! - d.valt observer ? • La lecture 
tennl.ru!e, les membres du JW')' av&len1 leur conv1cllon 
fa.ile : !e ao.dat rut acquit!<! à l'un&nlmlt<!. 

Cet lnddent ne mon~l.-1.l paa cht: Plerlot une 11rancl4 
lndtpcndance de caraclère Jolnle à une ob.1érvallon très 
!lne? 

Tout cda. mon chtr c Pou.-qool Pu ? 1 \O~ lncl~ra 
peut~.re à pcmer QUe le mlnli!tt de l 'Arrlculture n· .. : 
pa.o d:s:&nt <mal.a timlcl<ll. n1 tnrrat <atralre V&n cl4r 
Var.en• mais J~te c! 1nsen.a.1b.e aux contin&~ncts exté
rieure.a? 

Afin de TYUS permettre de Nier de l'ob)tc1ovit<! de m .. 
rcma:quea, J'aJoutcrai q:ie J'b:1'1s à l'lnau de M. P,erlo1 
dont Je ne aula nl Je patt.n• n1 I'~. Ill m~me l'llll\I 
:iio;!!lque tJc a:u un Tleux ~ non mé:e aux lu11.ea1, 
.le aull &lmpltmml ..:i cama!"llde de promotion de P1'1"..ot 
et un Ittteur a.u!du dt c Pourquoi Pa.o? • qui \'UUdra, 
Je 1'.e~. nec mes l»ns acntlment& accutilllr ma p:o1e 
<ilc:te P<ll' • i.=!Qt.e aouct de sen'lr Ill vérité. 

te Colonel l>rCNlt d'Etlll·illalor d'l •/011t ..U 
du cadre d4 rtJtn1e, O. Lam11. 

Un flamand dit ... 
ll ton o p1mon l"~l rnpc-( tabl~ - d dl\t uta ble 

•Ion c.ier PcmrQuot Poli, 
I l y a 11ue:Qlles v~rttes QU'Ii <at bon qut noa boœ 

pa'"ota •ntendcnt En ka lei:r d!san\, voua re,...,, œuvre pte. 
Q Jand \'O~ dites que le namand n'e.-t qu'une mauvat.se 

monnale d'eehllll&e ent"' habttanr.. dt que!queos ptovlncea. 
Je ne .,1s P<i-' d'accord. I.e flamand .. si no~ dla1on.o le 
né<:rlandai.. c'e.\. t<·ncZ·\'ou.. bien, une lanrue qui vo~ 
perm~t d'Aburdcr to~ !ea a~Jet.. Paa b<'S<Jln de connaitre 
l" latin 01 le ~ec comme pour le rrnncJ~' S11 arrive qu'elle 
f;iase emprunt à une autre tanaue, ma fol. cela arrive l 
to es. 
En&"'~ el:.,. <at p.nl~c por 4 5 rrJ!lloN de F•amands 

7 5 mllhons de l!ollnndals. 2 mm1~ns de Boers, et <'est lt. 
langue a<lm,:u;'!"lltlve d<a cok.nl•& hollandaiacs, q,I comt> 
tcnr. eo m1 .. .ons d'lub ·.ant& SI n0\1$ dlaton.s 15 ml!Uons de 
n eer!ando ph,nrs p,,,r uae mauv....., monna.e d khan11• 
cc!& n es:. me; .semble-Hl. paa 41 ma 

Pour nnu-. Je n• - pag que ka lois 1.nJu!s:lqu<1 
~ent •'~de du lranç;w en quoi q:.e ce aolt Ce 
.SC!Jll~ '1.lmm&11e 1:.1103 se bument • ~:tre, m F'.and,..., 
:~ :r.mç:il:i a"' i:Jacc. la d<1u1<mc.\ - -11. Ke_ A1"•TI. 

. . 

Lli Lotion SlJv1kr;ne ne s. confef"ite pat d'ernt.-ell1r 
lt chtvelure, ef!e nourrir e t for11t•• ;es f·NW 1•N· 
r•t.urs e t le s tK•MH e.p1!la11res_ (mpfoyn-'• C>O"-' 
let s.oini Quotidiens de vos ch•~•u•: elle IT\lint•tnt 
La wnt6 du Ct.iir en.velu, prfv;tnf I• chute df'S 
cMvtwt. active le-ut pousse et ch.u~ ln Pf:ll1c..,IH 

du jour au ltnd•r"l• 1n, 

l.A StUU LOTION CAPILLAtR! 
A IASt DE SILV IKRINl PUltf. 
AllMENT NATUREL OlS CHlVtUX 

fl•con frs IS -

Silvikrin! 
AL·MEl\i- B10L.OC1..,,UE OES (.,..hlOX 

FERTILISE LE CUIR CHEVELU 

8-403-C. 
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N'ache tez p a s une fourrure sans '° 
a voir é té ch ez le f 

!:~'!~~v~P!:, de~~a~ ; 
Grand chai% de manteou.r, trot1.quoru, renard1, cape•. lf:"i 

COI• tt crovatu. .l 
OUVERT LE DIMANCHE ~ 

6 p.c. de ristourne sur pré~nlatlon de cette annonce. ~ 

F antaiaiea vicinales 
Elles rendtnt plus ptnfblt tncore la dllJ'e fie 

dH \ Op(tUl'a de t«nmtr«. 

Mon cher l'Ourqu01 Pa11. 

L'an dernier, pour aller en vicinal de Blankenberabe à 
Zeebruae - sott entre deux 11auons aana arrêt - on payait 
d 'abord fr. 1.50; un peu plus tard. en aalaon, rr. 1.75. Cette 
année, même trajet : 2 francs, puis !r. 2 2S et en!m. fr. 2.50. 

Autrefois. la Socléu! prévenait le public par l 'lntermé
cllalre des Journaux: mats cola amenait trop de pro~ta
tlons; ma.1.ntenant, eue • appl!que 1 seulement : les voya-
1eun n'ont qu'à se débrouiller. 

Aut.re exemple : 

n 1 • six mols, le trajet de Mallne1 à Waelbem en tram 
'vlclna1 coilt&lt tr. 1.25; U 1 a trol$ mols, on l'avait majoré 
de dix centimes, soit tr. 1.35; à p~nt, sans averussement 
&ucun, 11 taut payer fr. 1 75. 

Noua, vo1&1eun de commerce, ne travaillant qu·à la com· 
mll&lon, n01a voyons les atfaln!s dlmmu<r de plus en plus 
et les pnx de tout monter conunutlltmtn\. No.a pgnons 
toujoun moins. Et on nous rond la vie de plus en plus 
pfnlble. Comment voudrait.on qut d'aucwa.. exa.sJ)érés. 
n 'allient i>&' aux perta txtrêmes 1 

R.K. 

GRINDELWALD 
OBERLAND BERNOIS 

S U S S E 
La 

station des connaisseurs 

Ecole Suisse de ski gratuite. 
Fameuses descentes avec abon
nements très avantageux pour 
le fun iculaire . 5.000 mètres de 
desce nte par jour. Excellente 
o rganisation de tous les sports 
d' hiver. Ski. patinage, hockey 

sur glace, etc. 

RENSEIGNEMENTS 
Chemins de Fe r Suisses, 37, boulenrd des 

Capucines, Paris ; 
Office National Suisse de Tourisme, 75, rue 

Royale, Brvulles; 
lureaux de Voyaces et Syndiut d' initiative, 

Crindlllwald (SuieHl. 

.Su.r le mèmt air. 

Mon cher PourQuol p,.. •. 
Jt me trou,ats. C<ll jouro derruers. en tournte <!Ana le• 

environs de Spa et J• deva:s me rondre à ôart. Obllca· 
tion d'util!scr le• t1ervlccs de la s N c v. Je COl\IUlle le 
11utde n•· 580, V1'fv!ers.Spu · En partnnt de Theux ou Je 
me trouvnla. Io train de Il h. 22 me mettait t; Spa à 
Il h 37 et à Spa Je devais. suivant le guide, uvuvt•r W1 

tram à Il h. 40. Or. {• mon arrl\·~ il Spa, j'ai apprlA que 
l'horaire preacnvait te départ il Il b 33 et k tram euut 
parti. 

Je me sula Pf'rml.s de foure la remarque à un monalrur 
dM Vicinaux qui m'a répondu· c Il faut oonsult<r ltS h<>
rairtS de la aoc.étt 1 Mals ne ;>ayons-nous pea poar "~Ir, 
a'ec le. heures dtS CF B. œUtS des Vu:tnaux 7 Notrz qae 
lts horalrrs af!lehél Porl<'llt . •A partir du 3 octobre 1 

St tota lu horaln3 sont tnturés de la 110rte. pourquoi 
le public clo1HI payer pour tes avoir? 

Un V()Jlogevr dt commer«. 

---·- --
P A T d'allleura ce qu'il y a de mieux à Bruxetlea. 

• • • 2~35 fr. R. Cirque. 26 !Pl BrouckèreJ T , 17 2i llO. ----
L'original redevant 

li rou>~lt, comme tout le monde, mals Il p~ttnd 
p.4yer plus qut sa r~tlanct. 

Mon chr.r Pourquoi P<U?, 

L'I. N R a commencé à emoyer les uls pour palmlcnt 
d .. rtdt\lllttts pour 1937. 

u num~ro de rettrence du redenble est lmprlm~ per 
11 N .R ~ur l• coupon auacb~ au bulltun de v.rsement : 
pourquoi faut·ll alors encore =nre les nom. prénom. 
profession. rue. numero, hameau. commune. nature du 
poste dt rtteptloo. lieu d'm.iallation (rue. num~ro. hamtau, 
commune>. numéro de ttftrtnce. date et alcnature 1 

Il y a des redites : numero de referenc•. et ta 1l11nRture 
Cpul.qu'll y a dtJa le nom l. Et p0urquo1 cettt 1!11nature t 
Et paurquol cNte profession ? Et p0urquol cette datr, pul1· 
qu'une CH>• rat resrrvèe pour t·obl!toration postale 1 Et 
pourquot ct.11 trot~ lignes rt·"trvées au lit>u d'mstnllatlon 1 
Probabltmrnt qu'unt· seule fois sur dix mille. ce l!ru 1tra 
à une autre adrwr que le domiclle du rede•-nble; •t pu" 
l'I N R •tipule qur srul les changemtoUI de dom:rl!e, et 
lea mochttcatlon& aux no~ de rue et aux numt"TOS d1tabl· 
tatton dotvrnt flre notifJés aans retard à Radiodttluslo 
Rede\."&nC"..es: on ne do1t pu le fattt pour lé~ rhanremen 
de lieu d1nstallaUon du pœle · à quoi cela sert·ll alors d 
le mt-ntkmntr? 

Et la nature du poste réuptei.r. cela ne n!sul~ll pe1 

clairement du montant qu'on pale U50 fr ou 20 (r. lf!on 
le CU) 7 

On sent Ires bien que !'adnllnfs:.rat.on a cllorche à rem
pl!r le coupon de Yel'!emrnt de façon qu1l ne reste plus 
de blanc pcnncttant une ajout" queloonque Ctcl n'tst 
contormt aux re11sc·1rinrml"nts donnes par l'lndlC'Attur Otti. 
ciel dra Postr.s; il ta page 75 U est dJt : •un• communtca 
tlon parllCUllère â l'adro .. e du beneflclalre pt'Ut etre lnll<rlt 
lf&tult<m .. nt pnr le d~l'O'ant au dos du coupon latéral 1. 

S'il ne rœt.e plu• de place, où voulez.vous qu'on l'inscrive 1 
Je me contentrral d'in"'Crire mon nom et adrt.ssf" a 

recto. et tn lra\·crs du texte impnmè au verso fkr1rat: 
c A bas la pol!Uqu~ à l'I 1-:.R - OrganLsez un réftrendu 
pour l'ordonnatlon dta émis.,lons au aout d~ redt>'abl 
IQUI pa)'tntl et non au COÜt de l'adminc~tratlon !qui toU 

chel •· 
Et puisque •la rcdtn.nce doit obl.ga:olrt"ment ~tre acqm 

ltt en t.n soul p:i)tment • (e.,t-ce que 1 I SR c.it bl 
dans""" droit en atlpulani cette obtlpt!on 71 est-U d~fend 
de paytr pllll qut la rede>"anct. par exemple fr 60 01 
mtntlonnant au ""° du coupon : •un centlm• addJUo 
ntl pour do!domma11er le. rad h io~eurs-pollttc.ens • 7 

Je vou.s présonte, MessleW"s, mes .satutauons bltn t 
~ ov. 
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UNE IN N O VATI O N 
L'HOTEL DE MAITRE EN COMMUN 

C:nc conc·t>ption de l'arcuitctte \'I. \ ~ K\lr !REX, 
premier Grand Prix ile llonw 

.\uteur de l'impo•a111 groupe dïmnwul.lc•:. uppnrtemcnlJ 
du SCJUARE \ERGOTE, 10 et lObi>, à UHùXELLES 

Siluation i<léale. Air, .. 1um1•·r<!. Cummo· 
tlité rnflinée. - Luxe de bon goût. '>ou<'Î 
du con/on J>OU$>é à l'extr~me. - -''-'nice 
----- isolé, 2 ,üce1ueurs. 

Garage (acuhatif uee lo=rmt•nt chaulfrur. 
LE :\O.\IBKE DES .APP.\RH:.\1E'.\ T:' SE Ll\llTE .\ 5 
Prix pou~ ch~quc appartement, terrain e 498.000 
con trat d entrcpr1;.e .•.•. .. •••.. • .•• 

J..
Av.de.s NATIONS 

\ f'ntc dirct·te u.ns aucun intermédiaire, v~· de -urpri.et 
Pour rt·n\Pi/{nements, S9 adressPr; 
A\E:\l E Jl PITER, 5, BRLXELLF.S. ~ T1·1.: 13.03.37 
Autree apparlf'mtnts dans le même quartitr à p.arlir de 168,000 fr. 

Calomniés et ca lomniateurs 
Vus dt Londres.. 

Mon chtr Pourquoi Pa• 1, 

A propos de la miette tntllultt : c En An1leterre, la 
c.ilomnle c:oQte c~r J. ~ voudrals •'Ola présenter uoe 
remarque. Saas f'ntrer ~ des dé:a11s superflus, la ~ule 
<il!f<rence w droit qui existe en:re l'Angleterre et la lkl-
11<1ue w matlere d~ calomnle ou df' dü!amatlM. c'est que, 
l:ledls qu'en lk!gjque b ptt'U\"e n'es; adm!!e en Just!« 
c;ue quand le dtllam~ est un lonctlonrulire ou. comme on 
d .t en Analcttm.', un c public R'rnnt •. en Angleterre. la 
p reu,·e "lt toujoun admbe. mtme s'il s·ag1t d'un 1tmple 
partlcul!cr. 

En Ang:etcrie Comme ,,, lklalque. c·est le calomnié ou 
le dJffamè qut doit puurautvre son adversaire en Justice. 

En Anslet<:rre. ll' p!at~nant n'est pas oblisé d'aller dana 
le box dca ttmo1na. Mals. s'il n·y va pas. cela équivaut pour 
lu! à sign(·r .!.a propre condamnation. 

Enftn, en Ani,:lt'lt·n•. pu plua qu'ici, un prétendu u.lom
nié n'est po.s onUgê de pourarnvre son sot-disant calomnia· 
Leur Seukmont. s'U s'on ubsttent, s11 carde le stlence, c· .. 1 
ab!omment comme 1'11 ae condamnait lu1·mème. Un homme 
public. ou mlme atmplement en '"''· qw ne poursuit pu 
"n aol-dls.lnt calomnlatcur. est ddtrutivemeot c:ondilolllM 

dans 1 Ol>lnlDn publique et Il peut di..po.raltre, en allant pla.o. 
r ses choux dans son •illage. 
Que Jleru<'ral: uo Anebla de récentes et reten<lssania 
~~ et des calornnléa ? ____ , 

Ecriture sportive 
J 111• chUfonnt tt lnQuitte ce lecteur. 
Mt•n cll\•r Puv.rquOJ Pas 1 

A. H. 

La vogue dtA .uori.. nuu.. \'aut une avalanche de Jour· 
:stes apéclalia.!. en lu mo.t!tre. Et cest pille de voir 

'e fr.mça..s m•lmen~ par œrtam.s de ces spécialustes. SI les 
?ueun critiques maniaient la r•quette ou poœ,satent les 

Ues ou bat:ona a\ec autant de tantA1S!e qu'en mettent cer .. 
de lc-.us crlUquea à manier le !rançai.s. ce serau deaois

oux. 
Tout en faisant de l'édue::1Uoo sportive. ne pourralt-0n, 

ml!me temps. orcanJscr un mtounwn d'éducation litt~ 
2 ...... -e en .faveur de ces c krh l.1ns » ? 
n faudrait lidlter une erammalre et un dlctlonnaitt nou

·eaux.. en meme IVDP• qu'un tableau eiqillcallf des dlet<>N 
• centon.s lmJ>r'.mb à foison dans certains ~umaux apor. 

U!s, pour permettre aux lecteurs moyens de satslr la profon
deur de pc"""e et la f1nes>e de rêdacl ion de certains art!· 
clea. Cela m·1nquiète à la pensée que la piupe.rt de noa 
Jeunes cens se nourrJ.Ssent prnq•Je unl<1u<ment de cette 
littérature. 

On ne peut, certes. demander à ch:lcun de s'exprimer en 
le cll&lr l&IJi'age d'un Victor B->tn. Mats ne poumut-0n eld-
1er de certai& 001rc:s.eurs de paptrr un m.nlmwn de c:on
oalaanca, un milllmum de vocabJlalze fraoçaia. la con
nalaaru:e de la valeur des termes couron!.I, ot la dtflfre,,.,. 
qui ell:ste entre un ad)ectll et un adrcrbe Alnsl ne ve~ 
ralt-<>o plu. . les )Oueur> de rootball c dévalk:- un umun ... 
plat •; on ne lirait plu.s que tel cyclls:e toume • rond •; 
QU• ttl homme Joue • sec •. etc. 

Orand amateur de sport$. j'aohèlC la lecture d'un co!Dj)i. 
"'ndu de match publle dam un Journal •porltf Plut6t que 
des crn1qur~. qu:on )J.gerau exc~\\;t".!'I, Je vuua ltvre quel· 
ques extrMts de ce cllef-d'œu\'1 o. 

L'article débute bien : c ... s·11 r·st pumts d'emprunter 
au Janton dont se sen·ent les cnuques µollt1qul1t .. •· Mais 
Il 1'a11ra. !-Out au long du reportJ&e, b1t•n plU! de pure 
apprupr1ation que d'emprnnt Coifünuona • Certes. on no 
pouvait attendre d'uo match entre tqulP<'S mcr.euM1 tayant 
aana doute moms de \'1n~t et un nns • 1. uli a~tacle à 
transporter le pub'.ic dons b atratœphere des ém..iuoos 
sportl\·es •. Pas mowss ! Pul$ \'0!1à • c • un !llbleau qui 
a'o!fre tn exh!ba!on < n irl&ce au:iuel le Utrsche accrc>
che a ~ ;iaoo;>lle d•UX :io.nts ttjo!!W3n~ • °"'1x polnls 
beaux comme des a=e, da!na.squlneo 1 

c On se sera~t vu trans;lOrté d:.in.a J'lrrifclle contrtt oU. 
la façon de marquer .e out sera,· t'kll'e uu suprtme deçé 
de l'art. • Que d'tmp~ entre ces ,,reulOC'S depl•ctt». au 
aujtt d'Un art nouveau : la d<coratlon du but. 

c Raconter l'orare cllronolo1lque des loupU du pr.mter 
ttme, c'e•t faire l'histoire de cet:.e riérlodc qui laissera un 
aolH am ~r au pa~a1s des Carololi :t :\uralt·n~~ib, C4.:S bons 

MAUX DE TETE 
AUSSI VIOLENTS Qu·ru; SOIENT, NE RE!SfS· 

TE:O.'T PAS A PIN-EX NOUVEi. INHALA.''T 
COSCE:>ITRE. 

GUERIT; RHt;MJ..S Lt ISPEC'l'IONS 

RESPIRATOIRES. - ODEUR AGREABLE 

Fr. 4.SO TOUTES PH.A .• MACIES 

Etab. LUMINEX, 31a, rut Lebrun, Bruxtllts 



CONTRE LA TOUX 
et l't!oroucm~nt ~ 
la gorge ot!cbe , , 

ou Irritée. 

DELICîËÛÎËS ET EFFICACES 

c Carolos >. avalé tour à tour, dans l'ordre chronoloelque, 
le balloni? 

c Or donc cce doublement de coordanat!on serait-il le pré
lude d'W>e technique httlralrr en W !J. !A eéne malencon
treuse fut entam~ p.lr KlocbctU, qui ne put sutflS&J1l· 
~nt allO<lier le ple<I alors qu U ac troU\'1llt à :rois pas du 
but. • Il manque sans doute encore un peu de culture pby. 
&lque à ce pau\'?'e K!ockarrts pour 'rtUSllr des allonaements 
de p;eds de ... n; mètres ! 

Quant au c Carolo • qut l~ls!a ainsi Iller entre les dolets 
l'OCC&Slon. le cnron:queur ap.>rtlf eut du comprendre que 
c'était pOur é\'\ter un c banda •. 

c La repr.se débutait •ollS I• méme &liTIC que le premier • 
Que le premier trou à la chou5'rtle $81'1.> doute. c Van 
Oorsaeghen était lmpu~nt à pa1oche.er une excellence 
preparatton de Voorhoor .. • ??? 

Ainsi va l'histoire mtrvelllt•uae de ce match. Comme on 
comprend que peu ap1'\'s cette trouvallle maanWque : 
c Ici l'on pèche, tel pourrait ~tre le c rnea culpa » des deux 
quintettes •· l'ecrivaln lncomp.u·able termine ~ c Ce fut le 
ré(lne de la contusion •. On ne p0urralt mleux dire. 

Ce chef-<l'œu\Te atteu>t récliement â la c stratosphère • 
de la perfection d'un at)le dont ~ délectent quotidienne
ment. dti. jl'tlnes 11•n• qui. pu amour du apOn. désappren
nent le françai~. 

Ne pourra1t--0n ffilttr? No poarralt-<>n e"ll)kher de tres 
b:"aas cens. p!e:ns de bonne \-O:onti de faire beaucoup de 
tn31 : car c·est mal faire qu'a1nsl malmener. au délr.ment de 
Jei:nt> lecteurs la p:us bell• des lancues 1 

Dr L . Y. 

ILE DE WIGHT~ 
PORTUGAL. MAROC 

COTE D'AZUR 
EXPOSITION DE PARIS 

fAR --·-

UN BILLET CIRCULAIRE DU 
ROTTERDAM LLOYD 

Valable 1 an 

Bruxelles - Rotterdam -
Marseille - Bruxelles 
1 .. classe : FI. 210 - 2' cia•H : Fl. 14S 

RENSEIGNEMENTS ET RESERVATIONS 

CHEZ LES AGENTS GENERAUX 

Epizootie et vivisection 
Mon chn Pai.r'fl>ut p._.• 

Voilà donc notre J>a1• la Pr-ance tout enutre, la Ho!· 
lande, le Danemark. etc., ravagés à oouveau par la a1oo 

:~~ltet.o:~:uae. En Bel11tque, phia de 100.000 antmau~ t n 

C'eat un nét.u effraya.nt, et les compétences d~lortnt 
tout tranch•ment qu'il n'exate qu'un remède peu elllcao 
~u~~eureuume111 trop couteux pour 61.re d'un tmplot 

Je sua membre de la Croix Bleue de ll<!l~lque, dt la 
Royale Protectrice. dt la !Jiu• Antn t•laecllonntste c'.c. 
et Je auls a1n11 auez bien placé pour SAVOl.r, ;, peu prh, 
combien de cent.alnea de milliers de paunea chlena <19 
chats, chhrea. lapûu, cht\ aaa. llnces. cob&i·ta. etc 10nt 
annuelltment lllU'Jléa par la V1V'..seci.on et a:itrt1 <'l<'*
rieO(es d• m~me ca• bre et ce tout a fait tnutllemtnt, dana 

~~~!rances dont noua ne pouvons nous tmactna 

Et parmi noe • hommes de science • aucun ne a'alln.· 
chera donc Jamai.\ i. combattre un mal. i. rtal11er une 
œune utile dont l'humanité tuera1t prollt ! .. 

Pol D. B. 

Des livres pour nos soldats 
Le mtrcl de Suarl~. 

Moo ctier Pourqr...m h.b 1. 
:Item pour ! exped.itlon de la lourde ciu.se de livres, :.te:i:I 

à MM O..:vaux, de Oenee. De Cnop, de Le.Mina, Su)a. de 
l!o:!: B14.et, dt Bru.xeaei: Carpen~a:r, de Bruxe!iea. etc .. 
et M J' Anonyme. 

A tous merci et comment 1 Je !'eire:te de M po1m1lr en. 
•oytr, t chacun •n partlruher ne !ût-<:e qu'une peUte cane. 
ulltm<·nt les lectewa ont rtPvndu nombreux l not.re nppeL 

Orice à to"I cea bea;a 1es~s. le. 1.oo:ès du Ion de Suar. 
lée pourron1 comb:tr les .ongues et nombrellSea he.irts es. 
Unie et de p!q"et d a•u.n: p:us que ~a qi.:allte des ouvra
eea reçu.s n·ut paa ia moi.nd.rto p.articulantt des expl-d.î.Uuna. 
que nous acc.·ptoru toujours avec p:ai.sir. 

VeWll8 ~&réer, etc. 
Capltaint D. ----

· Et pour des invalides 
Dtl lh r<s françaiJ •I fi:lZQands, 1. v. p, 

Mon c11c-1 PvurqMOi Pas'! 
Nous auaal 10\ alld•s de suertt et d après, attelnta d \l 

pOUmon, tt •n traltemtnt a l'hop1:al mll!taitt de 7ouma1 
<sanatorll'llll o ons !aire appel au bon cœur des IOCUl<.?$ 

de •otre cher Journal pour l'obtenuon de l!u .. rrançals 
et tl:tmands pour •nnclUr notre b>bJoûi~ue dc."lt tollS les 
l!vres ont dtJa fit lus •t relus 

L envol de c•u*• nous fera crandement p aatr •1 en 
vous r~mtrdant d'avance ainsi que tous \'OS lecteura, noua 
vous pr1ona d'a11ter Do• .alutattons dlstln1uéel 

R. D. R .. b•bllothecaire, H6p1tal m1111airt de Tourn•1I. 

---·--
Et des illustrés 

pour les potaches de province, s.v.p.! 
Ctt hu1ftuttur dt- \\ .-a1lon1e demaodt- à not lf"ltt-urs 

dt falrt .. un vo) are autou.r de leur innlu ~· RUYS & C0 

58, RUE DES COLONIES 
BRUXELLES - Tél.: 12.89.90 

1 

Mon o;h..-r Pvwrqvoi Ptu ., 
Votre journal. qul ne r~u Jamais sourd aux a~ls rec a; 

a d~J& con:rib"e. en mam"2 c1n:0n..:ances. à !&Ire d 
heureux Souffrez qu'à son tour un mod.ste lnstl1u1eur 
se ruse entendre tel. 

l Dans :e but d'Wlll:ttr e: de préciser les no:lona KO!alru, 
la nouvll:e or1eni.t10n de l'ense1snement primaire demiUIO 
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COLLECTIOS 

DE FILMS 

ININFLAMMABLES 

VOUS PERMET 

DE VOIR 

ET Do'TENORE 

EN FAMll.LE 

LES GRANDS 

SUCCES 

DE L'ECRAN 

0'1'\ll.IM BELGE Ju Lt:\Éi:IL\., S. A., 47, rue de l'ÉCL'r ER, BRUXELLES. Tél. 21.12.21·29 

dt", v~ua le savez, ùl'le dCJCwnenœt.on abond.Q..nte et va.née. 
Mala ou trouver ce:a. aongent en r<'!Urant chez twc, ci.. 

trop nomb<eux kollt!rs? Que de familles, 1·n effet. dans la 
cJaaa labcn1e-..:.sc s...;... t.o..ï.' ne po$.'S('dent.. ru cts T.c:ix C:~ 
tr6', n1 en anc.-t."ll.DCS rtvu~ hSCept!b:ea de toum~. t 
poun nommé, :es b.cnM\lrc:ll<'S vigne::es et autrn lnfor· 
matlona dt-atmées à vMner ~. trnvaû de l'école. Qc1and l•.s 
fonds de irreruers n'exi.>tcll pas, cela signlfle qu~ lea rl'.ser
voa de d.xutnents n'eX10t.-nt pas davantao;e. Et daru la vie 
ICOlal:re, la choi;e se trad'1il par la dec~ption ou le decoJ· 
ra11cmen~ de. ~. 

Aussi. mc;n cher c Poarquol Pu? •. est-ce en leur nom 
qJe Je •o·:s ad.~"' ma pnè~ \"o~d.~z.vous demander ~ 
VOi !«~ S°ü Jlé p.>urralcn: tt~rer dans lt'J!'S p-en1ers 
les alldçns !l:!l.l>:re& vieux U\l'es d unages, vvlre brochures 
enlontrnes attendant oous drs hou.>SeS de pouwrie d'etre 
d~\"Ort:S par une flamme puMfJcat.rlce. Tout cela feratt assu· 
remen~ le bonheur de nos t-oo!t<>r.s. 

l .e mnment es" venu • ..n 10n1want à Saint-Nlcolaa, d'en
ireprendre un • •oyaar t.~tour du 11r<n>er • po>..:" ae Mbar· 
rasaer de vieux paplc:a cncombran:.&. tout en contrlbuan~ 
à ell(X)Ut'&ler et à =•ru!rc les élève.s. 

Ce l>lll mouve-nt coCtera ~ i •os leete1111 et de\'len
d.ra pour les ~Ili. "°"' oource de joyeuse aatlslact.on 

0 avance, un grand mel't'I à ce cher c Pourquoi Pas ? ., 
dont l'ubUaea.nce est provcrb1&le. Quand aux futurs dona· 
1e1111. c·.,.1 sur l'alr du • t.-; la la • qu'ils ent«ndront, Je 
a•a:e. celui de 00$ <Collera. 

L. du Hainaut. ----
Ce légionnaire a le cafar d 

Rt>çu ct\tt' lttlrt d r roum-tl-HaSll.~o. !"iud m.1rot:tln. 

Mon cbt:r Pourquoi Pas? 
Un pauvre lè@ionnatre bela:<'. perdu dans le Sud marocain. I 

ae Ptrmt!t de V0\1:$ écrhe J&hn de !aire appel ou bon cœur 
de V<• nombreux lec'eurs et lectrices. Je \'OUdrals a\·olr des 
nounlles de notre Bdg!quc et q1.e.'q'"'5 \".eux Journaux Oil 
revl;ta me f~ra.!ent pt:uatr 

J• cro'.s qu"ll "" trouvo parmi vos ~eeteurs q 1c!q~'un qui 
pense à celui quJ aouffre loin de notre more patr.e: quel. ' 
quts mot.> de réconfort de chez nous. cela fait tant plaiStr 1 
et ch&ue rett.e bëte no. Ire du te111onna1te qui s·appelle le 

1 
cafard. 

Mon cher c Pourquoi Pila ? •. Je ,-ou.s remercie, \'Ous et 
TOI lecteurs qui penuron1 à moi. 1 

... D. 1 1''111U ~ l'a<luuc du li111o~r.a;r1 cl la ~po11tion de 
no. lectnt't et lectrtœ1. 

On nous écrit encor e 

- Ll'S Flamands n'&lment-lla pu la musique militaire 1 
Lort de la commemo."allon de l'armlslice le N. 1 R. a. 
coupé aon tnu~on au moment où les troupes commen· 
çaicnt à d•lller devant le Soldfft Inconnu. olon. que l'i N.R. 
a continué a ra<hodJ!lu&er la parade, avec les "'"' des re
r1menLs beli<S Joues p<1r le'\ muSlques militaires. P1•,1t-<!tre 
1t6> flânunîauus rab1quf:'$ ne peu\ent-1b t•nt('ndre Jatl.j 

rr.alalae ces be&W< aas 'r.lunent belges. - W. H. 

- L'acootement cyclable entre Oemb!oux et Sauvtnlère, 
qui est très mal !alt. e!t tnulllormé en un •ttltable ru15-
..:aJ lonsqu'll pleut. o·a~tre p.\rl, l'h('rbe renvilllll Il .ur
fll'BJt. d'enlever une bande dr. razon d'une dr1nme de œn.i· 
metre.6 pour faire éco1.Uer l't·uu . Or, plu!\ de ct·nt. ou\'Tiers 
de la région. qui travaillent tl Gembloux, empruntent jour
nellemt·nt ctt accotemt:nt. 1 ls prient toua I<.'$ l&lOLS • t. 
t.l Uburnu dé leur en1oyrr un cantonnJer - i•n <'Jldi. :e. 

- 1"' maquignonnage est un ens<"mble de mano ~vrea 
d'entremcltei>rs d a!l'a.rt'S. S emploi• en mau,aise pafl dit 
Larousse Eh bien ' dtpua des lieDUllnes, noua a..is uns à 
du maquignonnage entre k< « d1r!gtants • de la ~.,1qua. 

RONDELLE de blocage d'écrou 
Eventail BLOC SUR 

AUTOMOBILISTES · INDUSTRIELS 
Servez-vous de crue rond •I c'est votre SÉCURITÉ. 
rn vtntt dam tous IH m1gas1ns d'accesso1ru d'1uto~ 

et d'ou11ll11e 
GROS· lloour, 73, '"" Dodo"ét, B•uullu. T. 44.01.76 
Ofp6t untr1f : 14. A .... e,...1e d'Auderghtm. Sru>tt 'es 

Té:ephont : 34.14.52 



POURQUOI PAS ? 

COMPTOIR BELGE 
DE CONSTRUCTION 
S. A., Rue du Ma glstrat, 38 (/.v. Louiae) 

IXELL ES-B RU X ELLES 
T é léphone : 48.91.58 

BUREAUX OUVERTS DE 8 A 18 1ŒORBS 
et .su.r RENDEZ-VOUS, MEME LS DlMANCHB 

S OCCORS ALS 8: 

CAND : 83. rue dea R~mouleun. - Tel.: 12S.81 
ANVERS : 31. rue LoW. - Ttltpbo.·e : 303.41 

MAISON BOURGEOISE 
li1X METRES DE FAÇADE 

68,200 FRANCS <CLE SUR 
PORTE> 

COMPRENANT : 

~OM..SO!; TrOls caves. 

Rtz-de~hauute: Ve. 
Ubule, culSUle. salle 
• mancer. salon. 
W . .C. 

Premier tl49•: oew. 
chambres • cou· 
cher, une chambre 
d entant. toùette. 

Pour le prtx ci-des. 
sua. cette maison est 

tournie ternnnèe. 
c'cst-à-clJre pourvue 
de cheminées de mar
bre, lnstallatlon éleo-

tnque. Installation 
complète de la plom· 
b-. .. ceau. au. w .-0 .. 
e-tc.>. bo1senes vemtes 
ou petntes en trol.S 
couches à l'huile, ta· 
piaare. évier et W.-0. 
tnsi.allea. Plans d'exé
cution compris dans 
le pruc. amsl que la 
IUr\'oUlanœ des trs. 
vaux par de> archl
lectes brevttés_ N'om
breu- ré!erences 

O R.ANDES FACfLITES OE: PAJEM!:;NTS SUR DEMANDE 

Cette construction re•1endralt à 113.700 Cranes à Etter· 
boelc, à 160 mètres des trams 24, 25, 28, 35 et 90. 

Cette méme maison construite avenue René Stevens, à 
Auderahem trams 31, 36. sur un terrain de 26 mètres 
da protondeur, couterait 100.700 !rancs 

Ces prtx de 113.700 et de 100.700 rrancs comprennent 
abeolument tous les !rats e1 tout•• lea ta••• alnsl que le 
prix du lem.ln, les trais de notaire et la :axe de trans
mlAstoo. les raccordement• aux eaux. gaz. électr.cité et 
'aouts. 

Noua 90mmes à votre ent~re dLlpœltlon pour \'OU.S Caire 
•Ll1ter nos clumtiers et maisona tonn111êt-a: dans ce but. 
wa voiture est gratuitement m!Je A votre d.Llpo.ltion. 

Ecrivez-nous ou télêphonn-nous. un d~ltri;~ Ira vous rou 
et donnera tou.. renselpltmenu compltmentalres oans enga. 
.-•nt de votre part. AVM'T·PROJETS gratuits. Nous 
edcut.oaa to<ltea transtormatlom et CONSTRUCTrONS 

.aOR TOUS TERRAINS. C.B.C. 

C'est cela. parait-il le cou~mement du peuple ~ lul
mtme; c'est 11dhl ,..,,. lequel ont tendu les hommes pe:l
dant des mlllfoa1res. 0.-pu:' longtemps, o"est-ce pu, nom· 
bre de "°' lect<un •n ont aoupè <le œt Idéal et !ont nmer 
politique a vec boutique. Jupiter rend Cou< ctux qu·il \eut 
perdre. At.lent.ton 1 ~m°" oublle-t-11 qu·11 tut pertout .,u 
propre !ossoyeur? - Un 1upcnU9oüté. 

- Un lecteur QUI ne signe pas nous <m·ole une letl.re 
beaucoup trop lonaue pour expliquer que al tes , Roueca , 
d 'Eapaane ont oouuna quelques horreun, œla 1txpll~ue 
par le1 tautfll et la fuit<> du rol l'~twne de 1·arts10crat ~ 
l.elTlenne. l'~tl'olteue <l'e8pl'lt, la mèdlocr!t~ lntcllectu..llt 
e:. l'lntol~ du clel'I~ n tennl.œ sa let~. tort lntm .. 
SIUIWI mai. t.n>p lonat:e, par - lignes : • Un CIONdl : que 
les bow'lto'_. et nobles de chu nous ret\éehlsgent d 1nnp1 
et aillent demander leur a•1> à leurs confrères ~ls 
au sujet de rt/~ de c ttrMcllU'e • sociale et a.m nous 
parlerons. • 

- Q~el domma&e pour le p:Uoreeque que le cltoyn 
S paak n'ait 1"11 pu rormtt son mllWitere. Après le 11\inb. 
trù1dJkuleke ~ S<-hryver nou. aurtons eu le mln!st.-e 
Klekeb!che De V!eeschauwer Quel admirable suJel d• pen
dule ! ~ux ketJea entourant un SpGak hUare. - D 

- Mot ausal, Je me permets de vous taire rerr.nrquer que 
votre corre.pcmdam V. doit se méprendre. Ce n'est pu 
• Sl.ate Coe.rh • qu'il taut dire. mals blm c Stage Coach ., 
qui .slgnlt1e exB<'tfment voiture à Quatre rouu à l'l"Ses 
supe~s ou plar• sur la IOnilJeur du train. c·est-A-du e 
Broak de chu..<t-, que lea Anglals ati.olalen! de quatre :Jlt
vaux pour aller pnndpalement aux courses h!ppiquea, 'ux 
rendez-vous d• chaase et Pncx::e aux \'oynge1 à relall, oar 
bo11u t•mpa. Cette l'o!ture. qu11s attec<Jonnalent be&ucou;>. 
était compU:emenl ou,-er.e et parto'.s trés luxueuse Elle 
talstlt opJ)OISltlon au • Mail Coach • qui hall compl~mcn: 
term~. - Un ~ell amattMr du nob~ Sport h~lll<• -U· 
tr6nl J)dr l'AklO. 

- l'lltu' r~pondr• au b!llet de c ~ curieux lJ~b », 
• D lng, dln. don . ,. p&ru dans votre di>m!er num~ro. VOU· 
ln.vous lui taire connaitre l. Les prorrammea de la •"1· 
son camplnalre et annuelle cl.- Mallnes. où U trouHra de 
Pt•>eltlli>l'4 Indications; 2. Le volume de poèmea lntttu16 
• Malines •. du poète Marcel Angenot, qui cont!•nt qu•I· 
ques bt'aux po/'ml .. à la alolr• des cloches, ce qui 1em:i1e 
lnt.Prt'l'-'l<'r votre con espondant - votre ltctrfce dtvoutt, 
Alte. dt 11, 8ru.z.Ue1. 

- A propos dé • Comment on krlt l'hlsto!re 1 Cp3~~i. 
M. Saatt·~!'i .. de Bouheller poWTaJt &U&Sl COtuUlter la 
• \lie WAiionne 1 du 15 té•Tler 193; <sur UinY•, ILlnal 01.e 
le< clJnn ouvrages 4 11 y sont c:t~ - POllTqLOI Piullte. 

- Je con.'lllb llllilnts copatn.. des ::-aach!-es q:il 1era1en1 
heurrux de ae rttrouvtt, do se re\'OU' ma!a le hic, c'est 
qu'ùs lcnormt b!m sou..-nt ce que tel ou t<>l est devenu. 
A.IM, Je ll<'r-.\ls heureux de "'"""' ce que les camarades dt 
ma section de m1trnllleuses 22e de ligne son: de\fnu.s IS'!(:· 
t.on ad.1 ~d.ant Kern. du He de ligne <tourrltr Devi;! ·• 
brancardier P>LUI Gallo!io ). Je leur demMlde de m'ecrln:. 
- V. K. t D'aljtrts pourrafr.nc., faare comme mot P<f.r tiOtr;: 

i1tterm~diatrt. J 

- A l'an1Uat1ve des •Amis de la Fagne• un Mu~e ra
anard sera procholnement érl~é sur la créte talt!~re du 
pays, entre la &raque Michel et le S1enal de Botran1e. 
Une Commtat.1011 rtcemment nommée s·occupe acuvemont 
des moytna dt réalisation et de la constitution d'un Coml!é 
d•• Patronn11e 

- Pour 1î R <~e 37301 sur les • st:>p1des Iola IOCI.'· 
lb •• - J'AI, dans 1DOD mêlter, travall:é plia <lbeures e .. 
core q-Je •'Oire bnl•e père; mats ne trou•<i-\1JUS paa que 
cela de>iem !aL<pnt d entendre toujOcrs rappeler le pat.5<! 
el ce que tut b IA<he des autres ? \'ou. sava comme met 
qi:'aucun m~!er ne drmande plus au:ant d'eftorta qu'aupa. 
ra"ult ' le mot..ur Ht lt <i '1 <fimlnu• les ratJ.llUe; et l><'I' 

met de rf<lulre IOI heureo de u-avail. S.ulement. oo a tell• 
ment rerlementé les échanies el la collabonltlon des hon; 
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meo que la vie l6t devenu aut.tea>Hll clâre et que ~ le 
IDOllde en IOU!lre. - A. B. 

? ? ' TimbrCJloV16 : 
Noua avona reçu de bien jolies lettres cette -· 51 

J<lll• que noua r"IP't'UOOS de ne pou>Oll 1 .. plwtoçapbl.er 
et Id reproduire; c'e&t malheurNMmeJ>i ll2JP<*lbl•. Nous 
ne puuvom l.otltelota ~ d~ e<s bo:U.. Jeurea d.,... 
!&11!.a, touta parelllm -.ns doute • œllea QU1ls èc:rtven: 
.. oe m<m .. n1 • alnt NIOola.i. De ~ 6artwre.. QUI 
mazcb.enl de ll't.ven, comme 1 .. lett,.. du calUer de Yal
inar. d• f&U\<11 d•orû!OllJ'&ph• p&rf()11 ~ ;. llfOI 
Q'alr., Mali que i.oo1 cela expnme ll"ftllmenl la reoœmall
""""'1 Noua of Irons ce DAI! bOllQuet • IOU5 ceux Qul. ILvec 
une pèlllévér:.noe 11.dmlrable, noua envolonl de quOI réJou11 
t.an1 da petits coeurs et &0ulager tanl d'épreuvea. Car noe 
tnvalldee, eux &U&>I. nous disent le IOU!agement que leur 
apportc:Dt lee env•I- charKéa de ~ umbce&. A lu 
tner • lee ràll(<T 90ICDeuaemtnt, lia oubl~nt la lonaueu: 
da )OU.ra 

Noua avom noçu ""'te sema.lne de .upertiea timbres du 
OJ11CO do B OKoc. un srœ uu de tlm- français de ~ 
ttrut.nce Inconnue et une ms IDW-Ote enveloppe de 
!UJane. Mr.rcl • °"" almableg corrt>poodants. 

' ' ? 
- Noua recommandons vivement, pour un emp!OI stable, 

un ~re de famille obligé à des travaux aub&ll.emes par suite 
de la crlac. Comptable diplômé, che! d'orchestre, ~ 
tra1.eur, U a 1a11 c.otltœ Sè5 preuvee comme ~ e• 
metteur en 1ttne et conna11 ;. tond l'eirploltatlon d'un cl
nhna. - Ecnre • PourQuol PM 1 •• lnlU&lea O. O. 

- Le Jl'1lnd Invalide de cuerre ami dee ~- ~rc!e 
en termes lmus les nombreux leclalra qui ont répondu 
l sa demande. Etant dêJà servi. li n·a pu résat.er au vif 
désir Hprll'M par un autre klnophUe de rendre aln.sl 
bomm&11e t. un 1.nden combattant Il adoptua donc al!W 
mn chien en bon plUJOM>J)he qui aJoute : au IJeu de pana. 
1er l deux. nous ferons en .orte qu'tl y ail a.s.sez pour 
trol.9. 

- Le tlragt de la tombola de la Fédération Natlonale 
des Crollt du Feu a·t-U eu lieu ? - Oui, le Ier octobre. Les 
llsle• de& numtros 1agnanta peuvtnl etre obtenues au 
C•lf• de la !"~ration. 36. Vieux Man:bé aux G.ralns, l 
Brunu.._ UI. Il 14 99 

- M. O est astreint à une loncue cure de ttpos aUJ: 
enrtroos de BnneUu. Pour ttpartr lea brkbes causées 
l aes ~nomlcs par la malawe, li >'OUdralt utlllser un peu 
aes lollln lorek moyennant une modeste tttrlbutiOn. n 
du._., d'une m..,hlne a écrue. connait ;. tond le namand, 
l'allemand •t l'an11a1s pour effectuer dea traductions, la 
comptablllté et tous les travaux de bureau. D pourrait 
faire prendre le trova.U chez l'employeur 2 ou 3 fols par 
aemalne. Qui vout l'aider à se !'('mettre d'aplomb? 

- Je su11 rx-oombattant, carte du feu. mlLrté et pêre d'un 
e:itant. Excellent rompt.able, )'al perdu mon emploi par 
suite de c:esaaUon d.aJl'alres; Je poosède le français et ~ 
flamand tt de bonnes notions d'analala et d·allemand. 
M.olls • J'ai U ans et mal~ une santt robuste et de mu!· 
t1pll'S dtmareh03. Je ne parviens pu ;. me easer. Privé de 
penalon comme dt i.oote lnd•mnlU de chômage. Je vols 
approcher le mCJmenl où. toutes mt'9 kc>nomies étant épul
~ Je ne pourrai plus faire Vivre IM miens. Je veux 
ct>pcndam espél'f'r que parmi voa almablta lecteurs se trou
~era un employeur qui, tout en taaanl wie bonne action 
trouvera aon 1n1~re1 en utlllslLnl mes services. - G. C. 

- Lu réct·nle• paniques boursière& ont causé des rava 
ses parmi l~ employb d'agent& de ch1LDae en ce sens que 
pltWelll'a turent Jetes sur le pavé par des patrons trop 
échaudés. M R , 29 ans. esl malheureu!em•nt du nombre, 
alora qu'U a\1111 •ncore tanl beeoln d'un emploi stable 
pour IOrtlr détlnlm-ement de mlltre 'I'rU au courant de 
la parue. modeste, devoué. trava!lleur, n·t.n'lnron>-ooua 
pu, ~ ;. DOi amla lecleUrS. l le ca.er t n n'tst pas exi
aean1. 

- La mllère rtane daru Io ménaae P. o., oil U y a 
ll'oll Jewiea entant.a. Le père, Qui n·a QU• 2'1 aru e1 m 
plombier, .. , sans place. Cela nou.s •1onn1: noua voudrlona 
\ul prouvu que l'ouvraie ne manque pu dana aon métier. 

~~~~~~~~~~~~~~~~~~~~-

• VRAIS JUS DE FRUITS FRAIS 1 

rtc<»nmondt1 povr ootre •antt par I• corpJ mtdu:al. 
SPECl.ALITE DE SALA.DES DE FRUITS FRAIS 

11 , RUE DE LA REINE, 11 
BRUXELLES - MONNAIE 

Mtme <11reetaon qu'au Zoute ru1 <ln v~es 

BIERES FINES - APERITIFS 
VINS - B UFFET FROI 0 

- D. L., •9 ana. doit vivra d'une mlaérable pena!on d'ln
valldlW. Ancien monteur en ch•u!laa• central. ll n'esS 
plua apte l uerce.r llOD métier malJ sera.li heureux 1'11 
trouvait l 1·emplo;er pour l'ent.ret!•n d'un chautfaae cen
tral. 

- 1 M , 4 7 ans. a du renoncer l aon métier de moukur 
en cul\-re. l cause de - \-..rlc:a. Mals U est lnteWcein 
et ner\·eux et dès qu'U peut ae remu.-r, c'est le plia acut 
et le plut dévoué des bommee. 0.pUis qu·11 es1 rentr• 
- malart lui - de France, u a manr.e ..,. éconotrues es 
Implore en tp'àce un gagne-pain. 

- Qui a l'emploi d'un bon cav!.ste? B. L., 4.8 a.na, a 
rudement besom de lravaWer, car aon bébé, de peuvre 
aanW, lui a déjà coùW bien de l'araent Et pour comble, le 
\·ota. SADI place. Bonnes références. 

- Ex-ca!et!er rulné, ayanl appris le métier aux 3 Swsaea, 
cherche p~ comme llmonadier. restaurateur ou p0mp1er. 
Noua le recommandons COllUlle un homme sêr1ewc et Pl'éo 
aent&Dt part!culleremenl bien. Il a eu œ&ucoup de mal
heurs et merlte qu·on !"aide. Etr l A. Pcrrenoud. 23. rue 
Roster, Brux. 

- Nous avona reçu de L., BollStorl, pour le 'ielllard da 
82 ana, 20 fr.; de R. D., Quaregnon, 25 fr.; de F. M., Mar· 
bals, 5 tr.: de L. L., c U bln qu'on tait on n·e1 /ait qu·ea 
catchelte ». 10 Ir.; de O. o .. Tshela, 50 fr.; d'un anonyme, 
Bruxelles. 5 fr.; de J. K, en remerciement pour les llvres 
reçua pour la blbllothèque des T .T . 2 Encore une lois 
mille mercis l votre o.lmable journaL 50 tr. ; de Jan! l 
Mme O M . 10 fr. et pour H De W , deux paires de Chaw
settea: d• J Béco. dlvers objets pour l&yeiu et un foulard 
de IOle; de P A. 296, 10 fr.: de Z Z Z , 5 fr.; de J . R., 
19 fr.: de Mme M. B L.. poor aider Mme Vve G. M., 20 tr: 
de H C. en umbres, 5 fr : cle V, K , 5 fr : de P N. en 
laveur d• la Vve G. M., 100 Ir.; de S T .• Woluwe, 100 fr: 
de Jean Ro 193?. 5 fr.: de M S .• pOur Mme O. M., 100 fr, 
- Au nom de tous, cordialement merel 1 

Soignez 
votre 

Ligne pour conserver 
votre jeunesse 1 

• 
Corsets 

1 

'I 

CHARMEREINE 
1111 23, Rue des Fripiers 1'11 



Du SOtr, 8 JlO\·embre Oa crlae mlnblèlelle1 : 
C. n'eat que par monoey11at>ea qu'U 1M. d.e Mazu répond 

&u.z: Queatlona qui lut dOnt ~· 
- Ma collaboratton htutuell• au souvemement eat une 

a.ttatre à réaler entre Spaak et mot. li 1&lt. Quellea tont. mt:a 
l.D.tentlona ••• 

.•. Tout cs.~pend de l'alluN que dott prendre la poltttQue ~t
u6r&J• <1u souvernement. On a da. que c. intntatêre est un 
puu.1• On ne pe\H, Ju.t1er un puzzle d 'aprta qut-lQuH ptécet 1 

Les monosyllabes de t.L de Mllll 1<1nt potysyllab:ques, et 
'JOllt. tout.. 

? ? 1 

Pour MAIGRIR sans DANGER 
Prendre un Grain de Va.la. au repas 
du soir. laxatif. d•purat1f, ama•rrissant. 
de composotoon ••1ttal1 Il opoth•ra· 
pique. qui ré1ularo11 lot fonctlons dl· 
1estive.s et la combustjon des 1ra11s•s 
Le Oacon de 25 1ra1n1. fr 5 50 -
60 1rain1, fr 9 Tout11 pharmac1H 

? ? ? 

De la Gazette 12 novembre : 
Conna~voua Jebay-Uouleanf-fl', entout dan1 •et rron

da.1.1on.1. 11it• tellee rou~• arLortca. 

OUvron.s le Pellt L&rou>ee t. l 1ntentlon O<a i<ru QUI em· 
ploient si ma.lencontreu~m<nt le mot aroorer. :-.-ou.s trou
"'ns c Arborer : planter, èl•• er quelque ehœe dro11 com
me un arbre' arborer "~ drap<au, arborer u" pai;tllo•t, 

Administration et Philanthropie 
L' Admuustradon d1"6 P<l. v n .rMJt<'r un calendrier 

lllusU'é relatl! a 1 wu>ee 1938. 
Cette belle publleallon. qui Pt'Ut 1-ll't' ncqul.'K! au pruc de 

2 francs. à l'mten·ent1on des ractt ur~ e-n wurnee ou des 
employes des i;u1chew. de• bur. ,1ux do P<Jtlk. ainsi que pa.r 

::" s3~:Fd~er;;d~~G::U~n "J~.,c~:;:!\~~ %,~~g:ig~s ~~te~ 
dtier µosr.al) à. Bruxelles, "" compooc de 14 fcuilltts déta
chables. 

te.~~J;~e~".J-~!"~t;;:!;, ~~ J~~~1 7:~m~""co':i~ 
atltue une in~""1te retn111pectlve de la ""6te aux lettres 

SIX autres feuilleta reorodursc~ des œuvr"' d'artlStes re-
~mmix:td1e:u,~1~1=~n~ '~~"~~ à~bJ~~~i~~~1~~ 
occupent les deux de.nllel"$ !.ullle:S. 

Le bènèl'1ce à n"ulter de l'édWon de ce eal<-n<lrier ""ra 
lnl6rrlllemeot •·ersé aux œUHCI !<JCUlts du ~! dt 
1 · Adrrunlstratlon des PllslCS. 

Nous engageons '1vement nœ lec=n à faire 1'8.CQUlSl:.on 
de cette 1ntéresoante pubhratlon et à marquer. par la méme 
oeca&IOn. leur sollicu.ude " r"iilld do ~ :.erv1teura 
c1et·~ 

le b.lsaer le d('l)loyec, Arbartr Ut~d4rd de la rtt>oUt,: M 
moiter .• 
Arbo~ n'a clone Jt.mals •lanll~ plan~ d arbres L.alJOOc• 

lei ~• aux ro&.cn et les proprittb c bien arborét-a • 
""" a!f!chea dN no~ de eam-e. 

' ' ' POur la sa11u,.N1colaa, offrez un abOnnemcnt t. LA LEC. 
TURE UNIVERSELLE, 84, rue de la Montavne, Bruxcllea. 
350,000 volu~ en lecture. - AbOnnemenu: 50 lranca Pl"' 
UI OU 10 franca par moll - Fauteulla n~rot~a pour &.OUI 
lea tbéàt.tta et râerv& pour lea cinéma& avec une aenalble 
Ad.ucUoo da prlx. - T~L 1113.22 Jusque 7 beurea du aoll'. 

Le nouveau catalolu~ de la Lecture Univeraelle vtmt oe 
paraU.re On volume reM (IJOO ll"iesl. PrUt: 15 Iran<& 

f ' f 
Du macabttment mieux ~~. 10 novembtt : 
D&.ntereuee querelle. - Le nom.mf Va.n B ·~ eia.ni Nntre 

tTH ches lut. m.naça • temme de mon Lt ru. 1.ntemnt 
et voul&nt prot~atr • mtre. U reJeta .on J>tre, qu.1 fit uno 
chute et. .. bte ... araveroent à la tfte n fallut ,-utrtr ci·ur
cence un n16dectn J)Our I• eotaner. 

Est-« Que le médecin qtù a i;uéri aon conlrêre ne l>'>U· 
valt P6& aller 10li11er le père tout de suite ? 

? ? ? 

De la Nation litige, 10 novembre : 
Me S&nd plaide QUI l'action n'.st pu tond.te .••• 
... St Dttr•ll• 6tatt rood6 dan• eoo acuoo. I• œot&Sa.M d• 

m.Ulloo.a d.• rulat .. le tt:rt.tent ~aateme:nt 

Il volt snnd. ce chtr maitre. 

? 1 1 

u peintre Ht.RVE Sl\J OX expose - demlttes c:rimu 
au STUDIO ~llCIŒI., 75. AVO."Ci: LOUISE, du 18 au 
24 novembre. En aemalne. de 10 t. 12 et de 14 t 19 
heutt1 Le dimanche. de JO t. 13 et de 15 t. 18 beurea. 

? ' ? 

De la Gazettt de Charltrol, 8 novembre • 
Le rau. Ht que l'automne mfr1t&tt dtmanche Je quall!tcattt 

d.1 coquin QW Ju1qu•1c1 pourtant. avait fiU comme chi.Ne ro-
1er-v6• au pr•nc.emp1 

Coquin d'automne, en etret. 

? ? ? 

De la mtme. 10 novembre : 

lmmeublfl 
Jeu.a• bomm• ce boon.. tamllle d.ema.nde à entrer ola.D.a 

une bOnoe pe~oD. et.in Jeu.ne da.me Mule. f't.e 

On voit t. peu pm comm•nt cela ~t r1n1r, aa..r sl I• 
jeune homm• eat vraiment unmeuble. 

? ? ? 

De la Flandrt /ll>trale, 18 nO\ embre, ce litre : 

D&n• q,uel but? 
une mtuton chlnot~. ae ttodant. l .Berlln. 

<ltb&rq,ue l ~at .. ·e 

out dan• quel but ces Chinois ont..l!s cb<llSI, pour <lébar· 
quer, un port atù~ ? 

LES LILAS 

t ? ? 

L'ENDROIT OU L·ON S'AMUSE. 
3, rue de la Reiner.te, 3, BruxelltS 

1 ? ? 

ou Tt111p1,'v neovembr< <eomPte rend'J de la re\'Ue d• R!p 
à l'A. B C. ••...: Sp.~l!YI : 

•. ellt- t SplDtll7 I montre ln dh·ers u_pee ... dt. ton t&Jent. 
de l& d&.nM l la cti.a.neoo Fille d 'UJ.u&!on, .Uc eauu ... don.1 
aur wt dtua ou trot• pa.rwn111e-1 

Et u y " toUJours foule t. l'A. B. c. 
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Du Bulltll11 du Touring Club û Btlgtque, U octobre, 
uclo de 0 Petitjean. Intitulé c Panorama de la b8tallle 

t la M•UM •I: 
LH vaUl&nt.1 IOldata en bleu hortzon ru.o:ittnt a t•a&1&1Jt 

un terr&JD boule\enf par du obu•. l traun IM C&dJl... 
re. de le-uta c::am&t1M:tn el. ceux d• Atlema.nela Qu1 teute.Dt 
• d6!•n4n i. ton. 
L acteur &:anale que c l'hêroisme de oee cadavra pro
t UDO lmprc"'1on hallucinante .. 

? ? ? 

De L., Uv.z pad1U, roman d'Arno Alexander, traduit 
l '&llemand: 

- Comtnt •oua voud~z. ttt Murray, un peu 6too.n• . Encore 
uelQ\lt C'hOM : LOweU. pul9Que voua n'avez tu la direction 

l 'en<1uet1 QUI pendant. dlJ: Joun, LOweU a·c,...U prta d ea rm · 
le'nemeota 1ur la •te a.o1'rteun dt Dick P'1llow f 6ion.c.6. 
oore qutlQUe chOM> ; Lowell, put.1Qut vou. n•aue eu 1& 

trect1an de 1 enQutte Que pendant dL'c Joun. antirleure d• 
c P'9llow t IA••ll a·t.-U prta des re.me~~ements aur la Tte. 
L'auteur doit bépyer. 

? ? ? 
Ua clMma de Schscbeet anoonte : 
R~UYertUH • 
Modcnu.aa\lon Cle la l&lle. 

PATINOIRE ST-SAUVEUR 
RENDEZ.VOUS DES FAMILLES 

TEA-ROOM POINT DE VU'E - Entrt e gratuJte 

TOUS LES JEUDIS. MATUIE.B L'IFANI'INE 

Ou .11411" en<IOl'e, 6 ja.nV!er 1812: 

Nou.a ••on.a appn. d&ne noe cl.uM1 que J -.nue d'Arc ... 
n .. tn 1412 Oardon.iHa., cei.t• dat.e; l.l noua ne l'a•tona. Il 
tauctratt 11.nvent.er 

' ' ? 
Du mfme, même date : 

Noua .... ,ion.a aur la fruQue 6mou•aoi. d.ea !a.atee dit :a 
l"'ranoe 1 .. 1>rem.11r1 pu d• notre Ml•tt• naa.a.nte .•• 

' ? ' 
Ou htlt .llar1dnau, 8 Julll 1828 : 

ote 1·ouY1nun de l'audtenœ. la parole m:t dœ.n6e • 
M• PauJ-Boncour. n reorMeoi. Bant ~ comme une 
cw... trancophlle. 

Je ne savt1is plus 
QUE FAIRE/ 

• Dq>uü 4 .,,.., ...,... dil Il• C. ~. 

rw Sai"1·J,,.tpft, d 8.... i• """/froV 
d'enU:nu d<>wblh d'A4-.oidu. J 'tnoie 

""" •uav' : ' '""""· pom""'4u, c11pu. 
rati/1. rien "" ""' IOwlageoil. J c na .amü 
pl..- que /airt lori(/IU i• reçue "°'"" ~ 
cftwe HtTbuan . J'-avai œ rem«k; 14 
cinquièm~ jour, i• m• trou\IGia tU;à mietQ. 
J 'en ouü au 2•• paqu«, 14 mal d~aU 
1apide11t.ett.l, mail i• oontinau la. CIU'it. • 

Oa ... p6rit pu la COUti• 
)atioa par de• .UopH c:az, 
le plu eoa· ... n t , •Ile• inl· 
kat ln IAIH!iu. Mlewr 
nut recowir awr plancu à 
l'action lualln doue41 malt 
durable. Herbeoan el! lU\ 
mélange de 14 plante• choi
liea . r6colt6ea eu meil
leur moment. Un• cure 
d 'HHl>eau 'rient à bout 
d es coutipatlou leo plu 
opizûâtreo. LA 

Des nounau.z faute 
A"'« W1 peUt pol. ? 

? ? ? 

De. Mtmelru de la SOClttt d'Arch101<>11i~ d'Ai;ranche1 d 
û .vo.ta1n, Jan"!er 1892 : 

De L'tnivm. de Chtna-Toum. roman de T<'<I Burton: 
C. mar1vauda:e Pâ*llC.nné accentua leur ttre1nte 
Ellt M'C'roeha eea lenes ttéutw.ee aux 16H .. de son ama.r:u. 
a'abttna lona:utrnent d.aM un balter QUl la <Utloquatt, la 

lualL UJa rorce, hrc-, comu.e kC0\1h µar un a6la.me pre>-
C1 l l'lm.meaurable PJnpht\!de. 

Eh ben, mon cochon ... 
1 ? ? 

Retrouvé W1 paquet de \ieux Journaux • 

Le Journal du 12 cltc<'mbre 1811 êcrivalt froidement ; 
• A\ &out «r qul rati Ja buutfo du ~. U eu &'\"&1t reçu 
don au Jour C:• u. nalMa.nœ une barber PfftQ\le ble-ue u 

Ife. de ma&nlftQuN che\et:i. noln ondUleux et br.1-
ta ••• 

? ? ? 

Du .ua11n W.• Parb, 23 déermbr~ 1911 
i.e. Jtuuu tlll~. auul bten QUf' lta mamnn1 lnexpét1men· 

veuteoi •i>vrendre l aument.er convenat;>lemeni Jeun 
b6o 

La 1>rkl.01ttf dont l-fohtre •'•t aJ l>"'n moqué cla.n..I a:m 
'Yera corM f'1. 'Yl1ioure-ux : 

c Ouen.lUe, 11 tu 'ieuz, ma. 1uenllle m'eat cblre. » 

? t ? 

De la Rewe de Fran«, 15 Juin 1924, &rtlcl• de M. Marcel 
Pré\Ut: 

T&ndl.I qu.e nasuere. et m~me 11 / a peu de temps encore .•• 

Ali 0 Ro&ael et Fil& lS . ... Ro111er. BNX. Ttl 15_25 64 
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Mesd a mes, 
Messie urs. 

Pour vos POSTICHES 
adressez. VOWI • la 

MAISON GILLET 
99, Boulevard Emile Jacqmaln. BRUXELLES 

Correspondance du Pion 
ON REPOND 

- Pour K. F. HMJI - Oo 63Jt comment, vers la tin œ 
l'an 8, un édit d'Augu•t.e Vint IOUda.in reletuer Ovide SOWI 
un climat ngoureux. p.Annl 1 .. Sc)~h,,. Le poet.e, qu; a\"&lt 
alors 51 ans. resaent1t d'autant plus cruellement les effets 
de cette deportat.lon, qu'il avait joui Jusque-là du luxe et 
des ra!twemenJ.s de la vie romaine Oe c Paradis latin • I • 
et QUe le Cés:Y Jw.même et a& Cour ne lUi avaient pu 
m~nage Jeurs faveurs. 

Pour la qualité, le ch oix et les prix 
LES TlSl:lUl:l i.'T SOIERIES 

G ·u PIERI 174-176.CHAOSSEE Ul aume DE w A T E RLOO 
10 p.c. remise taWeu-. couture, employés de l'Etat, 

taml.llea nombreu.e&, combattant.a. 

Ovide vecu~ en•·U'On huit &IU\tts sur la terre étran&ere 
et y chanta m.,.."lti11qu•mem les douleurs de son enl <c Le. 
Trutes »l. A plUSleuri reprlScs Il &VIUt tenté - ce qu1 eat 
poo.rfalt.emen! huma.ln - de rentrer en cnce : 1 ... accenta 
i:athHlques d~ sa ),)Te relent lttnt \'lllnemt'nt à Rome. C'ea• 
ce que Baudela1te appelle assez dé<bl&newement c ge""'re 
comme O\~de •. 

Mal.> l'auteur des c HèW'S du Mal • ,... charge de nous 
dclU\er lw-meme le &l<ret ôc aon atrnude : 

lnla•>ablemtPll aride 
De l'ol>.ocur et de /'l11certllln .. 

55 à 65 francs le mèt re carré, voirie comprise 
Beaux terrains à bâtir à 15 mtnutc.s de Bruxelles. 

Su.uauon excepoonn~lle et s~ubr~ 
Eau. - Gaz. - Eleçtr1cU.é. - Communication$ rapides 
V AN CVI'SEM. 5. rue de 1 In!IJ'tllene. Bruxelles. 

A 1 erux>n.re de notre aimable ~Plcun•n. Baudelaire, en 
effet. c n"alJTle à >Urprendre l'homme que dans ses ma
~ ..,. nngo:=a, """ prœtraUons, - excttat!oo.s v• 
~. 5e5 déeespe!ro •· <Th. oauuer>. - Eu11. Pletmck.r, 
Aniû'rlecht. 

Reçu ~1ement re"°""" lntétt>Mnte tif' J. de L. et R~t· 
toncien cnz~.sou. 

NENAGERES 
OIM.11'1116 i'OrH IUHl•U'-'r• 

0~~~~.f:!?.P 
O-€~I ...,. ,.,.T .. Y'\P -~ ......,. .......... 

0·€~ "'-°'!:.--... ... -........ 

- Pl>ur L<'Otl S. - Let deux expl"eSSlons : c n y a t. 
de ne """ c:on!ondre • • et • n n·y a """ heu de oonrœ 
c:l<'e. • 1ent correcin. uec une nuan~ un peu plus 1mpo 
ratJve danl la premll>n!. Lieu, d&ni cea phruea, al~lfle 
.uJet, occaalon. moyen. n y a lieu de ne """ • U n.t oppo; 
t.un de ne paa. L'auir,, - u n'est pa.. opportun, ou ne.:t 
salre, de... X . 

- Pour F B. A - Lt$ 1 Con!esslons Ulléralrct .. d'H• 
race Van Ortel. p&raltront en volume dana deux m 
enVU'On, ll.bralt1e, n. Montaine de la Cour. 

REELLE OCCASION a ..Al.SU' pour mMe<:ln. avocat : 

A Vendre par proprlttalre. pour call$e de <Upart. 
Mallon de Maitre. trù bonne conatr. 

&!tue<- pres av. du Roi. à 7 m. pre du Mldl Prix • 
Il 185.000 Fr. P' visite et condit., écr bur du Journ. 

- !"Our Mdtoub. - POur 8 !ranC$. on pwt .., p!'OCUl'l 
c Let Fleura du MAI • au boulevard Adolphe Max. U \'I 
aboolument neuf. 

- POur Vo/011tê-Ttn<J.C1tt. - J "al une traduction 
c Roméo et J uliette •. pru- Plerre-PauJ Plan <t'euUle. U 
tém.trea>. Ce n'e.st pas du luxe. mais elle eot à votre ~I 
poaltJon. - MtktOUb. 

- !"Our Un •leur de la ~îtille - 1 Le mémorlàl ' 
Sainle-Hélene •. par le comt.e de Las c....,., deux vol 1 
et 29e> de la B1bltot.hèque de la Pléiade; lllA'a1r•e Gall 
mard, 5. rue Séba>t1en Bottin. à Pans vue. - A s. I 
mappe•. 

- POur A D. L. T. - Je pogsède 1 L'Ourap.n •• 
E. Le Maire; ce n·ru qu'Un !ewlleton. mala al cela 
\'OWI rwe plaisir, )e peux >"OUS le tn.nomettre po.r 
c P. P, 7 • - .\ltktoub. 

- Pour A B. Jtma~•. - En œ qw oonertne la c R 
vue brise •. adrt'ssn-•011.> à 1'101pnmeur Oouna.re. n 
de la LlmJte, BruX'llei>. 

- Pour \file J • • 11. - • n y a quelque chOOe de pow 
da.ns le roy•ume de Oanemarli: •. 1 SomeU!IJ\i .1$ rotll'fl 
the SUlt<> ot Dl'nmu.rk ... c Hamlet • . <16021. acte r. ac. 
IMorcelhLSJ. 

En ce qui concerne M . R. Patenotre, adreS&<t·VOWI 1 
c Peut Jwrru\I •. à ParLS. 

_ Pl;)ur P. D M. - Trr~ originale, votre expllrauon co 
cernant 1·express1on c mer a l'an&lat.se •. mata ~uW 
au0&1 trop 1ngfo1e~. car si. à la ~eur. on ~t admt 
tre cette ét) mole>ile en pe..rJant !r&nç&I.$. dano la 
c mer à l'an&lal:it' •. on ne peut lui donner le ~ KI 
daN l'êQUlultnt anglais c french lea•e • ou c filer à 
trnnçaW •· 

- Pl;)ur /"'bleu - Adre>seZ-vous à l'~iteur du 1 

klore v.allon ... S1 lea num~ros 1 el 3 aont ('PUltk, n 
aurona rt-cour1 à l'nmab1l1~ de nos com.'$pondanta. 

- !"Our I' A . 221 - Extrait d'Un n-cent catalotrUe 1 
M Mncoll', llbro1re, 33. rue de la Pèplnlere, BrW<rllts. q 
esi con.acre au• ouvrn~e. <le chemins de trr : Blette, c LJ 
travaux du chemin de ter Métropolll.am de Parla à la t r 
ve1'&ée de la Seine •. Paris. OUnod. 1910, in~. Il plane 
et 28 l't'procluctlona. 15 fr POUr l'autre ouvraae. Il hl r 
tain "'1'1.1 l!llt epuc'lé chez Eyrolles - W. A. 113. 

- !"Our J. L. S - L'A, G A. R l'AnclelU\e Oarôc 
Rhin. pour renMlftloments •'adl'e:»er au ~êlatlat t 
rai 48. rue du Retranchement. a Anvers 

MONOCLE'S 
DIVERTISSEMENTS - OUVERT JOUR ET S 

L'itabliutmtnl J'ilitt, lt saccis dt la uillt 
21, rue du Pont-Neuf Bruxell 
Télepbono: 17.02 8l Tèltphone : 17.02 
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- Pour P P 5. - Cet~ édl!lon de J.:i rue des Eperon
nit n èlt. ctrtame-mtnt rare. mali aa vair.ut dt-pend du po1..1s 
th papler \'oyrz ~r:endt et Cie nvenue Fotuny. QUI 
c-Ure genëra..:erm:nt. un boa pnx.. 

- PoUr J L 7J. - Le mdllew ou•·nice pour ~tud:er 
m ns le"Jn snndes llcnes la Constitution belge et la t.>I 

mmun:>Je tSI. lnoonte~ent Io 1 Man~el de ONl: 
\Ulkmntl de la &Js'..que • de Hmrt \'an :.toi. O.r

nlùe et ~ptllme Mt:ion. IS33 Lféet. c:btt Otorces Tbone. 
- R, M. 41. 

- Pour Fr L . 1. - Le.. codes pénals ne manquent :-as 
chez lea bouquinistes. Si vou.. commenciez par inspeeter 
tours rayona ? 

RF...,IOI '( F: Ll'TlTIA 

\ H .. ,ORI: 

ScJ,M,.. l~fnt - R4-• d• Pa r'• 
S•tUltlon c.-ntra •· vue """ IQUlfe 

~. •:::ot· ··~" •W'k CV l rot .. t 
"'~ m tNn fa ~·ft •t ~PC'tS 

185 000 .à ''°?OO "•f!"O 
tc:•if'e lllHY .....,,,. lUTETIA 
2'Jo4 rue rloJ••• ,_. 17 '' 96 

- Pùttr J P S. - 1 un mart trom»" ayant fàlt dresse: 
un oonsuo.t d'adultere peut t.idemment wuJours baser une 
c•llWlde ,.n divorce 1ur l 'incompallbllltè d'humeur; 2. • l 

~ mal'! obi.lent la gurde de l'enfant l't a·n vlrnt à mourir, 
1 enfant est orphelin et.. par consiquent, c'est le conseil cl-' 
famille ""'" la prkjdonce du Juee de pjllx, qut décide <le 
son &Ort. a. b question. surtout la preml~re,. est dt!lica:e 
JJ 1aut Pttndr• 1'•'15 cl'lln aH>cat 

HOTEL-PENSION THEVENET 
Tél :rrn - ~I. Rue R, -~l 81 - OSTEXDE 

TOUT CO.VFORT - CHk FPAQE CE:/liTR-AL 

o u t ' c r t • o u t e l • a tl 11 é e 

- Pour l. /.1, 26 Le mln1Stre de la Juatlce « an lllJ 
tempore a M Bo\eMC a depo.~ aur le burt1'lU de la Cha:n
b:c. Je li d~bre 1rn. un projet d• loi aur l'adoption. ,.....e 
proJe: é~t de\ e-ll caduc par la dwoJuUon des Chambr:s. 

a ~te rt1)lt:enté en aéance d" 25 fénter 1937 IOccwn<'t!U 
?~ntaircs. c:h:>.mbo'e. n 151) - W. A. 17J. 

- Pour M D. M - Aucune J)OSl!b!ù:t, s:iUf le dJrnrce 
La femme doit 1ul\'l'e son man. c'est la Io~ 

- Pour Il M Jf - Bc•n intér•'Sl:lnta "'' deta1Js sur la 
ch:is.!.e à coi..:rre mals notre rubrtuue t'St txclu11vtment r~ 
stni'e eux qucat.lons et aux répon.H·S. 

- La 1 Ol't&t" Bertha • n'était Pll$ <lu <11ilbre 420. ccmme 
le pense tr p aouvent, mals batn une enc.enne plêce d• 

m>rlne trnnt!ormt et recaJ1brtt Ln rC\ue 1 UI :-.a-:ure ., 
publlt une tl.Ude trés lntértSUnte i ce sujet. lr.s I.e 

w rra poum.ltnt •1 adresser et ttcetralent là !OU! rrnsei
menta utiles • • La Nature •· MA.saon et c,c M.tt''" 

130 boul Sain -Gt:'m3ln, Pal15 \'le Bo:a114 G• ..,., 

B A 1 N S - :\-1 A S S A G E S 
CARfl<) .. èJAZf.UX - r r.tllt" .. l•:lf '"'"' 1 l ' 1 u 11•10'U L -

Pt:DICUU& 'P•·dall .. tt' tlu r.1fl.-rmlht'J11t·111 11 ..... t haln.

1 

MA.SSAUF.T·.o\!,..'JAL c·o, ... lf! \fJ(0'1 

BEAUTE - SANTE - JEUNESSE 
31, rue Dupont - Bru'.\.t'llt-s (:\ord) 

- Pour R. L 1' M '" l"'- Nt!net 
arons tnuum!s la cc.pie a R. O. \' 

Pour A li C 116 xous l'avom ~J~ cllt à iruoln:.,. 
prtsea : .U n: 1mpasslb:e à un n'!..:m.t!m.atc d asa1cner unP 
""" lt. des pl<'<:cs et des medallloa 4Jl1 n·a paa en main. 

- Pour A c; d C -- NOu• avons tt)lOndu plUAleur, to!s 
cett<> QUc.\t1un. CoMult<-z notre numéro <lu 12 novembre, 

e 4021, not"•. c f>chJr f i bots ». 

A VCNDU SU• , LA NS 
173, Bd L .Ulllt'R\JO:-.'l 
t u 1m• Pou1 totJ tt l duecfi• nt 

A.PPARTE..'llE.'liTS IS~.000 f'R.\..'iCS 
l OO •• cofttort e t 4uel1to ,,..,,., • • "MtlfteMn tt et .. .,, 

'lttb. -~ L\ RA.RD 11 '"« Crnpel 
T 127024. -

- Pour .\f- Scli.. 55. - Le Rommé <!tait tl'és en \'OC\le. 
depu4 1928 envu-on. et durant $!Jt...,pt an;;. en Allemacne 
e:. clan.s les pays environnant.a 1Scandlna\.'1e. pey• btllti
ques. f'l>IOll~. Autrtche, etcl. Il •Xlste Wl grand nombre 
de vanauons de ce Jeu; on ~ut dire que chaque vUJ~ !e 
connait un ~u autrement. O.puta quelques années. Je Rom
mA a été remplacé avantagl"WC'mrnt par le Koun.\:en quJ. 
en aomme. n'est qu'une nouvelk• ' \11llt.lon du même Jeu 
K. S. 11. 

\'OTRE OPTICIE.'i 

Maurice WAUTERS 
6ll. rue du Lomb 'rd - T'l: 1112 23 

Reml1t de llJ J>C. rur prtJtnlatlora d• cette annon~ 

- Pour P. A . 196. - Nous ne l)OMédons JlQS l 'adrc..,,. da 
lac Fldele LecU'lce ».mals notU a1ons ll'l1.IWnls \'Otre lettie 
à L .\f 26. Cirand merci pour les 10 francs; nous los &\'OU 

•·•rob à notre ca1s.e des pauviu. 

- Pour FantomJJs, - Impossible pour 11z:s!.an:. Fal•"5-
mol Plll"•nlr \()U°e ad.re:.s., pu • p P .•• - L. B. l.~. 

Vous avez le terrain: 
nou,. (·un~tru~rons \otrt• MAISON 

J u PRI\ D'L:\ LO'tER 
<: C. C. Boui. \Juurice Lemonnier, li 

- Pour s. A. 5. - Est..:e .i. :xne d, c coUu » c;i;:e 
tOUil entendez pousser à n<>s Jec:<"l:l'S ou linGrez-Hius \'l'fli· 
nier.t ln 11oms que \'OUS <!<manda? Dans le premler ns, 
\üS w~tlor,. ne pourraient troUltr place dans œs colonnl'&. 

~ PIJur le Caporal R. H - Eanes à 13 Saber.a, na 
R("I,, aJ,. "' Br .. tx~lln 

DINANT •• HOTEL HERMAN 
re1 186 G RAND CONFORT Tél. 186 

Sur ruwuran1 répute. a ta cane et. é pnx f1Xe 

&V<'C plat& au cho11 Pension • 1>11rur de 60 traoca 

l'our Ski - Pour 10:.• ~~lgntmrnts conceman• lrs 
aubcrres dl" Jttwesses. adr~•'OUS au secr~ arJat, 31 ue 
\'an de Weyer, B:u.x.Ues. ~I. 15 31 OO Les A J. do •01s 
·~ "31• aont accesnb'.eo s;;r pr~n:atiOn de la carte <l'e 
nitmbre de sc.n pays. O::> •<nd deo IU]des de cha::iue pava 
au ...-.:rêtuiat à cles pnx m1n1mra. La date d'ou\erture Jc:s 
A J y ..,t lnd1quee. amsi quo le pnx d'htbergement, e:c 
Il e•lsle UIW auberge à Oslo. <Ernre toujours sur une car\"" 
reponw lnlcrnatlonale.J Norvèie • ~rire c Norg•s Ung
doma · lt.-rlx·rver. Drammenneaen-2 ,,, O•lo; Danemao1< : 
1 Htrberc•rlng•!Il. Stucllestrade, ~o COP<nhague K •. Potr 
Ciotembouig. \'Olr guide aufdob ou Krtre à S:.ocltholm 
1 S-.nsta TU:utloren:nifn, S:u~pl:m 6. S:ockholm. ·
Dtn•1~ 

COLS MEY ~ p~::;. ~: 2~:~~ 
CHE:\lISERIE ( ;ER ARD 

15 .J, boulevard .Maurice Lemonn:er 
TELEPHONE 1116 89 (Palais du .1!1d1) 
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L'HOTEL METROPOLE D E LA D l P LO MAT 1 E 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTlF DU PAYS 

Le lieu ck rendu-vous du peNonnitlitét &. plia merqu1nt• DE L' INDUSTRIE 

ON DEMANDE 
- Je voudraa me perfectionner dans le chant et sur

tout l'\nterpretatlon. En l!cbuip. Je pwa offnr des heutts 
de COOvo?r.a~•O& ru..e ou trançe.iae. - BrvzeU., c Un •· 

- Senut-U pœslble de me renseicner au au.Jet dea l<>
cu:iniu eepacnolee qui 101n ~ en UMCe d&ns nom 
pays, "°'t dans le Janpce pc>pulaJ.re du c bas de la ville •· 
90lt dans notre parler c belRe •? - B. C. BJ. 

Ag. O. Roe.s.?I et Fils, 13, av. Ro111er, Brux. Tél. 15.25.64. 

- Un rexlste flamand demande al Wl lecteur de c l'OW'· 
quoi Pas ? • voudrait luJ communiquer quelques chanSon.s 
"~ - H, Garuhorrn 

- OO s·a~r PoUr obUnlr dos poules f&lMlles Jeunes 
auc loyale garantie. PoUr la reiioputa!lon d\ln bo:..? Com
ment reconnaitre les suJC'.a de un à deux ans des autres 
plus Aces? - R. D 1. 

- ~ directeur d'un l":nslonnat, d~I~ de la pauvreté 
de nœ chanu de Jeunc..<I<'. demande I• tm:e de recueùl 
allemands ou angll>-saxons pour 1mlta\1on et adapt.at.lon. 
Aunons-nous des recue•ls belges autrea que pat.touques? 
0 B.T. 

UN FILM qui tiendra longtemps, 
c·eat uluJ que. pour un prlJ< modique. vous pouvez !aire 
1ppUquer sur 1·mia11 de votre auto, en un Jour, par 
A:.\1Pl le c&ml061er. m. r du Noyer \TH 33 81.8'1). 

- Un lecteur connait-il l'êtyymoloe1e probable de 
!'et.range e.'<pl'U>ion dé> pa.U'o«l tou pot=on' minet 1ou 
JaCQaetJ. ~lle que donne le Grand t.nrou..e parait peu 
1atWals.1n:e - J . dr L. 

- Je ,-oudrais ronnaitre quelques Jollu vlelCes chans:>ns 
wallonnt.S à chanter •n 110C1elé. par •Xemple c L'Hentetje 
dl m'matante •. c LI p·u1 Banc • . etc, - NapO/tonu. 

- OO pourraJ&.Je obtmlr R?Blu1trment dœ documeni.. cl 
des st.austiques sur la producuon dr 1·or et <h' 1·araent d!LllB 
Io monde. et spéctalcment llWI !tai.&-Unla cdeputs 1900). 
Je voudrais auSSl quelque& Utl't'.t de livre• traitant ce sujet.. 
Jl a'aglt bien de la production de l'or. et non de l'or m?
néttJre. - P. V. P •• tt11dl(lnt~. 

- Pourquoi appelJj>.t-on c Jacob ~ ccrt!Wles pipes de 
terre ayant une tête de Maure cnturbil.nee et b&rb,chue ? 
L B Lt~ge. 

HYGIEX E - CONFoKT - SANTE 
pt,c. • ..,.,,. .. 1.-.... ,..._" 

n.-• .,~~ 1~iliil1 i 1\il 11111111111 ~ 
• 709314934• Ll&11 

- Un c mon&leur •parti. l'étranger» cFrancel en 1ai.s.mt 
Ici <BelaJqueJ 1a ftmme et une peute tille en tJaHge. Le 
rap&l.rlement' de ce moo&eur est-Il powble p...- la force 
publique ? suion. peut-<>n le forcer • paJtt une pensl 
allmentalre POllr lea dé~? - Jt<J" Ro 1"7. 

- Je pœM<te une colll'Ctlon de c P\>Urq'Jo! Pa& 7 • r'e 
1924 à ce Jour et UdUUlgtraa contre d autres tt\11ca ., 
publ!cauona. - 112 l.ttU<1. 

- Quel lecteur Obllieant de c P P ? • me SllJUl 
l adresoe d'une !tnne 1ganto1Se ou llllo!se, de prtférrnc 1 
$1)é<:laltsff dans l'enr"iU'trement phonQiraphlque ? li s·a111 
d'un <nreil•trt'ment c pl'l•'é • et le cllsQue ne dcvralL '°"Ir 
que quelques fola. Urgent. - His nuutcr1 VOtce, 

- Je poi.stde w1 morceau de bots portant 1·1nsrrlptlon : 
c Racine provenant de !'Arbre de la L•b<rté abattu Place 
Royale à Bruxelle•. Juin 1876. • QUI pour ralt me rn~ ·!· 
aner au sUJ•t de C<'t arbre !plantation but, emplacem•nt. 
enlhemrnt c•ul't'>. - F J .. L1ége. 

Prêts hypothécaires 1' et 2 rangs 
, • ._ 1t.· h f• U .., .-.,.. .... .x-~ IALAS.Sl tt JIU 
74. rve LHt,rhswrt lulln 1M41S0Jrrrf FONDU lN 11111 

8vfH"-'~ de Q li "te.~~~ 8 :i ~/'53.or dim 9 1 11 h 

Ou poutraJt.-on uou\•t-r d'OCcaSlon !a conect on. tn nu
mèros dèta~brs. de la revue illuslree c Le Théàtre •· pn
rue &\'&nt gue= le 3• et (e SUP?lémenta du 0l<'tlorullllI4 
des Optra.s, de Ftllx Clfment et Pierre L ll-OU$SC rc• u H 
mit à Jour par Arthur POugln , Que coute •ctU•llernmt lt 
c Dtctlonnatre de Musique ,, <le Riemann? - G D 9!!. 

- Je ~•lrerala connaitre les titres au•eur tt éditeur ~;,, 
plusieurs ouvraar~ ayant trait au contre-espioll!llli• 1n U I• 
gtque fBru~os. Bruxelle... ·~ Ardennes•. Un de eu ll\n•s 
avau., Je P<"""· pOUr titre c Les sanrliera des Ard nncs • 
- D. Dour 

- Je sua en possession de P:useu..,. lh-re. de b Col!ec-, 
tlon dt.& lller-.mes «!.tés par la L!bralrte H3ch1-tte à 1'11· 
ns et Je \OUdrala lts tthani1'r contre da \l\Ta Ira ta : 
dr sdencea mllttal"'S. st poss:ble une ' HIStO.re Untret
seUe • de Duruy. - J . L. K. 

LES BIJOUX ET MONTRES 
s·ACHETENT EN CONFIANCE CHEZ 

G. AUREZ-M IE'JIS 
12!1 SOUL ADOLPHE MAX SRUXELLE!> 
o .. A HD ..... O .. TIMl HT Dl. •AOUES or ,.,ANÇAILt..1.8 

Un do "'" kckUI'> poun-a.it-il m'md1q 1rr le mellletr. 
le plus complet et le moins cher des dict;onnttlres Ir J.nçals
tlamaJld e~ Oamand-!nmçalll? - A. P., Jtllt, 

- Pace 4021, R. J . D c. demandalt l'êchange de c Corr!. 
a•oru.nous du R. P O.harveng, contre d autres ouvn.,'<'a 
Il faut oomprrndr~ que c ost R J . o. c. qUI dem:111de 1 
• eomaeon.-ooua • 

- J'ai ach•~ d'OCC&.5'.on une ~01ture Grahnm-Pal;e 1D"
~le ~21, m&!a !'usine eai dfpollr\'Ue dJ manuel d rntn~ 
tien. Un lecteur pn&Ute ou propnét.t.!re d'Une tell• ''O • 
ture ne pounalt·tl me le dorn1~ ou prêter? - A. C, L;J 



POURQOOI PAS ? 

·n voyt" J.;\ aoluuon cxactt• Mm1 ù. tilA'\'l'n.3. Sa.int.-

1 

lit W11JllOtt.e, L.1nlt•tx•·k ; L. Oangrc. La Bouver1•; 
11ck'le c:t-1.'ilt', Jodoigne; M. Joosu·n. Llbrrunont; 
d·uc. rectproc1té ecnvc• Victor K1·rll, Wel1<en
Goerses. uembloux: t. I N 0 Ln Co:wt.a. Sauu
A VMn B"" d1un, Havcuydc, E. Oeltombe. Wm-

1 p P. ? • 88.UH.>t. la Wa11onu•. ~tJnt" R. Tanune, 
,;.. Dubol&. l\tJdd•U<cr1<1·; H. l"romcnt, L1cg<>; L.· 

aand, L . Domet, Tollcur: Mm1• Ed. Olllet, 0.
ll~· · toln.,, Bmg"; Ad. J11rdu1 Mona; Mme Y•·. n. ruxencs. liet vndf'r-dJrt-ct.-ur \'an <le llcen .. 
J Yan d•n Houku ::>amt-G1lle3; E. Tnrmelm, 

Ne IY, Mo1uqw• •L Le<m. Tlrlt-mont: C. :\1llger· 
• , A B.\.."l.Vhl'f. B.nchc-; Mme Oubou;...Hl..ll· 
ied. Mme Lepr1ntc-M.a&;annr.t. Cha.sscplt'ITt•. Ln 

• _ 1.e avmture m}:-t<'ricuscr t•t. ango1~w: i;•eni. 
C.!t:UOC: &lla!Orl M Uoorts. Man~bUtG. A .J QOàlscal. 
~\etbeff. Mme A LllU<l<' S<·naerbt·u: <.jue ?" SUCCt'S !'1· 
vc;e Ral~e: Mme S Llndrnark, 1Xe1ll'S; En p<'llSa:lt 
a ~. Rrne. erm11,., Mlle t.'ug CMtecis. Ixelles: Mii• A. 
lllll)'a. L& ~. H 1\laeck. Molcnoccx, J ::>œwn, Was.
m.ln'ltnrù , Jean et Andre l.l<: \'œ. B!ankcnocrgh~ lltme 
M ::>metr)ru Gand. J. ::>u11:ne. Brux..iirs. L. I..duon•. 

~;::~~·HHH~ll~~~~i~~~ ,,°~~:!~Il•~.& ~~"te 
101-36: ~" i.. Ja>aax, Waremm ... P\.'tlL Cobra 1a1t au>Sl 

~= ~~.'11~~·~ 0 ~'iWi.~~~~'1f'~°?.f~~1~· ~~~ 
n;'{ ~CWF00..6;,i:.,0W.:i..~;~··f"dut1~ Ao:'ot;,.~· :n 
c'lt p1gt:0n dlt·'1. J Nelts, Bruxelles: \' !\obus. Fort"St: 
w; doux c d .. Phtla salut dt Woluv.~Ull·P•el'Tt'. '!'. 

t.u~.~ ~t1i1:U~~~ •. F~~1~&~11t ~S.~: R~~~\,,~~: 
·nappe. G nôa.rmc. lxcllt~. Mme P.J. Co11nm. Nn t-Ur~~ 
P'atnarcJ1,. et son tUs C.uton. 0b&J.J(·8UZf't.. LBure et ~e-

1UP, Ll• H•Slff': t'ùmlly, Couillet: UnP rexist<• di S1dl· 
"J>liè<;; Mme Hef!;('hku1 n. Brux1•Jlr.>, Mm•· J Tracts. 

-uX1~~~ · ~1im~·;~mtr~q~1l.1~~l!~1 ~hr~~r, 0û~~. 
""1fll tst. doux dt· ~·.tlmcr. Adr11u. Bru.."<dh••: Rt x \'aJnC'ra ' 

Klmk<·llbE'rlJ, VPn•ttr.;; Albt·rt ex. d'Ann·r•. Cl. :\Id· 
ut>ls. &iint-J~c. Un g01.Jl1:m<·01rn1. d'l\ctton. sans mnr-
1B11dage J Hut•l. BrnX<-lhs: P. Pm·t Aru; J'n1m~ m~·1 
ttek•'. Y1·t. :-;<'lhchlm t'L Romarhka, St·r1unq, L. Mart:u· 

~~:!J'i."11l'.''"s,.~u:'t;~kQ1!\~~~~: ~n'ti'ri.~ur~."1~~r;~:x·1·~'i
~~ud~11:t~· t.i~~~·~i;,;o~t~~ ::t è'i~u~~~·~1~·:~i~tJJ1e ~11:r: 
Rovul Sportln~ Club Bruxdlt'5; John Ouf! N l'ag,•m c a 
~i.iir~'I,;~' i•· g,~t~.J>~~:~.~lu7.:;'d' Rongv; J .·Ch Kae 1 

R~sxmses e:\MlC'S nu n -107 J '.\.U~uolPt, Tom nH Ro .1 

dt· Borg• ·rbou t. 
l M. G Il - S. Pt·ru1.i..f'l: • a\·•"<" Menard \'OU9 <1btc·nt7 
1 ll ·c p._11' in or1•nx1· 

\ ••• 1 ' • 1 •••• • •• ._ _____ ___ __ 

Le.a rt--wi ~e. don;ç11t ~O&i pan ntr le mardi aoont·mfdt; 
dlu dOlvent être aptd1tu sous eni;eloppe Jcrmte et porter 

(Cl ttte) ci g11ucht) - la mention c CONCOURS ». 

Solution du Problème n. 409 

U·s tep<>n.!)e.~ cxa<'1l'f- •.1-ront pubhéf'~ a.H\8 nc_,tr1• num ,, 
du 26 nm·Pmb:1 

Problème n. 410 



En fine popeline soyeuse 
d'Egypte unie el fantaisie 
Col el parements Ion opposé 
s'assortissant aux pyjamas 

Frs 150. 
En flanelle viennoise rayu 
res assorties Frs 99. -

ou en rentrant chez 
vous, une robe de 
chambre •:ous procu
rera une agréable sen· 
sation de confort, elle 
charmera vos mo 
ments de loisirs. En 
voyage elle est indis· 
pimsable. 
La coupe, l'élégance, 
le fini sont les carac
téristiques des robes 
de chambre RODIN6 , 
synonyme de qualité. 

RODINA 
33, Boulevord Ad Max, 4, rue de Îllbora {Bourse) et 7 autres 

1ue<:unales dans Bruxelles 
l::n province, 22, ruti des Carmes, à Namur 

Echantillon:. grotu1t• et façon dd prendrn ses mesures soi·même 
•ur demande • 

GR OS & VENTE PAR CORRESPOND ANCE , 

8, A VENUE DES EPERONS D'OR • BRUXELLES 

l:::n pure laine lissée main è 
parlir de Frs 195. -
En lrès belle soie naluralle, 
jolies impressions et teinle;1 
modes. Frs 295. -


